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ssiGNER  à une  planle  son  véritable 
nom,  est  le  but  que  se  propose  toute  per- 
sonne qui  se  livre  à l’étude  de  la  Bota- 
nique. 

On  parvient  clifFicllement  à son  des- 
sein, SI  on  ne  se  pénètre  pas  bien  de  k 
nécessite,  i“.  de  connoîtreles  diverses  or- 
ganes qm  composent  la  |)knte  ; 2".  d’étn- 
dier  les  rapports  que  ces  organes  ont  en- 
tr  eux , et  les  fonctions  qu’îls  remplissent 
dansla  vie  vxgétaùve;  5'\  enfin, dcoboisir 
une  melbode  à laquelle  on  jmisse  rappor- 
ter la  plante  que  l’on  cliercbe  à nommer. 

Les  trois  points  constituent  toute  la 
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Bolanlque.Nous  ne  nous  occuperons  pas 
dans  ce  moment  des  deux  premières  par- 
ties que  l’on  désigne  sous  le  nom  ài  Ana- 
tomie et  de  Physiologie  végétale  y elles 
se  trouvent  consignées  dans  plusieurs  Ou- 
vrages élémentaires  qu’il  est  indispen- 
sable de  consulter,  si  on  veut  faire  des 
progrès  dans  l’étude  de  cette  science 
naturelle.  Quant  à la  tToisième  partie  à 
laquelle  nous  avons  donné  le  nom  de 
Classification  végétale  y elle  n’est  pas 
moins  importante  que  les  deux  premières. 

, Faire  choix  d’une  méthode  est  de  toute 
nécessité  pour  guider  les  premiers  pas 
dans  la  Botanique  et  faciliter  la  recherche 
des  végétaux.  Quoique  les  méthodes  ne 
soient  point  parfaites , que  quelquefois 
elles  paroissent  contrarier  la  marche  im- 
posante de  la  nature,  que  meme  elles 
nous  induisent  dans  quelque  erreur,  nous 
ne  pouvons  nous  en  passer,  vu  la  grande 
quantité  de  plantes  répandues  avec  pro- 
fusion sur  la  surface,  du  globe. 

L’homme  qui,  par  la  loihlesse  de  sa 
constitution , ne  peut  embrasser  tout  l’en- 
semble d’une  science,  s’est  vu  contraint 
d’établir  un  ordre , des  grouppes , des 
yapprocheraens , une  marche  enfin  sans 
laquelle  il  ne  sanroit  pénétrer  dans  le 
sanctuaire  d’aucunes  sciences. 

- Parmi  toutes  les  Méthodes  qu’a  en- 


fanlé  le  génie  de  plusieurs’  Botanistes 
célèbres,  on  s’est  accordé  à donner  la 
préférence  à trois  d’entr’elles , qui  ont 
inérilé  rassenlimenl  général,  parle  rap- 
prochement heureux  des  êtres  qui  sem- 
blent s’êlre  soumis  complaisamment  à 
l’esprit  créateur  de  leurs  auteurs  j ces 
trois  Méthodes  sont  celles  deTournefort, 
Je  Système  de  Linneus,  et  la  Méthode  de 
Jussieu. 


DE  LA  MÉTHODE 

DE  TOURNEFORT. 

On  doit  entendre, par  Méthode,  en 
Botanique,  un  ordre,  un  arrangement 
I de  plantes  établi  d’après  des  caractères 
piis  sur  les  organes  les  plus  apparens, 
des  plus  essentiels  des  végétaux,  et  les 
‘moins  sujets  à varier;  on  peut,  pour  éta- 
iblir  une  méthode,  prendre  pour  base 
■ plusieurs  organes,  autant  même  qu’il  est 
inécessaire  pour  parvenir  à son  but 
dournefort , Botaniste  François  , oc- 
cupé dès  sa  plus  tendre  jeunesse  à étudier 
-la  nature,  muni  de  toutes  les  commis- 
fiances  acquises  alors  en  Botanique , n’a 
pas  lardé  à s’apercevoir  que  cette  partie 
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de  l’Hisloire  naturelle  devenoit  presque 
nulle,  si  on  laissoit  subsister  ces  longues 
phrases  latines  qui  servoient  à désigner 
une  plante,  il  commença  à apporter  des 
chansemens  utiles  dans  la  nomencla- 
lure  de  cette  science,  et  proposa  une 
nouvelle  ]\léthodc , qui  fut  accueillie  par 
tous  les  savans,  et  suivie  dans  presque 
tous  les  jardins  de  l’Europe.  Cet  ordre  de 
plantes  a pour  base  cinq  considérations, 
i".  la  consistance  et  la  grandeur  de  la 
tige  ,2®.  la  présence  ou  l’absence  de  la 
corolle,  5",  le  rassemblement  ou  la  sé- 
paration des  fleurs  sur  la  tige , 4°.  la  divi- 
sion de  la  corolle  , 5”.  enfin,  la  régularité 
ou  l’irrégularité  de  son  limbe. 

Cette  Méthode  est  composée  de  vingt- 
deux  classes  ; d’après  la  consistance  et  la 
grandeur  de  la  tige , tous  les  végétaux  s’j 
' trouvent  divisés  en  herbes  et  sous- ar- 
brisseaux, en  arbrisseaux  et  arbres;  on 
compte  dix-sept  classes  pour  les  herbes, 
et  cinq  classes  pour  les  arbres. 

Tournefort , d’après  la  ])]'ésence  ou 
l’absence  de  la  corolle,  a partagé  toutes 
les  herbes  en  fleurs  avec  corolle,  et  en 
fleurs  sans  corolle.  Les  quatorze  pre- 
mières classes  des  herbes  sont  avec  co- 
rolle, et  les  trois  autres  sans  corolle. 

Parmi  les  herbes  à fleurs  avec  corolle , 
Pauieur  a remarqué  que  dans  quelques- 
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unes  de  ces  plantes,  les  fleurs  ëtoient  réu- 
nies plusieurs  ensemble  sous  la  même 
enveloppe , tandis  que  dans  d’autres  les 
fleurs  étoient  séparées  sur  la  tige;  ces 
dernières  fleurs  s’appellent  fleurs  simples, 
et  les  premières  fleurs  composées. 

Les  fleurs  simples  sont  ensuite  parta- 
gées d’après  la  division  de  la  corolle, 
qui  est  ou  d’une  ou  de  plusieurs  pièces, 
en  corolle  inonopétale  ou  polypétale. 

La  corolle  monopétale  est  celle  dont 
on  ne  peut  séparer  le  limbe  sans  le  dé- 
chirer; la  corolle  polypétale  est  au  con- 
traire celle  dont  les  pièces  peuv^ent  se 
détacher  facilement  les  unes  après  les 
autres. 

Enfin,  la  corolle  monopétale  ou  po- 
lypelale  peut  etre  régulière  ou  irrégu- 
lière; elle  est  régulière  lorsque  les  divi-r 
sions  ou  les  pièces  présentent  dans  leur 
ensemble  une  forme  symétrique  ; elle  est 
irrégulière  lorsque  les  divisions  ou  les 
pièces  ont,  au  contraire  , des  formes  bi- 
zarres. 

La  première  classe  renferme  les  herbes 
à fleurs  simples,  dont  la  corolle  est  nio- 
nopétale , régulière,  campanifoj'me . U 
existe  deux  sortes  de  corolle  campani- 
forme,  l’une  dont  la  base  est  enflée,  très- 
ouverte  au  sommet  et  rebroussée  dans 
ôon  limbe  ; c’est  la  corolle  en  cloche  : 
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Hxemple  , le  liseron  , la  campanule  ÿ 
l’autre  J qui  est  reuQée  dans  son  mi- 
lieu, et  presque  fermée  dans  son  limbe, 
de  manière  qu’elle  représente  la  forme 
d’un  globe  ; c’est  la  corolle  en  grelot. 
Ex. y le  muguet,  la  bruyère. 

La  seconde  classe  comprend  les  herbes 
à fleurs  simples , dont  la  corolle  est  mo- 
Jüopélale,  régulière,  infundihuliforme. 

Cette  espèce  de  corolle  diifere  de  la 
première,  en  ce  qu’elle  est  toujours  plus 
ou  moins  tubulée  : on  en  distingue  de 
trois  sortes  ; savoir,  la  corolle  en  enton- 
noir, la  corolle  en  soucoupe  ou  hypo- 
eratérifonne,  et  celle  en  roue.  La  pre- 
mière est  celle  dont  le  tube  s’ouvre  in- 
sensiblement de  la  base  au  sommet  en 
forme  d’entonnoir.  Ex,^  la  primeverre  , 
la  buglossc  , la  belle  de  nuit;  la  seconde 
est  celle  dont  le  limbe  est  relevé,  rentre 
un  peu  en  dedans,  et  est  comme  détaché 
du  tube,  ce  qui  représente  la  soucoupe 
des  anciens.  Ex..,  le  mouron  d’eau,  le 
Phlox,  le  Myosotis'.,  la  troisième  est 
celle  dont  le  tube  est  presque  nul,  et 
le  limbe  est  applali,  entièrement  plane. 
Ex. , la  bourache. 

La  troisième  classe  contient  les  herbes 
à fleurs  simples,  dont  la  corolle  est  mo- 
nopétale , irrégulière  , persoimée,  ou  en 
masque  ; celle  corolle  n’est  pas  toujours 
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la  même;  tanl^  le  tube  èst  grossière- 
ment gibleux , le  limbe  fermé  et  irré- 
gulièrement plissé  ; c’est  la  corolle  en 
masque.  i?.r. , le  mulle  de  veau;  tantôt 
le  tul3e  est  court,  le  limbe  presque  droit, 
ouvert  irrégulièrement,  partagé  en  cinq 
ou  six  lobes  plus  ou  moins  grands  ; c’est 
la  corolle  inégale.  Ex.^  la  digitale,  la 
scrophulaire , la  bignone. 

La  quatrième  classe , les  herbes  à fleurs 
simples,  dont  la  corolle  est  monopétale, 
irrégulière , labiée»  La  corolle  labiée  a" 
un  tube  plus  ou  moins  long,  et  le  limbe 
partagé  ordinairement  en  deux  lèvres  ou- 
vertes, dont  l’une  est  supérieure  et  l’autre 
inférieure.  Ex.  , la  sauge , la  bétoine  ; 
quelquefois  la  lèvre  supérieure  ne  paroît 
point  exister,  et  alors  tout  le  limbe  se 
déjeîle  complètement  d’un  seul  coté,  et 
est  partagé  en  cinq  lobes  irréguliers.  Ex. , 
la  germandrée,  la  bugle. 

La  cinquième  classe , les  herbes  à fleurs 
simples,  dont  la  corolle  est  polypétale, 
régiüière , composée  de  quatre  pétales  dis- 
posés en  croix;  ces  pétales  sont  plus  on 
moins  serrés  , plus  ou  moins  ladies  et 
quelquefois  gibleux  à leur  base,  les  Cru- 
cifères ou  Cruciformes.  Ex. , la  mou- 
tarde , le  choux. 

La  sixième  classe,  les  herbes  à fleurs 
simples,  dont  la  corolle  est  poljpétale, 
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jéguiière  , composée  d’un  certain  nombre 
de  pétales  égaux  entr’eux,  et  disposés  sy- 
niétriquemen  t autour  des  organes  sexuels , 
comme  dans  la  rose,  les  Rosacées.  Ex., 
la  renoncule,  le  fraisier,  l’aigremoine. 

La  septième  classe  , les  herbes  à fleurs 
simples,  dont  la  corolle  est  polypéude, 
régulière  , rosacée  , composée  toujours 
de  cinq  pétales  ; les  pédoncules  qui  sup- 
portent les  fleurs  partent  d’un  point  com- 
mun de  la  tige , et  vont  en  se  divergeant 
comme  les  rayons  d’un  parasol,  les  Om~ 
bellifères.  Le  caractère  de  cette  classe 
est  établi  particulièrement  sur  la  dispo- 
sition des  fleurs;  on  distingue  deux  sortes 
d’ombelles  , les  ombelles  universelles  ou 
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grandes  ombelles,  et  les  ombelles  par- 
tielles ou  ombeilules  ; les  grandes  om- 
belles supportent  les  ombeilules,  et  ces 
elernières  sont  destinées  à porter  les  pe- 
tites corolles  rosacées.  Ex.^  le  persil,  le 
cerfeuil,  la  carotte. 

La  huitième  classe,  les  herbes  à fleurs 
simples,  dont  la  corolle  est  polypétale , 
régulière , composée  de  cinq  pétales  à 
onglets  très -longs,  de  la  longueur  du 
calyce,  et  à lames  courtes  et  planes;  les 
pétales  vont  toujours  en  diminuant  du 
sommet  à la  base,  les  Cary ophy liées. 
Ex.  La  saponaire,  l’oeillet. 

La  neuvième  classe,  les  herbes  à fleurs 
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sîni])les,  tlonl  la  corulle  est  polypélalei 
régulière,  composée  de  six  j)élales  nuds  ? 
comme  dans  le  lys,  les  JLiliacées.  Ex.) 
le  narcisse,  Fail,  la  couronne  impériale. 
I.e  calyce  et  la  corolle  paroissent  comme 
soudés  ensemble;  qiiekpiefois  les  six  pé- 
tales se  réunissent  à la  base  et  forment 
line  corolle  monopélale  à six  divisions 
plus  ou  moins  profondes.  Ex.^  l’aloès, 
rhyacintlie,  Tagavé. 

La  dixième  classe,  les  herbes  à fleurs 
simples,  dont  la  corolle  est  polypétale, 
irrégulière,  ressemblant  par  sa  forme  à 
un  papillon  qui  prend  son  vol,  les  jP«- 
pillonacées.  Cette  corolle  est.  composée 
ordinairement  de  quatre  ])étales  irrégu- 
liers ; le  supérieur,  que  Fou  nomme  éten- 
clciîxl^  les  deux  latéraux,  ailes , et  le  pé- 
tale inférieur,  carène.  Ex.,  le  haricot, 
le  pois  ; quelquefois  le  carène  est  partagé 
en  deux , et  alors  la  corolle  est  composée 
de  cinq  pétales.  Ex, , Vulex , le  genista 
le  lupin. 

La  onzième  classe,  les  herbes  à fleurs 
simples,  dont  la  corolle  est  polypétale , 
irrégulière,  composée  de  cinq  ou  six  pé- 
tales , dont  Fensemble  présente  une  forme 
si  bizarre,  qivil  a été  impossible  de  don- 
ner un  nom  a celte  espèce  de  Heur,  les 
Anomales.  Ex. , la  violette,  la  capucine , 
les  orchis. 
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Î-ÆS  trois  classes  qui  suivent  compren- 
nent les  herbes  ou  sous- arbrisseaux  à 
Heurs  composées.  Tournefortaréuni  dans 
' ces  trois  classes  toutes  les  plantes  dont  les 
fleurs  sont  rassemblées  plusieurs  ensemble 
dans  un  calyce  commun^  ces  fleurs  ou 
fleurettes  sont  toutes  monopétales,  mais 
elles  different  entr’ellcs  par  leur  forme. 

La  douzième  classe,  première  division 
des  fleurs  composées,  les  Flosculeuses 
ou  Fleurons.  Ce  sont  des  petites  corolles 
tubuleuses  dont  Je  limbe  est  évasé  en 
fo  rme  d’entonnoir,  et  partagé  au  sommet 
en  quatre  ou  cinq  lobes  égaux,  les 
chardons,  les  centaurées. 

La  treizième  classe , deuxième  division 
des  fleurs  composées,  \e:s  Seini- Floscu- 
leuses ou  Demi-Fleurons.  Ce  sont  des 
petites  corolles  à tube  très-court,  tronqué 
dès  sa  naissance;  le  limbe  déjeté  d’un  seul 
coté,  se  termine  en  forme  de  languette. 
jEJx. , la  laitue,  le  pissenlit,  la  chicorée. 

La  quatorzième  classe,  troisième  divi- 
sion des  fleurs  composées,  Kadiées. 
Les  plantes  de  cette  classe  sont  ainsi  ap- 
pellées,  parce  que  leurs  fleurs  sont  for- 
mées au  centre  d’un  grand  nombre  de 
fleurons,  et  à la  circonférence  d’un  rang 
de  demi-fleurons  disposés  en  forme  de 
rayon.  jKx. , la  matricaire,  le  soleil,  la 
camomille. 
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La  quinzième  classe , les  herbes  ou 
sous-arbrisseaux  dont  les  fleurs  sont  pri- 
vées de  corolle.  On  leur  a donné  le  nom 
^Apétales  de  la  lettre  A privatif  des 
Grecs , qui , placée  devant  le  \i\Q\.péLale ^ 
veut  dire  sans  pétales.  jSa;.  , la  mercuriale, 
la  pariétaire,  le  blé,  l’orge. 

La  seizième  classe  renferme  les  plantes 
qui  donnent  des  fruits  sans  apparence  de 
fleurs.  Tournefort  les  a appellées  plantes 
sans  fleurs.  Ex, , l’osmonde , la  fougère 
le  poljpode. 

La  dix-septième  et  dernière  classe  des 
herbes  contient  les  végétaux , qui  ne  pa- 
roissent  produire  ni  fleurs,  ni  fruits.  Ex, y 
les  champignons,  les  mousses. 

Les  cinq  classes  des  arbres  et  arbris- 
seaux sont  établies  d’après  les  mêmes  con- 
sidérations que  les  herbes,  à l’exception 
cependant  qu’il  n’existe  point  de  fleurs 
composées  parmi  les  arbres;  quatre  de 
ces  classes  doivent  être  confondues  avec 
les  herbes , parce  qu’on  ne  peut  faire 
choix  d’un  caractère  qui  non-seulement 
sépare  les  plantes  d’une  même  classe  et 
d’une  même  famille  , mais  encore  les 
e^rèces  d’un  même  genre.  On  sait , en 
outre,  qu’une  plante  à tige  ligneuse , 
éloignée  de  son  pays  natal ^ peut  dégé- 
nérer et  devenir  une  herbe,  iî'x. , le  ricin. 

La  dix -huitième  classe  et  yiremière 

A (> 
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tles  arbres,  renferme  les  arbres  dont  les 
ileurs  sont  privées  de  corolle.  Ex.^  le 
buis,  le  irene  ordinaire.  Les  végétaux  de 
cette  classe,  en  très-petit  nombre,  doivent 
être  rangés  avec  les  herbes  apétales. 

La  dix-neuvième  classe,  deuxième  et 
la  seule  classe  des  arbres  qui  mérite  d’être 
conservée,  comprend  les  Ainentacées. 
Les  végétaux  de  celle  classe  sont  distin- 
gués  particulièrement  par  la  disposition 
de  leurs  Heurs  ; ce  sont  des  Heurs  apétales, 
placées  en  grand  nombre  autour  d’un  axe 
commun  ou  lilet  particulier,  appellé  cha- 
ton ciment Lun , d’où  leur  vient  le  nom  de 
Heurs  amenlacées.  Ex.^  le  bouleau,  le 
saule,  le  pin , le  sapin. 

La  vingtième  classe , troisième  des 
arbres,  renferme  les  arbres  dont  les  Heurs 
ont  une  corolle  monopétale  régulière  ou 
irrégulière.  Ex.,  le  lilas,  le  sureau.  Les 
végétaux  de  cette  classe  doivent  se  placer 
naturellement  dans  les  quatre  premières 
classes  de  la  Méthode,  suivxmt  la  forme 
de  la  corolle. 

La  vingt -unième  classe,  quatrième 
des  arbres,  comprend  les  aibres  dont  les 
fleurs  ont  une  corolle  polypétale , régu- 
lière , rosacée.  Ex. , le  pomnsler,  le  poi- 
rier, le  rosier.  Les  végétaux  de  celte  classe 
doivent  être  confondus  avec  les  herbes 
à fleurs  rosacées. 
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Enfin  , dans  la  vingt-deuxième  classe, 
cinquième  et  dernière  des  ai  bres , se 
trouvent  placés  les  arbres  dont  les  fleurs 
ont  une  corolle  polypélale,  irrégulière, 
papillonacée.  Ces  végétaux  doivent  être 
rapportés  à la  dixième  classe  de  la  Mé- 
thode, les  herbes  à fleurs  papillonacées. 

le  genêt  d’Espagne,  Taubours,  le 
baguenaudier.  - 

Les  vingt-deux  classes  de  cette  Mé- 
thode sont  ensuite  partagées  en  plusieurs 
Sections,  dont  les  caractères  distinctifs 
sont  établis,  pour  la  plupart,  d’après  la 
considération  du  fruit. 

Tel  est  le  développement  que  j’ai  cm 
devoir  donner  k la  Méthode  de  Tourne- 
fort,  Méthode  simple  dans  son  exécu- 
tion , et  facile  à étudier^  elle  sert  de  fon- 
dement au  nouvel  ordre  d’après  lequel 
sont  rangées  les  plantes  du  Jardin  de 
l’Ecole  de  Pharmacie  de  Paris. 
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SYSTÈME  DE  LINNEUS. 

L a.  dlflererice  qui  peut  exister  entre 
une  Méthode  et  un  Système , est  dans  le 
nombre  des  caractères,  qui  doit  être  très- 
circonscrit;  ces  caractères  doivent  être 
toujours  les  mêmes  pour  toutes  les  classes 
du  Système.  Un  Système  est,  en  outre, 
une  production  d’une  imagination  ac- 
tive , qui  n’est  établie  que  sur  des  pro- 
babilités. 

L’idée  du  mariage  des  plantes  a fait 
imaginer  le  Système  le  plus  ingénieux  et 
en  même  temps  le  plus  agréable  qu’ait 
jamais  conçAi  l’esprit  humain.  Les  éta- 
mines et  les  pistils , organes  males  et  fe- 
melles des  plantes,  les  seuls  essentiels  à 
la  fécondation,  ont  servi  de  base  au  Sys- 
tème sexuel. 

Le  célèbre  Botaniste  suédois  a partagé 
tous  les  végétaux  en  vingt-quatre  classes, 
rf’après  les  considérations  puisées  généra- 
lement dans  le  nombre,  l’insertion,  la 
proportion  et  la  connexion  des  étamines. 

Pour  comprendre  le  Système  de  Lin- 
neus,  il  faut  savoir  que  l’on  rencontre 
dans  les  végétaux  quatre  sortes  de  fleurs; 
les  fleurs  bennapbrodiles,  les  fleurs  males, 


( i5  ) 

les  fleurs  femelles,  et  les  fleurs  neutres  ou 
stériles. 

Les  fleurs  hermaplirocliles  sont  celles 
qui  réunissent  les  étamines  et  les  pistils 
sous  les  mêmes  enveloppes  ; les  fleurs 
males  sont  celles  qui  n’ont  que  des  éta- 
mines j les  fleurs  femelles  ne  renferment 
que  des  pistils,  et  les  fleurs  neutres  ou 
stériles  sont  celles  qui  ne  contiennent  ni 
étamines  ni  pistils. 

^ 11  existe , en  outre , de  certaines  plantes 
qui  se  plaisent  a dérober  à nos  regards 
leurs  organes  sexuels,  tandis  que  d’autres 
nous  procurent  l’agrément  de  les  obser— 

ei  facilement,  d’en  calculer  le  nombre , 
d en  deteiniiner  1 insertion,  la  grandeur 
et  la  connexion.  Les  vingt-trois  première, s 
classes  renferment  les  plantes  dont  les  or- 
ganes sexuels  sont  faciles  à appercevoir^ 
Nuptiæ,  omnibus  manifestœ , apertl 
celehrantur . Parmi  ces  classes,*  les  vingt 
piemières  contiennent  toutes  plantes  mo- 
noclines,  c’est-à-dire,  celles  à fleurs 
liermaphrodites;  Mariti  et  uxores  uno 
eodemque  thalamo  gaudent. 

La  première  considération  d’après  la- 
quelle Linneus  a formé  les  onze  premières 
classes  de  son  Système,  est  simplement 
sur  le  nombre  des  étamines,  et  les  com- 
parant a des  maris,  il  a appliqué  à chaque 

classe  un  mot  grec  qui  en  désigne  la 
nombre.  ^ 
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La  première  classe , Monnndrie , 
piailles  a une  seule  élamine.  , le  ba- 
lisier, la  pesse-d’eau , le  cailitriclié. 

La  deuxième  classe , Diandrie , plantes 
à deux  étamines.  le  jasmin , le  lilas, 
la  saille,  le  romarin. 

La  troisième  classe , Triandrle,  plantes 
à trois  étamines.  Ex.^  le  salran , l’iris, 
l’orge , le  seigle  , le  froment.  La  plus 
grande  partie  des  graminées  est  rangée 
dans  celte  classe, 

I.a  quatrième  classe,  Tétrandrie,  plan- 
tes à quatre  étamines.  Ex, , la  scabieuse, 
le  caille-lait,  le  plantain,  la  garence. 

La  cinquième  classe  , P entandrie , 
plantes  à cinq  étamines.  Ex.^  la  bou- 
racbe  , l’héliotrope,  le  mouron , le  bouil- 
lon blanc,  legroseiller,  la  vigne ,1a bette. 
Cette  classe  est  très-nombreuse  ; elle  ren- 
ferme aussi  toute  la  famille  naturelle  des 
Oinbellifères. 

La  sixième  classe,  //6\xa7zr^/v>^  plantes 
à six  étamines.  Ex. , le  riz , le  jonc , l’ail, 
le  lys,  la  tulipe. 

La  septième  classe  , Ileptandrie , 
plantes  à sept  étamines.  Ex. , le  niaron- 
nier  d’Inde.  Cette  classe  n’a  que  six  genres. 

Lahuitièmeclasse,  Octandrie,  plantes 
à huit  étamines.  Ex. , la  capucine , l’épi- 
lobe , la  bruyère,  la  renouée. 

La  neuvième  classe , Eiinéandrie  ^ 
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plantes  à neuf  étamines.  Ex. , le  laurier, 
la  rhubarbe,  le  jonc-fleuri.  Cette  classe 
ne  contient  que  six  genres. 

La  dixième  classe,  Z) plantes 
à dix  étamines.  Ex. , le  gainier,  la  rue , la 
saxilrage , l’oeillet , la  saponaire. 

Il  n’existe  point  de  végétaux  à onze 
étamines,  et  il  n’y  a pas  encoie  eu  d’exem- 
ple à citer. 

La  onzième  classe  , Doclécandrie  y 
plantes  à douze  étamines.  Zx.,  le  caba- 
ret, la  salicaire,  l’aigremoine , le  réséda. 

La  deuxième  considération , d’après 
laquelle  sont  établies  les  deux  classes  sui- 
vantes, est  sur  le  nombre  et  l’insertion 
des  étamines.  Le  caractère  distinctif  porte 
plus  particulièrement  sur  l’insertion  des 
étamines. 

La  douzième  classe  , Icosandrie 
plantes  à vingt  étamines,  attachées  au 
calyce.  iî.v. , l’amandier,  le  prunier,  le 
rosier,  le  fraisier. 

La  treizième  classe  , Polyandrie , 
plantes  a étamines,  en  nombre  indéter- 
miné, insérées  sous  l’ovaire.  On  ne  doit 
plus  compter  le  nombre  des  étamines. 
Ex. , la  cbélidoine,  le  pavot , la  pivoine, 
la  renoncule. 

La  troisième  considération  qui  a servi 
de  base  pour  établir  les  deux  classes  sui- 
vantes, est  le  nombre  et  la  proportion  ou 
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grandeur  des  elainines,  3Iai'iti  certi  re^ 
liquis  prœferuniur. 

La  (|uatorzieiiie  classe  y y^icïy'ncnnie  y 
terme  provenant  de  deux  mots  frrecs 
qui  signifient  deux  puissances,  plantes  à 
quatre  etamines,  dont  deux  plus  courtes. 
Ex.  y 1 hyssope , la  menthe , le  mufle  de 
veau , la  digitale , la  scrophulaire. 

La  quinzième  classe,  Tétradynamiey 
quatre  puissances  ; plantes  à six  étamines, 
dont  cjuatre  de  la  meme  grandeur,  et  deux 
plus  courtes.  Ex,  y le  cresson,  le  choux, 
la  rave,  le  raifort.  Cette  classe  renferme 
une  famille  naturelle , les  Crucifères. 

La  quatrième  considération  est  sur  la 
connexion  ou  réunion  des  étamines,  qui 
peut  se  faire  de  deux  manières,  ou  par  les 
Clamens,  ou  par  les  anthères.  Mariti 
propinqui  et  cofrnati  sujit. 

La  seizième  classe,  3Ionachlphie , 
terme  qui  provient  de  deux  mots  grecs, 
qui  si^n  î C.G  ut  un  seul  frère  ; plantes  dont 
les  étamines  sont  réunies  par  les  filamens 
en  un  seul  faisceau.  Ex. , le  bec  de  grue , 
la  mauve  , la  guimauve. 

La  dix-septième  clcisscy  Diadelphie  y 
deux  frères,  plantes  dont  les  étamines  sont 
réunies  par  les  filamens  en  deux  corps. 
Ex. y la  fumeterre,le  genêt,  le  haricot,  et 
un  grand  nombre  de  plantes  légumineuses 
ou  papillopacées  deTournefort. 
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La  dix  - huliième  classe,  Polyadeî-- 
phie , plusieurs  frères  j plantes  dont  la 
réunion  des  étamines  par  les  filamèns 
forment  plusieurs  faisceaux.  Ex. , le  ci- 
tronnier, Toranger,  le  millepertuis.  Cette 
classe  est  peu  nombreuse. 

La  dix-neuvième  classe , Syngénésie  y 
terme  qui  dérive  de  deux  mots  grecs, 
qui  signifient,  nees  plusieurs  ensemble j 
plantes  à fleurs  composées,  dont  les  éta- 
mines sont  réunies  par  les  anthères  pour 
les  cinq  premiers  ordres  de  cette  classe. 
Ex..,  la  laitue,  la  chicorée,  les  chardons, 
et  à fleurs  simples,  ayant  aussi  les  éta- 
mines réunies  par  les  anthères  pour  le 
sixième  ordre.  Ex.,  la  violette , la  balsa- 
mine, Cette  classe  seroit  très — naturelle 
sans  le  dernier  ordre  ; elle  renferme  toute 
la  famille  des  Composées. 

La  cinquième  considération  est  fondée 
sur  rinsertion  des  étamines  sur  le  pistil. 

La  vingtième  classe , Gynandrie  y 
terme  qui  provient  de  deux  mots  crrccs 
qui  signi lient  rnaritus  super  uxorem\ 
plantes  dont  les  etammes  sont  j)orlées  par 
le  pistil.  Taris toloche,  la  grenadille 

les  orchis.  ’ 

La  sixième  considération  est  sur  la  sé- 
paration des  sexes;  plantes  dont  les  fleurs 
sont  d’un  seul  sexe,  ou  mêlées  avec  des 
Ixennaphrodites,  On  les  nomme  plantes 
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cliclines,  à fleiirs  luiisexuelles.  Mariti  et 
uxot'es  dlstlnctis  thalamis  mandent. 

-<a  vmgt-iinicme  classe,  .Munœcie ^ 
terme  dérivé  de  deux  mots  grecs,  qui  si- 
gnifient une  seule  maison  ; plantes  dont 
les  fleurs  males  sont  séparées  des  fleurs 
femelles  sur  le  meme  pied.  JBx, , le  bled 
de  Turquie , le  melon , le  ricin , le  noyer, 
le  pin  et  le  sapin. 

La  vingt-deuxième  classe , Diœcie  y 
deux  maisons  ; plantes  dont  les  fleurs 
males  sont  séparées  des  fleurs  femelles , 
sur  deux  pieds  différensj  les  fleurs  males 
sont  sur  une  lige,  et  les  fleurs  femelles 
sur  une  autre.  Eix.^  le  clianvTe,la  mer- 
curiale, le  houblpn,  les  saules. 

La  vingt-troisième  classe , Polygamie, 
terme  provenant  de  deux  mots  grecs,  qui 
signifient  plusieurs  noces  ou  mariages. 
Cette  classe  diffère  des  deux  précédent  es 
parce  qu’avec  les  fleurs  males  ou  fe- 
melles, il  se  rencontre  toujours  des  fleurs 
hermaphrodites,  soit  sur  le  même  pied, 
soit  sur  des  pieds  différens.  Px. , la  pa- 
riétaire, le  frêne,  l’arroche,  le  figuier. 

La  septième  et  dernière  considération, 
est  sur  la  dilïiculté  d’appercevoir  les  or- 
ganes sexuels  de  certaines  plantes  et  de 
connoître  la  manière  dont  elles  se  fé- 
condent. Nuptiæ  clam  celebrantur. 

La  vingt-quatrième  et  dernière  classe , 
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Cryptogamie  J terme  qui  clévire  de  deux 
mois  grecs,  qui  signifient  noces  ou  ma- 
riages cachés;  plantes  qui  ont  une  ma- 
nière particulière  de  se  reproduire,  et 
dont  les  organes  sexuels  semblent  se  dé- 
rober à notre  vue.  JSx.^  la  fougère,  le 
polypode,  le  capillaire,  le  champignon. 

Les  ordres  ou  sections  sont  fondés  pour 
les  treize  premières  classes, -sur  le  nombre 
des  pistils,  et  particulièrement  des  styles 
ou  stigmates  sessiles.  Linneus  comparant 
ces  organes  à des  femmes , a donné  à 
chaque  ordre  un  nom  tiré  du  grec,  qui 
en  exprime  le  nombre. 

Premier  ordre  , Monogynie  , un  seul 
pistil.  Ex.^  le  liseron  , la  campanule. 

Second  ordre  , Digj'^ie ^ deux  pistils. 
Ex. , l’anis,  le  cerfeuil. 

Troisième  ordre,  Trigynie,  trois  pic- 
tils.  Ex. , la  viorne , le  sureau. 

Quatrième  ordre,  Tétragynie^yodXx^ 
pistils.  Ex. , le  houx , la  parnassie  des  ma- 
rais. 

Cinquième  ordre,  Pentagynie , cinq 
pistils.  Ex. , le  gazon  d’olympe  , le  lin. 

Sixième  ordre , Hexagynie , six  pis- 
tils. Ex..,  le  jonc-fleuri. 

Septième  ordre  , Heptagynie  , sept 
pistils.  Ex. , une  seule  espèce , le  septas. 

Huitième  ordre,  Décagynie , dix  pis- 
tils. Ex,  .J  le  raisin  d’Amérique. 
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Neuvième  ordre,  Folygînie,  un  nom-^ 
bre  mdélerminé  de  pistils.  Ex.^  la  élé- 
nia ti  le , le  pigamou,  le  souci  des  ma- 
rais. 

La  quatorzième  classe, la  Eidyncmiie , 
est  partagée  en  deux  ordres;  chacun  de 
ces  ordres  a reçu  un  nom  diiïerent. 

Le  premier,  Eymnospermie , terme 
composé  de  deux  mots  grecs , qui  signi- 
fient semences  nues,  situées  au  fond  du 
calyce.  Ex. , les  Labiées. 

Le  second  ordre  , ylngiospermie  y 
terme  dérivé  aussi  de  deux  mots  grecs, 
qui  signifient  semences  recouvertes, c’est- 
»à-dire,  i-enfermées  dans  un  péricarpe. 
Ex. y la  digitale,  l’acanthe,  l’orobanche. 

La  quinzième  classe  , la  T étradyna- 
mie,  est  aussi  divisée  en  deux  ordres,  les 
siliculeuses  et  les  siliqueuses;  la  silique 
est  longue,  grêle  et  étroite;  la  silicule, 
au  contraire,  est  courte  et  plus  large  que 
longue.  Division  que  les  Botanistes  ont 
adoptée  dans  les  Crucifères. 

Les  seizième,  dix-septième  et  dix-hui- 
tième classes,  \d^ Monadelphie y la  Dia- 
delphie  et  la  Polyadelphie  y sont  par- 
tagées en  plusieurs  ordres  , 'd’après  le 
nombre  des  étamines. 

La  dix-  neuvième  classe,  la  Syngéné- 
sîe y a reçu  six:  ordres,  dont  les  cinq  pre- 
miers sont  établis  sur  le  sexe  des  fleurs  , 
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qnl  riV^st  souvent  pas  le  meme  au  centre 
qu’à  la  circonférence  de  la  fleur  com- 
posée. 

Le  premier  ordre  porte  le  nom  de 
Polygamie  égale  ; toutes  les  fleurs  sont 
hermaphrodites,  tant  au  centre  qu’à  la 
circonférence.  Ex.^  la  carline,  la  laitue. 

Le  second  ordre,  Polygamie  super- 
fine  y les  fleurs  sont  hermaphrodites  au 
centre,  et  femelles  à la  circonférence, 
Ex.^  la  tanaisie,  la  matricaire. 

Troisième  ordre.  Polygamie  frus- 
tranèe  ; les  fleurs  sont  hermaphrodites 
au  centre , et  neutres  ou  stériles  à la  cir- 
conférence. le  soleil,  la  centaurée, 
le  bluet. 

Quatrième  ordre , P oly garnie  néces- 
saire ; les  fleurs  sont  hermaphrodites  au 
centre  j mais  les  pistils  de  ces  fleurs,  mad 
constitues  , avortent  et  ne  produisent 
lien  5 il  se  rencontre  a la  circonférence 
des  fleurs  femelles,  qui  sont  fécondées 
par  les  etamines  du  centre , et  deviennenit 
necessaires  a la  reproduction  en  fournis- 
sant des  semences.  Ex,^  le  souci,  l’o- 
tlionna. 

Cinquième  Polygamàc  sépa- 

rée ; chaque  fleurette  est  munie  d’un 
caljce  particulier.  Ex.,  la  boulette. 

^ Le  sixième  ordre,  la  DI ono garnie  ^ 
s éloigne  singulièrement  des  autres  or— 
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tires;  ^es  fieurs  sont  simples , îiermapliro- 
dites,  ayant  les  étamines  réunies  par  les 
anlhères;  les  semences  sont  renfermées 
dans  un  péricarpe.  Ex.^  la  violette,  la 
balsamine. 

Les  vingtième,  vingt-unième  et  vingt- 
d 'uxicme  classes , la  Gynandrie , \d^Mo  t 
n ecie  et  la  Diœcie , tirent  leurs  ordres 
des  classes  antécédentes. 

La  vingt -troisième  classe,  la  Poly- 
gamie ^ est  partagée  en  trois  ordres. 

Lé  premier.  Polygamie  - monœcie  j 
lorsque  les  fleurs  hermaphrodites  sont 
entremêlées  de  fleurs  males  ou  femelles 
sur  la  même  tige.  Ex. , l’érable , le  mi- 
cocoulier, la  pariétaire. 

Le  second  orài  e ^ Polygamie-diœczej, 
lorsque  pour  la  même  espèce  de  plante, 
on  rencontre  des  fleurs  hermaphrodites 
sur  un  pied,  et  des  fleurs  mâles  ou  fe- 
melles sur  un  autre  pied,  Ex.^  le  févier, 
le  frêne. 

Le  troisième  ordre , Polygamie-triœ- 
lorsque  la  même  espèce  possède  les 
trois  sortes  de  fleurs  sur  trois  pieds  difle- 
rens,  les  fleurs  hermaphrodites  sur  un 
pied , les  fleurs  mâles  sur  un  autre , et  les 
fleurs  femelles  sur  un  autre  pied.  Ex.^  le 
figuier,  le  caroubier. 

La  vingt-quatrième  et  dernière  classe, 
la  Cry-piogamie 3 est  divisée  en  quatre 

ordres  ; 
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ordres;  les  fougères,  les  mousses,  les 
algues  et  les  champignons. 

11  est  facile  de  .s’appercevoir  des  in- 
convéniens  de  ce  Syslême;  i®.  il  s’écarte 
des  vues  de  la  nature , puisqu’il  tend  à 
séparer  les  plantes  qui  ont  le  plus  de 
rapport  entr’elles;  les  Graminées  en 
fournissent  un  exemple  ; celte  famille 
naturelle  se  trouve  dispersée  dans  plu- 
sieurs classes  du  Système;  2°.  les  organes 
d’après  lesquels  il  est  établi,  sont  quel- 
quefois très -difficiles  à appercevoir,  et 
sujets,  en  outre,  à n’être  pas  en  même 
nombre  dans  les  espèces  d’un  même 
genre.  Les  V aUrianes,  les  Phytolacca  ■ 
et  beaucoup  d’autres  genres  en  fournis- 
sent des  exemples. 

Malgré  ses  défauts,  ce  Système  est 
suivi  dans  beaucoup  de  jardins  de  l’Eu- 
rope, et  particulièrement  dans  celui  de 
l’Ecole  de  Médecine  de  Paris.  M.  Richard, 
professeur  de  Botanique  à celle  Ecole,  a 
lait  a ce  Système  des  changemens  qui 
méritent  d’être  connus. 
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MÉTHODE  DE  JUSSIEU. 

Bernard  de  Jussieu  jeta  les  premiers 
fondemens  de  celte  Méthode  ; le  plan  lut 
exécuté  à Trianon,  près  Versailles;  celte 
Méthode  n’avoit  alors  que  sept  classes. 
M.  de  Jussieu,  son  neveu,  profitant  des 
divisions  adoptées  dans  la  Méthode  de 
Tournefort,  augmenta  le  nombre  des 
classes,  qui  fut  porté  jusqu’à  quinze. 

Trois  considérations  importantes  ser- 
vent de  base  à cette  Méthode;  la  pre- 
mière est  sur  la  manière  dont  les  plantes 
se  développent  dans  la  germination  ; la 
seconde  est  sur  l’insertion  des  etamines, 
et  la  troisième  est  sur  l’absence  ou  la 
présence  de  la  corolle  et  sur  sa  division. 

Tous  les  végétaux  sont  d’abord  par- 
tagés en  Acotjlédons,  Monocotylédons 
et  en  Dycotylédons. 

Les  Acotylédons  constituent  la  pre- 
inièreclasse  de  laMéthodeyelle  renferme 
des  plantes  dont  la  germination  est  gé- 
néralement inconnue,  et  dans  lesquelles 
par  conséquent  on  n’a  pas  encore  pu  dé- 
couvrir de  cotylédon.  Cetle  classe  répond 
aux  Cryptogames  de  Lin^eus. 

Les  Monocotylédons  ou  plantes  à un 
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'»ul  colyléclon,  sont  celles  (j.ii,  dans 

_____  I f>  *1»^  -t  naissance,  à 
une  seule  leuille  Séminale,  jilacée  laté- 
ralen.enl.  Ces  plantes  se  distinguent  par 
1 organisation  interne  de  leur  C<re  ,ar 
es  nervures  de  leurs  ieuilles,  q'ui’slml 
longitudinales,  et  par  leurs  fleurs,  qui 
sont  toutes  incompjetles.  Les  iMonoco- 
Jledons  forment  trois  classes,  qui  dif- 

lorent  entr’elles  par  l’insertion  des  éla- 
mines. 

première  des  Mo- 
uocotyledons , renferme  les  plantes  dont 
es  etamines  sont  insérées  sous  le  pistil 

a ,«ppellée  Ilypo- 
Syne,  terme  provenant  de  deux  mots 
j,tecs  qui  signifient  sous  la  femme  Ex 

le  palmier,  l’orge , le  blé. 

La  troisième  classe , seconde  des  Mo- 

seition  désignée  sous  le  nom  de  Péri- 
g CS  qui  signifient  autour  de  la  femme. 

le  jonc,  le  lys,  la  jacinthe. 

MonLoî'viéT™"  ’ “'“'«iènie  des 

plantes  ii  ?"*’  1« 

sur  le  pistil  Tn  P’®™'"®*  ®ont  insérées 
m pistil.  Insertion  nommée  Fnicr^^yy^ 

qui  veut  dire  sur  la  femme  p'f  ŸT" 

n«ier,  le  balisier,  les  orchis  ’ 
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Les  Dlcolylédons  ou  plantes  à deux 
cotylédons,  sont  celles  qui,  dans  leur 
germination , produisent  deux  feuilles 
séminales , toujours  opposées  et  très-dif- 
férentes des  autres  feuilles  de  la  plante. 
Ces  végétaux  se  reconnoissent  par  For- 
ganisation  interne  de  leur  tige,  par  les 
nervures  de  leurs  feuilles , qui  s anasto- 
mosent , et  forment  un  réseau , par  leurs 
fleurs  enfin , qui  sont  plus  parfaites.  Les 
onze  dernières  classes  sont  toutes  Dico— 
tylédons  j elles  sont  établies  d’apres  l’abt 
sence  ou  la  présence  de  la  corolle , sa 
division  et  son  insertion. 

La  cinquième  classe  , première  des 
Dicotylédons,  comprend  les  plantes  apé- 
tales dont  les  étamines  sont  insérées  sur 
le  pistil.  -Ex. , Faristoloche , le  cabaret. 

La  sixième  classe , deuxième  des  Di- 
cotylédons,  contient  les  plantes  apétales 
dont  les  étamines  sont  attachées  au  ca- 
lyce.  Ex. , Fherniole,  Farroclie,  la  rhu- 
barbe et  le  sarrazin. 

La  septième  classe , troisième  des  Di- 
cotylédons, renferme  les  plantes  apétales 
dont  les  étamines  sont  insérées  sous  le 
pistil.  Ex,,  la  bellç  de  nuit,  le  plauUin, 
Famaranthe. 

La  huitième  classe,  quatrième  des 
Dycotylédons , comprend  les  plantes  à 
ileiu'S  monopétales  dont  la  corolle  est 
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insérée  sous  le  pislil  ; toute  corolle  nio- 
liopétale  supporte  constamment  les  éta- 
mines. En  conséquence,  pour  déterminer 
telle  ou  telle  classe  à corolle  monopétale, 
il  faut  prendre  Finsertion  de  la  corolle  , 
et  non  celle  des  étamines.  Cette  huitième 
classe  est  très  - nombreuse  ; ce  sont  les 
P ersonées  y les  Labiées , X^^Borragi- 
nées ,\e.^Solanées , etc. 

La  neuvième  classe,  cinquième  des 
Dicotylédons , renferme  les  plantes  a 
fleurs  monopétales  dont  la  corolle  est  at- 
tachée au  calj  ce.  Lx.^  la  bruyère,  la 
campanule. 

- La  dixième  classe,  sixième  des  Dico- 
tylédons,  contient  les  plantes  à fleurs 
monopétales  dont  la  corolle  est  insérée 
sur  le  pistil,  les  étamines  étant  réunies 
par  les  anthères.  Ex,^  la  chicorée,  le 
pissenlit,  le  carthame , la  camomille,  et 
toutes  les  piu'ntes  de  L'^amille  des  Com- 
posées. 

La  onzième  classe,  septième  des  Di- 
colylédons,  comprend  les  plantes  à fleurs 
monopétales  dont  la  corolle  est  insérée 
sur  le  pistil;  les  étamines  et  anthères  dis- 
tinctes. Ex..,  la  valériane,  la  scabieuse, 
le  chèvre-feuille. 

La  douzième  classe,  huitième  des  Di- 
cotylédons,  renferme  les  plantes  à co- 
rolle polypétale  dont  les  étamines  sont 
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insérées  sur  le  pisliJ.  Ex.,  le  panais,  la 

carotle,  le  ceifeiiil  et  toutes  les  ombelli- 
le  res. 


La  treizième  classe  , neuvième  des 
Dicolylèdons , contient  les  plantes  à co- 
rolle polypetale  dont  les  étamines  sont 
insérées  sous  le  pistil.  Ex.  y la  renon- 
cule, le  pavot,  la  julienne,  la  vigne. 

La  quatorzième  classe,  dixième  desDi- 
coljlédons,  comprend  les  plantes  à co- 
rolle polypélale  dont  les  élamines  sont 
attachées  au  calyce.  Ex.^  le  rosier,  le 
pourpier,  le  pommier. 

La  quinzième  et  dernière  classe,  on- 
zième des  Dicolylèdons,  renferme  toutes 
les  plantes  diclines  a Heurs  unisexuelles, 
soit  Monoïques,  soit  Dioïques,  soit  Po- 
lygames.  Ex.^  le  saule,  le  bouleau,  Por- 
tie,  1 euphorbe,  le  pm,  le  sapin.  Celés 
derniere  classe  correspond  à L^lonoecie, 
a la  Dioecie,  et  à 1a  Polyg^Stnlo  du  Sys- 
t,ème  sexuel.  \ - 

Chaque  classe  ek  ensuite  partagée  en 
plusieurs  grouppes  ou  ordres,  dont  les 
caractères  distinctifs  sont  puisés  dans  les 
rapports  que  les  différens  organes  des 
végétaux  ont  entr’eux;  c’est  ce  qui  ^ions- 
litue  des  familles  naturelles. 

On  doit  entendre  par  famille  natu- 
relle, un  groiippe  de  plantes  qui  se  res- 
semblent par  le  plus  grand  nombre  de 
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caractères.  Il  existe  déjà  beaucoup  de  ces 
l'aiuilles  ; mais  on  rencontre  aussi  des 
ordres  dans  lesquels  les  végétaux  sont 
mal  assortis.  Espérons  que  les  voyages 
dans  toutes  les  parties  du  monde,  que 
le  zèle,  Fintellioence  et  le  travail  d’un 
grand  nombre  de  Botanistes  éclairés, 
feront  découvrir  des  plantes  qui  vien- 
dront s’intercaler  entre  les  végétaux  cou- 
nus,  et  xempliront  les  vuides  que  laissent 
erîtr’eux  ces  êtres  renfermés  dans  un  cadre 

N. 

imparfait.  . . 

Uarrangement  de  ces  familles , darvs 
la  Méthode  de  Jussieu,  n’est  pas  non 
plus  indilférent.  On  a cherché , agitant 
qu’il  a été  possible,  à faire  ensorte  que 
le  passage  d’une  famille  à l’autre , se  fît 
d’une  manière  insensible,  sans  choquer 
trop  grossièrement  la  vue. 
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NOUVELLE  MÉTHODE 

DE  TOURNE  F OR  T. 

Après  avoir  indiqué  les  trois  Méthodes 
qui  ont  été  généralement  suivies  par  les 
Botanistes,  avoir  mis  à même  ceux  qui 
commencent  de  choisir  celle  qui  leur 
paroîtra  plus  convenable,  nous  croyons 
devoir  exposer  les  raisons  qui  nous  ont 
déternwné  à faire  des  cbangemens  à la 
Méthode  de  Tournefort.  Nous  ferons 
connoître  ensuite  les  bases  sur  lesquelles 
reposent  ces  changemens. 

Depuis  très-long-temps  la  Méthode  de 
Tournefort  étoit  enseignée  aux  élèves  en 
Pharmacie  de  Paris,  comme  étant  la  plus 
facile  à apprendre  et  la  plus  propre  à 
guider  les  premiers  pas  dans  la  recherche 
des  plantes;  mais  la  connoissance  plus 
exacte  des  organes  des  végétaux,  l’étude 
approfondie  des  rapports  qui  existent 
entre  ces  organes,  la  nouvelle  nomen- 
clature de  Linneus  généralement  adop- 
tée , la  découverte  enfin  d’un  grand 
nombre  de  végétaux,  ont  rendu  cette 
Méthode  presque  insufhsante  pour  la 
classification  de  ces  êtres  organisés. 

Il  étoit  cependant  important  de  con- 
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serrer  à l’Ecole  de  Pliarniacie  de  Paris 
eetle  ancienne  Méthode  , tant  par  raj)- 
port  à la  célébrité  de  son  auteur,  qu’à 
cause  de  l’utilité  dont  elle  a été  aux 
Pharmaciens , et  généralement  à tous 
ceux  qui  se  sont  livrés,  pour  la  première 
fois,  à l’étude  de  la  Boranique. 

Pour  tirer  le  parti  le  plus  avantageux 
de  cette  Méthode , nous  avons  fait  usage 
des  connoissances  nouvelles  acquises  en 
Botanique  depuis  la  mort  deTournefort; 
nous  avons  établi  les  classes  sur  des  ca- 
ractères plus  tranchans  et  plus  cojistans. 
Aussi  la  nouvelle  Méthode  est-elle  plus 
naturelle  que  l’ancienne. 

Nous  n’avons  pas  la  prétention  de  l’a- 
voir rendue  parfaite,  ni  exempte  d’excep- 
tions; nous  nous  engageons  même  à les 
iaire  connoître  dans  le  cours  de  l’Ou- 
vrage ; ce  que  nous  pouvons  assurer, 
c’est  que  toute  personne  qui  commen- 
cera  la  Botanique,  y trouvera  de  grandes 
Bicilités  à la  recherche  de  la  plante  qu’elle 
ne  connoitpas,  et  qu’elle  desire  pouvoir 
nommer. 

Tous  les  végétaux  spnt  partagés  en 
deux  grandes  divisions;  ceux  à fleurs 
complettes,  et  ceux  à fleurs  incomplettes. 
On  doit  entendre  par  fleurs  complettes  , 
toutes  celles  qui  sont  munies  de  deux 
enveloppes  florales,  calyce  et  corolle. 
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Ainsi,  la  bourache,  le  liseron , la  cam- 
panule, sont  des  plantes  à fleurs  com- 
plet tes. 

Les  fleurs  hermaphrodites,  mâles  ou 
femelles,  sont  fleurs  complettes,  si  elles 
ont  le  caljce  et  la  corolle. 

Les  fleurs  complettes  peuvent  être  en- 
suite ou  simples  ou  composées  j elles  sont 
simples,  lorsqu’elles  ne  sont  point  réu- 
nies plusieurs  ensemble  dans  un  ca- 
lyce  ou  involucre  commun  ; elles  sont 
composées , lorsqu’étant  réunies  plu- 
sieurs ensemble  dans  un  calyce  com- 
mun", elles  ont  les  étamines  réunies 
par  leurs  anthères.  Ce  dernier  caractère 
est  essentiel  pour  constituer  les  fleurs 
complettes  composées.  Ainsi , la  sca- 
hieuse,  le  chardon  à bonnetier,  la  glo- 
bulaire, la  jasione , sont  des  plantes  a 
fleurs  complettes  simples,  parce  que  leurs 
étamines  sont  distinctes,  et  non  réunies 
par  leurs  anthères 5 au  contraire,  la  chi- 
corée, le  pissenlit,  le  bluet,  le  soleil, 
sont  des  plantes  à fleurs  complettes  com- 
posées , parce  que  leurs  étamines  sont 
réunies  par  leurs  anthères. 

Les  fleurs  complettes  simples  sont  en- 
suite sous- divisées  comme  dans  la  Mé- 
thode de  Tournefort,  en  corolle  mono- 
pétale  régulière  ou  irrégulière , et  en  co- 
rolle polypétale  régulière  ou  irrégulière. 
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Les  fleurs  composées,  à anthères  réu- 
nies , sont  aussi  séparées  en  flosculeuses, 
semi-flosciileuses  et  radiées. 

On  doit  entendre  par  fleurs  incom- 
plettes,  celles  qui  n^ont  qu’une  enve- 
loppe florale;  il  est  indiflèrent  que  cette 
enveloppe  soit  prise  pour  un  calyce  ou 
pour  une  corolle,  qu’elle  soit  d’une  ou 
de  plusieurs  pièces,  qu’elle  soit  régulière 
ou  irrégulière , que  les  fleurs  soient  her- 
maphrodites, mâles  ou  femelles;  elles 
seront  fleurs  incomplettes,  si  les  organes 
sexuels  ne  sont  entourés  que  d’une  enve- 
loppe. Ainsi , le  lys , la  tubéreuse , l’aris- 
toloche, la  pimprenelle,  sont  des  plantes 
à fleurs  incomplettes. 

Les  Botanistes  ont  observé  que  dans 
la  plupart  des  fleurs  incomplettes,  le  ca- 
lice et  la  corolle  paroissent  comme  sou- 
dés ensemble,  et  que  dans  plusieurs  de 
ces  fleurs,  cette  enveloppe  est  très-épaisse, 
verte  en  dehors,  et  blanche  ou  diverse- 
ment colorée  en  dedans  ; ce  qui  fait  que 
Linneus  a pris  pour  calyce  la  partie  que 
Tournefort  avoit  décrit  comme  corolle, 
et  vice  versa. 

Pour  terminer  cette  espèce  d’incerti- 
tude dans  laquelle  se  trouvent  les  Bota- 
nistes, de  savoir  si  cette  enveloppe  doit 
etre  considérée  comme  un  calyce  ou 
comme  une  corolle,  M.  Decandoile  pix)- 
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pose  de  donner  aux  enveloppes  florales 
le  nom  de  Perigone,  terme  qui  dérive  de 
deux  mots  grecs , qui  signifient  autour  de 
ia  semence.  Le  Perigone  seroit  double 
dans  les  fleurs  coinplettes,  et  simples  dans 
celles  incomplettes. 

Nous  avons  compris  dans  les  fleurs  in- 
compleltes,  celles  dont  Fenveloppe  flo- 
rale est  remplacée  par  un  ou  deux  rangs 
d’écailles,  comme  dans  les  Graminées, 
Ainentacées  et  toutes  les  plantes 
dont  la  floraison  et  la  fructification  ne 
sont  pas  encore  parfaitement  connues; 
ex.,  les  Cryptogames  de  Linneus;  ce 
qui  nous  a déterminé  à partager  les  fleurs 
incomplettes,  en  fleurs  incomplettes  dis- 
tinctes, c’est-a-dire , celles  qui  s’apper- 
çoivent  très-facilement,  et  en  fleurs  in- 
complettes indistinctes , celles  qui  se 
plaisent  à se  dérober  à notre  vue. 

La  nouvelle  Méthode  de  Tournefort 
est  composée  de  seize  classes;  les  huit 
premières  sont  à fleui's  complettes  sim- 
ples, dont  une  à corolle  monopétale  ré- 
gulière, deux  à corolle  monopétale  ir- 
régulière , quatre  à corolle  polypétale 
régulière,  et  une  à corolle  poljpétale 
irrégulière.  Les  trois  classes  qui  suivent 
sont  à fleurs  complettes  composées,  à 
anthères  réunies,  et  les  cinq  dernières 
classes  sont  à fleurs  incomplettes,  dont 
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quatre  à fleurs  incompleltes  distinctes, 
et  une  k fleurs  incompletles  indistinctes. 


P,  'emière  classe. 


Fleurs  compleltes  simples,  à corolle 
monopétale  régulière,  les  Blonopétales 
régulières.  Cette  classe  renferme  les 
deux  premières  de  la  Méthode  de  Tour- 
nefort,  les  Cairipanîformes  et  les  In- 
fimdihuliformes.  Ainsi,  toutes  plantes 
à fleurs  completles  simples,  dont  la  co- 
rolle est  en  cloche  ou  en  grelot , en  en- 
tonnoir, en  soucoupe  ou  en  roue , sohl 
placées  dens  la  première  classe.  Nous 
évitons,  par  ce  moyen,  les  différences 
mal  déterminées  qui  peuvent  exister 
entre  ces  espèces  de  corolle. 

Pour  faciliter  la  recherche  des  végé- 
taux que  renferme  cette  classe,  nous 
Pavons  partagée  en  trois  ordres , fondés 
d’après  l’insertion  de  la  corolle  mono- 
pétale , qui  toujours  supporte  les  éta- 
mines. 

Premier  ordre  , corolle  monopétale 
régulière,  insérée  sous  Ile  pistil.  , le 
plantain , la  belladone,  la  bourache. 

Deuxième  ordre,  corolle  monopétale 
régulière , attachée  au  calyce.  Px. , la 
, la  bryone,  le  melon,  la  cam- 

Troisième  ordre,  corolle  monopétale 
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^féguliere,  Insérée |sous  le  pislil.  Ex.,  la 
scabieuse,  la  valériane,  la  garence,  le 
chèvre-feuille. 

Chaque  ordre  est  ensuite  divisé  en  plu- 
sieurs sections  ou  familles  naturelles, 
disposées  autant  qu’il  a été  possible  de  la 
même  manière  que  dans  la  Méthode  de 
Jussieu  ; cette  distribution  est  simple  ; et, 
sans  avoir  égard  à la  forme  de  la  corolle 
monopétale  régulière,  on  peut  rapporter 
à celte  classe  toutes  les  plantes  qui  lui 

appartiennent. 

« 

Deuxième  classe. 

Fleurs  complettes  simples , à corolle 
monopétale  irrégulière,  les  P ersonnées. 
La  forme  de  la  corolle  est  souvent  in- 
suffisante pour  distinguer  les  plantes  de 
cette  classe  d’avec  celles  de  la  suivante; 
en  outre , plusieurs  autres  caractères  sont 
communs  à ces  deux  classes,  comme 
l’irrégularité  de  la  corolle , son  insertion , 
le  nombre  et  la  proportion  des  étamines, 
et  quelquefois  aussi  la  tige  quarrée  et  les 
feuilles  opposées.  Les  caractères  d’après 
lesquels  on  peut  reconnoître  les  Per- 
sonnées,  sont  dans  leur  ovaire , qui  n’est 
pas  partagé , et  dans  leurs  semences , qui 
sont  toujours  renfermées  dans  une  cap- 
sule à deux  loges. 

Cette  classe  est  naturelle,  et  les  sec-' 
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lions  qui  la  composent,  ne  se  distinguent 
le  plus  souvent  que  par  quelque  disposi- 
tion particulière  de  la  capsule. 

Troisième  classe. 

Fleurs  compleltes  simples , à corolle 
monopétale  irrégulière , les  Labiées.  La 
famille  nalurelle  des  Labiées  ne  peut  se 
confondre  avec  aucune  autre  famille.  Les 
caractères  qui  la  distinguent,  sont  dans 
le  nombre  et  la  proportion  de  leurs  éta— 
mines  ; savoir, quatre  étamines,  dont  deux, 
plus  petites,  dans  Fovaire,  qui  est  partagé 
en  quatre  lobes,  et  dans  leurs  fruits  monos- 
permes, placés  ordinairement  au  nombre 
de  quatre  au  fond  du  caljce.  Cette  classe 
est  divisée  en  quatre  sections , i“.  d’après 
Favortement  de  deux  étamines,  2®.  d’a- 
près la  corolle,  qui  est  quelquefois  comme 
à une  seule  lèvre , 5°.  d’après  le  calyce , 
qui  est  ou  à deux  lèvres , ou  à cinq  divi- 
sions. 11  est  facile  de  rapporter  une  plante 
à la  famille  des  Labiées^  mais  la  res- 
semblance qui  existe  entre  les  espèces, 
les  fait  reconnoître  difficilement. 

Quatrième  classe. 

Fleurs  complettes  simples,  à corolle 
poljpétale  régulière , composée  de  quatre 
pétales  disposés  en  croix,  les  Crucifères. 
Celle  disposition  particulière  des  pétales 
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est  insufFisanle  pour  dislinguer  cette  fa- 
mille  naturelle.  Le  caractère  essentiel 
est  tiré  du  nombre  et  de  la  grandeur  des 
étamines;  elles  sont  toujours  au  nombre 
de  six,  dont  quatre  grandes,  et  deux  plus 
courtes.  Les  plantes  de  cette  classe  sont 
ensuite  partagées  en  deux  sections,  d’a- 
près le  fruit,  qui  est  une  silique  ou  une 
silicule. 

On  reconnoît  facilement  une  plante 
crucifère;  mais  les  espèces  se  ressemblent 
tellement,  que  ce  n’est  qu’avec  beaucoup 
de  difficulté  que  l’on  parvient  à les  dis- 
tinguer entr’elles. 

Cinquième  classe. 

Fleurs  complettes  simples,  à corolle 
polypétale  régulière , composée  ordi- 
nairement de  cinq  pétales  rangés  autour 
des  organes  sexuels , comme  dans  la  rose , 
étamines  communément  nombreuses,  les 
Rosacées.  Pour  établir  les  caractères  dis- 
tinctifs de  cette  classe , on  ne  peut  ni 
compter  sur  le  nombre  des  pétales,  ni 
sur  celui  des  étamines,  ni  même  sur  les 
caractères  que  l’on  pourroit  tirer  des 
fruits,  puisque  ces  organes  sont  trop 
sujets  à Varier. 

Cependant,  pour  faciliter  la  connois- 
sance  des  rosacées,  qui  sont  en  très-grand 
nombre , nous  les  avons  divisées  en  deux 
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ordres,  d’après  l’inserlion  de  leurs  pétales 
et  étamines. 

Premier  ordre  : pétales  et  étamines 
insérés  sous  le  pistil.  Ce  sont,  pour  la 
plupart,  les  plantes  qui  composent  la 
Polyandrie  deLinneus.  Ex.^  le  pavot, 
la  renoncule. 

Deuxième  ordre  : pétales  et  étamines 
attachés  au  caljce.  Cet  ordre  renferme 
toutes  les  plantes  de  VIcosandrie  de 
Linneus,  et  plusieurs  autres. 

Ces  deux  ordres  sont  ensuite  partages 
en  un  grand  nombre  de  sections  ou  fa- 
milles naturelles , qui  sont  distinguées 
entr’elles  d’après  des  caractères  puisés 
dans  la  Méthode  de  Jussieu. 

Pour  parvenir  ensuite  à rapporter  à 
cette  classe  la  plante  qui  lui  appartient , 
il  faut,  1°.  être  bien  pénétré  des  carac- 
tères qui  distinguent  les  trois  autres 
classes  à corolle  polypétale  régulière , 
les  CrucifèreSy  les  Ombellifères  et  les 
Cary ophy  liées  ; les  plantes  rosacées 
n’ont  aucun  de  leurs  caractères;  2“.  exa- 
miner l’insertion  des  pétales  ou  des  éta- 
mines, et  ranger  le  végétal  dans  l’ordre 
qui  lui  convient  ; assigner  à la  plante 
rosacée  une  place  dans  une  des  sections 
de- l’ordre,  suivant  les  caractères  dont 
elle  es^  pourvue. 

£n  suivant  cette  marche,  il  est  aussi 


facile  de  reconnoilre  une  plante  de  célte 
classe,  que  celles  des  treizième  et  qua- 
torzième classes  de  la  Méthode  de  Jussiëii. 

Sixième  classe. 


Fleurs  complettes  simples,  à corolle 
poljpétale  régulière,  composée  toujours 
de  cinq  pétales  rangés,  comme  dans  les 
rosacées;  mais  les  pédoncules  qui  sup- 
portent les  fleurs,  partent  tous  dhm  meme 
•point  de  la  tige  , s’élèvent  à une  hauteui- 
égalé,  en  se  div^ergeant,  comme  les  rayons 
d un  parasol.,  les  Ombellifères.  Cette  fa- 
mille naturelle  se  distingue  principale- 
ment pai  la  disposition  de  ses  fleurs , par  ses 
pétales  et  ses  étamines,  qui  sont  toujours 
au  nombre  de  cinq  insérés  sur  le  pistil. 
J’ai  formé  de  cette  classe  deux  sections; 
la  première  a plusieurs  semences  renfer- 
mées dans  un  péricarpe;  la  seconde  a 
deux  fruits  monospermes  accolés  run  à 
1 autre , et  considérés  comme  deux  se- 
mences nues.  Cette  classe  correspond  à la 
douzième  de  la  Méthode  de  Jussieu.  Les 
ombellifères  constituent  une  famille  na- 
turelle, que  l’on  peut  considérer  comme 
un  seul  et  meme  genre,  dont  les  espèces 
sont  tres-difficiles  à distinguer. 

l^ptième  classe. 

Fleurs  complettes  simples,  à corolle 
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polypétale  régulière,  composée  de. cinq 
pétales  ongniculés,  truit  capsulaire,  tige 
herbacée,  noueuse  et  articulée,  Feuilles 
opposées,  les  CaryophyUées.  On  en- 
tend par  pétales  ongniculés,  ceux  dont 
l’onglet  est  étroit  et  de  la  longueur  du 
calyce,  et  dont  la  lame  est  large  et  courte* 
Ou  partage  cette  famille  naturelle  en 
fausses  caryophyllées  et  en  caryophyllées 
vraies.  Les  premières  se  distinguent  par 
leur  calyce  divisé,  et  par  leurs  semences, 
qui  sont  attachées  au  fond  dé  la  capsule, 
à Faide  de  petits  cordons  ombilicaux. 
Ex. , la  morgeline , le  ceraiste  deschampsi 
Les  secondes  ont  un  calyce  entier,  tubu- 
leux, les  semences  attachées  à' "un  pla- 
centa pyramidal , qui  s’élève  du  milieu 
de  la  capsule.  Ex. , la  saponaire , Focillet. 

Huitième  classe. 

Fleurs  compleltes  simples,  a corolle 
polypétale  irrégulière,  ordinairement  pa- 
plllonacée,  pétales  et  étamines  attachées 
au  calyce,  fruit  légume  ou  gousse,  les 
Ljégumineuses.  Le  caractère  de  cette 
classe  porte  principalement  sur  la  nature 
du  fruit  ; le  légume  ou  gousse  est  un  pé- 
ricarpe à deux  vulves,  qui  ne  sont  point 
séparées  par  de  cloison  longitudinale,  et 
dont  les  semences  sont  attachées  seule- 
ment le  longd’unedessutures.  J’ai  préféré 
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conserver  à cette  classe  le  nom  de  leW 
mineuse  à celui  de  papillonacée,  à raison 
de  ce  que  quelques  plantes  de  cette  fa- 
mille naturelle  ont  une  corolle  presque 
régulière.  ^ 

Les  légumineuses  se  distinguent  en- 
core par  leurs  feuilles  stipulacées,  sim- 
ples ou  composées,  qui  jouissent  pour  la 
plupart  d’un  mouvement  d’irritabilité 
qu’elles  exécutent  principalement  la  nui  tj 

mouvement  que  Linneus  a appelé  som- 
meil des  plantes.  On  peut,  dit  ce  célèbre 
Botaniste  suédois,  reconnoître,  la  nuit 
certaines  légumineuses,  en  étudiant  at- 
tentivement les  di\ierses  mouvemens  que 
ces  plantes  exécutent. 

Cette  classe  est  partagée  en  plusieurs 
sections,  dont  les  caraçtères  distinctifs 
sont  tires  de  la  corolle , qui  est  régulière 
OU  irrégulière,  des  étamines,  qui  sont  dis- 
tinctes ou  réunies  par  leurs  filamens  en  un 
ou  deux  faisceaux , et  des  légumes  dont 
l’intérieur  est  différemment  organisé. 

La  seconde  division,  à fleurs  com- 
plettes  composées,  ayant  les  étamines 
réunies  par  leurs  anthères,  comprend  les 
trois  classes  suivantes;  savoir,  la  neu- 
vième, les  Semi  - Flosculeuses ^ la  di- 
xième, les  Flosculciis6Sj  Q\.\di  onzième, 
les  Radiées. 

XaI  funillo  naturelle  des  compos5es  est 
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SI  noinbrense,  que  tous  les  Bbtanistes  se 
sont  accordés  à en  former  plusieurs  di- 
visions, mais  d’après  des  bases  bien  dif- 
férentes. 

Vaillant,  Botaniste  françois,  élève  et 
en  meme  temps  einule  de  T.ournefortj 
s’attacha  particulièrement  à la  disposi- 
tion des  fleurs  des  composées , pour  en 
former  trois  ordres  ^ savoir , les  chicora- 
cées , les  cjnarocéphales  et  les  corymbi- 
fères.  Le  premier  ordre  renferme  toutes 
les  semi  — flosculeuses  de  Tournefort  ÿ 
elles  sont  ordinairement  lactescentes , 
et  ont  de  la  ressemblance  avec  la  chi- 
corée. Ex. , la  laitue  , le  pissenlit.  Le 
second  ordre  contient  une  partie  des 
flosculeuses  de  Tournefort  ; ce  sont  des 
plantes  dont  les  fleurs  sont  rassemblées 
en  forme  de  tête  d’artichaut.  Ex.  y les 
chardons,  les  centaurées.  Le  troisième 
ordre  comprend  une  partie  des  floscu- 
leuses et  toutes  les  radiées  de  Tourne-  ’ 
fort;  ce  sont  des  fleurs  portées  sur  des 
pédoncules,  qui  partent  de  divers  points 
de  la  tige , et  s’élèvent  tous  à la  même 
liauteur.  Ces  pédoncules  se  subdivisent 
ensuite  de  la  même  manière,  en  plusieurs 
ramifications,  qui  toutes  parviennent  à 
une  égale  hauteur.  Ex,,  la  mil  le- feuille , 
la  tanaisie.  Cette  division  a été  adoptée 
depuis  par  Jussieu,  Ventenat,  üecan- 
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ilolle  , el  autres  célèbres  Botanistes. 

• LinneiiS' s’est  tracé  une  autre  rouie 
dans  la  division  qu’il  a faite  des  Heurs 
composées;  il  s’est  attaché  au  sexe  des 
Heurs,  et  a reconnu  que  les  unevS  étoient 
hermaphrodites, -les  autres  males  ou  fe- 
melles, d’autres  enfin  stériles  ou  neulres. 
C’est  d’après  une  combinaison  heureuse 
de  ces  diverses  fleurs,  qu’il  a formé  la 
plus  belle  classe  de  son  Système , la  Syn- 
génésie,  dont  nous  avons  donné  les  ca- 
ractères en  développant  le  Systèmesexuel. 

11  nous  a paru  convenable  de  conser- 
ver la  division  de  Tournefort  d’après  la 
forme  des  fleurs,  par  la  raison  que  cette 
marche  est  plus  facile  à etudier,  plus 
simple  et  plus  naturelle.  Notre  opinion 
est  en  même  temps  appuyée  sur  celui  d’un 
Botaniste  distingué , M.  Desfontaines  qui 
a adopté  cette  division  au  Jardin  des 
Plantes  du  Muséum  d’Histoire  naturelle 
de  Paris.  ^ 

Chacune  des  classes  des  fleurs  com- 
posées est  ensuite  partagée  en  plusieurs 
sections  , dont  les  caractères  distinctifs 
sont  tirés  du  réceptacle , qui  est  nud  ou 

* Il  est  bon  de  faire  observer  qu’en  étu- 
diant les  composées  dans  un  jardin,  on  s’ap— 
perçoit  quelquefois  que  les  demi  -fleurons  se 
prolongent  et  deviennent  fleurons , particu- 
lièrement dans  les  radiées. 
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«rarni  de  soles  ou  de  pailleUcs,  de  la  se- 
iiience , qui  est  nue  ou  aigretlée  , et  enlm 
de  la  combinaison  des  ditierens  sexes  que 
l’on  rencontre  parmi  les  fleurs  compo- 
sées. 

La  troisième  division  de  noire  Mé- 
thode renferme  les  cinq  dernières  classes, 
les  végétaux  à fleurs  incompleltcs , dont 
l’enveloppe  est  d’une  ou  de  plusieurs 
pièces  régulières  ou  irrégulières  ; il  sera 
toujours  facile  de  distinguer  ces  plantes 
d’avec  celles  qui  semblent  manquer  de 
cal^xe , et  qui  sont  en  très-petit  nombre. 
La  seule  enveloppe  des  fleurs  incom- 
plettes  est  d’une  consistance  épaisse , 
ferme,  que^uefois  coriace,  et  paroît 
annoncer  que  le  calyce  est  comme  soudé 
avec  la  corolle.  Ces  fleurs  sont  sous-divi- 
sées  d’après  la  manière  de  se  présenter  à 
nos  yeux,  en  fleurs  incomplettes  dis- 
tinctes et  en  fleurs  incomplettes  indis- 
tinctes. ^ 

Douzième  classe. 

. Fleurs  incomplettes  distinctes,  mu- 
nies d’une  seule  enveloppe  calicinale , 
communément  à cinq  divisions  plus  ou 
moins  profondes,  étamines  en  nombre 
déterminé , les  Apétales.  Cette  classe  est 
partagée  en  plusieurs  sections  ou  familles 
naturelles , dont  les  caractères  distinctifli 
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sont  puisés  dans  la  Méthode  de  Jussieu. 

Pour  rapporter  à cette  classe  les  plan  tes 
qui  lui  appartiennent,  on  doit  d’abord 
consulter  les  caractères , à l’aide  desquels 
on  reconnoît  facilement  les  trois  autres 
classes  à fleurs  incoinplettes  distinctes, 
les  amentacées,  les  glumacées  et  les  li- 
' liacéesj  ces  caractères  sont  très-diflerens 
de  ceiix  qui  sont  destinés  à distinguer 
les  apétales.  La  plante  reconnue  apétale 
doit  être  rangée  ensuite  dans  la  section 
qui  lui  convient , d’après  l’inspection  de 
ses  organes. 

Treizième  classe. 

Fleurs  incoinplettes  distinctes,  uni- 
sexuelles,  munies  d’ écailles,  qui  tien- 
nent lieu  de  caljce , et  placées  en  grand 
nombre  le  long -d’un  axe  commun  ou 
filet , appelé  particulièrement  chaton  , 
lige  ligneuse , arborescente  , les  Amen— 
taches.  Cette  classe  est  très-naturelle , et 
les  végétaux  qu’elle  renferme  se  dis- 
tinguent très-facilement  par  la  disposi- 
tion de  leurs  fleurs  ; ils  sont , en  outre , 
presque  tous  monoïques  ou  dioiquesj  ils 
supportent  très-rarement  des  fleurs  her- 
maphrodites. ]Nou6  les  avons  séparés  en 
deux  sections,  qui  correspondent  aux 
deux  familles  naturelles  de  Jussieu,  les 
AmentçLcées  et  Conifères. 

Quatorzième 
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Quatorzième  classe. 

Fleurs  incomplettes  distinctes,  pour- 
vues d’un  ou  de  deux  rangs  d’écailles, 
qui  servent  d’enveloppe  florale  aux  or- 
ganes sexuels,  étamines  insérées  sous  le 
pistil , unité  de  semences  pour  chaque 
Heur,  tige  herbacée,  feuilles  alternes  et 
engainantes,  les  Les  plantes 

de  cette  classe  sont  réunies  aux  apétales 
dans  la  Méthode  de  Tournefort;  mais  le 
grand  nombre  de  caractères  qui  distin- 
guent ces  végétaux , doivent  les  faire 
ranger  dans  une  case  particulière.  J’ai  ' 
donné  le  nom  de  glumâcées  aux  plantes 
de  cette  classe,  à raison  de  leur  enve- 
loppe florale , que  les  Botanistes  ont  ap- 
pelé haie  ou  glume.  Cette  enveloppe  est 
souvent  composée  de  deux  rangs  d’é- 
cailles  ; le  rang  externe  remplit  alors  la 
fonction  d’involucre,  et  renferme  ordi- 
nairement plusieurs  fleurs. 

Les  glumâcées  se  distinguent  encore 
par  la  disposition  de  leurs  fleurs,  qui  est 
en  épi  ou  en  panicule  plus  ou  moins 
lâche.  Cette  classe  est  partagée  en  trois 
sections,  qui  constituent  chacune  une 
famille  de  Jussieu , les  3Iassetlcs , les 
Cypéracées  et  les  Graminées.  Ces  trois 
familles  naturelles  ont  tellement  de,  rap- 
port entr’elles , qu’il  est  difficile  d’établir 

C 
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une  ligne  de  démarcation  ; ce  qui  m^a 
déterminé  à les  placer  dans  une  même 
classe.  11  est  facile  de  reconnoîlre  au  pre- 
mier aspect  une  plante  glumacée;  mais 
il  est  très -difficile  d’en  déterminer  les 
espèces. 

Quinzième  classe. 

Fleurs  incomplelles  distinctes , mu- 
nies d’une  seule  enveloppe  corolliforme  , 
à six  feuilles  ou  à six  divisions  plus  ou 
moins  profondes  , communément  six 
étamines,  et  le  fruit  le  plus  souvent  à 
trois  loges,  les  Liliacées. 

Les  plantes  de  cette  classe  sont  très- 
remarquables  par  leur  calice , qui  est  plus 
ou  moins  coloré,  et  quelquefois  enrichi 
des  plus  belles' couleurs  j les  fleurs  se  dé- 
veloppent ordinairement  au  printemps; 
elles  sont  communément  entourées  d’une 
spathe.  On  observe  dans  ces  fleurs  six 
étamines,  quelquefois  moins,  et  très- 
rarement  au  - dessus  de  six  ; les  feuilles 
sont  communément  engainantes,  com- 
posées presque  toutes  de  nervures  lon- 
gitudinales. 

C’est  dans  les  Liliacées  arborescentes 
que  les  Botanistes  ont  découvert  une 
organisation  particulière  dans  les  tiges; 
savoir , l’absence  d’un  canal  médullaire  , 
une  moelle  disséminée  parmi  des  fibres 
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îongùiKlIiiales , qui  se  resserrent  claVan- 
tage  vers  la  circonférence,  et  constituent 
un  corps  ligneux  en  dehors  de  la  lige. 

Cette  singulierc  organisation  , qui  pro- 
bablement est  la  même  dans  toutes  les 
plantes  monocotylédons,  place  une  ligne 
de  démarcation  entre  ces  dernières  et  les 
plantes  dy cotylédons. 

Nous  avons  divisé  les  LUlacées  en 
deux  ordres,  d’après  l’insertion  des  éta- 
mines. 

Le  premier  ordre  a les  étamines  atta- 
chées au  calyce,  et  renferme  les  véri- 
tables liliacées,  qui  sont  ensuite  parta- 
gées en  plusieurs  sections,  qui  ne  dif- 
lèrent  entr’elles  que  par  des  nuances 
presque  insensibles. 

Le  second  ordre  a les  étamines  insérées 
sur  le  pistil,  et  contient  quatre  sections, 
qui  paroissent  d’abord  s’écarter  des  sec- 
tions du  premier  ordre,  mais  qui  cepen- 
dant ont  beaucoup  de  rapport  avec  elles. 

Si  on  veut  se  donner  la  peine  d’obser- 
ver avec  attention  les  plantes  de  ces 
quatre  sections , on  découvrira  facile- 
ment leur  rapprochement  avec  les  végé- 
taux du  premier  ordre,  i“.  dans  les  ba- 
naniers, par  le  nombre  des  étamines,  le 
Iruit  a trois  loges,  et  leurs  fleurs  munies 
d’une  spatbej  2^  dans  les  balisiers,  par 
leur  calyce  coloré  à six  divisions,  par 
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leur  capsule  à trois  loges,  et  par  leurs 
feuilles  engaînanlesj  5®.  dans  les  orchi- 
dées, par  leur  calyce  à six  divisions  pé- 
taloïdes,  par  leurs  feuilles  engainantes, 
marquées  de  nervures  longitudinales  ; 
4“.  dans  les  aroïdes,  par  leurs  fleurs  dis- 
posées sur  un  spadix  et  enveloppées  d’une 
spathe,  par  leurs  feuilles  alternes,  engai- 
nantes , le  plus  souvent  radicales  et  mar- 
quées aussi  de  nervures  longitudinales. 

Seizième  et  dernière  classe. 

Fleurs  incomplettes  indistinctes , très- 
difficiles  à appercevoir,  et  d’une  organi- 
sation bien  différente  de  celles  des  autres 
végétaux,  organes  sexuels  douteux,  ger- 
mination généralement  inconnue , les 
plantes  Anomales, 

11  ne  faut  pas  confondre  ces  végétaux 
avec  ceux  appelés  par  Tournefort  ano- 
males. Ce  Botaniste  avoit  donné  ce  nom 
à des  fleurs  polypétales  irrégulières,  d’une 
forme  très-bizarre  et  très-différente  les 
unes  des  autres.  Cette  classe  ne  renfer- 
moit  que  des  plantes  toutes  disparates 
côté  de  la  violette , étoient  l’aconit , les 
orchis , etc. 

Nous  avons  réservé  le  nom  d’anomales 
à des  grouppes  de  plantes  très-naturelles, 
mais  dont  les  organes  sont  très-différens 
des  autres  végétaux  j leurs  tiges,  leurs 
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feuilles  et  leurs  organes  reproducteurs, 
dont  la  plupart  sont  encore  inconnus, 
ont  déterminé  les  Botanistes  à ranger  ces 
etres  organisés  dans  un  cadre  particu- 
lier, auquel  ils  ont  tous  donné  différens 
noms. 

Cette  classe  correspond  aux  Crypto- 
games de  Linneus,  aux  Acotylédons  de 
Jussieu,  aux  Asexuelles  de  Gaertner,  et 
aux,Ællîéogames  de  M.  Palisot  de  Beau- 
vois. 

Les  Cryptogames  de  Linneus  sont  di- 
visées en  quatre  ordres;  Jussieu  a ajouté 
un  cinquième  ; mais  ces  êtres  singuliers 
ont  excité  la  curiosité  d^un  grandnombre 
de  naturalistes  ; on  a cherché  à les  con- 
noître  plus  particulièrement,  et  on  s^est 
apperçu  que  plusieurs  d’entr^eux  étoient 
mal  décrits,  mal  classés  et  même  incon- 
nus. La  Cryptogamie  est  devenue  en  très- 
peu  de  temps  un  sujet  de  recherche  et  de 
méditation  ; cette  partie  de  la  Botanique 
s’est  accrue  considérablement,  et  forme, 
pour  ainsi  dire,  une  science  particulière. 
On  pourroit  compter  aujourd’hui  presque 
autant  de  plantes  cryptogames  qu’il  y en 
a de  phanérogames.  Nous  avons  partaoé 
les  plantes  anomales  en  huit  famille^; 
savoir,  les  fougères,  les  prèles,  les  lyco- 
podes,  les  mousses,  les  hépatiques,  les 
lichens,  les  champignons  et  les  algues, 
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Tel  est  le  plan  de  la  nouvelle  Méthode 
de Tournerort.  J’aurai  rempli  mon  but, 
si  je  puis  être  utile  à mes  concitoyens , en 
leur  lacilitant  l’étude  de  la  plus  aimable 
et  de  la  plus  utile  partie  de  l’Histoire  na- 
turelle, et  en  rappelant  à leur  souvenir 
une  production  estimable  du  père  de  la 
Botanique. 
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CLASSIFICATION 

Des  Plantes  du  Jardin  de  Botanique  de  l’Ecole 
de  Pharmacie  de  Paris,  d’après  la  Nouvelle 
Méthode,  calquée  sur  celle  de  Tournefort. 


PREMIÈRE  CLASSE. 
Les  monopétales  régulières. 

Fleurs  compleUes  simples,  à corolle 
monopétale  régulière,  soit  en  cloche, 
soit  en  entonnoir,  en  grelot,  en  soucoupe 
ou  en  roue. 


ORDRE  PREMIER.  ' * 


Corolle  monopétale  régulière  insérée 
rsous  Povaire. 

Première  SectioxV.  — Caljce  persis- 
tant, a cinq  divisions  plus  ou  moins  pro- 
fondes; cinq  étamines  insérées  à la  base 
de  la  corolle,  ovaire  simple  et  libre; 
■feuilles  alternes,  qui  sortent  de  bour- 
geons, dépourvus  d’écailles. 

I . Solanées  dont  le  fruit  est  une  cap- 
sule. ^ 


V erhascum,  Molène. 


1 . Feuilles  décurrentes. 

“ 1^.  thapsus.  L,  P . mas 
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luteum.  T.  — Molène , bouillon  blanc  ^ 
plante  bisannuelle  médicinale,  dont  les 
feuilles  et  les  fleurs  sont  usitées  en  phar- 
macie, commune  dans  les  lieux  secs  et 
arides. 

ü®.  Feuilles  non  décurrentes. 

V.  hlaüaria,  L.  Blattaria  lutea 
folio  longo  laciniato.  T.  — Molène 
blatlaire,  herbe  aux  mites  j plante  bisan- 
nuelle, commune  dans  les  terreins  gras 
et  argilleux. 


HYosciamus  J Jusquiame. 


H.  niger.\i.  et  T.  — Jusquiame  noire, 
hanebanne,  potelée;  plante  bisannuelle, 
vénéneuse  , dont  les  feuilles  sont  usitées 
en  pharmacie,  commune  sur  les  bords 
des  chemins  et  fossés. 

//.  alhus.  L.  — Jusquiame  blanche, 
careillade  ; plante  annuelle , dont  les  se- 
mences sont  usitées  en  pharmacie. 


Nicotiana , Nicotiane. 


N.  tabacum.  L.  N.  major  latifo- 
lia.  T.  — Nicotiane  tabac  , petun,  herbe 
à la  reine;  plante  annuelle,  économique 
et  médicinale;  les  feuilles  sont  employées 
en  pharmacie. 

N.  rustica.  L.  N.  minor.  T.  — Ni- 
cotiane rustique  ; plante  annuelle  , éco- 
nomique et  médicinale  ; feuilles  em- 
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ployées  en  pharmacie.  Ces  deux  plantes 
sont  originaires  de  F Amérique  méridio- 
nale. 

Datura,  Dalura. 

D.  Stramonium.  L.  Stramonium 
fructu  ovato  spinosoy  flore  alho  sim- 
pi  ici.  T.  — D.  épineux,  pomme  épineuse  ; 
plante  annuelle  , vénéneuse  , dont  les 
feuilles  sont  employées  en  pharmacie, 
commune  dans  les  endroits  cultivés. 

D.  flerox.  L.  — D.  à grosses  épines  ; 
plante  annuelle,  vénéneuse,  originaire 
de  Chine. 

D.  tatula.  L.  — D.  à tioe  rousealre  : 
plante  annuelle , originaire  de  l’Asie. 

D.  fastuosa.lu.  — D.  violet;  plante 
d’ornement , annuelle , originaire  de  l’E- 
gypte. 

D.  métel.  L.  — D.  métel  ; plante  an- 
nuelle , originaire  de  l’Asie. 

D.  arborea.  L.  — D.  en  arbre  ; plante 
d’ornement,  à tige  ligneuse,  d’orange- 
rie, originaire  du  Chili. 

ir.  Solanées  dont  le  fruit  est  une  baie. 

3Iandragora , Mandragore. 

M.  officinalis.  Mill.  JM.  fructu  ro- 
T.  Atropa  mandragora.  L.'  — 
Mandragore  officinale  ; plante  vivace', 
vénéneuse,  dont  la  racine  et  les  feuilles 
sont  usitées  en  pharmacie. 
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■Atropa,  Atropa. 

A.  b^dona.  L.  Belladona  maio- 
^wus  foliis  et  floribtis.  T.  — A.  bella- 
doue;  plante  vivace,  vénéneuse,  dont 
les  leuiJles  sont  usitées  en  pharmacie, 
commune  dans  les  garennes  de  Canne- 
Ville,  près  Chantillj. 

V Nicandra y Nicandra. 

Jus.  yitropa  phy- 
. . . saldides.Ju  — N.  du  Pérou^  plaîite  an- 
nuelle. 

Phy salis  , Coqueret. 

(^IkeJcengi.  L.  Alkehengi  officia 
narum.y.  Malicacabum  vesicarium, 
— - Coqueret  alkékengej  plante  vivace 
médicinale,  dont  les  fruits  sont  employés 
en  pliaiinacie,  commune  dans  les  vignes. 

Solanum  Solanum. 


i”-  Tiges  sans  aiguillons. 

S.  lycopersicum.  L.  Lycopersi- 
cuni.'Y.  S.  tomate,  pomme  d’amour 5 
plante  annuelle,  alimentaire  et  médici- 
nale , originaire  de  l’Amérique  méridio- 
nale. On  fait  usage  des  fruits. 

S.  dulcamara.lu.  S.  scandens  seu 
dulcajnara.’J , — S.  douce-amère,  vigrie- 
vierge,  vigne  de  Judééj  plante  vivace, 
dont  les  liges  ligneuses  sont,  employée® 
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en  pharmacie , commune  dans  les  haies 
et  buissons. 


S.  nigrum.  L.  S.  offtcinarum  acinis  y. 


nigricantibus.  T.  — S.  morelle , crève- 
chien  ; plante  annuelle  , dont  les  feuilles 
et  les  fruits  sont  employés  en  pharmacie , 
très-commune.  'Jd4! 

S.  tiiberosum.  L.  et  T.  — S.  pomme 
,de  terre;  plante  vivace,  alimentaire, 
originaire  du  Pérou.  On  la  cultiv^^cause 
de  ses  racines. 


vùtttf 


s.  P se  U do  - capsicum.  L.  — S.  faux 
piment,  amome;  arbrisseau  d’orangerie, 
d’ornement,  originaire  de  Madère. 

2”.  Tiges  garnies  d’aiguillons. 

S.  melongena.  L.  Melongena  fructit 
oblongo.T.  — S.  melongène, aubergine, 
mayenne;  plante  annuelle,  alimentaire, 
originaire  de  l’Amérique  méridionale. 
On  fait  usage  des  fruits. 


Capsicum,  Piment. 

C.  annimm.  L.  C.  siliquis  longis  / , 
propendenübus.  T.  — Piment  annuel, 
poivre  long,  corail  des  jardins , poivre  de 
Guinée;  plante  économique,  originaire 
de  l’Amérique  méridionale.  Son  fruit  est 
employé. 

Lycium  , Lyciet. 


L.  Buropœum,  L.  — Lyciet  d’Eu- 

C 6 ' : 


( 6o  ) 

rope,  arbrisseau  d’orangerie,  commun 
dans  la  France  méridionale. 

L.  barbarum.  L.  — Lyciet  lancéolé, 
jasminoïde,  arbrisseau  d’ornement,  ori- 
ginaire de  Chine.  On  le  cultive  dans  les 
jardins;  on  en  fait  des  haies.  ^ 
i Deuxième  Section.  — Calyce  persis- 
tant ; cinq  étamines  attachées  un  peu  au- 
dessus  de  la  base  du  tube  de  la  corolle , 
ovaire  quadrilobé , surmonté  d’un  style 
shiiple  persistant  ; quatre  noix  monos- 
permes, adhérentes  par  le  côté  intérieur, 
à la  base  du  style  ; quelquefois  ces  noix 
sont  fortement  soudées  deux  à deux, 
et  constituent  deux  noix  dispermes  ; tiges 
et  feuilles  chargées  d’aspérités,  et  rudes 
au  toucher;  feuilles  alternes. 

r.  Borraginées  dont  l’entrée  du  tube 
de  la  corolle  est  nue , une  ou  deux  cap- 
sules. 


Hydrophyllum  , Hydrophylle. 

H.  Virginicum.  L.  — Hydrophylle 
de  Virginie. 

H.  Canadense.  L.  — Hydrophylle  de 
Canada.  Ces  deux  plantes  sont  vivaces  et 
originaires  de  l’Amérique  septentrionale. 


On  rapporte  à la  famille  des  Salariées  l’ar- 
brisseau appelé  Crescentia  cujete.  L.  Le  ca- 
lebassier  des  Antilles,  dont  les  fruits  sont  em- 
ployés en  médecine. 
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Cerintlie  y Mélinet. 

C.  major.  L.  et  T.  — Mélinet  à grandes 
fleurs 5 plante  annuelle. 

C.  Minor.  L.  et  T.  — Mélinet  à fleurs 
aigiies^  plante  bisannuelle. 

ir.  BorraMnées  dont  l’entrée  du  tube 

O 

de  la  corolle  est  nue;  quatre  noix  mo- 
nospermes au  fond  du  calyce. 

Helioiropium y Héliotrope. 

II.  Peruvianum.  L.  — Héliotrope  du 
Pérou  ; sous-arbrisseau  de  serre  chaude, 
cultivé  comme  plante  d’ornement. 

H.  Europœiun.  L.  et  T.  — Hélio- 
trope d’Europe , tournesol , herbe'  aux 
verrues;  plante  annuelle,  médicinale, 
commune  dans  les  terreins  secs  et  sa- 
blonneux. 

Echium  y Vipérine. 

E.  vulgare.  L.  et  T.  — Vipérine  com- 
mune; plante  bisannuelle,  médicinale, 
commune  sur  le  bord  des  chemins. 

Lilhospermurri , Grémil. 

L-  officinale.  L.  L.  majus  erec-  / 
tum.  T.  Milium  solis.  — Grémil  ofîi— , 
cinal,  herbe  aux  perles;  plante  vivace, 
dont  les  semences  sont  usitées  en  pharma- 
cie , commune  dans  les  terreins  incultes. 

L.  arvense.  L.  — Grémil  des  champs  j 
plante  annuelle , commune  dans  les  mois- 
sons. 
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L.  jmrpuj'O-cœruleum.  L.  L.  minus 
repens y latifolium.  T.  — Grémil  bleu- 
pourpre,  grémil  rampant;  plante  vivace. 

L,  tinctorium.\i.  Anchusa  tincto- 
ria.  Desf.  Buglosum  radice  ruhrâ.  T, 
— Grémil  des  teinturiers , orcanelte  ; 
plante  vivace  d’orangerie  , dont  la  racine 
est  usitée  en  pharmacie  et  dans  les  arts. 

Pulmonaria  y Pulmonaire. 

P.  officinalis.  L.  et  T.  Pulmonaire 
officinale;  plante  vivace,  médicinale, 
commune  dans  les  bois  ombragés. 

P.  ang List i- folia.  L. — Pulmonaire  à 
feuilles  étroites;  plante  vivace,  com- 
mune dans  les  bois  ombragés. 


Oriosma,  Onosma. 


O.  echioïdes.  L.  — O.  à feuilles  de 
vipérine;  plante  vivace,  dont  la  racine 
est  employée  en  place  de  celle  du  grémil 
des  teinturiers. 

Iir.  Borrasinées  dont  l’entrée  du  lube 
de  la  corolle  est  munie  de  cinq  écailles  ; 
•quatre  noix  monospermes  au  fond  du 
calyce. 

Symphyium  y Consolide. 

S.  officinale. \a.  S.  conso lidajjia  j o/y 
flore  piirpureo  quœ  mas.  T.  — Con- 
soude  officinale;  plante  vivace,  dont  la 
racine  et  les  feuilles  sont  employées  en 
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phamiaclc,  commune  dans  les  prés  hu- 
mides , le  long  des  fossés. 

3Iyosoüs J Myosotis. 

31.  annua.  Moen.  31.  Scorp^oïdes.  L, 

— Myosotis  annuelle,  M.  des  champs, 
commune  dans  les  bois  secs  et  arides. 

3T.  pere/iriis.^loen.  31.  pcdustris.\^. 

— Myosotis  vivace , M.  des  marais,  com- 
mune sur  le  bord  des  eaux. 

Anchusa , BuMose. 

A]  Italica.  Retz.  Jf3ugInssjiTn.  ojjlci— 
nale.T..  — Bimlose  d’Italie,  langue  de 
bocul;  plante  vivace,  médicinale,  dont 
les  feuilles  et  les  fleurs  sont  employées 
en  pharmacie , commune  dans  les  mois- 
sons, dans  les  lieux  secs. 

A.  angusli-fplia.  L.  — Buglose  à 
feuilles  étroites  ; plante  vivace , com- 
mune dans  le  midi  de  la  France. 

A.  sempervirens.\,.  BuglossumlatU 
folium sempervirens.T.  — Buglose  tou- 
jours verte  5 plante  vivace  , originaire 
d’Espagne. 

Lycopsis , Lycopsis. 

L.  arvensis.  L.  Buglossum  sylves-- 
tre  minus.  "Y.  — ^ L.  des  champs,  petite 
buglose  ; plante  annuelle , commune  sur 
le  bord  des  chemins , dans  les  moissons. 
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Asperugo  y Rapette. 

A.  procumbens.  L.  et  T.  — Rapette 
couchée,  porte-feuille  5 plante  annuelle, 
médicinale,  commune  sur  le  bord  des 
chemins. 


/£i 


/ 


Cynoglossum  y Cynoglosse. 

1°.  Noix  planes  et  rudes. 

C.  officinale.  L.  et  T.  Cynoglosse 
oRicinale,  langue  de  chien  ; plante  bisan- 
nuelle , dont  les  racines  et  les  feuilles 
sont  employées  en  pharmacie , commune 
dans  les  bois , les  lieux  incultes  et  pier- 
reux. 


C.  montanum.  Lam.  Cynoglosse  de 
montagne;  plante  vivace  des  Alpes. 

2®.  Noix  lisses  en  forme  de  corbeille. 

C.  omphalodes.  L.  Oniphalodes  pu- 
milay  vernuy  symphyti  folio.  T.  — Cy- 
nogiosse  ombiliqué  ; petite  bourrache  j 
plante  vivace  d’ornement. 


Borago  , Bourrache. 

B.  officincdis.  L.  Borrago.l^.  — Bour- 
rache officinale;  plante  annuelle,  dont 
les  fleurs  et  les  feuilles  sont  employées 
en  pharmacie , commune  dans  les  lieux 
cultivés.  ^ 


Il  faut  rapporter  à la  famille  des  Dorra- 
gi/iées  l’arbrisseau  appelé  Cardia  seOesiena 
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Troisième  Section.  — Calyce  persis-  Ù3t4/ 
tant , à cinq  lobes  ; corolle  le  plus  sou- 
vent en  cloche;  cinq  étamines  insérées  à 
la  base  de  la  corolle  , et  alternes  avec  ses 
divisions,  ovaire  simple,  libre,  un  ou 
plusieurs  styles,  capsule  ordinairement  à , 
trois  loges  et  à trois  valves,  au  centre  de 
laquelle  se  rencontre  un  placenta  trian- 
gulaire, dont  les  angles,  en  se  prolon- 
geant en  cloison , correspondent  aux  su- 
tures des  valves , sans  y adhérer  ; se- 
mences nombreuses,  à cotylédons  con- 
tournés ; feuilles  alternes  simples  ; plantes 
souvent  lactescentes. 


Convolvulus  y Liseron. 

1®.  Tige  grimpante. 

C.  arvenais.  L.  et  T.  — Liseron  des 
champs;  plante  vivace,  médicinale , com- 
mune dans  les  champs  et  les  lieux  cul- 
tivés. 

C.  sepium.l^.  C.  major  albus.T,  — 
Liseron  des  haies;  plante  vivace,  médi- 
cinale. 

C.  injlatus.  — Liseron  renflé;  plante 
vivace  d’ornement,  originaire  de  l’Amé- 
rique septentrionale. 


sebestier  -,  plante  de  serre  chaude , originaire 
J dont  les  fruits  sont  employés  en 
phaiTuacie. 
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L-  — .Liseron  patate; 
plante  vivace  , alimentaire , de  serre 
chaude,  originaire  de  l’Amérique  mé- 
ridionale. Ce  sont  les  racines  que  l’on 


mange. 

C.  jalapa.  L.  Ipomœa  macroi'liiza. 
Mich.  — Liseron  jalap ; plante  vivace, 
médicinale  , d’orangerie , originaire  du 
Mexique.  Les  racines  sont  employées  en 
pharmacie. 

2®.  Tige  non  grimpante. 

C.  tricolor.  L.  — Liseron  tricolor, 
belle  de  jour,  liseron  de  Portugal;  plante 
annuelle  d’ornement , originaire  d’Es- 
pagne et  de  Barbarie. 

C.  soldanella.lu.  C.  maritimus  ro- 
lundi  folia.  T.  — Liseron  soldanelle, 
chou  marin  ; plante  vivace,  médicinale.  ^ 


Ipomœa  y Ipoméa. 


I.  quamoclit.  L.  QiiamocUt.  T.  — - 
Ipoméa  quamoclit  ; plante  annuelle  d’or- 
nement, originaire  de  l’Inde. 

I.  coccinea.  L.  — Ipoméa  écarlate  ; 
plante  annuelle. 


Il  faut  rapporter  au  genre  co7ivo/vu/?o' , les 
espèces  appelées  C.  scammonîa.  L.  C.  tvrpe- 
thiirn.  L.  La  première  fournit  à la  pharmacie  un 
extracto-résineux,  appelé  scammonée  ; la  racine 
de  la  seconde  espèce  est  usitée  en  pharmacie. 
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I.  purpiirea.  — Ipoméa  pourpre  ; 
plante  annuelle  d’ornement,  originaire 
de  l’Amérique  méridionale , ainsi  que  la 
précédente. 


C.  major.  Bauh.  C.  Europœa.  L.  — 
Cuscute  à grandes  fleurs.  - ^ 

C.  772 mo/*.  Bauh.  C.  Europœa  epithy- 
miiTii.  L.  — Cuscute  à petites  fleurs.  Ces 
deux  plantes  sont  annuelles,  parasites, 
et  peuvent  être  employées  indifférem- 
ment dans  la  pharmacie  ; on  leur  donne 
encore  les  noms  de  goutte  de  lin , de  fil 


mines  insérées  vers  le  milieu  du  tube  d^ 
la  corolle  ; ov^aire  et  style  simple  ; cap- 
sule à trois  loges;  trois  valves,  recou- 
vertes par  le  calyce  persistant,  crête  sail- 
lante, placée  sur  le  milieu  de  la  face 
interne  des  valves;  placenta  central  trian- 
gulaire, dont  les  angles  sont  appliqués  sur 
les  crêtes  des  valves. 


P . paniculata.  L.  — Phlox  paniculé; 
plante  vivace  d’ornement. 

P.  reptans.  Midi.  — Phlox  ram- 
pant; plante  vivace.  Ces  deux  espèces 


Cuscuta  J Cuscute.  - 


de  terre.  | f 

Quatrième  ^Section. 


r.  — Cinq 


P hlox  y VhXox. 
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sont  originaires  de  FAmérique  septen- 
trionale. 

Polémonium  y Polémoine. 

P.  cœruleurti.  L.  et  T.  — Polémoine 
bleue , valériane  grecque , fleur  déplumé  5 
plante  vivace  d’ornement. 

P.  reptans.  L.  — Polémoine  ram- 
pante; plante  vivace  d’ornement,  orim- 
naire  de  1 Amérique  septentrionale. 

Cohœa  y Cobéa. 

C.  scandens.Çidc^ . — C.  sarmenteux; 
arbrisseau  grimpant,  d’orangerie,  origi- 
. naife  du  Chilf.  • 

Cinquième  Section.  — Caljce  d’une 
seule  pièce,  persistant;  corolle  souvent 
marcescente,  dont  le  limbe  est  à divi- 
sions égales  en  nombre  à celles  du  ca- 
ljce ; cinq  étamines  ( quelquefois  quatre 
ou  huit)  insérées  sur  le  tube  de  la  corolle, 
alternes  avec  ses  divisions;  ovaire  simple 
ou  à deux  bosses  ; capsule  à deux  valves; 
semences  très  - petites  insérées  sur  les 
valves;  feuilles  simples,  entières  et  op- 
posées; plantes  amères  glabres,  un  peu 
. coriaces  et  luisantes. 

F.  Gentianées  à capsule  uniloculaire. 

Menyanthes y Ménjanthe. 

M.  trifoliata.lj.  M.  palustre  y tri- 
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folium  fihriniim  gernicniorwn.  T.  — 
Ményanthe;  trèlle  d’eau,  trèfle  de  castor, 
trèfle  des  marais;  plante  vivace,  dont  la  ’ ‘ 

racine  et  les  feuilles  sont  employées 
pharmacie.  \ 

Villarsia^  Villarsîe. 

V.  nymphoïdesN Menyanthes 
nyniphoides.  L.  Nyrnphoïdes.  T.  — 

Villarsie  ; faux-nénuphar  ; nymplieau  à 
fleurs  jaunes;  plante  vivace,  aquatique. 

Gentiana ) Gentiane. 

i'’.  Corolle  presque  en  cloche,  à cinq 
divisions.  , 

G.  lutea.\j,  et  T.  — Gentiane  jaune  5 
plante  vivace  des  Alpes,  dont  la  racine 
est  employée  en  j)harmacie. 

2”.  Corolle  à quatre  divisions. 

G,  crucicitct.  L.  et  T.  • — Gentiane  croi- 
ôeite;  plante  vivace,  médicinale,  com- 
mune dans  les  pâturages  secs  et  monta-  " 
gneux. 

ir.  Gentianées  à capsule  biloculaire. 


Chironiay  Chironia. 

C.  pulchella.  Swartz.  C.  centau- 
/7z/77i.Thuil.  Gentiana  centaurium.  L. 
Centaurium  minus.  T,  — Centaurée  élé- 
gante;  petite  centaurée;  plante  annuelle, 
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dont  les  sommités  fleuries  sont  usitées  en 
pharmacie , commune  dans  les  bois  mon- 
* / lagneux. 

Sixième  Section.  — Caljce  persis- 
* tant,  à cinq  divisions;  corolle  contour- 

née, renfermant  dans  son  intérieur  des 
parties  accessoires,  variant  par  leur  forme  ; 
cinq  étamines  alternes,  avec  les  lobes  de 
la  corolle , et  insérées  à la  base  du  tube , 
ovaire  double,  posé  sur  un  réceptacle 
glanduleux;  un  ou  deux  styles,  deux 
capsules  folliculeuses , s’ouvrant  longi- 
tudinalement d’un  seul  coté;  semences 
nombreuses  attachées  à un  placenta , ad- 
' héi  ent  au  follicule , près  de  son  ouver- 
, ^ . ture  ; plantes  la  plupart  lactescentes  ; 

feuilles  presque  toujours  opposées. 

r.  Apocinées  à semences  sans  ai- 
grettes. 

Vincci  f Pervenche. 

^ V.  major.  L.  Per  pinça  vulgaris  la- 

' iîfolia  y flore  cœruleo.T.  Pervenche  à 
grandes  fleurs;  plantes  à tige  ligneuse, 
médicinale  et  d’ornement  , dont  les 
feuilles  sont  usitées  en  pharmacie,  com- 
niune  dans  les  haies  et  les  bois. 

^ V.  minor.Yu.  Pervinca  vulgaris  an- 

< gusti-folia.  T.  — Pervenche  couchée; 
\ plante  à tige  ligneuse , médicinale  et  d’or- 
nement. 
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V.  rosea.  L.  — Pervenche  rose  ; planfe 
à tige  ligneuse,  d’ornement,  de  serre 
chaude,  originaire  de  l’Inde. 

ir.  Apocinées  à semences  aigrettées. 

Nerium  y Nérium. 

A.  oleander.  L.  — Nérium,  laurier- 
rose;  arbrisseau  d’orangerie,  d’ornement, 
originaire  de  l’Orient. Les  feuilles  peuvent 
être  employées  en  médecine. 

Périploça  , Périploca. 

P.  Grœca.  L.  — Périploca  de  Grèce  ; 
arbrisseau  grimpant  ,_originaire  de  PO-- 
rient. 

yipocymtni y Apocin. 

yi. . c Cl Jiiicih inuni . L.  — Apocin  à fleurs 
vertes;  plante  vivace,  originaire  de  l’A- 
mérique septentrionale. 

ylt  veiietum.  L.  — Apocin  denté; 
plante  vivace,  originaire  de  l’Italie. 

Cynanchum , Cynanchum. 

C.  cicutimi,  L.  — — C.  aigu;  plante  vi- 
vace. 

C.  ercetum.  L.  — C.  droit  arbris- 
seau , originaire  de  Syrie. 

C.  Monspeliacum.  !..  P erîploca 
Monspeliaca y folUs  rotundiorihas.  T. 

^C.  de  Montpellier  ; plante  vivace,  dont 


I 


///^ 
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le  suc  épaissi  constitue  la  scammonée  de 
Montpellier.  ^ 

Ascléj)ias  f Asclépias. 

A.  vincetoxicum.  L.  et  T.  — A. 
dompte-venin  ; plante  vivace , médici- 
nale  , dont  la  racine  est  employée  en 
yf/ pharmacie , commune  dans  le  bois  de 
' Boulogne. 

A.  nigra.  L.  — A.  noir;  plante  vivace. 

A.fruticosa.  L.  — A.  arbrisseau , d’o- 
rangerie, originaire  de  Tunis. 

A.  Syriaca.  L.  — A.  de  Syrie,  apocin 
à la  ouate  ; plante  vivace , utile  aux  arts.*^ 

'^ÊàwWwliJ^  Septième  Section.  — Calyce  couif,‘ 
tubuleux , corolle  tubuleuse  , deux  éla-^ 
mines , lige  ligneuse , rameaux  et  feuillesj 
ordinairement  opposés,  fleurs  en  co- 
rymlie  ou  en  panicule. 

i“.  Jasminées  dont  le  fruit  est  une 
capsule , ou  une  samare. 


Lilas , Lilas. 

L.  vulgaiis.l^.  Syringa  vulgarisL. 
-Lilas commun  ; arbrisseau  d’ornement. 


On  trouve  dans  le  séné  du  commerce  les 
feuilles  du  Cynanchum.  argiiel.  Forsk. 

"^■^11  faut  rapporter  à cette  famille  le  Stiych- 
nos  nux-vomica-y  arbrisseau  de  serre  chaude, 
originaire  de  l’Inde  ; il  produit  la  noix  vomique. 

originaire 
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onginaire  de  l’Asie  5 il  se  rencontre  dans 
les  haies. 

L.  Persica.  Lam,  Syringa  Persica. 
L.  — Lilas  de  Perse  5 sous  - arbrisseau 
d’ornement,  originaire  de  l’Asie.  \ 


Praxinus , Frêne. 


1”.  Fleurs  sans  caljcc  ni  corolle,  ja- 
mais hermaphrodites  j anthères  sessiles. 

F.  excelsior,  L.  et  T'.  — F.  élévé^  /C- 

arbre  très-commun  dans  les  bois. 

2".  Fleurs  presque  toujours  herma- 
phrodites,  munies  d’un  caljce  et  de 
quatre  pétales;  anthères  pédicellées. 

F.  florifera.  Scop.  Fraxinus  or- 
nus.  L.  — — Frene  à fleurs  ; arbre  moins 
élevé,  d’ornement,  et  médicinal,  ori- 
ginaire de  l’Italie.  On  le  trouve  dans  les 
bois  de  la  Rochette,  dans  ceux  du  Pi- 
leux. Cet  arbre  fournit  en  Sicile  et  dans 
la  Calabre,  un  suc  sucré,  connu  dans  la' 
pharmacie  sous  le  nom  de  manne. 

IF.  Jasminées  dont  le  fruit  est  un 
drupe , ou  une  baie. 


Olea  , Olivier. 


a 


O,  Europæa.  L.  et  T.  — Olivier  cul- 


Le  genre  frene  établit  une  exception  dans 
toutes  les  Méthodes,  mais  on  le  Rapporte >par- 
ticuherement  à la  faniiUe  des  Jasminées. 


O 
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tlvé  j arbre  de  moyenne  grandeur  j cul- 
tivé dans  le  midi  de  la  France.  C^est  du 
brou  du  fruit  que  Fon  retire  par  expres- 
sion la  meilleure  huile  d^olive. 

Phillyrea,  Filaria. 

P.  latifolia.  L.  et  T.  — Filaria  à 
larges  feuilles  j arbre  moyen,  d^ orne- 
ment. 

Jasminimiy  Jasmin. 

/.  fructicans.  L.  — Jasmin  cytise  ; 
arbuste  d^ornement,  à fleurs  jaunes. 

J.  officinale.  L.  J . vulgatius  flore 
alho.  T.  — Jasmin  commun  5 arbrisseau 
sarmenteux,  d’ornement,  originaire  du 
Malabar. 

Ligustrumy  Troene. 

Lé.  vulgare.  L.  et  T.  — Troène  com- 
mun , fresillon  ; arbrisseau  d’ornement. 

Huitième  Section.  — Calyce  à quatre 
ou  cinq  parties  ; corolle  en  roue,  à quatre 
lobes,  un  peu  inégaux;  deux  étamines, 
capsule  comprimée , échancrée  au  som- 
^ met,  biloculaire-polysperme,  ovale  ou 
eu  forme  de  coeur  renversé. 

eronica , V éronique, 

1*.  Fleurs  en  épis. 

V,  «2? wria.L —Véronique  à feuilles 
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ternées;  plante  vivace,  originaire  de  Si- 
bérie, Elle  se  trouve  dans  la  forêt  de 
Fontainebleau. 

spicata.  L.  et  T.  — Véronique  à 
épis;  plante  vivace,  commune  dans  les 
lieux  secs  et  les  bois  montueux. 

2 . Grappes  de  fleurs  en  corymbe. 
ojfficinalis.  L.  et  T.  — - Véronique 
officinale , thé  d^Europe , véronique  mâle  ; 
plante  vivace,  dont  les  feuilles  et  les  som- 
mites  fleuries  sont  usitées  en  pharmacie, 

commune  dans  les  lieux  secs  et  les  bois 
arides, 

.F.  beccabunga.  L.  F,  aquatica  ma- 
jor, folw  subrotundo.  T.  — Véronique 
beccabunga;  plante  vivace,  médicinale 

» ^les  ruisseaux  et 

lontaines. 


F,  anagallis,  L.  — Véronique  mon- 
ron  , petit  beccabunga  ; plante  annuelle 
médicinale,  commune  dans  les  fossés 
aquatiques. 

r.  tenerium.-L.  V.  supina  fack 
teucru,  pralensis.y.  — Véronique  ger- 
mandrée  ; plante  vivace,  commune  dam 
les  bois  andes  et  prés  montagneux 
r.  chamœdrys.  L— Véronique  petil 
chene  ; plante  vivace,  commune  dans  les 
prés  et  autour  des  haies< 

F.  montana.  L.  — Véronique  de 
montagne  ; plante  vivace , commune 

D 2 
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dans  les  lieux  ombragés  et  monlueux. 

5”.  Pédoncules  à une  üeur. 

V . Pej'sica.  — V éronique  de  Perse  j 
plante  annuelle. 

Neuvième  Section.  — Caljce  persis- 
tant, divisé  en  quatre  ou  cinq  lobes; 
corolle  partagée  en  autant  de  lobes  que 
le  calyce  ; étamines  en  nombre  égal  aux 
lobes  de  la  corolle,  et  placées  devant 
chacun  d’eux;  style  et  stigmate  simples; 
ovaire  simple  et  libre  ; capsule  unilôcu- 
laire-polysperme  ; semences  attachées  à 
un  placenta  central  libre  ; tiges  herbacées. 

jdnagallis y Mouron, 
ccBJ'ulea.\udiVLi.  A.  arvensis.\j.~~^ 

Mouron  bleu  ; plante  annuelle , com- 
mune dans  les  champs  et  les  lieux  cul- 
tivés. 

A.  phœnicea.  Lam.  A.  arvensis.  L. 
— Mouron  rouge;  plante  annuelle,  mé- 
dicinale, commune  dans  les  champs  et 
lieux  cultivés. 

Lysimachia , Lysimachie, 

i”.  Pédoncules  multiflores^ 

L.vulgaris.'L.  L.  liitea  major, T. 
Lysimachie  commune,  corneille  chasse- 
bosse;  plante  vivacé,  médicinale,  com- 
mune le  long  des  ruisseaux  et  rivières. 
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Ij.  ephemeriim.  L.  — Lysimachie 
éphémère;  plante  vivace,  d’ornement, 
originaire  d’Espagne. 

2°.  Pédoncules  nnillores. 

1j.  nemorum.  L.  — Ljsimachie  des 
bois;  plante  vivace,  commune  dans  les 
lieux  couverts,  un  peu  humides  et  moji- 
lagneux.  > ^ 

L.  nummularia,!^.  JL.  humifiisa, 
folio  rotundiore , flore  luteo.U.  — Ly-" 
simachie  nummulaire;  herbe  aux  écus, 
monnoyère  ; plante  vivace , médicinale , 
commune  dans  les  lieux  humides  et  prés. 

JPriniula  y Primevère. 

P.  grandi yZom.Lara.  P.  veris  acau- 
lis.  L.  — Primevère  à grandes  fleurs; 
plante  vivace,  commune  dans  les  bois'  / 
ombragés. 

P.  elatior.  Jacq.  P.  veris  elalior.  L.  o 
Primevère  élevée  ; plante  vivace  , 
commune  dans  les  prés  et  bois  humides. 

P.  officinalis.  Jacq.  P.  veris  offici- 
nalis.L.  — Primevère  officinale;  plante 
vivace,  dont  les  fleurs  et  les  feuilles  sont 
usitées  en  pharmacie , commune  dans  les 
bois  humides. 

P . auricula.  L.  Auricula  ursi_,  flore 
luteo.U. — Primevère  auricule,  oreille 
d’ours;  plante  vivace,  d’ornement,  ori- 
ginaire des  Alpes. 

D 3 
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jDodeccitheon y Dodécathéon. 

D.  3Teadia.  L.  ——  Dodécathéon  de 
Méad,  girosellej  plante  vivace,  d’oran- 
gerie,  d^ornenjenl , originaire  de  Vir- 
ginie. 

Cyclamen  y Cyclamen. 

C,  Europœum.  L.  — Cyclamen  d^Eu- 
lope,  pain  de  pourceau  j plante  vivace, 
d ornement.  l*a  racine  est  employée  en 
pharmacie. 


Samolus  y Samole» 

S.  valerandi,  L.  et  T.  — Sam  oie  mou- 
ron d’eau ^ plante  bisannuelle,  commune 
P fl  n , dans  les  marais  des  bois. 

Dixième  Section.  — Calyce  simple  ; 
quatre  étamines  insérées  au  fond  de  la 
corolle,  et  alternes  avec  ses  divisions; 
une  seule  semence  , recouverte  par  le 
calyce  persistant  ; fleurs  réunies  en  tête, 
entourées  d’un  involucre  à plusieurs 
leuilles , et  placées  sur  un  réceptacle  , 
garni  de  paillettes. 


Glohularia  y Globulaire. 

G.  alypum.la.  G.f?mticosa  myrti 
folio  y tridentato.  T.  — Globulaire  lur- 
bith  ; sous-arbrisseau  d’orangerie,  dont 
les  feuilles  sont  très-purgatives,  et  sont 
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connues  sous  le  nom  de  séné  des  Pro- 
vençaux. 

G.  vulgarh.  L.  et  T.  — Globulaire 
commune  \ plante  vivace  , médicinale  ^ 


commune  dans  la  forêt  de  St.-Germain.  ^ 


Onzième  Section.  — Etamines  en 
nombre  déterminé,  ordinairement  cinq, 
insérées  à la  base  de  la  corolle  ou  sur  un  / 
disque  bypogyne;  ovaire  simple  et  libre, 
une  seule  semence,  recouverte  par  le  ca- 
lyce  persistant,  ou  capsule  monosperme. 


NyctagOy  Nictage. 


N.  jalàpœ.  Jus.  Mirabilis  jaîapa, 
L.  — Nyctage  faux  - jalap , belle  de 
nuit5  plante  vivace,  d^ornement,  origi- 
naire du  Pérou.  Elle  est  annuelle  dans  nos 
climats;  sa  racine  est  purgative. 

N,  longi  flora.  Jus.  Mirabilis  longi 
Jlora.  L.  — Nyctage  à longues  fleurs  , 
merveille  du  Pérou  ; plante  vivace , d’or- 
nement, d’orangerie,  originaire  du  Me-r 
xique. 

P lumbago  y Den  telaire, 

P.  Europœa.  L.  et  T.  — - Dentelaire 
d’Europe,  malherbe,  herbe  au  cancer; 
plante  vivace,  médicinale,  dont  la  racine 
et  les  feuilles  sont  employées  en  phar- 
macie. 

D 4 
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Statice  j Stalicé. 

i“.  Tige  l'ameuse. 

S.  limonium.  I..  S.  limonium  mari- 
tirnum  majus.T.  — Staticé  limonium , 
bélien  rouge;  plante  vivace,  d’ornement, 
médicinale;  la  racine  a été  employée  en 
pharmacie. 

S.  IcitiJ'olia.Sxmxh.  — Sîaticé  à larges 
feuilles  ; plante  vivace,  d’ornement,  d’o- 
rangerie, originaire  de  Sibérie. 

Tige  simple , fleurs  en  tête. 

^ S.  armeria.  L.  et  T.  — Staticé  gazon 
d’olympe  ; plante  vivace  , d’ornement , 
commune  sur  les  coteaux  secs  et  sablon- 
^ ^ ceux. 

(pwi  Douzième  Section.  — Calyce  à quatre 
divisions  profondes,  corolle  tubuleuse  à 
quatre  lobes,  quatre  étamines  insérées  à 
la  base  du  tube  de  la  corolle,  filamens 
saillans,  ovaire  simple  et  libre,  style  et 
stigmate  simple,  capsule  s’ouvrant  hori- 
zontalement comme  une  boéte  à savon- 
nette. 

Plantago , Plantain. 

I®.  Tige  feuillée. 

P • psyllium , P.  arenaria.  Wild. 
Psyllium  majus  erectumiX , Psyllium 
nnnuum.  Hhm\.  — Plantain  psyllium, 
herbe  aux  puces,  plantain  des  sables; 
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plante  annuelle , dont  les  semences  sont 
usitées  en  pLannacie , commune  dans  les 
endroits  sablonneux. 

P.  cynops.  L.  — Plantain  ligneux, 
plantain  des  chiens;  plante  vivace. 

52®.  Tige  nue.  ^ « 

P.  jnaxima.}diC(\, — Plantain  capu- 
chon ; plante  vivace , originaire  de  Si- 
bérie. 

P.  major. \j.  P.  latifolia  sinuatalY, 

— Plantain  à grandes  feuilles  ; planj^e  vi- 
vace , médicinale , commune  dans  les 
lieux  secs  le  long  des  chemins. 

P . media.  L.  et  T.  — Plantain  moyen  ; 
plante  vivace  , médicinale  , commune 
dans  les  terreins  secs. 

P.  lanceolata.  L.  P.  angustifolia 
major,  seu  trinervüi.  T.  — Plantain 
lancéolé;  plante  vivace,  commune  dans 
les  prés  secs.  ' 

- P.  coronopus.  L.  coronopus.  T.  — 

Plantain  corne  de  cerf  ; plante  annuelle , 
commune  dans  les  terreins  secs.  ^ 

Littorella  , Littorelle. 

L.  lacustris.  L.  — Littorelle  des 
étangs  ; plante  vivace , commune  à Saint- 
Léger,  à Saint-Gralien. 
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O.RDRE  DEUXIÈME. 

Corolle  moiiopélale  régulière  attachée 
^ f /au  calyce. 

Première  Section.  — Calyce  persis- 
tant, d’une  seule  pièce,  corolle  à quatre 
ou  cinq  lobes  insérée  à la  base  ou  au 
sommet  du  calyce,  ovaire  simple  et  su- 
père,  style  simple,  fruit  multiloculaire, 
loges  monospennes,  tige  ligneuse,  feuilles 
simples  et  alternes,  sortant  de  boutons 
coniques  et  écailleux. 

Diospyros ) Plaqueminier. 

D.  lotus.  L.  — Plaqueminier,  faux 
lotier;  arbre  qui  s’élève  très-haut  dans 
le  midi  de  la  France.  11  est  originaire  de 
l’Orient. 

Styrax  y Styrax. 


S.  officinale.'L.  S.  folio  mali  coto- 
nei.  T.  — S.  officinal , aliboufier , alibou- 
s^rj  arbre  de  moyenne  grandeur,  qui 
croît  dans  la  France  méridionale.  Les 
styrax  qui  viennent  en  Syrie  et  autres 
lieux , fournissent  le  storax  des  pharma- 
cies ; on  présume  aussi  que  le  benjoin  est 
produit  par  une  espèce  de  styrax,  et  non 
y par  le  laurus-benzoin. 
^^^^^^Deuxième  Section.  — Calyce  divisé, 
persistant,  corolle  insérée  à la  base  du 
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calyce  , ovaire  libre , style  et  stigmate 
simples,  capsule  multiloculaire,  multi- 
valve , cloisons  formées  par  les  rebords 
rentrans  des  valves,  semences  nombreu- 
ses attachées  à un  placenta  central,  tige 
ligneuse,  feuilles  alternes,  d’une  consis- 
tance ferme , fleurs  disposées  en  corymbes 
axillaires  ou  terminaux. 

F.  Rliodoracées  à corolle  monopétale. 

Kaîmia,  Kalmia. 

K.  glauca.  H.  K.  — Kalmia  glauque; 
arbrisseau  d’ornement,  originaire  de  l’A- 
mérique septentrLonale. 

Ithododendron  , Rosage. 

R.ferrugineum.l^.  — Rosage  ferrugi- 
neux ; arbrisseau  qui  croît  sur  les  Alpes. 
On  le  nomme  laurier-rose  des  Alpes. 

/?.  ponticum.  L.  — Rosage  de  pont  ; 
arbrisseau  d’ornement , originaire  de 
l’Asie. 

IF.  Rhodoracées  à corolle  presque  po- 
lypétale. 

Ijedum,  Ledon. 

L.  palustre.  L.  — Ledon  des  marais  ; 
sous-arbrisseau  économique  et  médici- 
nal, qui  croît  sur  les  Alpes. 

Itea,  Ilea. 

I.  Virginiana.  L.  — Ilea  de  Virginie  ; 
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sons  - arbrisseau  d’ornement,  originaire 
de  l’Amérique  septentrionale. 

Troisième  Section.  — Calyce  persis- 
tant, d’une  seule  pièce  et  profondément 
divisé , corolle  le  plus  souvent  en  grelot , 
à quatre  ou  cinq  lobes  plus  ou  moins 
profonds,  étamines  presque  toujours  en 
nombre  double  de  celui  des  divisions  de 
la  corolle  j antbères  échancrées  à la  base, 
leurs  deux  lobes  se  prolongeant  souvent 
sous  formes  de  cornes  ou  d’appendices; 
ovaire,  style  et  stigmate  simples,  fruit 
multiloculaire , loges  polyspermes , feuil- 
les ordinairement  petites,  souvent  oppo- 
sées ou  verticillées,  fleurs  communément 
entourées  de  bractées. 

T.  Ericacées  à ovaire  libre  ou  supère. 


Erica^  Bruyère. 

i”.  Antbères  munies  d’arêtes,  feuilles 
quatre  à quatre. 

Erica  tetralix.  L.  — Bruyère  à quatre 
faces  ; sous  - arbrisseau  peu  élevé.  On 
trouve  -cette  bruyère  dans  les  marais  des 
bois. 

2“.  Anthères  en  crête,  feuilles  opposées, 

Erica  vulgai'is.  L.  et  T.  — Bruyère 
commune;  sous-arbrisseau,  médicinal, 
commun  dans  les  bois  élevés. 

5".  Anthères  en  crête , feuilles  ternées. 

Erica  cinerea.  L.  — Bruyère  cen- 
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drée  ; SOUS -arbrisseau  commun  dans  les 
bois. 

4°.  Anthères  sans  appendices,  feuilles 
quatre  à quatre  ou  plus. 

■ Erica  multljlora.  L.  — Bruyère  à 
fleurs  nombreuses;  sous -arbrisseau  qui* 
se  trouve  dans  les  bois  élevés  à St.-Léger. 

Avhutus  y Arbousier. 

1°.  Etamines  velues  à leur  base;  an- 
thères percées  de  deux  trous  à leur  som- 
met; baie  tuberculeuse  à cinq  loges  po- 
lyspermes. 

Arhiilus  uneclo.  L.  A.  folio  serrato. 
T.  — r Arbousier  des  Pyrénées , fraisier  en 
arbre,  frôle;  arbrisseau,  d’orangerie, 

J)  ^ O ? 

Q ornement. 

2”.  Etamines  glabres  , anthères  non 
percées  au  sommet,  baie. lisse  à cinq 
loges  monospermes. 

Arhutus  uvcL  ursi.Yu.  U va  ursi  pro~ 
cumbens.f.  — Arbousier  busserole , rai- 
sin d’ours,  arbousier  traînant;  sous -ar- 
brisseau , dont  les  feuilles  sont  usitées  en 
pharmacie. 

Pyrola,  Pirole. 

P.  rotundi  folia,  lu.  et  T.  — Pyrole  à 
feuilles  rondes  ; plante  vivace , médici- 
nale , qui  croît  dans  les  bois  couverts. 

ir.  Ericacées  à ovaire  infère,  ou  moitié 
adhérent. 
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V accinium  , Airelle. 


1®.  Feuilles  caduques. 

V,  inyrtillus.  L.  itis  idcea  foliis 
ohlongis  crenatis , f ructu  nigi'icante .1^ , 
— Airelle  myrtil,  lucet,  raisin  des  bois; 
sous-arbrisseau  dont  les  baies  sont  bonnes 
■ à manger,  et  peuvent  être  employées  en 
médecine.  On  le  trouve  dans  la  lorêt  de 
Montmorency. 

2®.  Feuilles  persistantes. 

T' . Vitis  idœa,  L.  T^itis  idcea  punc- 
tatn.  Moench.  — -Airelle  rouge,  ponctuée; 
so iis-arbrissea u médicinal. 

Oxycoccos.  L.  Oxycoccos  sive 
vaccinia palustris,'Y.  — Airelle  canne- 
berge,  coussinet;  sous-arbrisseau,  com- 
mun à Saint- Léger,  étang  du  Ceriset; 
J plante  médicinale  et  alimentaire^ 

Quatrième  Section.  — Fleurs  uni- 
sexuelles  par  avortement;  calyce  adhé- 
rent à la  corolle , faisant  corps  avec  elle , 
et  partagé  dans  son  limbe  en  cinq  la- 
nières; corolle  en  cloche  insérée  sur  le 
haut  de  l’ovaire,  et  à cinq  lobes  dans  les 
fleurs  mâles  ; trois  ou  cinq  étamines  a 
anthères  tortueuses,  dans  les  fleurs  fe- 
melles; filamens  nuis  ou  stériles,  ovaire 
adhérent , style  à plusieurs  stigmates , 
baie  charnue  à écorce  ferme , semences 
Cartilagineuses  ou  crustacées,  tige  sar- 
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menteuse,  rampante  ou  grimpante,  rude 
au  toucher,  feuilles  alternes,  accompa- 
gnées ordinairement  de  vrilles  placées 
dans  Faisselle  de  chaque  feuille , fleurs 
axillaires. 

Bryonia,  Brjone. 

B.  dioïca.Yj.  B.  asyera^  siçe  alba, 
haccis  rahris.  T.  — Brjone  dioïque , 
couleuvréej  plante  viv'ace,  dont  la  racine 
est  usitée  en  pharmacie,  commune  dans 
les  haies. 

Momordica  , Momordique. 

M.  balsamina.  L.  et  T.  — Momor- 
dique balsamine , pomme  de  merveille  j 
plante  annuelle,  dont  les  baies  sont  em- 
ployées. Elle  est  originaire  de  Flnde. 

M,  elaterium.  L.  Cucumis  sylves-^ 
tris  asininus  dictus.T.  — Momordique 
élastique  , concombre  sauvage  ; plante 
annuelle  , médicinale  j le  suc  du  fruit 
amené  en  consistance  d’extrait,  porte  le 
nom  ^elaterium  en  pharmacie. 

Cucumis  y Coneombre. 

C.  colocynthis.  L.  Colocynthis  fruc- 
ta  rolundolY . — Concombre  coloquinte; 
])lanle  annuelle,  médicinale,  originaire 
de  Barbarie.  Les  baies  préparées  s’em- 
ploient dans  la  pharmacie,  sous  le  nom 
de  coloquinte. 
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' C.  melo.  L.  Melo  vidgaris.  T.  — Con- 
combre melon  j plante  annuelle,  médici- 
nale et  alimentaire,  originaire  de  FAsie. 
Les  semences  sont  usitées  et  mises  au 
nombre  des  semences  froides  majeures. 

C.  sativu.s.  L.  et  T.  — Concombre  cuF 
tivéj  plante  annuelle,  alimentaire  et  mé- 
dicinale, originaire  de  l’Orient.  Les  se- 
mences sont  usitées  et  mises  au  nombre 
des  semences  froides  majeures. 

Cucurhita  y Courge. 

C.  leucantha  lagenaria.J)\ic\\.  C.  la- 
genaria.  L.  — Courge  à fleurs  blanches, 
cougourde  , calebasse  j plante  annuelle, 
originaire  de  FInde. 

C.  jnaxima.  Duch.  C.pepo  luteus.Jj, 
•—  Courge  potiron  j plante  annuelle , ali- 
mentaire et  médicinale , dont  les  se- 
mences sont  usitées  et  mises  au  nombre 
des  semences  froides  majeures. 

C.  pepo.  Duch.  C.  melopepo , cly- 
peatiis. L.  — Courge  pepon, nielopepon, 
bonnet  d’électeur  5 plante  annuelle,  ali- 
mentaire. 

C.  pepo  ohlonga.  Duch.  — Courge  , 
citrouille , giraumon  *,  plante  annuelle , 
médicinale , dont  les  semences  sont  em- 
ployées en  pharmacie,  comme  une  des 
cpiatre  semences  froides. 

C,  anguria.  Duch.  C,  cilrullus.  L.  — • 
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Courge  pastèque,  melon  d’eau;  plante 
annuelle  , alimentaire  , originaire  d’o- 
rient. 

Cinquième  Section.  — Calyce  adhé-  C (l(^ 
rent  avec  l’ovaire,  corolle  insérée  au 
sommet  du  calyce,  étamines  en  nombre 
égal  aux  divisions  de  la  corolle,  et  al- 
ternes avec  elles,  lilainens  des  étamines 
élargis  à leur  base,  recouvrant  l’ovaire 
en  lorme  d’écailles , ovaire  simple  et 
infère,  capsule  adhérente  au  calyce, 
presque  toujours  polysperine  et  s’ouvrant 
sur  les  cotes  ; semences  attachées  à l’angle 
intérieur  des  loges,  plantes  lactescentes, 
feuillès  simples  et  alternes. 

F.  CaBtq)anulacées  à anthères  libres, 

Campanula , Campanule. 

1 . Sinus  des  lobes  du  calyce  non  ré- 
fléchis sur  la  capsule , feuilles  lisses.  . 

C.  rotundi-folia.  L.  — Campanule  à 
feuilles  rondes;  plante  vivace,  commune 

dans  les  lieux  pierreux  et  sur  le  bord  des 
bois. 

C.  rapunculus.  L.  C.  radies  escu— 
lento  y flore  cœruleo.  T.  — Campanule 
raiponce,  rampon  ; plante  bisannuelle, 
alimentaire , commune  dans  les  prés  et 
les  bois. 

C.  pyramidalls.lu.  — Campanule  py- 
lamidale;  plante  bisannuelle,  d’ornement. 
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2®.  Sinus  du  calyce  non  réfléchis , 
feuilles  rudes. 

C.  trachelium.h.  C.  vulgalior foliis 
urticœ , vel  'major  et  asperior.  T.  — 
Campanule  gantelée , gant  de  notre  dame  j 
plante  vivace,  commune  dans  les  bois. 

C.  rapunculoïdes.  L.  — Campanule 
fausse  raipnnce  j plante  vivace , commune 
sur  le  bord  des  chemins  et  fossés. 

3”.  Sinus  des  lobes  du  calyce  réfléchis 
sur  la  capsule. 

C.  medium.  L.  — Campanule  caril- 
lon, campanule  des  jardins  j plante  bi- 
sannuelle , d’ornement. 

P risjnatocarpus y Prismatocarpe. 

P.  spéculum.  L’Her.  Campanula 
spéculum.  L.  — Prismatocarpe  miroir 
de  Vénus,  doucette^  plante  annuelle, 
commune  dans  les  champs  et  dans  les 
moissons. 

Phyieuma , Raiponce. 

P,  spicata.  L.  — Raiponce  en  epi  ; 
plante  vivace,  qui  se  trouve  dans  les  bois 
de  Montmorency. 

ir.  Campanulacées  à anthères  réunies. 

Lohelia  y Lobélie. 

Jj.  cardincdis.  L.  — Lobélie  cardi- 
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nale;  plante  vivace,  d’ornement,  origi- 
naire de  l’Amérique  septentrionale. 

L.  siphillitica.  L.  Rapuntium.  T.  — • 
Lobélie  siphillitique;  piaille  vivace,  mé- 
dicinale, originaire  de  l’Amérique  sep- 
tentrionale. 

L.  urens.  L.  — Lobélie  brûlante  ; 
plante  annuelle,  commune  à St-.Léger 
et  à Fontainebleau. 

ORDRE  TROISIÈME. 

Corolle  monopétale  régulière  insérée 
sur  l’ovaire. 

Première  Section.  — Calyce  double, 
corolle  tubuleuse , à quatre  ou  cinq  lobes 
souvent  irréguliers , et  posée  sur  le  calyce 
interne , étamines  en  nombre  égal  à celui 
des  lobes  de  la  corolle , et  alternes  avec 
eux,  insérées  au  bas  du  tubej  anthères 
distinctes,  ovaire  placé  au  fond  du  ca- 
lyce , une  seule  semence , recouverte  par 
les  deux  calyces , feuilles  opposées,  fleurs 
aggrégées  sur  un  réceptacle  commun , 
garni  de  paillettes,  et  entourées  d’un  in- 
volucre  à plusieurs  feuilles. 

Dipsacusy  Cardère. 

D.  sylvestris.*Z3iC{[.  Dipsacus  fal- 
lonum.  L.  — Cardère  sauvage  ; plante 
bisannuelle,  médicinale,  commune  sur 
le  bord  des  chemins  et  fossés. 
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D.  fallonitm?^'\\à.\x.  D.  sativus.l'. 
— Carde  re  à foulon  , chardon  h on  ne  lie  r, 
plante  bisannuelle,  utile  aux  arts. 

D.  pilosus.  L.  D.  sylvestris  capi- 
tulo  minore  y seu  virga  pastoris.’T.  — 
Cardère  velue,  verge  à pasteur^  plante 
bisannuelle,  médicinale,  commune  dans 
la  forêt  de  Montmorency. 

Scabiosa  y Scabieuse. 

1°.  Corolle  à quatre  divisions. 

S.  succisa.  L.  S.  folio  integro  hir- 
sutoJY.  — Scabieuse  tronquée,  mors  du 
^ diable^  plante  vivace , dont  les  feuilles  et 
les  fleurs  sont  usitées  en  pharmacie,  com- 
mune dans  les  bois  et  les  prés. 

S.  arvensis.  L.  et  T.  — Scabieuse  des 
champs  j plante  vivace , médicinale , com- 
mune dans  les  prés  secs. 

î2°.  Corolle  à cinq  divisions. 

S.  atro  -purpurea.  L.  — Scabieuse 
pourpre , scabieuse  des  jardins , la  veuve  ; 
plante  annuelle,  d’ornement,  originaire 
de  l’Inde. 

S.  gj'amini-folia.  L.  — S.  à feuilles  de 

/ ^ ' gramen*  plante  vivace,  des  Alpes. 

Section.  — Calyce  simple, 
adhérent  avec  l’ovaire,  corolle  tubuleuse , 
placée  sur  le  sommet  de  l’ovaire  , à cinq 
lobes  souvent  inégaux,  étamines  de  un 
à cinq  insérées  sur  le  tube  de  la  corolle , 
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ovaire  adhérent  avec  le  caljce,  capsule 
qui  ne  s’ouvre  pas  d’elle-même,  à une 
ou  trois  loges , feuilles  opposées , Heurs 
distinctes. 

Valeriana,  Valériane. 

V . ojjîcinalis.  L.  — Valériane  offici- 
nale \ plante  vivace,  dont  la  racine  et  les 
feuilles  sont  usitées  en  pharmacie. 

phu,  L.  — V.  phu  , grande  valé- 
riane*, plante  vivace,  médicinale,  com- 
mune dans  les  prés  des  bois. 

celtica.  L.  — Valériane  riard-cel- 
t-ique ^ plante  vivace,  dont  la  racine  est 
employée  en  pharmacie.  Elle  se  trouve 
dans  les  rochers  des  hautes  Alpes. 

dioïca,\j.  V.  palus  tris  ininor. 

— Valériane  dioïque;  plante  vivace, 
commune  dans  les  marais, 

Centranthus  3 Centranthe. 

C.  rw^er.Neck.  ale riana  ruhra.\^. 

— Centranthe  rouge,  valériane  des  jar- 
dins, behen  rouge,  barbe  de  Jupiter; 
plante  vivace,  d’ornement.  Elle  se  trouve 
dans  les  fentes  des  murailles. 

. V alerianella  3 Mâche. 

olitoria.  Mocnch,  Kaleriana  oli- 
foria.Wild.  P ale riana  locusta  olito-- 
via,  L.  V aleriariella  arvensis prœcox^ 
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semble  compressa.  T.  — Mûche  culti- 
vée, doucette,  boursette  j plante  an- 
nuelle, alimentaire,  commune  dans  les 
lieux  cultivés. 

'///// f Troisième  Section.  — Calyce  adhé- 
rent avec  Fovaire , corolle  en  roue  ou 
en  entonnoir,  ordinairement  divisée  en 
quatre  lobes,  étamines  en  nombre  égal  à 
celui  des  divisions  de  la  corolle,  alternes 
avec  elle,  et  insérées  vers  le  sommet  du 
tube, ovaire  adhérent  avec  le  caljce,  sur- 
monté d’un  style  à deux  stigmates. 

Les  Rubiacées  herbacées  ont  le  fruit 
composé  de  deux  semences  accolées,  et 
enveloppées  dans  uiie  tunique  extérieure, 
les  feuilles  entières  linéaires  et  verticil- 
lées,  les  tiges  tétragones  ou  anguleuses. 
Les  Rubiacées  à tige  ligneuse  ont  une 
capsule  ou  baie  à deux  ou  plusieurs  loges , 
à deux  ou  plusieurs  semences;  les  feuilles 
entières , opposées , mais  réunies  par  4es 
stipules  intermédiaires  ou  par  une  gaine 
ciliée. 

Sherardia  y Shérarde. 

S.  arvensis.  L.  — Shérarde  des 
champs  ; plante  annuelle , commune 
dans  les  champs  et  endroits  cultivés.  ' 

Aspérula  y Aspérule. 

A.  arvensis.  L.  •—  Aspérule  des 
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cliaiiips^  pkmle  annuelle,  commune  dans 
les  endroits  cultivés. 

A.  odorata.  L.  — Aspérule  odorante, 
petit  muguet , hépatique  étoilée  , reine 
des  bois;  plante  vivace,  médicinale.  Elle 
se  trouve  dans  les  bois  et  lieux  ombragés. 

A.  taurina.  L.  — Aspérule  de  Turin  ; 
plante  vivace , des  Alpes. 

A.  cynanchica,  L.  Rubeola  vulga-^ 
ria  y quadrifolia  lœvis  ^ floribus  pur^  ^ 
purascentibus.  T.  — Aspérule  à Ees- 
quinancie , l’herbe  à l’esquinancie  ; plante 
vivace,  médicinale  , commune  dans  les 
endroits  secs  et  arides. 

A.  tinctoria.  L.  — Aspérule  des  tein- 
turiers , petite  garence  ; plante  vivace, 
utile  aux  arts.  Elle  se  trouve  dans  la  forêt 
de  Fontainebleau, 

Galium,  Caille-lait. 

1°.  Fruit  glabre  et  non  tuberculeux, 
fleurs  jaunes. 

G.  verumA.  Galium  luieum.'Y.—» 
Caille-lait  jaune;  plante  vivace , médi- 
cinale, commune  dans  les  prés. 

G,  cruciata.  Scop,  V alantia  crnr- 
data.  L.  Cruciata  hirsuta.  T.  — Caille- 
lait  croisette,  croisette  velue;  plante  vi- 
vace, commune  dans  les  haies  et  buissons. 

2 . Fruit  glabre  et  non  tuberculeux, 
fleurs  blanches. 
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O.  glauciim.  L.  — Caille-lait  glauque  j 
plante  viv'ace. 

G.  rubioïdes.  L.  — Caille-lait  à feuilles 
de  garence  ^ plante  vivace. 

G.  mollugo.  L.  G.  album  verum.  T. 
<—  Plante  vivace,  médicinale,  très-com- 
mune. 

5°.  Fruit  glabre  et  tuberculeux. 

G.  spurium.  L.  — Caille-lait  à fruit 
rude  \ plante  annuelle , commune  dans 
les  lieux  cultivés. 

4°.  Fruit  hérissé  de  poils. 

G.  aparine.  L.  Aparine  vulgaris.  T. 
— Caille-lait  grateron , ou  riéble  j plante 
annuelle,  médicinale , très-commune. 

Rubia,  Garence. 

R.  iinctorum.  L.  et  T.  — Garence  des 
teinturiers;  plante  vivace,  dont  la  racine 
est  utile  aux  arts  et  à la  pharmacie.  Elle 
se  trouve  dans  les  buissons , à Arcueil , à ■ 
Antoni. 

R.  lucida.  L.  — Garence  luisante; 
plante  vivace. 

Coffea,  Café. 

C.  Arabica.  L.  — Café  d^ Arabie  ; 
arbrisseau  de  serre  chaude , dont  les 

semences 


em- 
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semences  sont  si  jonmelleiii^nt 
ployées. 

Quatrième  Section.  — Calyce  adhé- 
rent avec  Tovaire,  souvent  accompagné 
à sa  base  de  deux  bractées,  limbe  entier 
ou  divisé,  corolle  à quatre  ou  cinq  divi- 
sions plus  ou  moins  prolbndes,  étamines 
en  nombre  égal  à celui  des  parties  de  la 
corolle,  ovaire  simple,  infère  ou  adhé- 
rent, baie  ou  capsule  souvent  couronnée 
parle  lynibe  du  calyce,  à une  ou  plu- 
sieurs loges  monos-polyspermes,  tige 
ligneuse , feuilles  opposées,  sans  stipules. 

r.  Caprifoliacées  à calyce  entouré  de 
bractées,  un  style,  corolle  monopétale. 

Diervilla,  Diervilîa. 

D.  hetea.  Lonicera  liitea.  L.  — Dier- 
villa  jaune;  arbrisseau  d’ornement,  ori- 
ginaire de  rAmérique  septentrionale. 

Lonicera,  Chèvre-feuille. 

^"•Tige  grimpante,  baies  solitaires. 

L.  caprifoUum.L.  Caprifolium  ger- 


Il  faut  rapporter  à cette  famille  les  diffé- 
rentes espèces  de  Cinchona , dont  les  écorces 
sont  employées  en  pharmacie,  sous  le  nom  de 
quinquina,  et  le  Psychotri n emcLîca , dont  la 
fSeine  est  une  espèce  d’ipécacuanha  du  com- 
merce. 


E 
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manicum.'Y.  — Chèvre-feaille  des  jar- 
dins; arferisseau  d’ornement,  dont  les 
fleurs  sont  usitées  en  pharmacie. 

L.  Pej'iclymenum.  L.  — Chèvre- 
feuille des  bois;  arbrisseau  d’ornement, 
commun  dans  les  haies. 

2°.  Tige  droite,  pédoncules  à deux 
fleurs,  baies  géminées  ou  soudées  deux 
à deux. 

T J.  xylosteon.  L.  — Chèvre -feuille 
velu  , camérisier  des  bois  ; arbrisseau 
d’ornement,  commun  dans  les  bois. 

ir.  Caprifoliacées  à calyce  entouré  de 
bractées , un  style , corolle  presque  po- 
lypélale. 

Piscunij,  Guy. 

P.  album.  L.  — Guy  à fruits  blancs, 
pomme  bémorrboïdale  ; plante  vivace  , 
parasite,  très- employée  autrefois  en  mé- 
decine. Elle  croît  sur  un  grand  nombre 
d’arbres , et  rarement  sur  le  chêne. 

HT.  Caprifoliiicées  à calyce  entouré 
de  bractées,  style  nul,  trois  stigmates, 
corolle  monopétale. 

Vïburnum  , Viorne. 

P.  tinus.  L.  Tinusprior.^.  — Viorne 
laurier  tin;  arbrisseau  d’ornement,  ori- 
ginaire d’Espagne. 

K.  lantana.  L.  et  T.  — Viorne  co- 
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tonneuse,  mancienne , uiantianej  arbris- 
seau coiimuin  dans  les  bois  et  les  baies. 

opulus.Xj.  Opuliis  — ruellL  T, 

\ iorne  obier;  arbrisseau  d’orneniem  qui 
se  rencontre  dans  les  iiiêiiies  lieux  que  le 
précédent. 

opulùs  sien  lis.  L.  Opulus  flore 
globoso.  T.  — Viorne  boule  de  neige, 
lose  de  Gueldre  ; arbrisseau  d’ornement. 

Hortensia^  Hortensia. 

H.  rosea.  Desf.  Ilydrangea  hor~. 

Smith.  — Hortensia  rose;  plante 
vivace,  d’orangerie  et  d’ornement,  ori- 
ginaire du  Japon. 

Samhucus y Sureau. 

S.  ehalus.  L.  S.  humilis  siçe  ehulus. 
"T-  Sureau  hièble ; plante  vivace,  dont 
les  baies  sont  employées  en  pharmacie, 
-commune  sur  le  bord  des  chemins  et 
fossés  humides. 

nigra.  L.  S.fructu  in  unihellà  ni- 
gro.  T.  — Sureau  noir;  arbrisseau  éco- 
nomique et  médicmal , dont  les  fleurs 
les  baies  et  les  secondes  écorces  des 
jeunes  branches  sont  usitées  en  phar- 
macie. 11  se  trouve  dans  les  bois. 

S.  racemosa.  L.  — Sureau  à grappes; 
arbrisseau  d’ornement. 

IV  . Cap  ri  foliacées  à calyce  sans  brac- 
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tées,un  style,  corolle  presque  polype- 
taie. 

Cornus  y Cornouiller. 

C.  sanguinea.  L.  — Cornouiller  san- 
guin \ arbrisseau  utile  dans  l’économie 
domestique , commun  dans  les  bois. 

C.  mascula.  L.  — Cornouiller  male  j 
cormier’,  arbrisseau  utile  dans  l’écono- 
mie domestique.  Il  se  trouve  aux  mêmes 
endroits  que  le  précédent. 

C.  alha.C  — Cornouiller  blanc,  ar- 
brisseau d’ornement,  originaire  de  l’A- 
mérique septentrionale.  , 

Iledera,  Lierre. 

H.  helix.'L.  //•  arborèa.T.  — Lierre 
grimpant  ; arbrisseau  utile,  comme  plante 
économique,  médicinale  et'  d’ornement, 
s’attachant  après  les  arbres  et  sur  les  mu- 
railles^ les  feuilles  et  les  .baies  sont  em- 
ployées en  pharmacie.  Dans  les -pays  mé- 
ridionaux , les  lierres  fournissent  une 
résine , connue  en  pharmacie  sous  le  nom 
de  résine  de  lierre. 


Avant  que  de  terminer  la  première  classe , 
je  ferai  observer  que  l’on  a rappoité  à la  famille 
des  Cucurbitacées , le  carica-papaja.  L.  Pa- 
paya  carica.  Gaert.'  Arbrisseau  , originaire  des 
deux  Indes,  de  serre  chaude,  économique  et 
médicinal.  Ce  sont  les  fruits  qui  sont  usités. 
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DEUXIÈME  CLASSE. 

Les  Personnées.  ^ 

Fleurs  complettes,  à corolle  mono- 
pélale  irrégulière  insérée  sous  l’ovaire  ^ 
communément  quatre  étamines  , dont 
deux  grandes  et  deux  petites,  ovaire  non 
lobé,  semences  renfermées  dans  un  pé- 
ricarpe. 

Première  Section.  — Ovaire  simple 
et  libre,  style  unique,  stigmate  simple 
ou  à deux  lobes,  capsule  polysperme  à 
deux  loges,  deux  valves,  cloison  sémi- 
nifère,  parallèle  aux  valves,  tige  herba- 
cée, fleurs  placées  dans  les  aisselles  des 
feuilles  supérieures,  qui  sont  très-petites, 
et  tiennent  lieu  de  bractées. 

Scrophuîaria  ^ Scrophulaire. 

S.  nodosa.  L.  et  T.  — Scrophulaire 
noueuse,  scrophulaire  des  bois;  plante 
vivace,  médicinale , dont  la  racine  et  les 
feuilles  sont  usitées  en  pharmacie,  com- 
mune dans  les  bois  élevés. 


Les  Personnées  portent  aussi  le  nom  de 
/leurs  engueule,  de  fleurs  en  masque,  parce 
que  la  corolle  de  la  plupart  de  ces  fleurs  est  à 
deux  leyres,  qm,  par  leur  renflement,  imitent 

un  peu  la  gueule  d’un  animal  ou  la  bouche  d’un 
niasf|ue. 
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S.  cicjuctlicci.  Ij.  et  X.  ~ Scropîiijlalre 
aquatique,  herbe  du  siège,  bétoine  d^eau  ; 
plante  vivace,  médicinale.  On  la  trouve 
sur  le  bord  des  ruisseaux.  La  scropulaire 
infusée  dans  une  médecine,  corrige  Po- 
dcur  nauséabonde  du  séné. 

S.  peregrina.  L.  — Scropbulaire  voya- 
geuse j plante  annuelle,  originaire  d’I- 
talie. 

Linaria  y Linaire. 

i”.  Feuilles  anguleuses. 

Li.  Cymbalaria.  Desf.  L.  hederaceo 
folio  se  U cymhalaria.m . Antirrhinum 
cymbalaria.  L.  — Linaire  cjmbalaire; 
plante  vivace , médicinale , commune  sur 
les  vieilles  murailles. 

L.  pilosa.  Désf.  Antirrhinum  pilo- 
sum.  L.  — Linaire  velue  j plante  vivace, 
des  Alpes. 

JL.  spuria.  Desf.  Antirrhinum  spu- 
riuim  L.  — Linaire  velvote  j plante  an- 
nuelle, médicinale,  commune  dans  les 
champs. 

2”.  Feuilles  entières,  les  inférieures 
verticillées. 

L.  arvensis.  Desf.  Antirrhinum  ar- 
vense.L.  — Linaire  des  champs;  plante 
annuelle , commune  dans  les  lieux  cul- 
tivés. 

O*’.  Feuilles  entières,  toutes  alternes. 
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L.  vulgaris.  T.  et  Desf.  Antlrrhi- 
Tiinn  hnarici,  L.  — Linaire  commune^ 
plante  vivace,  médicinale. Elle  se  trouve 
dans  les  terreins  incultes. 

Antirrhinum  y Muflier. 

A.  majus,  L.  etT.  — Muflier  à grandes 
fleurs,  mufle  de  veau,  muflier  des  jar- 
dinsj  plante  vivace,  d’ornement,  com- 
mune sur  les  murailles. 

Digltalis  y Digitale. 

Z),  purpurea,  L.  et  T.  — Digitale 
pourpre  ; plante  bisannuelle , médici- 
nale et  d’ornement.  Elle  se  trouve  dans 
les  bois  élevés. 

D.  lutea.  L.  — Digitale  jaune;  plante 
vivace,  commune  dans  les  memes  lieux. 

ferruginea.  L.  — Digitale  rouillée ; 
plante  vivace  , d’ornement , originaire 
d’Italie. 

Gratiola  ^ Gratiole. 

G.  oj/lcinahs.  L.  Digitalis  minima 
gratiola  dicta.  T.  ~ Gratiole  officinale, 
herbe  au  pauvre  homme;  plante  vivace  , 
médicinale,  qui  ne  doit  être  employée 
qu  avec  beaucoup  de  circonspection.  On 
la  trouve  dans  les  prés  humides,  à Gen- 
tilly,  Ville-d’Avray. 

E 4 


( loi  ) 

Deuxième  Section.  — Corolle  à quai  re 
OU  cinq  etamines,  dont  une  ou  plusieurs 
avortent  J capsule  biloculaire  polyspernie, 
cloison  séminifère,  parallèle  ou  opposée 
aux  valves,  s’en  détachant,  ou  continue 
aux  valves,  munie,  dans  ce  dernier  cas, 
sur  ses  cotés,  d’ailes  saillantes  qui  di- 
visent les  loges. 

. CJielone  y Cliélone. 

C.glahra.\j. — Cliélone  glabre;  plante 
vivace,  d’ornement,  originaire  de  l’Amé- 
rique septentrionale. 

— Cliélone  barbue  ; 
pltwile  vivace,  originaire  du  Mexique. 

Bignonia  y Bignone. 

1®.  Feuilles  simples. 

B.  catalpa.  L.  — Bignone  catalpa  ; 
arbre  d’ornement,  originaire  de  l’Amé- 
rique septentrionale. 

2“.  Feuilles  pennées. 

B . radie  ans.  L.  B.  yl  nie  ricana  fra— 
xinifolio  y flore  amplo  phœniceo.’T. — 
Bignone  grimpante,  jasmin  de  Virginie  ; 
arbrisseau  d’ornement,  originaire  de  l’A- 
mérique septentrionale. 

Martynia  y Martynia. 

M.  perennis.  L.  — Martynia  vivace  ; 
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plante  vivace,  de  serre  chaude,  origi- 
naire de  l’Amérique  méridionale. 

Troisième  Section.  — Calyce  persis- 
tant, divisé  en  plusieurs  lobes,  étamines 
en  nombre  déterminé,  insérées  sur  la 
corolle,  ovaire  et  style  simple,  capsule 
à deux  loges,  à deux  valves,  réunies  par 
leur  nervure  longitudinale  en  une  cloison 
centrale,  qui  supporte  les  semences  de 
Fun  et  de  Fautre  coté  de  la  jonction, 
tige  herbacée,  fleurs  disposées  dans  les 
aisselles  des . feuilles  supérieures , qui 
tiennent  lieu  de  bractées. 

Polygala  y Polygala. 

Calyce  à cinq  divisions  profondes,  , 
colorées,  dont  deux  latérales,  très-gran- 
des, lobe  inférieur  de  la  corolle  terminé 
par  une  houppe  colorée. 

P olygala  vulgaris,  L et  T.  — Poly- 
gala commun  \ plante  vivace  , médici- 
nale , commune  dans  le  bois  de  Bou- 
logne. 

P,  amara.lu. — Polygala  amer;  plante 
vivace,  médicinale.  Elle  se  rencontre 
dans  les  piairies  montueuses. 

2 . Calyce  à trois  divisions  profondes, 
la  supérieure  plus  grande,  lobe  inférieur 
de  la  corolle  dépourvu  de  houppe  co- 
loréet 
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Polygala  chamœhuxus.'L.  Chamæ- 
huxLis.'ï'.  — Poljgala  à feuilles  de  buis; 
çelii  arbrisseau.^ 

Euphrasia  , Eupliraîse. 

E.  ojfi  cinalis.  L.  et  T. — Euphraise  of- 
ficinale; plante  annuelle,  médicinale.  ^ 

Quatrième  Section.  — Capsule  à deux 
lo^es,  s’ouvrant  avec  élasticilé  en  deux 
valves,  cloison  séminifère,  opposée  aux 
valves,  adhérente  avec  elle  par  leur  mi- 
lieu , se  fendant  du  sommet  à la  base  en 
deux  parties  auxquelles  sont  attachées 
des  filamens  crochus,  qui  soutiennent 
les  semences. 

F.  Acanthacées  à élainines  didynames. 

Acanthus  y Acanthe. 

A.  mollis.  L.  et  T.  — Acanthe  sans 
épines , branc-ursine  ; plante  vivace , mé- 
dicinale, dont  les  feuilles  sont  employées 
en  pharmacie,  originaire  d’Italie,  ainsi 
que  les  suivantes. 


On  peut  rapporter  à cette  Section  toutes 
les  espèces  de  Pûnanthacées , appartenant  aux 
genres  pédiculaire,  cocrête,  mélarapyre,  oro- 
banche  , etc.  Toutes  . plantes  qui  présentent 
beaucoup  de  difficultés  à faire  venir  dans  un. 
jardin , et  que  j’ai  ciTi  par  cette  raison  devoir 
supprimer. 
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■y4.  spinosiis,J_4.  Acanthe  épineuse j 
plante  vivace. 

A.  spinosissunus.  — Acanthe  très- 
épineuse^  plante  vivace. 

11  . Acanthacees  a deux  étamines. 

J usticia  , Carniantine. 

/.  adl^toda,  L.  — Carniantine  adha- 
îodaj  arbrisseau,  d’orangerie  (ornement), 
originaire  de  Cejlan. 

furcata.  Jacep  J . Peruviana.  CaF. 
--  Carmentine  fourchue;  plante  vivace, 
de  serre  chaude  , originaire  du  Pérou. 

CINQUIEME  Section.  — CaJyce  per- 
sistant , corolle  tubuleuse,  péricarpe 
charnu,  à un  ou  quatre  osselets  monos- 
permes, ou  semences  presque  nues  et 

entourées  d’un  tissu  utriculaire,  feuilles 
opposées. 

1 . Pyrénacées  à fleurs  en  corymbes  et 
opposées. 

P olkameria,  Volkameria. 

P>  Japonica.  Jacq.  — Volkameria  du 
Japon;  arbrisseau  de  serre  chaude  (or- 
nement). ^ 

Pitex  y Gatilier. 

apnus  castus.l..  P.foliis  an- 
gustioribus  cannabis  modo  dispositis. 

— Galilier  agnus  castus,  arbre  au 
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poivn’e  ; arbrisseau  médicinal,  dont  les 
semences  sont  usitées. 

2*".  Pyrénacées  à fleurs  alternes  et  en 

grappes. 

Lantana^  Lantana. 

L.  camara.  L.  Cainara  melissœ  /o- 
Zio.  T.  — Lantana  camara;  arbrisseau  de 
serre  chaude  (ornement),  originaire  de 
PAméricjue  méridionale. 

Verhena,  Verveine. 

V.  triphylla.VW^w  — Verveine  ci- 
tronelle;  arbrisseau,  d’orangerie  (orne- 
ment), originaire  du  Chili. 

V,  urtici -folia.  L.  — Verveine  a 
feuilles  d’ortie  ;'plante  vivace,  originaire 
de  l’Amérique  septentrionale.  ^ 

F.  ojficmalis.h.  — Verveine  offici- 
nale, herbe  sacrée;  plante  vivace,  dont 
les  feuilles  et  les  sommités  fleuries  sont 
usitées  en  pharmacie,  commune  sur  les 
bords  des  chemins  et  dans  les  lieux  stériles. 

TROISIÈME  CLASSE. 

Les  Labiées.  ^ 

Fleurs  compleltes,  à , corolle  mono- 

Les  plantes  de  cette  classe  sont  ainsi  ap- 
pelées, parce  que  leur  corolle  est  ordinaire- 
ment à deux  lèvres  ouvertes. 
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pétale  irrégulière  , insérée  sous  l’ovaire , 
caljce  tubuleux  , persistant,  ovaire  sim- 
ple , libre  et  à quatre'  lobes  , style  simple , 
deux  stigmates  pointus,  quatre  semences 
nues  au  fond  du  calyce , tige  à quatre 
angles,  rameaux  opposés,  feuilles  sim- 
ples et  opposées,  fleurs  verticillées , ter- 
minales ou  axillaires,  accompagnées  or- 
dinairement de  bractées. 

Première  Section.  — Corolle  à deux 
lèvres,  portant  deux  étamines  fertiles. 


Ly copus  y Lycope. 

L.  Europœus,  L.  et  T.  — Lycope 
d’Europe  , pied  de  loup,  marrube  d’eau; 
plante  vivace,  médicinale.  Elle  se  trouve 
dans  les  fossés  humides. 

L,  exaltatus.  L.  — Lycope  pinnati- 
iide , élevé;  plante  vivace , originaire  de 
l’Italie. 

Monarda , Monarda. 


M.  didyma.  L.  — Monarda  écarlate  ; 
plante  vivace,  d’ornement,  originaire 
de  l’Amérique  septentrionale. 

Bosmarinus  y Romarin. 


7?.  offlcinalis,  L.  et  T.  — Romarin 
officinal  ; arbrisseau  d’ornement , dont 
les  feuilles,  les  sommités  et  les  fleurs  sont 
usitées  en  pharmacie. 
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Salviciy  Sauge. 

* Filameus  des  étamines  insérés  sur 
leur  pivot  par  le  milieu  de  leur  longueur, 
lige  ligneuse. 

Salpia  qfficinalis.  L.  et  T.  — Sauge 
officinale,  grande  sauge,  tige  à souche 
ligneuse,  dont  les  feuilles  et  les  sommités 
lleuries  sont  employées  en  pharmacie. 

S.  tenuior.  — Sauge  de  Catalogne  ; 
])lanle  médicinale,  commune  dans. le 
midi  de  la  France. 

S.  cretica.  L.  — Sauge  de  Crête  j plante 
d’ornement , originaire  d’Orient. 

2°.  Lèvre  supérieure  de  la  corolle  com- 
primée , tige  herbacée. 

S.  pratensis.  L.  Selarea  pratensis , 
foliis  serratis  y flore  coeruleo.  T.  — 
Sauge  des  prés  j plante  vivace,  médici- 
nale. 

S.  selarea.  L.  Selarea.  T.  — Sauge 
sélarée  , orvale  , toute  - bonne  \ plante 
bisannuelle  ou  vivace,  médicinale,  com- 
mune sur  les  bords  des  chemins  et  fossés. 

5°.  Lèvre  supérieure  de  la  corolle  con- 
cave non  comprimée. 

S.  horminum.  L.  Ilorminum  coma 
purpureo-violaceâ.  T. — Sauge  ormin, 
prud'homme;  plante  annuelle,  commune 
dans  le  midi  de  la  France. 

S.  verticillata.  L.  Horminum  syl- 
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vestrsy  lati-folium  verticillatum.  T.  — ■ 
Sauge  verticillée,  ormin  sauvage  j plante 
vivace. 

Deuxième  Section.  — Corolle  à une 
seule  lèvre,  à cinq  lobes  inégaux,  lèvre 
supérieure  presque  nulle,  ou  très-courte, 
quatre  étamines  fertiles,  dont  deux  sont 
plus  courtes. 

Ajuga,  Bugle. 

1°.  Plusieurs  Heurs  à l’aisselle  de 
chaque  feuille  florale. 

A.  re^tcinsAa.  Bugula  reptans.T . — 
Bugle  rampante.^  plante  vivace,  dont 
les  feuilles  sont  usitées  en  pharmacie , 
commune  dans  les  bois. 

A.  pyramidala.  L.  — Bugle  pyrami- 
dale ; plante  vivace  , commune  dans  les 
bois  de  Boulogne  et  de  Vincennes. 

2®.  Fleurs  solitaires  a l’aisselle  des 
feuilles. 

Ajuga  chamœpifys.  Schreb.  Cha- 
mcepitys  lutea  vulgaris  y si ve  folio 
trifido.  T.  Teucrium  chajnœpitys,  L. 
— Bugle  chamæpitys , ivette  ; plante  an- 
nuelle, dont  les  feuilles  et  les  sommités 
fleuries  sont  usitées  en  pharmacie.  Elle 
se  trouve  dans  les  lieux  cultivés. 

Ax  /V«. Schreb.  Chamœpitysmoscha- 
ta  foliis  serratis.li.  Teucrium  iVa.L.— * 
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Bugle  musquée , ivelte  musquée  ; plàMc 
médicinale,  vivace,  d’orangerie. 

Teucrium  , Germandrée. 

i'’.  Fleurs  axillaires,  calyce  en  cloche. 

Teucrium  fruticans.  L,.  — German- 
drée ligneuse  \ arbrisseau,  d’orangerie. 

2®.  Fleurs  axillaires  ou  en  grappes  ter- 
minales. 

Teucrium  botrys.  L.  Chamœdrys 
hotrys.  T.  — Germandrée  bolride , ou 
germandrée  femelle  j plante  annuelle, 
médicinale,  commune  dans  les  endroits 
cultivés. 

Teucrium  marum.  L.  Chcnnœcîrys 
maritima^  incana  j foliis  lanceolatis. 
T.  — Germandrée  marum , herbe  aux 
chats*  plante  vivace , d’orangerie,  origi- 
naire d’Jîspagne^  les  sommités  fleuries 
sont  usitées  en  pharmacie. 

T.  scorodonia.  L.  — Germandrée 
sauge  des  bois,  baume  sauvage  ; plante 
vivace , médicinale , commune  dans  les 
bois. 

T.  scordium.Y^  Chamœdrys  palus- 
tris,  canescens , seu  scordium  offici- 
narum.  T.  — Germandrée  scordium, 
germandrée  aquatique  *,  plante  vivace  , 
dont  les  feuilles  et  les  sommités  üeuries 
sont  usitées  en  pharmacie.  Elle  se  trouve 
dans  les  lieux  marécageux. 
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T.  chamœdrys.  L.  Chamœclrys  mi-- 
nor  repens.  T.  — Germandrée  pelit- 
chêne  j plante  vivace , médicinale  , com- 
nuine  dans  les  bois  montagneux. 

T.  lucidum,  L.  — Germandrée  lui- 
sante j plante  vivace , commune  dans  le 
midi  de  la  France. 

T.  Jlavuui.lu.  Chamœdrys  frutes- 
cens y teucriuin  vulgo.  T.  — German— 
drée  jaune  ; sous-arbrisseau , originaire 
de  l’Espagne. 

5°.  Fleurs  en  tête. 

T,  montanum.  L.  — Germandrée  de 
montagne  ; plante  vivace , à tige  ligneuse, 
qui  se  trouve  sur  les  montagnes  de  Fon- 
tainebleau , Senlis,  etc. 

2\  poliumA^,  Polium  montanum  JY, 
— Germandrée  polium , germandrée  co- 
tonneuse , lige  ligneuse  , d’orangerie , 
dont  les  feuilles  et  les  sommités  fleuries 
sont  usitées  en  pharmacie. 

Troisième  Section.  — Calice  à cinq 
divisions,  corolle  à deux  lèvres  portant 
quatre  étamines  fertiles,  dont  deux  sont 
plus  courtes. 

Satureia , Sariette. 

S.  montana.  L.  — Sariette  de  mon- 
tagne , tige  ligneuse  ; plante  commune 
dans  le  midi  de  la  France. 

S.  hortensis.  L.  et  T.  — Sariette  des 
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jardins  ; plante  annuelle  médicinale  et 
économique. 

Hjyssopus  , Hysope. 

//.  ojffîcinalis.  L.  et  T.  — Hysope 
officinal  ; plante  vivace  , dont  les  feuilles 
et  les  sommités  fleuries  sont  usitées  en 
pharmacie  j très-commune  aux  environs 
de  Mantes. 

Nepeta  , Cataire. 

iV.  cataria.  L.  Cataria  major  oui- 
garis.  T.  — Cataire  herbe  aux  chats  j 
plante  vivace  médicinale,  commune  sur 
les  bords  des  chemins  et  fossés  humides. 

Lavandula ) Lavande. 

L.  spica.  L.  et  T.  — Lavande  spic , 
tige  ligneuse  J plante  d’ornement  et  mé- 
dicinale. 

L.  Stœchas.  L'.  Stœchas  purpurea.  T. 
—Lavande  stœchas,  tige  ligneuse;  plante 
d’orangerie  , dont  les  fleurs  sont  usitées 
en  pharmacie , sous  le  nom  de  Stœchas- 
arabique. 

L.  dental  a.  L.  Stœchas  folio  se?'- 
rato.  T.  — Lavande  dentée  , ti«e  li- 
gneuse  ; plante  d’orangerie  , originaire 
d’Espagne. 
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Siderilis , Sidéritis. 


1°.  Fleurs  accompagnées  de  bractées. 

Siderifis  syriaca.  L.  — Sidéritis  de 
Syrie  , tige  ligneuse , vivace  , originaire 
d’Orient. 

Bractées  dentées. 

iS.  hirsuta.  L.  et  T.  — Sidéritis  velue, 
lige  ligneuse. 

S.  Idyssopi  - folia.  L.  — Sidéritis  à 
feuilles  d’hysope , plante  vivace. 


Mentha.^  Menthe. 


1°.  Calyce  nu  pendant  la  maturation  , 
lobe  supérieur  de  la  corolle  échancré , 
fleurs  en  épis. 

Mentha  sylçestris.  L.  — Menthe  sau- 
vage  ; plante  vivace,  médicinale,  com- 
mune dans  les  lieux  humides. 

M.  ro lundi- folia.  L.  et  T.  — Menthe 
à feuilles  rondes  ; plante  vivace , médi- 
cinale , dont  les  feuilles  et  les  sommités 
fleuries  sont  usitées. 

d\I.  crispa.  L.  31.  rolundifolia  crispa^ 
spicata.  T.  — Menthe  crépue  j plante 
vivace , médicinale. 

31.  viridis.  L.  — Menthe  verte  5 plante 
vivace  , médicinale. 

31.  piperita.  L.  — Menthe  poivrée  ; 
plante  vivace  , économi(pié  et  médici- 
nale, originaire  de  l’Angleterre. 


/ 
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s”.  Fleur  en  tête. 

M.  hirsuta.  Smith.  M.  aquatica.  L. 
— Menthe  hérissée;  plante  vivace,- mé- 
dicinale , commur^e  clans  les  lieux  aqua- 
tiques. 

5®.  Fleurs  verticillées. 

31.  sativa.  L.  — Menthe  cultivée  ; 
plante  vivace , économique  et  médici- 
nale ; elle  croît  dans  les  lieux  humides. 

M.  gentilis.  L.  31\hortensis  verticil- 
lata  ocymi  oclore.  T.  Menthe  purpurine  ; 
plante  vivace  , d’ornement,  commune 
sur  les  bords  des  chemins  et  lossés. 

31.  arvensis.  L.  — Menthe  des  champs , 
plante  vivace,  médicinale. 

4°.  Caljce  fermé  de  poils  pendant  la 
maturation,  lobe  supérieur  de  la  corolle 
entier , fleur  verticillées. 

31.  pulegium.  L.  Pulegium  vulgare. 
T.  — Menthe  pouliot;  plante  vivace  dont 
les  feuilles  et  les  sommités  fleuries  sont 
usitées  en  pharmacie  , commune  dans 
les  terreins  humides. 

Glecoma^  Gléchome. 

G.  hederacea.  L.  Calamintha  hu- 
milior  rotundiore  folio.  T.  — Gléchome 
lierre-terrestre  ; plante  vivace , dont  les 
feuilles  et  les  fleurs  sont  employées , 
communes  dans  les  haies  et  buissons. 
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Oruala , Orvale. 

O lamioïdes.  Décand.  Lamium  Or- 
vala.  L.  — Orvale  faux-lamier  j plante 
vivace,  originaire  d’Italie. 

. ■ Lamium  y Lamier. 

L.  garganicum.  L.  — Laniier  à 
feuilles  de  cataire , plante  vivace , ori- 
ginaire d’Italie. 

L, puj'pw'eum.  L.  — Lamier  pourpre , 
plante  annuelle,  commune  dans  les  lieux 
cultivés.  ' , 

L.  album.  L.  et  T.  — Lamier  blanc  , 
ortie  blanche  , archangélique  , plante 
vivace  , dont  les  fleurs  sont  usitées  eu 
pharmacie;  elle  se  trouve  dans  les  haies, 
et  lieux  incultes. 

Betoïiica  i Bétoine. 

B.  ojjicinalis.  L.  B.  purpurea.  T.  — 
Bétoine  officinale;  plante  vivace,  dont 
les  feuilles  sont  employées  en  pharmacie, 
commune  dans  les  bois. 

StacJvys , Epiaire. 

S.  sylçatica.  L.  Galeopsis procerior , 
fœlida,  spicata.  T.  — Epiaire  des  bois, 
ortie  puante;  plante  vivace,  commune 
dans  les  bois  ombragés. 

S.  lanata.  Jacq.  — Epiaire  laineuse  ; 
plante  vivace*,  originaire  de  Sibérie. 
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S.  gerinanica.  L.  et  T.  — Eplaire  co- 
tonneuse ; plante  vivace , commune  le 
long  des  chemins  et  fossés. 

6’.  Sideritis.  Vill.  S.  rectà,  L.  S.  bu- 
yb/zfa.Thuil.  Epiaire  crapaucline  , plante 
vivace  , commune  dans  les  terreins  in- 
cultes. 

Ballota  , Ballote. 

B.  fœtida,  Lam.  B.  nigra.  L.  et  T. 
— Ballote  fétide  , marrube  noirj  plante 
vivace  , médicinale  , commune  sur  le 
bord  des  chemins. 

» 

Marrubium  y Marrube. 

♦ 

1**.  Calyce  a cinq  dents. 

M.  candidissimum.  L.  — Marrube 
très -blanc,  plante  vivace,  originaire 
d’Orient. 

52®.  Calyce  à dix  dents. 

31,  vulgare,  L.  et  T.  — Marrube 
commun,  Marrube  blanc  ; plante  vivace, 
dont  les  feuilles  sont  usitées  en  phar- 
macie , elle  se  trouve  le  long  des  haies 
et  fossés.  r 

31.  pseudo-dictajnnus.  L.  Pseitdo- 
dictamnus  verticillatus  i/iodorus.  T.  — 
Marrube  faux  dictame , arbrisseau  d’o- 
rangerie , originaire  d’Orient. 

31.  hispanicum.  Lam.  — 
d’Espagne  , plante  vivace. 


Marrube 
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Leonurus  , Cardiaque. 

Zj.  cardiaca.  L.  Cardiaca  vulgaris, 
C. — Cardiaque  officinale,  agripaurne  ; 
piaille  vivace,  dont  les  feuilles  sont  usi- 
tées , commune  dans  les  lieux  incultes. 

G aleohdolon  , Galéobdolon. 

G.  luteum.  Huds.  Gcdcopsls  Gcdeob- 
dolon.\i.  Galéobdolon  a Heurs  jaunes  5 
plante  vivace  , commune  dans  les  bois. 

P/2/o77z/s,  Plilomide. 

P . fruticosci,  L.  Z* . fruticosa  ^ scilvios 
folio  Icdiore  et  rotundiore.  L.  — Phlo- 
mide  arbrisseau,  bouillon  sauvage,  sauge 
en  arbre,  arbrisseau  d’ornement , ori^^i- 
naire  d ^Orient.  ^ 

Z . tiiherosci.\j.  ■ 'Plilomide  tubéreuse 
plante  vivace  , d’ornement , oricrinaire 
de  Sibérie. 

4. 

P.  leonuriis.  L.  — Plilomide  écarlate, 
arbrisseau  d’orangerie  (ornement),  ori- 
ginaire du  Cap. 

Molucella  , Molucelle. 

3Z,  lŒvis,\j,  3Zolucci.'Z,  — Molucelle 
lisse  ; plante  annuelle  , originaire  de 
Syrie. 

Quatrième  Section.  — Calyce  et  co- 
rolle à deux  lèvres,  quatre  étamines  fer- 
tiles, dont  deux  sont  plus  courtes. 
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Clliiopodium , Clinopocle. 

C.  vulgare.l^.  C.  origano  siinile , 
elatius y majori  folio,  T.  — Clinopodc 
commun  J grand  basilic  sauvage^  plante 
vivace  , médicinale  , commune  sur  le 
bord  des  bois. 

Origanum  y Origan. 

O.  dictamnus.  L.  O.  creticum  lati- 
folium  tomentosum  y seu  dictamnus 
creticus.T,  —Ong^n  dictame;  sous-ar- 
brisseau , d’orangerie , d’ornement , ori- 
ginaire de  Crète  J les  feuilles  et  les  som- 
mités fleuries  sont  usitées  en  pharmacie. 

O.  vulgare.  L.  et  T.  — Origan  com- 
mun j plante  vivace,  médicinale,  com- 
mune dans  les  bois  élevés. 

O.  Ægyptiacum.  L.  — Origan  a co- 
quilles ^ sons-arbrisseau,  d’orangerie  (or- 
nement), originaire  d’Orient. 

> O.  majoranoïdes.  Wild.  Majorana 
vulgarisJY,  — Origan  fausse  marjolaine , 
marjolaine  des  jardins*,  plante  vivace, 
dont  les  feuilles  et  les  sommités  fleuries 
sont  usitées  en  pharmacie.  Elle  est  ori- 
ginaire de  Barbarie. 

Thymus  y Thym. 

1®.  Division  moyenne  de  la  lèvre  in- 
férieure de  la  corolle  entière. 

Thymus 
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Thymus  serpillum.  L.  Serpillum 
vulgare  maj us ^ flore  purpuj'eo.T.—^ 
Thym  serpolet  j plante  vivace,  médici- 
nale, commune  sur  les  coteaux. 

T',  serpillum  citratimu  — Thym  ci- 
tronelle. 

7".  vulgaris.lu.  et  T.  — Thym  com- 
mun ; plante  vivace , d^ornement,  médi- 
cinale et  économiqne,  originaire  d’Es- 
pagne. 

2°.  Division  moyenne  de  la  lèvre  in- 
férieure de  la  corolle,  échancrée. 

Thymus  grandi  florus.%ç,oy^.  Me- 
lissa  grandi  flora.  L.  — Thym  à grandes 
fleurs  j plante  vivace,  d’ornement,  com- 
mune aux  Alpes. 

T.  calamintha.  Scop.  Métissa  ca- 
laniintha,  L.  t^alamzntlia  vulgaris,  T. 
— Thym  calament;  plante  vivace , com- 
mune dans  les  boismontueux  j les  feuilles 
et  sommités  fleuries  sont  usitées  en  phar- 
macie. 

T,  Tzepeto. Smith.  Melissa  nepela.h: 
Calamintha  parvi  flora.  Lam.  — Thym 
nepeta-  plante  vivace , commune  sur  les 
collines  pierreuses. 

Métissa , Mélisse. 

^I.  ojflcinalis.  L.  et  T.  — Mélisse  of- 
ficinale, citronelle  j plante  vivace,  dont 
les  feuilles  et  fleurs  sont  employées  en 
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pharmacie , commune  sur  les  bords  des 
chemins  et.  fossés. 

M.  Jacq.AVlld.  Honni- 

num  PyrenaïcumA^.  — Mélisse  des  Py- 
rénées, ormin  des  Pyrénées^  planle  vi- 
vace, commune  aux  Pyrénées  et  aux 
Alpes. 

3Iélittis  y Mélitle. 

j\I.  melissophyUum.Yi.  Melissa  hu- 
milis  latifolia,  maximo  flore  , purpu- 
rascente.  — Mélitle  à feuilles  de  me- 
lisse , mélisse  des  bois  j plante  vivace , 
commune  dans  les  bois. 

Hracocephalum ) Dracocepbale. 

H.  Virginianum.  L.  — Dracocépbale 
de  Virginie,  ou  cataleptique  ^ plante  vi- 
vace, d’ornement,  originaire  de  1 Ame 

rique  septentrionale. 

Z>.  Austriacum.  L.  — Dracocepbale 
d’Autriche  ^ plante  vivace,  d’ornement. 

D.  MoldavicaX..  Moldavica  heto- 
nicœ  folio , flore  cœruleo.'ï.  — Draco- 
cépbale  Moldavique  j planle  annuelle , 
originaire  de  Sibérie. 

Briinella,  Prunelle. 

J5.  vulgaris.  T.  PruneUa  vulgans, 
L.  - Prunelle  commune  j plante  vivace , 
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dont  les  feuilles  soni  usilécs.  On  la  trouve 
dans  les  prés  el  les  bois. 

. Icicmicitci,  Laiii.  T^vinicllct  lcLci~~ 
niata.  L.  — Brunelle  à feuilles  décou- 
j)éesj  plante  viwaee,  commune  dans  les 
bois  éievés,  ainsi  que  la  suivante. 

/i.  grandi  flora.  Moencli.  P runel la 
grandi Jlora.WM.  Brunelle  à grandes 
Heurs  y plante  vivace. 

\ 

Ocymum , Basilic. 

O.  hasiUcum.  L.  et  T.  — Basilic  com- 
mun j plante  annuelle , d’ornement,  dont 
les  feuilles  et  les  sommités  fleuries  sont 
usitées  en  pharmacie. 

O.  minimum,  L.  — Basilic  nain  ; plante 
annuelle  , d ornement.  Ces  deux  espèces 
de  basilic  sont  originaires  de  l’Inde. 

Scutellaria  y Toque. 

S.  galericulata.  L.  Cassida  palus- 
tris , vulgatior,  flore  cœruleo,  T. — 
Toque  tertianaire  , centaurée  bleue  • 
plante  vivace , médicinale , commune 
sur  le  bord  des  eaux. 

'quatrième  classe. 

Pes  Crucifères, 

Fleurs  complettes,  cà  corolle  polypé- 

e régulière,  composée  de  quatre  pé- 
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taies  disposés  en  croix , caljce  à quatre 
folioles  caduques  , oblongues  et  con- 
caves, six  étamines,  dont  deux  sont 
plus  courtes , pétales  et  étamines  insérés 
sur  un  disque  hjpogyne,  ovaire  simple , 
libre  , porté  sur  le  disque , style  unique, 
stigmate  persistant,  fruit  silique  ou  sili- 
cule,  tige  herbacée,  feuilles  alternes. 

Première  Section.  — Crucifères  si- 
liqueuses. 

Raphanus  ^ Radis. 

R.  sativus.  L,  et  T.  — Radis  cultivé, 
radis  noir,  raifort  des  Parisiens,  rave; 
plante  annuelle,  économique,  originaire 
de  Chine,  commune  dans  les  endroits 
cultivés.  La  racine  et  les  semences  sont 
usitées. 

R.  raphanistrum,  L.  — Radis  sau- 
vage , ravenelle  , raifort  des  moissons  ; 
plante  annuelle , commune  sur  le  bord 
des  champs. 

Sinapisy  Moutarde. 

S.  arvensis.  L.  — Moutarde  des 
champs , séné vé  ; plante  annuelle,  com- 
mune dans  les  endroits  cultives. 

S.  alba.  L.  — Moutarde  blanche 
plante  annuelle,  dont  les  semences  sont 
usitées. 

S,  S,  rapi-folio,T.  — Mou- 
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tarde  sénevé;  plante  annuelle,  écono- 
mique, dont  les  semences  sont  usitées. 

Brassica  , Chou. 


B.  eruca.  L.  — Chou  roquette  ; plante 
annuelle , cultivée. 

erucastrum.  — Chou  fausse  ro- 
quette ; plante  annuelle , commune  dans 
les  lieux  incultes  et  sur  les  vieilles  mu- 
railles. 

7i.  an^ensis.  L.  — Chou  des  champs , 
chou  violet;  plante  vivace. 

• B.  alpina.  L.  — Chou  des  Alpes  ; 
plante  vivace. 

B.  oleracea.  L.  et  T.  — Chou  com- 
mun; plante  bisannuelle,  alimentaire. 

B.  oleracea  ruhra,  — Chou  rouge  ; 
plante  bisannuelle,  médicinale. 

B^  rapa^lu.  Bapa  saliva  ohlonga,lL, 
— Chou  turneps  ; plante  bisannuelle , 
alimentaire. 

B,  napus.Y,.  Napus  saliva  radice 
albâ,  T.  — Chou  navet;  plante  bisan- 
nuelle , alimentaire  et  médicinale. 


Hesperisy  Julienne. 

alliaî'ia.  Lam.  Erysimum  allia- 
ria.  L.  Hesperis  allium  redolens.  T.  — 
Julienne  alliaire  ; plante  bisannuelle, 
médicinale,  commune  dans  les  haies  et 
buissons. 

F O 
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H.  matronalis,  L.  et  T.  — Julienne' 
cultivée  j plante  l)isannuelle  j d’ornement. 
Elle  se  trouve  aux  mêmes  lieux  que  la 
précédente. 

H,  maritima,  Lam.  Cheiranthiis 
mantimus.  L.  — Julienne  maritime,  gi- 
roflée de  Ma  h on  ; plante  annuelle,  d’or- 
nement, commune  sur  les  bords  de  la 
Seine  et  de  la  Marne. 

II,  lini-foiia.  Pourret.  — Julienne  à 
feuilles  de  linj  plante  vivace,  originaire 
d’Espagne. 

Cheiranthiis  y Giroflée. 

C.  annuus,  L.  — Giroflée  annuelle, 
quarantain  , violier  d’été  j plante  an- 
nuelle, d’ornement. 

C.  incanus.  L.  — Giroflée  blanchâtre  y 
plante  vivace  , d’ornement , originaire 
d’Espagne. 

C.  cheii'i.lu.  Leucoiimi  liiteum  vul- 
gare.  T.  — Giroflée  jaune , violier  j plante 
bisannuelle,  d’ornement  et  médicinale, 
commune  sur  les  toits  et  les  murailles. 

Erysîm um  Vêla r. 

I^.  harharea.  L.  — Yélar  à feuilles  en 
lyre , barbarée , herbe  de  Sainte-Barbe; 
plante  vivace,  dont  les  feuilles  sont  usi- 
tées en  pharmacie.  On  la  rencontre  dans, 
les  lieux  humides. 
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E,  alpiiium.  Desf.  CheirantJius  aU 
pinus,  L.  — Yélar  des  Alpes  j plante  vi- 
vace. 

Sisymbriu7?z  ^ Sisjinbre. 

i".  Slliques  courtes^  ovoïdes  ou  oblon- 
gués,  lisses  et  abaissées. 

S.  nasturtliij?i.  li.  et  T.  — Sisjnibre 
cresson,  cresson  de  fontaine  j plante  vi- 
vace , alimentaire  et  médicinale , dont 
les  feuilles  sont  usitées  en  pharmacie., 
commune  dans  les  ruisseaux. 

S.  sylvestre.  L.  — Sisymbre  sauvage , 
cresson  de  rivière*,  plante  vivace,  com- 
mune sur  le  bord  des  rivières  et  ruis- 
seaux, 

Py  venaïeum.  L.  — Sisymbre  des 
Pyrénées;  plante  vivace. 

S.  amphibiujn.  L.  — Sisymbre  am- 
phibie ; plante  vivace,  commune  dans  les 
fossés  aquatiques. 

2°.  Siiique  longue  et  grêle,  lige  pres- 
nue  nue. 

Sisymhrium  repandum,  Wild.  — Si- 
symbre sinué;  plante  vivace  , des  Alpes. 

5".  Siiique  longue  et  grêle,  tige  feuil- 
lée,  feuilles  pennées. 

S.  tenui  - folium.  L.  — Sisymbre  à 
feuilles  menues , fausse  roquette  , ro- 
quette sauvage;  plante  vivace,  com- 
mune dans  les  terreins  incultes. 
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s.  sophia.  L.  S.  annuum  cthsinthii 
minoris  folio.  T.  * — Sisjmbre  sophia  , 
sagesse  des  chirurgiens,  talictron  j plante 
annuelle,  médicinale , commune  sur  les 
murailles  et  dans  les  décombres. 

S.  oj/iciïiale.^co}^.  Erysimum  offi- 
cinale, L.  — Sisymbre  officinal,  vélar, 
herbe  au  chantre,  torlelle^  plante  an- 
nuelle, médicinale,  dont  les  feuilles  sont 
usitées  en  pharmacie , commune  dans  les 
endroits  pierreux  et  le  long  des  haies. 

4°.  Silique  longue  et  grêle,  tige  feuil- 
iée , feuilles  entières. 

S.  strictisshnum.  L.  — Sisymbre  ra- 
massé j plante  vit^ace,  des  Alpes. 

Carda  mine  y Cardamine. 

1°.  A feuilles  simples. 

C.  alpina.y\^'û<\,  C,hellidi-folia.  Al\. 
— Cardamine  des  Alpes  j plante  vivace. 

2".  Feuilles  ternées. 

C.  tri-folia.  L.  — Cardamime  à trois 
folioles  ; plante  vivace. 

5".  Feuilles  pennées. 

C.  amara.  L.  — Cardamine  amère  ; 
plante  vivace,  commune  dans  les  prés 
humides. 

C.  pratensis.  L.  C.praten^iS)  magna 
fore  purpurascente.  T.  — Cardamine 
des  prés , cresson  des  prés  j plante  vivace , 
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médicinale , commune  dane  les  prés  hu- 
mides. 

Deuxième  Section.  — Crucifères  si- 
liculeuses. 

Lunaria  i Lunaire. 

Ij.  rediviva.  L.  L.  leviori  folio  sili^ 
quâ  ohlongà  mnjori.  T.  — Lunaire  vi- 
vace; plante  vivace,  d’ornement. 

L.  annua.  L.  L.  major  siliquâ  ro- 
tundiore.  T.  — Lunaire  annuelle,  grande 
lunaire,  médaille,  bulbonac;  plante  an- 
nuelle, d’ornement. 

Alyssum  , Aljsson. 

1°.  Tiges  ligneuses,  fleurs  blanches.' 

A.  spinosinïi»\u,  — Alisson  épineux j: 
plante  viv^ace. 

A.  saxatile,  L.  — • Aljsson  des  ro- 
chers; plante  vivace,  d’ornement,  ori- 
ginaire d’Orient. 

a*’.  Tiges  ligneuses,  fleurs  jaunes. 

A.  Alpestre,  L.  — Aljsson  des  Alpes; 
plante  vivace,  commune  dans  la  forêt 
de  vSenlis. 

O . Tiges  herbacées,  fleurs  jaunes. 

A.  montanum.  L.  — Aljsson  des 
montagnes;  plante  vivace,  des  Alpes. 

On  la  trouve  dans  la  forêt  de  Fontaine-' 
bleau. 

F 5 


( i5o  ) 

Vesicaria  ) Vésicaire. 

V,  utr\culaUt.\u?>iV[\.  Alyssiun  utn- 
culatuin.  L.  — Vésicaire  renflée , alysson 
à utricules  ; plante  vivace,  commune 
dans  le  midi  de  la  France. 

Cochlecu'ia  ) Cranson. 

C.  officinalis.\^.  C.  folio  suhrotunâo. 
T.  — Cranson  officinal,  herbe  aux  cuil- 
lers ^ plante  bisannuelle,  dont  les  feuilles 
sont  usitées  en  pharmacie. 

C.  armoracia.  L.  C.  folio  cuhitali, 
T.  — Cranson  de  Bretagne , grand  raifort, 
moutarde  des  Allemands^  plante  vivace , 
économique  et  médicinale,  dont  la  ra- 
cine est  employée  en  pharmacie. 

C.  clraba.  L.  — Cranson  drave  ^ plante 
vivace , commune  dans  les  lieux  cultivés. 

Lepidium  ) Passerage. 

L.  lati-folium.  L.  et  T.  — Passerage 
à larges  feuilles^  plante  vivace,  écono- 
mique et  médicinale.  Elle  se  trouve  dans 
les  lieux  humides  et  couverts. 

/y.  alpinum.  L.  — Passerage  des  Alpes  j 

plante  viv^ace.  ' 

L.  iheris,  L.  — Passerage  ihéride , pe- 
tit passerage , nasitort  sauvage  *,  plante 
vivace,  commune  sur  le  l)ord  des  che- 
mins et  lossés. 
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TJilaspi y Tabouret. 


1°.  Loges  monospermes. 

Thlapsi  satii^'um,  DesF.  Ljcpidium 
sativum.  I/.  Nasturtiinn  liortense , 
vulgatius,  T.  — Tabouret  cresson-alé- 
nois;  plante  annuelle,  économique  et 
médicinale,  commune  dans  les  endroits 
cultivés.  Les  feuilles  et  les  semences  sont 
usitées  en  pharmacie. 

2”.  Loges  poljspermes,  capsule  trian- 
gulaire sans  rebord. 

Thlaspsi  hursa  pastbj'is.  L.  JSursa 
pastorisy  major  folio  sinuato.lL , — Ta- 
bouret bourse  à pasteur  j plante  annuelle , 
médicinale. 

. Loges  poljspermes , capsule  ovale 
ou  arrondie. 

T,  arvense.  L.  T,  arvense  latis  sili- 
c/uis.T. — Tabouret  à grandes  silicules, 
la  monnojère  • plante  annuelle , dont  les 
semences  sont  usitées,  commune  dans 
les  lieux  cultivés. 

T.  campestre,  L.  — Tabouret  pubes- 
cent;  plante  bisannuelle,  commune  dans 
les  moissons. 

'r,  montanum.  L.  — Tabouret  de  mon- 
tagnej  plante  vivace,  des  Alpes. 

Therisy  Jbévide. 

1".  bruits  disposée  en  grappe. 
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Iheris  semper  florens.  L.  — Ibéride 
de  tous  les  mois , ibéride  de  Perse , 
llilaspi  des  jardiniers j plante  vivace, 
d’orangerie  (ornement),  originaire  de 
Sicile. 

I.  semper  virens.  L.  — Ibéride  tou- 
jours verte  j plante  vivace,  des  Alpes. 

/.  amara.  L.  — Ibéride  amère  j plante 
annuelle  , d’ornement , commune  dans 
les  champs  pierreux. 

2®.  Fruits  disposés  en  ombelle. 

I.  umhellata.  L.  — Ibéride  ombelli- 
fèrej  plante  annuelle,  d’ornement,  ori- 
ginaire d’Espagne. 

Myagrum  J Caméline. 

M.  satipum.  L.  — Caméline  cultivée; 
plante  annuelle,  économique,  commune 
dans  les  champs.  On  retire  de  l’huile  de 
ses  semences.  ’ - 

M.  saxatile.  L.  — Caméline  des  ro- 
chers; plante  vivace  , des  Alpes. 

Bunias  J Bunias. 

B.  Orientalis.  L.  — Bunias  d’Orient  ; 
plante  vivace. 

Crambe  ) Crambé. 

C.  maritima,lj.  C.  maî'itirna  bras- 
sicœ  folio.  T.  — Crambé  maritime  ; 
plante  vivace,  éconojOAique. 

I 
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Isatis  , Pastel. 

I,  tinctoria,  L.  et  T.  — Pastel  des  tein- 
turiers , guède;  plante  bisannuelle,  utile 
aux  arts  et  à la  médecine. 

CINQUIÈME  CLASSE. 

Les  Rosacées. 

Fleurs  complettes,  à corolle  polypé- 
tale  régulière,  composée  ordinairement 
de  cinq  pétales  rangés  autour  des  or- 
ganes sexuels,  comme  dans  la  rose,  éta- 
mines communément  nombreuses. 

ORDRE  PREMIER. 

Pétales  et  étamines  insérés  sous  le 
pistil. 

Première  Section.  — Caljce  ordi- 
nairement à deux  feuilles  et  caduc,  co- 
rolle souvent  à quatre  pétales,  ovaire 
simple  et  libre , fruit  à une  seule  loge 
polysperme , semences  portées  sur  des 
placenta  latéraux,  demi  couvertes  par 
des  enveloppes  membraneuses,  tige  her- 
bacée , feuilles  alternes,  suc  propre  blanc 
ou  jaune. 

F.  Papavéracées  à étamines  en  nombre 
indéterminé,  anthères  adnées  aux  fila- 
mens. 
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Chelidonium y Chélidoine. 

i“.  Capsule  lisse. 

C.  jjiaJiis.  L.  et  T.  — Chélidoine  offi- 
cinale, éclaire  j plante  vivace,  commune 
dans  les  haies  et  sur  les  mursj  la  racine 
et  les  feuilles  sont  usitées  en  pharmacie. 

2°.  Capsule  rude. 

C.glaucium.  L. — Chélidoine  glauque; 
plante  bisannuelle.  Elle  se  trouve  au  bois 
de  Boulogne. 

Argemone  , Argémone. 

A.  mexicana.  L.  et  T.  — Argémone 
du  Mexicjue  ; plante  annuelle. 

Papaver , Pavot. 

i”.  Capsules  hérissées. 

P . argemone.  L.  — Pavot  argémone  ; 
plante  annuelle  , commune  dans  les 
ohamps  et  lieux  cultivés. 

P . nudicaule.  L.  — Pavot  à tiges 
nues;  plante  vivace,  des  Alpes. 

2^  Capsules  glabres.  . 

P,  rhœas.  L.  et  T.  — Pavot  coque- 
licot; plante  annuelle,  commune  dans 
les  moissons;  ses  fleurs  sont  usitées  en 
])harmacie. 

P.  Orientale.  L.  — Pavot  d’Orient; 
•plante  vivace , d’ornement. 

P.  somriiferinn.  L.  P.  hortense  se- 
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mine  cilho.  T.  — Pav'ot  des  jardins,  pavot 
à l’opium  j plante  annuelle,  d’ornement , 
économicjue  et  médicinale  , commune 
dans  les  lieux  cultivés.  Les  feuilles,  les 
capsules  et  les  semences  sont  usitées  en 
pharmacie  j les  semences  donnent  par 
expi'ession  l’huile  d’oeillette. 

P.  somniferum  nigrum.  — Pavot  des 
jardins  à graines  noires. 

Nymphœa  y Nénuphar. 

N.  lutea.  L.  et  T.  — Nénuphar  jaune  ; 
plante  vivace  , af[uatic[ue,  dont  la  racine 
est  employée  en  pharmacie. 

N.  alha.  L.  et  T.  — Nénuphar  blanc  , 
lys  des  étangs;  plante  vivace,  aquatique, 
cîont  les  Heurs  sont  employées  en  phar- 
macie. 

IF.  Papavéracées  à étamines  en  nombre 
déterminé. 

Uypecoum,  Hypécoum. 

II.  procinnhens.  L.  Il ypecoon  la— 
iiore  folio.  T.  — Hypécoum -couché , 
petit  pavot  cornu,  cumin  cornu  ; plante 
annuelle,  commune  dans  les  moissons  et 
endroits  cultivés. 

F U maria  y Fumeterre. 

F.  hulhosa,  L.  — Fumeterre  bulbeuse; 
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plante  vivace,  cVornement,  commune  au 
parc  de  Saint-Maur  et  à Compiégne. 

lutea.  — Fumeterre  jaune  5 planta 
vivace,  originaire  de  Barbarie. 

F.  ojficinalis.  L.  et  T.  — Fumeterre 
officinale j plante  annuelle,  très-usitée 
en  pharmacie.  Elle  croît  dans  les  jardins 
et  dans  les  champs. 

Deuxième  SeOtion.  — Calyce  à plu- 
sieurs folioles , nul  dans  quelques  genres , 
quatre,  cinq  ou  plusieurs  pétales  insérés 
sur  le  réceptacle  J étamines  en  nombre 
indéterminé , ayant  la  même  insertion 
que  les  pétales,  anthères  oblongues,  at- 
tachées aux  lilamens  par  leur  face  exté- 
rieure, ovaires  nombreux,  portés  sur  un 
réceptacle  commun,  munis  chacun  d’un 
style  et  d’un  stigmate  simple,  fruits  en 
nombre  égal  à celui  des  ovaires,  feuilles 
alternes  sans  stipules. 

F.  Renonculacées  à plusieurs  ovaires, 
capsules  monospermes  ne  s’ouvrant  pas. 

- Clematis  y Clématite. 

i;.  Tig  es  grimpantes. 

C.  viticella.  L.  — Clématite  bleue; 
plante  sarmenteuse,  vivace,  d’ornement, 
originaire  d’Espagne. 

C.  vitalha.  L.  et  T.  — Clématite  brû- 
lante, viorne,  herbe  aux  gueux;  plante 


sarmenleuse,  vivace,  médicinale,  com- 
mune dans  les  haies  et  buissons. 

C.  flammida.  L.  -r—  Clématite  odo- 
rante ; plante  sarmenteiise , vivace , d’or- 
nement. 

2”.  Tige  droite.^ 

C.  erecta.  L.  — Clématite  droite; 
plante  vivace , commune  dans  le  midi  de 
la  France,  ainsi  que  la  précédente. 

Thaliclrum  y Pigamon. 

T.ybe/zV/w/72.  -^Pigamon  fétide  ; plante 
vivace. 

T.  minus.  L.  — Pigamon  des  bois  ; 
plante  vivace,  commune  au  bois  dé  Bou- 
logne. 

T.  nutans.  Desf.  — Pigamon  penché; 
plante  vivace. 

T.  flavum.  L.  — Pigamon  des  prés , 
rue  des  Prés;  plante  vivace,  médicinale 
et  utile  aux  arts;  sa  racine  peut  être  em- 
ployée dans  la  teinture.  Elle  se  rencontre 
dans  les  prés  humides. 

T.  angusti- folium.  L.  — Pigamon  à 
feuilles  étroites  ; plante  vivace. 

T.  glaucum.  Desf.  — Pigamon  glau- 
que ; plante  vivace. 

T.  aquilegi-foliumXj.  T.atro-pur- 
pureum.  Jacq.  — Pigamon  à feuilles 
d’ancolie,  colombine  plumacée;  plante 
vivace,  d’ornement,  des  Alpes. 
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Anemone  3 Anémone. 

1®.  Graines  tert,ninées  par  une  longue 
arête  velue. 

A.  pulsatilla.  L.  Pulsatilla  folio 
crassior  et  majoj'e  flore,  T.  — Ané- 
mone pulsatille,  coquelourde,  herbe  au 
venlj  plante  vivace,  médicinale,  corn— 
-inune  dans  les  lieux  secs  et  arides. 

2".  Graines  à arête  nulle  ou  très-courte. 

A.  hortensi.'i,  L.  A.  stellata.  LaïUî  — 
Anémone  étoilée;  plante  vivace,  d’or- 
nement, commune  dans  le  midi  de  la 
France. 

A.  coronaria,  L.  — Anémone  des 
jardins;  plante  vivace,  d’ornement,  ori- 
ginaire d’ O rient. 

A,  nemorosa.  L.  — - Anémone  des 
bois,  sjlvie;  plante  viv^ace. 

Tlepatica  3 Hépatique. 

IL  triloha  3 nnemone  hepatica.  Ty. 
— Hépatique  à trois  lobes,  anémone  hé- 
patique, herbe  de  la  Trinité;  plante  vi- 
vace, médicinale,  d’ornement. 

Ficarici3  Ficaire. 

F.  ranunculoïdes.  Roth.  Ranunculus 
ficaria.L.  Ranuncuhis  vernus  rotun- 
di-folius  minov.  T.  — Ficaire  renon- 
cule, petite  ebélidoine;  plante  vivace, 
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dont  la  racine  et  les  l'euilles  sont  usitées 
en  pharmacie,  commune  danS'  les  bois 
ombragés. 

Adonis  y Adonis. 

A.  annua.'^lW,  A.  œstivcdis.Xu.  A. 
autumnalis.  L.  — Adonis  annuelle  j 
plante  commune  dans  les  moissons. 

Banuncuîus y Renoncule. 

i”.  Feuilles  entières,  fleurs  blanches. 

R.  ample xicaùUs.  L.  — Renoncule 
embrassante  amplexicaule  j plante  vi- 
vaçe , des  Alpes. 

2”.  Feuilles  découpées , fleurs  jaunes. 

R.  repens.h.  — Renoncule  rampante, 
pied  de  poule,  bacinet;  plante  vivace, 
vénéneuse,  commune  dans  les  prés  et 
lieux  cultivés. 

R.  acris.  L.  — Renoncule  acre,  bou- 
ton d’or 5 plante  vRace,  vénéneuse,  com- 
mune dans  les  présliumides. 

R.  hulbosus.  L.  — Renoncule  bul- 
beuse, grenouilletle,  rave  de  Saint-An- 
toine ; plante  vivace,  vénéneuse,  dont  la 
racine  est  employée  en  médecine.  On  la 
rencontre  dans  les  prés  et  pâturage. 

5".  Feuilles  entières  ou  dentées,  fleurs 
jaunes. 

R.  lingua.lj.  — Renoncule  lancéolée , 
grande  douve  j plante  vivace  , vénéneuse, 
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commune  dans  les  étangs  et  fossés  aqua- 
tiques. 

R.  jlammula.  L.  — Renoncule  petite 
douve  5 plante  vivace  , vénéneuse,  com- 
mune dans  les  endroits  marécageux. 

ir.  Renonculacées  à plusieurs  ovaires, 
capsules  polyspermes , s’ouvrant  du  côté 
intérieur  par  une  fente  longitudinale, 
pétales  irréguliers. 

TIellehorus  y Hellébore. 

i”.  Folioles  du  caljce  persistantes,  et 
un  peu  coriaces. 

H.  fœtidus.  L.  et  T.  — Flellébore  fé- 
tide, pied  de  griffon  3 plante  vivace , dont 
la  racine  est  usitée , commune  dans  les 
bois. 

//.  niger.  L.  — Hellébore  à racine 
noire,  rose  de  Noël 3 plante  vivace , d’or- 
nement, des  Alpes.  La  racine  est  usitée 
en  pharmacie. 

2°.  Folioles  du  caljce  caduques,  et 
X semblables  à des  pétales. 

H.  hyemalis.  L.  — Flellébore  d’hi- 
ver 3 plante  vivace , des  Alpes. 

Nigella , Nigelle. 

iV.  damascena.  L.  — Nigelle  à invo- 
lucre,  barbe  de  capucin,  cheveux  de 
Vénus,  toute  épice 3 plante  annuelle, 
d’ornement. 
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Aquilegia  y Ancolle. 

A»  vulgaris.  L.  et  T.  — Ancolie  des 
jardins  5 plante  vivace  , médicinale  et 
d^ornement,  commune  dans  les  bois  et 
lieux  couverts  ; sa  racine  est  employée. 

Delphinium  y Daupliinelle. 

1”.  Capsules  solitaires,  éperon  d’une 
seule  pièce  à l’intérieur. 

D.  consolida.  L.  D.  segetum.  T.  — 
Daupliinelle  des  bleds 5 plante  annuelle, 
médicinale. 

D.  ajacis.  L.  — Daupliinelle  d’ajax, 
pied  d’alouette,  beguette  ^ plante  an- 
nuelle, d’ornement,  originaire  de  la 
Suisse. 

2°.  Trois  ou  cinq  capsules,  éperon  de 
deux  pièces  à l’intérieur. 

D.  elatum.  L.  — Daupliinelle  élevée  j 
plante  vivace , d’ornement,  origiiiaire.de 
Sibérie. 

D.  staphysagria.  L.  D.  platani-fo— 
lio  y stapliy sagria  dictum.  T.  — Dau- 
pliiiielle  staphysaigre  5 herbe  aux  poux 
plante  bisannuelle,  vénéneuse,  dont  les 
semences  sont  usitées  en  pharmacie. 

Aconitum y Aconit. 

1®.  Fleurs  jaunâtres. 

A.  lycoctonum,  L.  — ; Aconit  tue-* 
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loup;  planle  vivace,  vcntiieuse , des 
Alpes. 

y^.  anthora.  L.  et  T.  — Aconit  an- 
llioraj  plante  vivace,  vénéneuse,  des 
Alpes.  La  racine  est  usitée  en  pharmacie. 

2°.  Fleurs  bleues  ou  violettes. 

A.  napellus,  L.  — Aconit  napel  j 
plante  vivace,  vénéneuse  et  médicinale, 
des  Alpes. 

^ A.  cammarum.  L.  — Aconit  à gran- 
des fleurs j plante  vivace,  vénéneuse,  des 
Alpes. 

IIF.  Renonculacées  à plusieurs  ovaires, 
capsules  polyspermes,  s^ouvrant  du  côté 
intérieur  par  une  fente  longitudinale, 
pétales  réguliers. 

Caltha , Populage. 

C.  palustris.  L.  Pcpulago  ftore  ma- 
jore/Y. — Populage  des  marais,  souci 
des  marais;  plante  vivace,  d’ornement  et 
médicinale. 

Pœoniay  Pivoine. 

P.  mascula.Y.  P .coT'allina.VieXz.  — 
Pivoine  mâle  ; plante  vivace  , d’orne- 
ment, dont  la  racine  et  les  semences  sont 
usitées  en  pharmacie.  Elle  est  originaire 
de  Suisse. 

P.  foemina.  L.  P,  officinalis.  Retz. 
— - Pivoine  femelle  ; plante  vivace,  d’or- 
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iienient  cl  médicinale , oiiginaire  des 
Alpes. 

1V°.  Renonculacées  à un  seul  ovaire , 
baie  à une  loge,  à plusieurs  semences 
altacliées  à un  seul  placenta. 

Aclœa  , Actée. 

A.  sincata.\^.  ChristopJioriana  vul- 
garis  nostras  racemosa , et  ramosa,  T. 
— Actée  en  épi,  herbe  de  Saint-Chris- 
tophe; plante  viv^ace,  médicinale,  com- 
mune dans  les  bois , forêt  de  Saint  Ger- 
main. 

Troisième  Section.  — Etamines  en 
nombre  indéterminé  , ovaire  simple , 
porté  sur  un  long  pédicelle,  style  nul  ou 
très-court,  stigmate  simple,  fruit  uni- 
loculaire pdlysperme,  semences  nichées 
dans  la  pulpe  du  fruit,  feuilles  le  plus  ' 
souvent  alternes,  ayant  à leurs  aisselles 
deux  stipules  glanduleuses  ou  épineuses. 

Cappaj'is , Câprier. 

C.  spinosa,!^.  C.  spinosa , f ructu 
minore  ^ folio  rotiindo.  T.  — Câprier 
cultivé,  câprier  épineux;  arbrisseau  qui 
croît  dans  le  midi  de  la  France.  On  fait 
infuser  dans  le  vinaigre  les  boutons, des 
üeurs  pour  l’usage  de  la  cuisine  ; on  les 
appelle  câpres.  L’écorce  de  la  racine  est 
usitée  en  pharmacie. 
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Passi-Jlora  ^ Grenadille. 

P.  cœrulea.  L.  Granadilla  poly- 
phyllos  fructu  ovato.  T.  — Grenadille 
bleue,  fleur  de  la  passion  ; arbrisseau 
grimpant,  d^orangerie  (ornement),  ori- 
ginaire du  Brésil. 

Réséda,  Réséda. 

R,  luteola,  L.  Luteola  herha  salicis 
folio,  T.  — Réséda  gaude , herbe  à jau- 
nir ; plante  bisannuelle,  utile  aux  arts, 
commune  sur  le  bord  des  chemins  et 
fossés.  Sa  racine  est  employée  en  mé- 
decine. 

R.  lutea.  L.  R.  vulgaris.  T.  — Ré- 
séda jaune,  herbe  aux  Maures j plante 
vivace , corhmune  sur  les  vieux  murs , 
le  long  des  chemins. 

R.  odorata.  L.  —r  Réséda  odorant  ; 
plante  annuelle,  d^ornement,  originaire 
de  Barbarie. 

Parnassia  , Parnassie. 

P.  palustris.  L.  et  T.  — Parnassie  des 
marais  j plante  vivace. 

Dî'osera,  Rossolis. 

P),  rolundi- folia,  L.  — Rossolis  à 
feuilles  rondes. 

j9.  longi folia, L.  -—Rossolis  à feuilles 

longues. 


( 1^5  ) 

longues.  Ces  deux  plantes  sont  annuelles, 
communes  dans  les  marais  ; la  dernière 
se  trouve  particulièrement  à' Saint -Lé- 
ger ; elles  sont  employées  en  phar- 
luacie. 

Quatrième  Section.  — Quatre  ou 
cinq  pétales  portés  sur  un  disque  hypo- 
gyne,  étamines  en  noinbre  déterminé, 
insérées  sur  un  meme  disque  , et  presque 
toujours  au  nombre  de  huit,  ovaire  sim- 
ple , fruit  multiloculaire  a loges  nionos— 
pennes,  feuilles  alternes.  ^ 

Cardiospennum , Cardiosperme. 

C.  halicacahum.  L.  Corindum.  T. 

Cardiosperme,  pois  de  merveille;  plante 
annuelle , originaire  de  LAmérique  mé- 
ridionale. 

Koelreuteria , Koelreuteria. 

L’Her.  K.  panicu-' 
lata.  Lam.  — Koelreuteria  paniculé  ; 
arbre  d ornement,  originaire  du  Pérou. 

Cinquième  Section.  — Calyce  persis- 
tant, d une  seule  pièce,  à cinq  divisions, 
cinq  petales  onguiculés,  alternes  avec  les' 
y visions  du  calyce,  étamines  en  nombre 
déterminé,  insérées  sur  un  disque  hvpo- 
gjj^ne,  iiuit  capsulaire  à deux  ou  trois 
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loges  monospermes , arbres  élevés,  feuil- 
les opposées.  Heurs  axillaires  ou  lermi- 
nales. 

Msculus y Maronnier. 

Æ.  hippocasianum,  L.  Hippocas- 
ictnum  vulgare.’Y.  — Maronnier  d’Inde  ; 
arbre  d’ornement,  originaire  de  l’Asie. 

Æ.  PaviaX,.  — Maronnier  de^avie, 
rouge;  arbre  d’ornement,  originaire  de 
l’Ainéri<lue  septentrionale. 

Acer,  Érable. 

A.Pensylvanicum.  L.  A.  striatum. 
Lam.  — Erable  jaspé;  arbre  d’ornement, 
originaire  dé  l’Amérique  septentrionale. 

A.  saceharinum.  L.  — Érable  à sucre  ; 
arbre  du  Canada , qui  donne  par  incisions 
un  suc  propre,  lequel  évaporé  constitue 
du  sucre  analogue  à celui  qui  est  fourni 
par  la  canne  à sucre. 

A.  platanoïdes,  L.  — Érable  plane  , 
faux  sycomore  ; arbre  de  nos  forêts. 

A.  pseudoplatanus,  L.  — Erable 
sycomore,  faux  platane;  arbre  de  nos 
forêts. 

A,  campestre,  L.  — Érable  cham- 
pêtre ; arbre  commun  dans  les  bois  et 
dans  les  haies;  ^ 

A.  Monspessulanum.  L.  — Erable 
de  Montpellier;  arbre  d’ornement. 
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• Sixième  Section.  — Calyce  à quatre 
ou  cinq  parties,  quatre  ou  cinq  pétales, 
étamines  nombreuses  réunies  par  les 
filets  en  plusieurs  üiisceaux,  ovaire  sim- 
ple, surmonté  de  plusieurs  styles  fili- 
formes, fruit  polysperme,  feuilles  oppo- 
sées, souvent  ponctuées,  fleurs  jaunes 
disposées  en  corymbe  terminal. 

Androsæmum,  Androsème. 

A.  officinale,  AIL  Ilypericum  an- 
clrosœmitm,  L.  Androsœmum  iiiaxi- 
mumfrutescens.  T.  — Androsème  offi- 
cinal, toute  saine;  plante  vivace,  mé- 
dicinale. 

Hypericum,  Millepertuis. 

1®.  Folioles  du  calyce  entières,  trois 
styles. 

//.  quadrangulare.  L.  et  T.  — Mille- 
pertuis tétragone;  plante  vivace,  com- 
mune dans  les  prés  et  marais  des  bois. 

H,  perforatum.  L.  et  T.  — Milleper- 
tuis perforé  j plante  vivace,  dont  les  som- 
mités fleuries  sont  usitées  en  pharmacie, 
commune  dans  les  bois  élevés. 

2®.  Folioles  du  calyce  bordées  de  dents 
ouAle  cils  glanduleux,  trois  styles. 

H.  pulchrum,  L.  — Millepertuis 
élégant;  plante  vivace,  commune  dans 
les  bois  élevés. 

G 2 
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H.  hirsutum.  L.  — Millepertuis 
velu;  plante  vivace,  commune  dans  les 
bois  montagneux. 

II,  hircinum,  L.  — Millepertuis  fé- 
tide; plante  vivace,  originaire  d’Orient. 

5”.  Cinq  styles. 

H.  calycinum.  L.  — Millepertuis  à 
grand  calyce;  sous  - arbrisseau  , d’orne- 
ment, originaire  d’Orient. 

Septième  Section.  — Calyce  d’une 
seule  pièce,  pétales  élargis  à la  l3ase,  éta- 
mines nombreuses  réunies  par  les  filets 
en  plusieurs  faisceaux , ovaire  simple , 
surmonté  d’un  seul  style,  baie  polys- 
perme , arbres  exotiques  , feuilles  al- 
ternes, persistantes,  munies  souvent  de 
glandes  vésiculeuses  transparentes  et 
remplies  d’huile  essentielle. 

CitriiSy  Citronnier. 

C.  medica.  L.  Citreum  vulgare.  T. 
— - Citronnier  commun  ; arbre  d’oran- 
gerie, économique  et  médicinal,  dont 
les  baies  sont  usitées  en  pharmacie.  Il  est 
originaire  fl.e  l’Inde. 

C.  medica  limon,  — Citronnier  lime- 

m ■ ■ » ■ ^ 
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Entre  ces  deux  Sections,  Jussieu  a placé 
la  famille  des  Guttifères , à laquelle  il  faut 
rapporter  le  Camhogia  giitta,  L.  Mangostana 
cambogia.  Arbre  qui  produit  la  goiiuiie  gutte. 
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douce , dont  les  baies  sont  emnlove'es  aiiY 
mêmes  usages. 

C.  aurantium.  L.  — Citronnier-oran- 
ger; arbre  d orangerie  ) économique  et' 
médicinal,  dont  les  fleurs,  les  baies  et 
les  feuilles  sont  usitées  en  pharmacie.  11 
est  originaire  de  l’Asie.  ^ 

Huitième  Section.  ——  Calyce  d’une 
seule  pièce,  quatre  ou  cinq  pétales  sou- 
\ cnt  réunis  par  la  base,  étamines  soudées 
ensemble,  en  nombre  égal  ou  double  de 
celui  des  pétales , anthères  placées  au 
sommet  ou  sur  la  face  interne  d’un  tube 
formé  par  la  soudure  des  filets  des  éta- 
mines, ovaire  et  style  simples,  arbris- 
seaux exotiques,  feuilles  alternes. 

Melia , Mélia. 

ÆT.  cizedarach.  L.  ■—  Mélia  azeda— 
rach , margousier,  lilas  des  Indes,  ar- 
buste  d’orangerie  (ornement),  originaire 
de  l’Inde. 


^ II  faut  rapporter  à cette  famille  le  Thea 
arbre  d’orangerie,  économique  et  mé- 
icinal , dont  les  feuilles  préparées  et  séchées 
ifê  employées  sous  le  nom  de 

'^■^11  faut  rapporter  à cette  famille  le  TFin- 
terauia  canella.  L.  Canella  nlba.  Murr.  La 
canelle  blanche,  écorce  employée  en  pharma- 
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.Neuvième  Section.  — Quatre  à six 
pétales  élargis  par  la  base,  étamines  en 
nombre  égal  à celui  des  pétales,  filamens 
distincts  opposés  aux  pétales  et  insérés 
sur  un  disque  bjpogyne,  ovaire  simple, 
style  unique  ou  nul  j stigmate  simple , 
baie  uniloculaire  , semences  osseuses  , 
tige  frutescente,  sarmenleuse  et  noueuse , 
feuilles  alternes,  sdpulacées,  vrilles  et 
pédoncules  opposés  aux  feuilles,  fleurs 
petites  et  verdâtres. 

; VissiiSj  Cissus. 

^ « 

e 

C.  cjui/ique  folia.  Jus,  Jledera  quin- 
que  folia.  \j.'  Cissus  hederacea.^^Wà. 
— Cissus  vigne-vierge  5 arbrisseau  d’or- 
nement, commun  dans  les  baies  et  sur 
les  murailles,  et  originaire  de  l’Amérique 
septentrionale. 

Vitisj  Vigne. 

Vitis  vinifera.  L.  et  T.  — Vigne  cul* 
tivée;  arbrisseau  économique,  originaire 
de  l’Asie,  très-commun  à cause  de  l’usage 
que  l’on  fait  de  ses  baies. 

laciniosa.  L.  — Vigne  laciniée , 


de , qu’il  ne  faut  pas  confondre  avec  l’écorce 
de  Winter.  M.  de  Jussieu  rapporte  maintenant 
à cette  famille  le  Sij  rax  officinale. 
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laciota  ; arbrisseau  économique , CoiUf 
mun  dans, les  haies. 

Dixième  Section.  — Caljce  persis- 
tant, divisé  en  cinq  parties  profondes  ou 
à cinq  folioles,  cinq  pétales  ongi.’culés, 
étamines  en  nombre  déterminé , réunies 
en  un  seul  corps  par  les  filamens , ovaire 
simple,  libre,  anguleux,  pentagone,  im 
seul  style,  stigmate  multiple,  fruit  irré- 
gulier, à cinq  loges,  ou  formé  de  cinq 
coques  aristées,  loges  et  coques  à une  ou 
deux  semences,  leuilles  stipulacées,  pé- 
doncules opposés  aux  feuilles,  quand 
elles  sont  alternes,  et  axillaires  quand 
elles  sont  opposées. 

1®.  Vraies  géraniées. 

Géranium  y Géranium; 

G,  pratense.  L.  — Géranium  des 
prés  ; plante  vivace , commune  dans  les 
bas  prés. 

G.  striatum.  L.  — Géranium  réti- 
culé; plante  vivace,  d’ornement,  orim- 
naire  de  l’Italie.  ^ 

G.  robertianum.  L.  et  T.  — Géra- 
nium, herbe  à Robert;  plante  bisan- 
nuelle, médicinale,  commune  dans  les 
baies  et  buissons. 

G.  sanguine um.  L.  et  T.  — Géra- 
nium sanguin;  plante  vivace,  médici- 

G i 


( i52  ) 

nale,  commune  dans  les  bois  secs  et  sa- 
blonneux. 

Erodium,  Érodlum, 

Feuilles  composées,  ailées  ou  1er- 

nées. 

E.  petrœum.  Wild.  Géranium  pe- 
trœum.  Gouun.  — Erodium  des  rochers  j 
plante  vivace , des  Pyrénées. 

E.  cicutarium.  L’Her.  Géranium 
cicutariiim.  L.  — Erodium  à feuilles 
de  ciglie  5 plante  annuelle,  médicinale, 
commune  le  long  des  chemins  et  fossés. 

2®.  Feuilles  simplement  lobées. 

Erodium  chamœdryoïdes.  Uller. 

, Géranium  Eeichardi.  Murr.  — Ero- 
dium à feuilles  de  chamædrjs;  plante 
vivace,  d^orangerie,  originaire  de  Corse. 

Pélargonium  y Pélargonium. 

P.  inquinans.  Uher.  Géranium  in- 
quinans.  L.  — Pélargonium  écarlate  ; 
arbrisseau  d’orangerie  (ornement),  ori- 
ginaire du  Cap,  ainsi  que  les  plantes  qui 
suivent. 

P.  zonale . Géranium  zonale. 
L.  — Pélargonium  à zones  j arbrisseau 
d’orangerie  (ornement). 

P.  peltalum.  L’Her.  Géranium  pel- 
tatum.  L.  — Pélargonium  en  bouclier; 
arbrisseau  d’orangerie. 
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P. odoratissimum.\J\lç,Y.  Qeranium 
odoratissimuni.  L.  — Pélargonium  odo- 
rant ; plante  vivace,  d’orangerie. 

Pélargonium  triste.  L’Hei\  — Géra- 
nium triste.  L.  — Pélargonium  à fleurs 
brunes  ; plante  vivace , d’orangerie  ( or- 
nement). 

ir.  Genres  qui  ont  de  Paffinité  avec 
les  géraniées. 

Tropœolum  ^ Capucine. 

T.  majus.  L.  Cardamindum  am- 
pliori  folio  et  majori  flore.  T.  — • Ca- 
pucine à larges  feuilles;  plante  annuelle, 
économique  et  d’ornement,  originaire 
du  Pérou. 

Impatiens  y Balsamine. 

/.  halsamina.  L.  Balsamina.  T.  — 
Balsamine  des  jardins;  plante  annuelle, 
d’ornement,  originaire  de  l’Inde. 

Oxalisy  Oxalide. 

1®.  Feuilles  ternées,  hampe  à une  fleur. 

O.  acetosella.  L.  Oxys  flore  alho  y 
sive  trifolium  acidum  flore  alboy  oxy- 
triphyllum.T.  — Oxalide  des  bois,  su- 
relle , alléluia  ; plante  vivace  , écono- 
mique, médicinale,  commune  dans  les 
bois  ombragés.  On  retire  de  celle  plante 
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le  sel  d’oseille,  ou  l’oxalate  acidulé  de 
potasse. 

2".  Feuilles  ternées,  pédoncules  à plu- 
sieurs fleurs , tige  feuillée. 

Oxalis  corniciilata.  L.  — Oxalide 
cornue;  plante  vivace,  commune  dans 
les  endroits  cultivés. 

• O.  Jacq.  — Oxalide  serrée; 

plante  vivace,  originaire  de  l’Amérique. 

Onzième  Section.  — Caljce  simple 
ou  double , étamines  réunies  par  les  fila- 
inens  en  un  tube  corollifère  dans  les 
malvacées  de  nos  climats,  les  anthères 
situées  au  sommet  ou  à la  surface  du 
tube  des  lilamens,  ovaire  et  style  simples, 
stigmate  ordinairement  divisé,  Fruit  cap- 
sulaire , s’ouvrant  en  plusieurs  valves , 
ou  formé  de  plusieurs  capsules  rangées 
circulairementà  la  base  du  style,  feuilles 
alternes,  stipulacées,  fleurs  axillaires  ou 
terminales. 

r.  Malvacées  à étamines  nombreuses, 
réunies  en  un  tube  adhérent  à la  corolle, 
plusieurs  capsules  disposées  circulaire- 
ment  ou  réunies  en  line  seule. 

Malva  y Mauve. 

1®.  Feuilles  anguleuses  , plusieurs  pé- 
doncules à Faisselle  de  chaque  feuille 
supérieure. 
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M,  rotamli folia,  L.  — Mauve  a 
feuilles  rondes,  petite  mauve;  plante 
annuelle , médicinale , commune  sur  le 
bord  des  chemins  et  fossés. 

M.  sylvestris.  L.  M.  vulgarls  ^ flore 
majore  i folio  sinuato»  — Mauve  sau- 
vage,  grande  mauve;  plante  bisannuelle, 
dont  les  feuilles , les  fleurs  et  les  semences 
sont  usitées  en  pharmacie.  On  la  trouve 
dans  les  lieux  incultes  et  le  long  des 
haies. 

31.  crispa.  L.  et  T.  — Mauve  crépue  ; 
plante  annuelle,  médicinale,  originaire 
de  Sjrie. 

2*’.  Feuilles  anguleuses , pédoncules 
solitaires  à Faisselle  des  feuilles. 

3T.  alcea.Xt.  jllcea  vulgaris , ma-^ 
jor,  flore  ex  ruhro  roseo.  T.  — Mauve 
alcée;  plante  vivace,  médicinale,  com- 
mune sur  le  bord  des  bois,  sur  les  co- 
teaux. 

31.  moschata.  L.  — Mauve  musquée  ; 
plante  vivace,  commune  dans  les  lieujc 
secs  et  stériles. 

Althœa^  Guimauve. 

A.  rosea.  Cav.  Alcea  rosea.  L.  — • 
Guimauve  passe  - rose , rose  trémière , 
plante  bisannuelle,  d’ornement,  origi- 
naire de  Chine. 

A*  ficifülia.  Cav.  Alcea  ficifolia,  L. 

G 6 
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*—  Guimauve  à feuilles  de  figuier;  plaote 
bisannuelle,  d’ornement,  originaire  de 
oi  b 0 r 1 0 rf 

jli  ojficinalis.  L et  T.  — Guimauve 
officinale  ; plante  vivace,  dont  la  racine, 
les  feuilles  et  les  fleurs  sont  usitées  en 
pharmacie.  On  la  trouve  dans  les  lieux 
un  peu  humides. 

Lavatera y Lavatère. 

JL.  arhorea.L.  Altœa  maritima  ar~ 
horea  veneta.  T.  — Lavatère  en  arbre , 
mauve  en  arbre;  plante  bisannuelle, mé- 
dicinale , arbrisseau  d’orangerie,  origi- 
naire d’Italie.  Desf. 

Jj.  triloba.  L.  — Lavatère  à trois 
lobes;  plante  vivace,  à tige  ligneuse  et 
d’orangerie. 

Stegia,  Stégie. 

S.  lavatera.  Decand.  Lavatera  tri- 
mesti'is.  L.  — Stégie  lavatère , lavatère  à 
opercule  ; plante  annuelle. 

Sida  y Sida. 

S.  abutilon.  L.  — Sida  abutilon  ; plante 
annuelle,  originaire  de  Suisse. 

ir.  Malvacées  à étamines  nombreuses, 
réunies  en  un  tube  adhérent  à la  corolle, 
une  capsule  à plusieurs  loges. 
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Hibiscus  y Hibiscus.  ^ 


H.  Syriacus.  L.  — Hibiscus  de  Syrie  j 
guimauve  ou  mauve  en  arbre;  arbrisseau 
d’ornement,  originaire  de  Syrie  et  de  la 
Carniole. 

II.  manihot  L.  — Hibiscus  à grandes 
fleurs,  arbrisseau  de  serre  chaude,  ori- 
ginaire de  Ffnde. 

II.  trionum.  L.  Ketmia  vesicaria 
vulgaris. — Hibiscus  vésiculeux;  plante 
annuelle,  originaire  de  l’Italie. 


Gossypium  y Cotonnier. 


G.  herhaceum.  L.  Xilon.  T.  — Co- 
tonnier de  Malte;  arbrisseau  d’orangerie, 
originaire  de  la  Syrie.  Le  duvet  qui  en- 
veloppe les  semences,  est  connu  soiis  le 
nom  de  coton  et  employé  dans  l’écono- 
mie domestique. 


UHibisaxs  abel  moschus  est  un  arbris- 
seau de  serre  chaude , originaire  de  l’Inde , 
dont  les  semences  aromatiques  sont  connues 
sous  le  nom  de  graines  de  musc. 

'*‘^11  faut  rapporter  à la  famille  des  Mal-'  _ 
vacées , le  Theobroma  cacao , arbre  de  TAmé- 
rique  méridionale.  Ses  semences  sont  employées 
pour  préparer  le  chocolat,  et  sont  aussi  d usage 
en  pharmacie. 

Dans  la  Méthode  de  Jussieu , suivent  trois  fa- 
milles que  je  n’ai  pas  cru  devoir  placer  dans  le 
catalogue , parce  qu’elles  renfemient  des  plantes 
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Douzième  Section.  — Pétales  et  éta- 
mines en  nombre  égal  à celui  des  folioles 
du  calyce,  filamens  opposés  aux  pétales, 
anthères  adhérens  aux  filamens  par  leur 
surface  externe , et  s^ouvrant  par  une 
petite  valve  de  la  base  au  sommet,  ovaire 
simple,  style  et  stigmate  simples,  fruit 
uniloculaire,  polysperme,  semences  in- 
sérées au  fond  de  la  loge , feuilles  al^ 
ternes. 

Berberis , Vinettier. 

B.  vulgarls.  L.  et  T.  — — Vinettier 
commun , épine  vinette  ; arbrisseau  éco- 
nomique et  médicinal,  dont  les  baies 
sont  usitées  en  pharmacie.  On  le  trouve 
dans  les  haies  et  buissons. 

B.  eretica.  L.  — Vinettier  de  Crète, 
arbrisseau. 


presque  toutes  exotiques , et  de  serre  chaude  ; 
mais  je  crois  devoir  rappeler  ici  plusieurs  es- 
pèces médicinales  ; savoir,  Xlllicîum.  anisatum  j 
originaire  de  la  Chine , dont  les  fruits  sont  em- 
ployés en  phamiacie  sous  les  noms  d’anis, 
étoilé,  badiane-,  le  Cissampelos  pareira  yh.\ 
plante  vivace,  de  serre  chaude,  dont  la  racine, 
appelée  pareira  brava  y est  usitée  en  phanna- 
cie  ; le  Drymis  TVinlerana  ^ Gsié\t.  TVintera 
aromaticay  L.  ; arbre  dont  l’écorce  est  em- 
ployée sous  le  nom  d’écorce  de  Winter  ; le 
Menispemmm  cocculus , L. , dont  les  semences, 
appelées  coques  du  Levant,  sont  d’un  grand 
usage  en  pharmacie. 
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Epimedium J Epimède. 

E.  Alpinimi.  L.  -et  T.  — Eplmède  des 
Alpes,  chapeau  d^évêque;  plante  vivace. 

Treizième  Section.  — Caljce  à plu- 
sieurs folioles  ou  à plusieurs  parties , 
pétales  alternes  avec  les  divisions  du  ca- 
Ijce,  étamines  ordinairement  distinctes 
et  très-nombreuses,  ovaire  simple,  baie 
ou  capsule  à une  ou  plusieurs  loges,  à 
une  ou  plusieurs  graines,  tige  l^neuse, 
feuilles  simples,  alternes,  munies  de 
deux  stipules  axillaires. 

Tilia,  Tilleul. 

T,  microphylla.  Vent.  T.  Europœa. 
I^.  T.sylpestris.Y^Stï.  — Tilleul  à petites 
feuilles , tilleul  des  bois  j arbre  d’orne- 
ment* et  médicinal. 

T.  platyphyllos.\ç,n\..  T.  Europœci, 
L.  — Tilleul  à grandes  feuilles,  tilleul  de 
Hollande,  arbre  d’ornement  et  médici- 
nal. Les  Heurs  des  deux  espèces  sont  em- 
ployées en  pharmacie.  ^ 

Quatorzième  Section.  — • Calyce  à 
cinq  divisions  persistantes,  cinq  pétales 


Il  faut  rapporter  a la  famille  des  Tilliacêes^ 
le  Bixa  orellana  y 'arbrisseau  de  serre  chaude, 
qui  fournit  aux  arts  le  rocou. 
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caduques,  étamines  distinctes  en  nombre 
indéterminé,  ovaire  libre,  simple,  style 
et  stigmate  simples , capsule  polysperme  , 
à une  ou  plusieurs  valves,  à trois  ou  cinq 
loges , semences  attachées  le  long  du  mi- 
lieu  des  valves  à des  placentas  plus  ou 
moins  saillans,  feuilles  presque  toujours 
opposées  et  ordinairement  munies  de 
deux  stipules  foliacées , fleurs  pédicel- 
lées,  disposées  en  grappe. 

^ Cistus  y Ciste. 

1^.  Corolles  blanches  ou  jaunâtres. 

C.  3Ionspeliensis.  L.  — Ciste  de 
Montpellier;  arbrisseau  d’orangerie. 

2”.  Corolles  roses  ou  purpurines. 

C.  Cre tiens.  L.  et  T.  — Ciste  de  Crète; 
arbrisseau  d’orangerie , qui  fournit  à la 
pharmacie  une  substance  gommo- rési- 
neuse, connue  sous  le  nom  de  laclanum. 

Helianthemum  y Hélian thème. 

1”.  Tiges  ligneuses,  point  de  stipules. 

H.  umbellatum.  Desf.  Cistus  um- 
hellatus.  L.  — Hélian  thème  à ombelles; 
sous  - arbrisseau  , commun  dans  la  forêt 
de  Fontainebleau. 

2”. Tiges  ligneuses,  feuilles  munies  de 
deux  stipules  à leur  base. 

' II.  vulgare.T.  Desf.  Cistus  helian- 
themum. L.  — Hélianthème  commun , 
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fleurs  du  soleil;  sous-arbrisseau,  com- 
mun dans  les  bois  secs  et  arides.  Il  peut 
être  utile  à la  médecine. 

H.  grandi Jloj'um.  Scop.  H.  vulgare 
Cistus helianthemum. 
L.  — Hélian thème  à grandes  fleurs  et  à 
larges  feuilles. 

Quinzième  Section.  — Corolle  irré- 
gulière, étamines  en  nombre  égal  à celui 
des  pétales,  réunies  par  les  anthères, 
capsule  uniloculaire,  à trois  valves  po- 
lyspermes,  semences  attachées  aux  val- 
ves, tige  herbacée,  racines  longues, 
fibreuses,  jouissant  de  la  propriété  émé- 
tique plus  ou  moins  prononcée. 

Viola  y Violette. 

i*.Tige  nulle,  stigmate  courbé  et  aigu. 

V,  odorata.  L.  et  T.  — Violette  odo- 
rante ; plante  vivace,  d’ornement,  et 
médicinale,  dont  les  feuilles,  les  fleurs 
et  les  semences  sont  usitées  en  pharma- 
cie. Elle  croît  le  long  des  haies  et  buis- 
sons. 

2®.  Une  tige,  stipules  entières,  stig- 
mate courbé  et  aigu. 

V.  montana.  L.  — Violette  de  mon- 
tagne;  plante  vivace,  des  Alpes.  On  la 
trouve  à Senlis , Fontainebleau,  Com- 
piègne. 
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5*.  Stipules  pinnatifides , stigmate 
droit  et  en  forme  d’entonnoir. 

V,  tricolor.  L.  — Violette  tricolore 
pensée;  plante  annuelle,  d’ornement  et 
médicinale  , commune  dans  les  lieux 
cultivés. 

arvensis.  Murr.  tricolor.  L.  — 
Violette  des  champs;  plante  annuelle, 
médicinale. 

V.  grandiflora.  L.  — Violette  à 
grandes  fleurs;  plante  vivace,  commune 
sur  les  Pyrénées.  ^ 

Seizième  Section.  — Calyce  d’une 
seule  pièce , à quatre  ou  cinq  divisions , 
quatre  ou  cinq  pétales  alternes,  avec  les 
divisions  du  calyce,  étamines  en  nombre 
déterminé,  presque  toujours  double  de 
celui  des  pétales , ovaire  simple  , fruit  à 
plusieurs  loges  ou  à plusieurs  capsules, 
qui  renferment  une  ou  plusieurs  se- 
mences, loges  ou  capsules  ordinairement 
au  nombre  de  cinq. 

F.  Ru  lacées  à feuilles  ordinairement 
opposées  et  munies  de  stipules. 

Trihulus , Tribule. 

T.  terrestris.  L.  T.  terrestris  ciceris 


Il  faut  rapporter  au  genre  viola , l’espèce 
appelée  viola  ipecacuanha , L. , qui  croit  dans 
le  Brésil , et  dont  la  racine  est  employée  en 
pharmacie. 
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folio  rue  tu  aculeatü.T.  — Trlbule 
couché,  à fruit  hérissé,  croix  de  Malle  j 
plante  annuelle. 

Zygophyllum  y Fahagelle. 

7>.  fabago.  L.  Fahago.  T.  — Faba- 
gelle  commune;  plante  vivacé,  origi- 
naire d’Orient. 

ir.  Rutacées  à feuilles  ordinairement 
alternes,  dépourvues  de  stipules. 

RutUy  Rue. 

R.  graoeolens.  L.  et  T.  — Rue  fé- 
tide; plante  vivace,  médicinale,  dont  les 
feuilles , les  sommités  fleuries  et  les  se- 
mences sont  usitées.  On  ne  doit  employer 
cette  plante  qu’avec  beaucoup  de  cir- 
conspection. Elle  se  trouve  à Vincennes. 

. R,  syhestris.  Mill.  Ruta  montana, 
H.  K.  Ruta  tenuifolia.  Desf.  — Rue 
sauvage,  de  montagne;  plante  viv^ace, 
d’orangerie , originaire  de  Barbarie.  On 
la  trouve  près  de  Chantilly. 

R.  chalepensis.  L.  — Rue  .ciliée  ; 
plante  vivace,  d’orangerie,  originaire 
cfe  l’Arabie. 

Peganum y Péganum. 

P.  harmala.  L.  Jlarmala,  — Péga- 
num harmala;  plante  vivace,  originaire 
de  Barbarie. 
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Dlctamnus ^ Dictame.  • 

D,  alhus.  L.  Fraxinella.  T.  Dic- 

tame blanc,  fraxinellej  plante  vivace 
d ornement,  et  médicinale.  La  racine  est 
employée  en  pharmacie. 

III  . Genre  qui  a de  l’affinité  avec  les 
Rutacées. 

Melianthus , Méliante. 

M.  Tnajo?'.  L.  — Meliante  à larges 
feuilles  5 arbrisseau  d’orangerie,  orim- 
naire  du  Cap.  ® 

ORDRE  DEUXIÈME. 

Pétales  et  etamines  attachés  au  calyce. 

Première  Section.  — Pétales  insérés 
a la  base  du  calyce,  en  nombre  égal  aux 


^ On  peut  rapporter  à la  famille  àe^Ruta- 
cees  le  Guàiacum  sanctum,  L.,  arbre  précieux 
pour  les  aits  et  pour  la  médecine,  qui  croît 
dans  l’Amérique  méridionale  et  que  l’on  con- 
serve dans  les  serres  chaudes.  Son  bois,  son 
ecorce  et  sa  résiné  sont  usités  en  pharmacie, 
ainsi  que  le  genre  Ouassia  y dont  les  deux  es- 
pèces sont  utiles  à la  pharmacie  ; savoir , le 
Qciass/a  amara,. qui  produit  le  bois  de  Surinam , 
et  le  Çifassia  simaritba , dont  l’écorce  est  em- 
ployée sous  le  nom  d ecorce  de  Simarouba. 
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divisions  du  calyce,  étamines  en  nombre 
égal,  ou  double  de  celui  des  pétales; 
ovaires , styles  et  stigmates  en  même 
nombre  que  celui  des  pétales  ; à la  base 
extci  ne  de  cliaque  ov’’aire,  se  trouve  une 
écaille  ou  glande  nectarifère , capsules 
pojyspermes,  en  nombre  égal  à celui  des 
ovaires,  disposés  en  cercle  et  s^ouvrant 
intérieurement  en  deux  valves,  semences 
attachées  aux  bords  de  la  suture,  feuilles 
épaisses  et  charnues. 


Crassulaj  Crassule. 


i”.  Tiges  herbacées. 

C.  7 ubens.  L.  F.  Sedirni  vuheiis.  F.  — . 
Crassule  rouge;  plante  annuelle,  coin- 

ni  une  dans  les  vignes  et  le  long  des  che- 
mins. 


C.  orhiciilarls.'L.  — Crassule  orbicii- 
laire;  plante  vivace,  d’orangerie,  orim-j 
naire  du  Cap.  ^ 

2°.  Tiges  ligneuses. 

C.  cocçineq.  L.  — Crassule  écarlate  • 

• plante  d’orangerie  (ornement).  ^ 
a perfoliata.  L — Crassule  perfo- 
liee;  plante  vivace,  d’orangerie. 

C.  lucida.  Lam.  C.  spatJiulata, 
umb.  ^ Crassule  luisante;  plante 
vivace,  d orangerie.  Çes  trois  dernières' 
especes  sont  originaires  du  Cap. 
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Cotylédon  ^ Cotylédon. 

C.  tuherculosa.  Lam.  — - Cotylédon 
tuberculeux j plante  vivace,  d’orangerie, 
originaire  du  Cap. 

C.  cymoscu  Dec.  — Cotylédon  co- 
rymbilere  \ plante  vivace. 

C.  orhiculata.  L.  — Cotylédon  orbi- 
culaire  ; plante  vivace , d’orangerie , ori- 
ginaire du  Cap. 

Umhilicus  , Ombilic. 

U . pendulinus.  Dec.  Cotylédon  um- 
hilicus, L.  — Ombilic  à fleurs  pendantes, 
nombril  de  Vénus;  plante  vivace,  médi- 
cinale. 

Sedum  , Sédum. 

1®.  Feuilles  planes. 

S.  telephium,  L.  Telephium  vulga- 
re.'T.  — Sédum  reprise , orpin  ; plante 
vivace , médicinale , dont  les  leu^lles  sont 
usitées,  commune  dans  les  vignes  et 
lieux  pierreux. 

S.  anacampseros,  L.  Anacampseros 
vulgo  faba  crassa.  T.  — Sédum  ana- 
campseros ; plante  vivace.  Elle  croit  sur 
les  coteaux  arides. 

2“.  Feuilles  cylindri(jues,  fleurs  blan- 
ches ou  rougeâtres. 

S,  album.lu.  S, minus,  teretifolium, 


y 
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alhum.^.  — Séduui  blanc,  trique-ma- 
dame, petite  joubarbe  j plante  annuelle, 
médicinale.  Elle  se  trouve  dans  les  lieux 
secs  et  arides,  ainsi  que  la  plante  sui- 
vante. 

3".  Feuilles  cylindriques,  prolongées 
au  - dessous  de  leur  point  d’insertion  , 
Heurs  jaunes. 

S.  acre.  L.  S.paruum  acre  flore  lu- 
teo.  T.  — Sédum  âcre,  verniiculaire , 
orpin  brûlant;  plante  vivace. 

S.  rejlexum.  L.  — Sédum  penché  ; 
plante  vivace , commune  dans  les  lie^x 
secs  et  arides, 

Sempervivum ) Joubarbe. 

S.  arboreum.  L.  — Joubarbe  en  arbre; 
plante  vivace , d’orangerie , originaire  de 
Barbarie. 

S.  tectorum.  L.  Sedum>,majus  vul- 
gare,  T.  — Joubarbe  des  toits  ; plante 
vivace , médicinale , dont  les  feuilles  sont 
employées. 

Deuxième  Section.  — Calyce  persis- 
tant, à quatre  ou  cinq  divisions,  quatre 
ou  cinq  pétales  insérés  au  sommet  du 
calyce , et  alternes  avec  ses  divisions , 
etamines  en  nombre  égal  ou  double  à 
celui  des  pétales , ayant  la  même  inser- 
tion , ovaire  simple,  couronné  par  deux 


( ) 

styles  persislans,  fruit  capsulaire  polys- 
perme,  le  plus  souvent  terminé  par  deux 
pointes. 

r.  Saxifragées  à corolle  polypétale, 
une  capsule  à deux  pointes. 

Heuchera  f Heuchera. 

H,  Ainericana.  L.  — Heuchera  d’A- 
mérique 5 plante  vivace. 

Saxifraga , Saxifrage. 

1».  Tig  es  presque  nues , ovaire  adhé- 
rent , feuilles  entières. 

S.  longifolia.  Lapeyr.  — Saxifrage  à 
longues  feuilles;  plante  vivace , d’orne- 
ment, commune  sur  les  rochers  des  Py- 
rénées. 

S.  crassifolia.  L.  — Saxifrage  à 
feuilles  épaisses;  plante  vivaoe,  d’orne- 
ment, originaire  de  Sibérie. 

2”.  Tige  feuillée,  feuilles  entières. 

S.  rotundifolia:\i.  Geiun  rotundi- 
folium  majus.  T.  — Saxifrage  à feuilles 
rondes  ; plante  vivace,  des  Alpes. 

3".  Feuilles  lobées. 

S.  granulata.  L.  — Saxifrage  grenue  ; 
plante  vivace,  médicinale,  commune 
dans  les  prés  et  sur  le  bord  des  bois. 

S.  hynoidcs.  L.  — Saxifrage  hynoïde  ; 
plante  vivace,  des  Alpes, 


4".  Ovaire 
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i**.  Ovaire  libre,  lobes  du  calyce  ré  i 
fléchis  après  la  fleuraison. 

S.  geinn.  L.  — Saxifrage  ïiiignonellej 
plante  vivace,  commune  sur  les  Alpes  et 
les  Pyrénées. 

« 

Hydrangèa  y Hydrangéa. 

H.  aj'borescens.l..  — Hydrangéa  en 
arbre  j aid)risseau , originaire  de  PAmé- 
rique  septentrionale. 

11 . Saxifragees  a corolle  nulle,  ovaire 
adhérent,  capsule  ou  baie. 

Chryso splénium  y Dorine. 

C.  oppositifolium.  L.  — Dorine  à 
feuilles  opposées j plante  vivace. 

C.  alternifoliujji,  L.  — Dorine  à 
feuilles  alternes  j plante  viv''ace.  Ces  deux 
plantes  croissent  dans  les  terreins  hu- 
mides et  couverts.  On  les  trouve  dans  lei 
forêts  de  Senlis  et  de  Compiègne, 

Adoxa  y Adoxa. 

A.  moschatellina.lu.  MoschatelUna 
foliis  fumariœ  bulbosœ.  T.  — Adoxa 
inoschatelle  5 plante  vivace,  commune 
dans  les  bois. 

Troisième  Section.  — Calyce  adhé- 
rent, se  confondant  avec  la  corolle, 

H 
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ovaire  simple  et  infère  , style  simple , 
stigmate  multiple,  baie  uniloculaire  po- 
lysperme  i ombiliquée  à son  sommet, 
plantes  garnies  d’aiguillons  en  faisceaux. 

r.  Pétales  et  étamines  en  nombre  dé- 
terminé. 

« 

B-ihes  y Groseiller. 

i“.  Tiges  sans  épines. 

R.  rubruiri.  L.  Grossularia  multi- 
plici  acinoy  sive  non  spinosa  hortensis 
î'iibrci y s6ii  ribês  ojjîcinciriini.  T.  ~ * 
(Groseiller  rouge  ; arbrisseau  économique 
et  médicinal,  dont  les  baies  sont  usitées 
- en  pbarmacie,  commun  dans  les  haies  et 
dans  les  bois. 

B,  nigruTn.\j.  Grossularia  non spi- 
nosciy  fructu  nigro  majore,  T.  — Gro- 
seiller noir , cassis  ; arbrisseau  écono- 
mique et  médicinal , dont  les  feuilles  et 
les  baies  sont  employées,  commun  dans 
les  haies. 

52®.  Tiges  garnies  d’aiguillons. 

B.  grossularia.  L.  — Groseiller  épi- 
neux, arbrisseau  5 il  se  trouve  dans  les 
haies. 

R.  uva  crispa.  L.  Grossularia  sim- 
plici  acinOy  vel  spinosa  sylvestris.’T. 

Groseiller  à maquereau  ; arbrisseau 

économique,  que  l’on  trouve  dans  les 
haies  et  sur  ks  vieux  murs. 
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ir,  Pclales  et  élamlnes  en  nombre  in- 
<léLenniné,  liges  charnues. 

I 

Cactus,  Cierge. 

i".  Tiges  applalies. 

C.  oimntla.L.  Opiinlia^T.  — Cieroe 
opuntia,  raquette^  plante  vivace,  éco- 
nomique , de  serre  chaude , orioinaire 
d’Afrique.  ^ 

C.  coccineîlifer.  L.  *—  Cierge  à co- 
chenille ; plante  vivace , de  serre  chaude, 
originaire  de  rAmérique  méridionale! 
C’est  sur  ces  plantes  qu’on  élève  des  in- 
sectes précieux,  appelés  cochenilles,  qui 
servent  k préparer  la  belle  couleur  écar- 
late. 

droite  cylindrique  ou  ano'n— 

leuse. 

C.  cy’luiclricus.  Lam.  — Ciei’ge  cylin- 
drique j plante  vivace,  de  serre  chaude, 
originaire  du  Pérou. 

C.  P eruviamis,  L.  — Cierge  du  Pé- 
rou; plante  vivace, ‘d’orangerie. 

5”.  Tige  rampante. 

C.  pt aridljlorus,  — Cierge  à grandes 
fleurs;  plante  vivace,  de  serre  chaude. 

C.  JlagelliJ'onnis,  T.  — Cierge  ser- 
pentin ; plante  vivace,  d’orangerie.  Ces 
deux  dei mères  plantes  sont  originaires 
de  l’Amérique  méridionale. 
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Quatrième  Section.  — Caljce  libre, 
divisé  à son  sommet,  corolle  insérée  à la 
base  ou  au  milieu  du  caljce,  ordinaire- 
ment cinq  pétales  alternes,  avec  les  divi- 
sions du  caljce,  étamines  en  nombre  dé- 
terminé, de  cinq  à douze, ajant la  même 
insertion  que  la  corolle , ovaire  simple , 
libre,  ou  à peine  demi-adhérent,  capsule 
à une  ou  plusieui's  loges,  qui  renferment 
chacune  une  ou  plusieurs  semences^ 

1°.  Fruit  à une  loge. 

Portulacctf  Pourpier, 

P.  oleracea.  L.  et  T.  — Pourpier  cul- 
tivé j plante  annuelle,  alimentaire  et  mé- 
dicinale , dont  les  feuilles  et  les  semences 
sont  usitées  en  pharmacie.  On  la  trouve 
dans  les  endroits  secs  et  arides. 

Talinumy  Talinum. 

T.  anacampseros.  Wild.  Portulaca 
qnacampseros.  L.  Talinum  anacamp- 
seros  ; plante  ligneuse,  d’orangerie,  ori- 
ginaire du  Can. 

O X - 

Tamarix  y Tamarix. 

T.  Gallica.  L.  Tamariscus  Narho- 
nensis.  T.  — Tamarix  de  France  j ar- 
brisseau d’ornement  et  médicinal. 

2\  Gernianicd.  L,  P'aniariscus  Ger- 
maiiica.  T.  — Tamarix  d’Allemagne  j 
arbrisseau  d’ornement. 
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Telephium  y Téléphe. 


T.  imperati.  L.  T.  repens  folio  non 
(leciduo.  T.  — Téléphe  Timpérali  ; 
plante  vivace. 

2".  Fruit  à plusieurs  loges. 


Claytonia y Claytonia. 

C.  Virginica.  L — Claytonia  de  Vir- 
ginie 5 plante  vivace. 

Cinquième  Section.  — Pétales  nom- 
breux insérés  au  sommet  du  calyce,  éta- 
mines nombreuses,  ayant  la  même  in- 
sertion , ovaire  simple , styles  nombreux , 
fruit  capsulaire  ou  drupacé,  multilocu- 
laire, loges  en  nombre  égal  à celui  des 
styles,  tiges  et  feuilles  charnues. 


Mesem hryan th em um.  Fie oïde. 


1°.  Feuilles  planes. 

M.  cristallinum.  L.  — FicoVde  cris- 
talline 5 plante  annuelle,  d^ornement, 
originaire  de  Madère. 

M.  linguiforme.  L.  — Ficoïde  lin- 
guiforme  ; plante  vivace,  d’orangerie. 

M.  çordifolium.  L.  F.  — Ficoïde  en 
coeur  ; plante  vivace  , d’orangerie.  Ces 
deux  plantes  sont  originaires  du  Cap, 
ainsi  que  les  autres  espèces  de  ficoïdes. 

2*^.  Feuilles  convexes  en-dessou§. 

31.  geniculiforum.  L.  — Ficoïde 
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génicuîiflore-  plante  vivace , d’orangerie. 

M,  nocliflorimi.  L.  — Ficoïde  de  nuit  ; 
plante  vivace,  d’orangerie. 

5°.  Feuilles  cylindriques. 

\ 3].  hispidum.J^.  — Ficoide  liispidej 

plante  vivace,  d’orangerie. 

31.  tahcrculatiiTU.  Dec.  — Ficoïde 
tuberculeux 5 plante  vivace,  d’orangerie. 

4°.  Feuilles  triangulaires. 

M.  piigionifor/ne.  L.  — Ficoïde  en 
poignard  j plante  vivace,  d’orangerie. 

M.  acinaciforme.  L.  — Ficoïde  en 
sabre;  plante  vivace,  d’orangerie. 

IM.  deltoïdes.  L.  — Ficoïde  deltoïde  y 
plante  vivace,  d’orangerie. 

31.  dolah  ri  forme.  L.  — - Ficoïde  en 
doloire;  plante  vivace,  d’oraritrerie. 

SixiÈviE  Section.  — Calyce  libre , tu- 
buleux et  persistant,  pétales  en  nombre 
détermine,  insérés  au  sommet  du  ca- 
lyce,  alternes  avec  ses  divisions,  éta- 
mines attachées  au  milieu  du  calyce  , en 
nombre  égal  ou  double  à celui  de  ses 
divisions,  ovaire  simple,  libre,  caché 
dans  le  calyce,  un  seul  style,  stigmate  en 
tele,  capsule  entourée  ou  recouverte  par 
le  calyce,  à une  ou  plusieurs  loges , po- 
lysperme,  semences  insérées  sur  un  pla- 
centa central ,1  leuilics  simples,  sessiles, 
dépourvues  de  stipules,  Heurs  axillaires 
ou  lenninales. 
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r.  Salicaircs  à fleurs  polypélales. 

Ijythrum , Salicaire. 

Lj.  salicaria.  L.  Salicaria  vulgaris 
pLtî'purea.  T.  — Salicaire  coTninune  ; 
])lanle  vivace , d’ornement , commune  le 
long  des  ruisseaux.  Elle  est  employée  en 
pharmacie. 

ir.  Salicaires  à fleurs  souvent  sans 
pétales. 

Isnardia , Isnardia. 

/.  palustris.  L.  — Isnardia  des  ma- 
rais; plante  vivace , qui  croit  à St.-Légei* 
dans  les  ruisseaux  qui  coulent  lentement. 

Glaux , Glaux. 

G . maritima.  L.  et  T.  — Glaux  mari- 
time; plante  vivace. 

Septième  vSection.  — Calyce  d’une 
seule  pièce,  tubuleux,  divisé  au  sommet, 
adhérent  avec  l’ovaire,  pétales  insérés  au 
sommet  du  calyce,  et  alternes  avec  ses 
divisions,  étamines  en  nombre  égal  ou 
double  de  celui  des^  pétales,  ayant  la 
meme  insertion  que  la  corolle,  ovaire 
simple,  adhérent,  fruit  multiloculaire 
polysperme,  semences  attachées  au  som- 
met de  chaque  loge , tige  herbacée,  feuil- 
les dépourvues  de  stipules,  ordinaire- 
ment opposées. 
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I . Onagraires  à un  style,  une  capsule, 
étamines  en  nombre  égal  ou  moindre 
que  les  pétales. 

Trapaj,  Macre. 

T.  natans.  L.  — Macre  flottante, 
cliataigne  d’eau  - plante  vivace,  alimen- 
taire, commune  à Versailles. 

Circœay  Circée. 

C.  luteliana.  L.  et  T.  — Circée  des 
bois  , herbe  de  St.-Etienne,  herbe  des 
magiciennes  5 plante  vivace. 

II  . Onagiaires  a un  style,  une  cap- 
sule, étamines  en  nombre  double  des 
pétales. 

(Enothera  ^ Onagre. 

1®.  Capsules  cylindriques. 

(E.  biennis.L.  Onagra  latifolm.T, 
— Onagre  commune,  herbe  aux  ânes; 
plante  bisannuelle,  originaire  de  Vir-  ' 
g»nie.  Cette  plante  est  commune  aux  en- 
virons de  Paris. 

(E.  suaveolens.  L.  — — Onagre  odo- 
rante; plante  bisannuelle,  originaire  de 
1 Amérique  septentrionale. 

s'*.  Capsules  anguleuses. 

(E.  rosea.  L.  — Onagre  rose;  plante 
vivace,  d’orangerie,  originaire  du  Pérou. 
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Epllübiuni  y Kpilobe. 

1“.  Fleurs  irrégulières  , étamines  et 
pistils  inclinés. 

E.  spicatiim.  Lam.  Epilobium  an~ 
giistifoliimi.  II.  K.  Chamœnerion  an- 
gus  t if  olium.  T.  — Epilobe  à grappes, 
laurier  St.-Antoine ; plante  vivace,  d’or- 
nement, commune  dans  les  bois  mon- 
tagneux. 

2°.  Fleurs  régulières,  étamines  droites, 
pétales  échancrés. 

E.  hirsutum.y^'ACi.  — Epilobe  velu-; 
plante  vivace,  commune  sur  le  bord  des 
eaux. 

E.  tetragonum.  L.  — Epilobe  tétra- 
gone;  plante  vivace,  qui  croît  au  bord 
des  fossés  et  dans  les  lieux  inondés. 

E.  rosmarinifoliuin,  E,  angustifo- 
Uujn.  Lam.  E.  angustlssimum.  H.  K. 
— ^"Epilobe  à feuilles  de  romarin 5 plante 
vivace,  d’ornement,  commune  dans  les 
bois  élevés. 

Iir.  Onagraires  à un  style,  une  baie» 


Fuchsia,  Fuchsia. 


F.  Mageïlanica.  Lam.  F.  coccinea, 
IL  K.  — Fuchsia  deMagellan  j arbrisseau 
d’orangerie  (ornement). 

‘Huitième  Section.  — Calyce  persis- 
tant, d’une  seule  pièce,  divisé  en  un 
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nombre  déterminé  de  lobes,  adhérent  en 
tout  ou  en  partie  avec  rovairc,  pétales^ 
insérés  au  sommet  du  caljce  et  alternes 
avec  ses  divisions,  étamines  nombreuses 
insérées  sur  le  calyce  au-dessous  des 
pétales,  ovaire  simple,  adhérent  en  tout 
ou  en  partie,  style  unique,  tige  ligneuse  , 
feuilles  souvent  opposées  et  parsemées 
de  petites  glandes  transparentes,  Heurs 
opposées  dans  les  aisselles  des  leuilles 
ou  sur  des  pédoncules  communs. 

IMyrliis , Myrte. 

M.  communis.  L.  et  T.  — Myrte  com- 
mun; arbrisseau  d’orangerie  et  d’orne- 
ment, dont  les  feuilles,  les  fleurs  et  les 
baies  sont  employées  en  pharmacie. 

31.  phnenla.  L.  — Myrte  piment , 
toute-épice;  arbrisseau  de  serre  chaude 
( économique),  originaire  de  rAménqiie 
jnéridionale. 

Punica,  Grenadier. 

P.  granatinn.  L.  et*l\  — Arbrisseau 
d’orangerie,  d’ornement,  économique  et 
médicinal.  Les  fleurs  et  les  baies  sont  usi- 
tées en  pharmacie  ; les  fleurs  doubles  sé- 
chées, s’appellent  halauste , et  l’écorce 
du  fruit , maUcorimn.  On  emploie  le  suc 
du  fruit  pour  faire  le  syvop  de  Grenade. 
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Philadelphus  j Seringat. 

P.  coronarius.  L.  Syringa  alha.  'J^ 
— Se  ringat  odorant,  citroneJlc  j arbris- 
seau d’ornement. 

P.  inoclorus.  L.  — Serin o;at  inodore  ; 
arbrisseau  d’ornement,  originaire  de  la 
Caroline.  ^ 


Neuvième  Section.  — Calyce  rno- 
nophylle,  persistant,  pétales  en  nombre 
déterminé,  communément  au  nombre  de 
cinq,  insérés  au  sommet  du  calyce,  éta- 
mines presque  toujours  en  nombre  in- 
déterminé, attachées  au  calyce,  un  peu 
au-dessous  des  pétales,  un  ou  plusieurs 
styles  posés  latéralement  sur  l’ovaire, 
arbres  ou  herbes  à tige  cylindrique , ra- 
meaux et  feuilles  alternes  ; ces  dernières 
sont  a,cconipagnées  à leur  base  de  deux 
stipules,  qui  souvent  adhèrent  au  pétiole. 

1".  Rosacées  à ovaire  simple,  adhé- 
rent au  calyce  , plusieurs  styles , une 


II  faut  rapporter  à la  famille  des  Myrtes , 
le  Caryophylîits  aromatîcus , arbrisseau  desisles 
IMoluques , dont  les  calyces  et  boutons  de  fleurs 
non  développés  sont  enqjloyés  en  pharmacie  et 
dans  les  usages  domestiques , sous  le  nom  de 
clous  de  girofle. 

Il  ne  faut  pas  confondre  cette  famille 
naturelle  de  Jussieu , avec  les  Rosacées  de 
l’ournefort. 
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pomme  à plusieurs  loges,  ombiliquée  et 
couronnée  par  les  lobes  du  caljce , tige 
arborescente. 

Malus,  Pommier. 

M.  commiinis,  sylvestris,  T.  Desf. 
P y rus  malus,  L.  — Pommier  commun , 
sauvageon;  arbre  économique,  dont  le 
péricarpe  pomum  est  employé  en  phar- 
macie. C’est  principalement  la  variété 
connue  sous  le  nom  de  pomme  de  rei- 
nette, malus  communis  prasomila. 

Pyrus,  Poirier. 

P.  communis.  L.  etT.  — Poirier  com- 
mun ; arbre  économique. 

P.  cydonia.  L.  Cydonia  vulgaris. 
T.  — Poirier  coignassier;  arbre  écono- 
mique, dont  le  péricarpe  pomum  et  les 
semences  sont  usitées  en  pharmacie. 

Cratœgus , Alisier. 

C.  tormincdis.  L.  — Alisier  des  bois  ; 
arbre  économique,  dont  l’écorce  étoit 
employée  en  médecine,  commun  dans 
nos  forêts. 

C.  latifolia,  Lam.  C.  dentata.  Thuil. 
— Alisier  à larges  feuilles,  alisier  de 
Fontainebleau. 

C.  cu'ia.  L.  — Alisier,  allouchier, 
drouiller;  arbre  commun  dans  les  forêts. 
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C.  amelctnchier.  Desf.  C.  rotuncUfo-^ 
//rt.Lam.  Mespilus  amelctnchier.  L. — 
Alisier  amélanchier  ; arbrisseau  crorne  i 
ment,  qui  croît  dans  les  rochers  à Fon- 
tainebleau. 

Sorhus y Sorbier. 

S.  aucuparia.  L.  — Sorbier  des  oise- 
leurs; arbre  d’ornement,  commun  dans 
les  bois. 

S,  doinestica.  L.  S.  saliva.  T.  — Sor- 
bier domestique,  cormier;  arbre  d’orne- 
ment et  économique  ^^ont  les  fruits  sont 
employés. 

Mespilus  y Néflier. 

31.  oxyacantha.  Jus.  et  T.  Cratœgus 
oxyacantlia.  L.  — ^ Néflier  aube-épine , 
épine  blanche,  bois  de  mai;  arbrisseau 
d’ornement  et  économique  , dont  les 
fleurs  sont  usitées.  On  en  fait  des  haies. 

31.  azarolus.  Lam.  Cratœgus  aza- 
rolus.  L.  — Néflier  azérolier;  arbrisseau 
économique.  On  mange  ses  fruits. 

31.  pyracantha.  L.  31.  aculeaia 
amygdalifolio.  T.  — Néflier  buisson- 
ardent;  arbrisseau  d’ornement. 

31.  Germanica.  L.  et  T.  — Néflier 
cultivé;  arbrisseau  économique,  com- 
mun dans  les  haies.  Lés  fruits  , connus 
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sous  le  nom  de  nèlle,  soin  usités  sm-  nos 
tables. 

Il  . Rosacées  a ovaires  nombreux  , 
renfermés  dans  un  caljce  étranglé  à son 
sommet,  chaque  ovaire  surmonté  dhm 
stjle,  arbrisseaux  à feuilles  ailées. 

jRosa J Rosier. 

i“.  Fruits  globuleux. 

eglanleria.  L.  Ji.  lutea.  H.  K.  — 
Rosier  églantier,  églantier  jaune  ; arbris- 
seau d’ornement,  originaired’Allemagne. 

^ h . arçeiisis,  Rosier  des  champs  j 
arbrisseau  tortueux,  commun  dans  les 
haies  et  buissons. 

2°.  Fruits  ovales. 

centifolia,  L.  — Rosier  à cent 
feuilles;  arbrisseau  d’ornement,  dont  les 
fleurs  sont  employées  en  pharmacie  sous 
le  nom  de  roses  pâles. 

R.  semperflorens.  Desf.  — Rosier  de 
tous  les  mois;  arbrisseau  d’ornement, 
dont  les  Heurs  doivent  être  principale- 
ment employées  en  pharmacie. 

R^  Gallica.  L.  — Rosier  de  Provins; 
arbrisseau  d’ornement  et  médicinal,  dont 
les  fleurs  sont  usitées  sous  le  nom  de 
roses  rouges. 

R.  alha.  L.  et  1.  — Rosier  blanc;  ar- 
brisseau d’ornement. 

R.  rubiginosa.ij.  — Rosier  odorant, 
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églantier  ronge,  rosier  à odeur  de  pomme 
de  reinette,  commun  dans  les  haies  et 
buissons.  • 

Ji.  canina.  L.  — Rosier  de  chien.  Les 
fruits*  de  ces  deux  derniers  rosiers  sont 
employés  en  pharmacie  sous  le  nom  de 
cynorrhodon  ou  gralte-cul.  On  rencontre 
sur  les  branches  de  ces  rosiers  le  héclé- 
guar , production  due  à la  piqûre  d’in- 
secte. ^ 

R.  moschata.  L.  — Rosier  musqué  ; 
arbrisseau  d’ornement  et  économique , 
originaire  de  la  Barbarie.  Ses  Heurs  sont 
employées  sous  le  nom  de  roses  mus- 
cades. 

R.  sempervû'ens.  L.  — R.osler  (ou- 
jours  vertj  arbrisseau,  originaire  d’Alie- 
inagne. 

lir.  Rosacées  à ovaires  en  nombre 
déterminé,  rarement  un  seul,  surmontés 
chacun  d’un  style,  et  renfermés  dans  un 
calyce  étrangle  au  sommet,  tige  herba- 
cée, feuilles  ailées  ou  digitées. 

JÎ grirnonia  , Aigremoine. 


A.  eupaloria.h.  A.  oflcinarumJÏ. 
— Aigremoine  eupaloire , officinale 
plante  vivace,  commune  dans  les  bois, 
le  long  des  haies.  Les  feuilles  et  les  som- 
mités Tleuries  sont  usitées  en  pharmacie. 
yl,  Gclorata.  Mill.  Agrim.  eup.  odo- 
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rata.  Desf.  — Aigremoine  odorante; 
plante  vivace,  trouvée  dans  Je  Jiois  de 
IVlontinorency. 

IV  . Rosacées  à ovaires  libres,  nom- 
breux, portés  sur  un  réceptacle  com- 
mun, surmontés  chacun  d’un  style,  au- 
tant e semences  nues,  ou  plus  rarement 
renlermées  dans  une  baie. 


Tormentilla,  Tormenlllle. 

4 • 

T.  e recta.  L.  T.  sylvestris.  T.  — Tor- 
men  tille  droite  ; plante  vivace , commune 
sui  le  bord  des  bois.  La  racine  et  parti— 
culièreiiieut  Pécorce  de  la  racine , est 
employée  en  pharmacie. 

Potentilla,  Potentille. 

1 . Feuilles  pennées,  fleurs  Jaunes. 

P • fruticosa.  L.  — Potentille  arbris- 
seau; arbrisseau  d’ornement,  originaire 
de  Sibérie. 

P.  anserlna.  L.  Pentaphylloïdes 
argentcLim  alatum,  seu  potentilla.^W 

Folentille  argentine;  plante  viv^ace, 
médicinale,  dont  les  feuilles  sont  usi- 
tées. Elle  est  très-commune  dans  les  lieux 
humides,  proche  les  marais  et  les  élan  os. 

2°.  Feuilles  digitées,  fleurs  jaunes.^ 

P.  reptajis.'L.  Quinque folium  ma- 
jus  repens.  F.  — Potentille  rampante , 


( i85  ) 

quinte-feuille;  plante  vivace,  commune 
sur  le  bord  des  chemins  et  fossés.  La  ra- 
cine et  les  feuilles  sont  usitées  en  phar- 
macie. 

5”.  Feuilles  découpées  en  manière 
d^ailes,  fleurs  blanches. 

P.  7'upestris.  L.  — Poten tille  des  ro- 
chers; plante  vivace,  des  Alpes. 

4”.  Feuilles  ternées. 

P.  Norvégien.  L.  — Poten  tille  de 
Norvège  ; plante  vivace. 

P.  fragaria.  Poir.  P.  emarginata. 
Desf.  Fragaria  sterilis.  L.  — Potentille 
échancrée,  potentille  fraisier;  plante  vi- 
vace , commune  dans  les  bois  secs  et 
lieux  arides. 

Fragaria,  Fraisier. 

F.  vesca.  L.  et  T.  — Fraisier  des  bois  ; 
plante  vivace , économique  et  médici- 
nale , dont  la  racine  est  employée  en 
pharmacie. 

Geum,  Bénoite. 

1®.  Barbe  des  semences,  tortillée  dans 
le  milieu  de  sa  longueur. 

G.  urhanani.Xj.  Caryophyllata  vul- 
gai'is.  T.  — Bénoite  officinale  ; plante  vi- 
vace, commune  dans  les  bois.  La  racine 
est  usitée  en  pharmacie. 
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Geum  Bénoile  des  ruis- 

seaux j ])lanie  vivace,  des  Alpes. 

2°.  Barbes  des  semences  drolles. 

G,  jiioTitcLiiimi , Ij,  — Benoîte  de  mon- 
tagiie  j plante  vivace,  des  Alpes. 

R abus  y Ronce. 

i”.  Tige  ligneuse. 

R.  idcGus.  L.  et  T.  — Rose  framboi- 
sierj  arbrisseau  économique,  commun 
dans  les  baies  et  liuissons,  ainéi  que  la 
plante  suivante,  bes  fruits  sont  employés 
sous  le  nom  de  framboise. 

R.  fruticosusA^.  R.  f rue  tu  nigro.A. 
— Ronce  des  haies;  arbrisseau  écono- 
mique et  médicinal,  dont  les  feuilles  et 
les  Iruiîs  sont  usités  en  pharmacie.  Les 
Iruils  portent  le  nom  de  mûres  sauvages, 
mûres  de  renard,  meurons. 

R.  cœsius.  L.  — R,once  à fruit  bleu; 
sous-arbrisseau , économique. 

R.  odoralus.  L.  — Ronce  odorante  ; 
sous  - arbrisseau , originaire  de  T Amé- 
rique septentrionale. 

2°.  Tige  herbacée. 

R,  saxatllis.  L.  — Ronce  des  rochers; 
plante  vivace,  commune  dans  les  Pyré- 
nées. 

V°.  Rosac  ées  à ovaires  libres,  en  nom- 
bre déterminé,  autant  de  capsules  renfer- 
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mant  une  ou  plusieurs  semences,  feuilles 
simples  ou  ailées. 

Spirœa,  Spirée. 

i”.  Tige  herbacée. 

S.  filipend ai  a.  h.  Filipendula  vul- 
garis,  T.  — Spirée  lilipendule  ; plante 
vivace,  crorneinenl  et  médicinale,  com- 
nume  dans  le  bois  de  Boulogne. 

S.  arunciis.  L.  Barba  caprœ.  T.  — 
Spirée  à grappes,  barbe  de  chèvre;  plante  • 
vivace,  d’ornement,  commune  sur  les 
Alpes  et  Pyrénées. 

S,  ulniaria.\j.  Ulmaria.  T.  — Spirée 

1 N 

ulmaire,  reine  des  prés;  plante  vivace, 
d’ornement  et  médicinale , commune 
dans  les  marais  et  sur  le  bord  des  ruis- 
seaux. 

2®.  Ti^e  Imneuse. 

S.  opuUfolia  L.  — Spirée  à feuilles 
d’obier  ; arbrisseau  d’ornement , origi- 
naire <le  l’Amérique  septentrionale. 

VF.  Rosacées  à ovaire  simple,  libre, 
surmonté  d’un  style.  Le  fruit  est  un  drupe 
dont  le  noyau  est  à une  ou  deux  semen- 
ces, tige  ligneuse,  à feuilles  simples, 
chargées  de  glandes  vers  leurs  bases  on 
sur- leurs  pétioles. 

Cerasus , Cerisier. 

C.  lauro  cerasus.  Jus.  Laiiro  cera- 
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sus.  T.  P runus  lauro  cèrasus.  L.  — 
Cerisier  laurier-cerise  j arbrisseau  d’or- 
uemeut,  dont,  les  feuilles  sont  employées. 
On  ne  doit  en  faire  usage  qu’avec  beau- 
coup de  circonspection. 

C.  padiis.in^.  Prunus paclus. h.  Ce- 
rasus  racemosa  sylvestris^fructu  non 
eduli,  T.  — Cerisier  à grappes,  mérisier 
a grappes,  faux  bois  de  Ste.-Luciej  ar- 
brisseau d’ornement,  commun  dans  les 
baies  et  les  bois,  ainsi  que  le  suivant. 

C.  mahaleh .\X\W.  Prunus  mahaleh. 
L.  Cerasus  sy  Ivestris,  ainara  mahcdcd) 
putata.  T.  — Cerisier  mahaleb,  bois  de 
Ste.-Lucie  j arbre  d’ornement. 

C.  caproniana , Dec.  Prunus  cet'a^ 
sus.  L.  Ce/'asus  communis.  T.  — Ceri- 
sier griotlier , cerisier  à fruits  ronds  j 
arbre  économique , dont  les  fruits  por- 
tent vulgairement  le  nom  de  cerise. 

C.  J uliana.  J}ec.  Prunus  cerasus,  L. 

— Cerisier  guignier ; arbre  économique, 
dont  les  fruits  s’appellent  guignes. 

6.  aviuni.^iænch.  P runus  avium.lj. 

— Cerisier  mérisier;  arbre  économique, 
commun  dans  les  forets.  Les  fruits  se 
nomment  merises. 

C.  duracina.  Dec.  Prunus  avium 
hi^arclLa.^cdi.  — Cerisier  bigarreautier 
ou  bigarotier ; arbre  économique,  dont 
les  fruits  portent  le  nom  de  bigarreau. 
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Prunus  y Prunier. 

P.  spinosa.!^.  P,  sjlvestris.  T.  — 
Prunier  épineux,  prunellier  j arbre  com- 
mun dans  les  haies  et  buissons.  Les  fruits 
sont  usités  en  pharmacie  j on  les  appelle 
vulgairement  prunelles. 

P.  domestica.  L.  et  T.  — Prunier  cul- 
tivé j arbre  économique,  dont  les  fruits 
sont  employés  en  pharmacie  sous  le  nom 
de  pruneau. 

Armeniaca y Abricotier. 

A.  vulgaris.li  Prunus  Arme- 
niaca. L.  — Abricotier  commun  ; arbre 
économique,  originaire  d’Orienl.  Les  se- 
mences sont  usitées  en  médecine, 

Ajnygclalus y Amandier. 

A.  communis.  L.  et  T.  — Amandier 
commun  5 arbre  économique,  originaire 
de  l’Asie.  Les  semences  sont  usitées  en 
pharmacie.  On  en  distingue  deux  varié- 
tés, les  amandes  douces  et  les  amandes 
amères, 

Persicay  Pocher, 

P.  vulgaris.T.lSWW.  Amygdalus 
Persica.  L.  — Pécher  commun  ; arbre 
économique,  originaire  de  la  Perse.  Les 
fleurs  et  les  semences  sont  employées  en 
pharmacie. 
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Dixième  Section.  — Caîjce  libre , 
cVune  seule  pièce,  pétales  en  nombre 
délerminé  insérés  h la  base  du  calyce,  et 
alternes  avec  ses  divisions,  étamines  en 
nombre  égal  ou  double  des  pétales,  al- 
ternes avec  eux,  et  ayant  la  meme  inser- 
tion , ovaire  libre  ou  supère,  loges  du 
fruit  monosperme,  tige  ligneuse,  feuilles 
alternes,  sans  stipules. 

r.  Un  seul  ovaire,  fruit  à une  seule 
loge  monosperme. 

Rhus^  Sumac. 

Feuilles  pennées. 

R.  coriaria.lj.  R. folio  — . 

Sumac  des  corroyeurs;  arbre  économique 
et  médicinal,  commun  dans  le  midi  de 
la  France.  Les  baies  et  les  semences  sont 
usitées  en  pharmacie. 

R.  verriix.  L.  — Sumac  vernix;  arbris- 
seau , originaire  de  l’Amérique  septen- 
trionale. 

Feuilles  te  ruées. 

R.  radicans.  L.  — Sumac  traçant; 
sous-arbrisseau , médicinal,  originaire  de 
l’Amérique  septentrionale. 

5".  Feuilles  simples. 

R.  cotlnus.  L.  Cotinus  coriaria.  T.  — 
Sumac  fustet;  arbrisseau  utile  à la  tein-^ 
turc.  11  croît  dans  le  midi  de  la  France. 

ir.  Un  seul  ovaiie,  fruit  à plusieurs 
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loges,  dont  quelques-unes  avorlenl  quel- 
quefois. 

Cneoriun  J Camelée. 

C.  tricoccon.  L.  Chamœlea  irlcoc- 
T. — Camelée  à trois  coques;  ar- 
brisseau commun  dans  le  midi  de  la 
Ida  n ce, 

Iir.  Plusieurs  ovaires,  autant  de  cap- 
sules. 

Aylantas , Ajlante. 

A.  glanclulosa.  Desf.  — Aylanle  glan- 
duleux' arbrisseau  d’ornement,  oriojnaire 
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au  Japon. 

Ptelea^  Ptéléa. 

P.  trifoUata.  L.  — Ptéléa  à trois  feuil- 
les ; arbre  d’ornement , originaire  de  l’A- 
mérique septentrional^  ^ 


* On  peut  ra|>^)orter  à cette  Section  les 
genres  Anacardium,^t  Amjrls , qui  fournissent 
quelques  productions  à la  pharmacie  ; savoir 
\ Anacardium.  occidentale,  dont  les  fruits  sont 
connus  sous  le  nom  de  noix  AmjTis 

eleniifera,  qui  donne  par  incision  la  résine 
elénii , et  VAjvj  ris  opohnlsamiim , arbre  pré- 
cieux, duquel  on  retire  le  baume  de  la  Mecque. 
Le  Carpobalsamum  et  le  Xylohalsaimnn , subs- 
tances employées  dans  la  thériaque , sont  pro- 
duits par  le  même  arbre.  La  première  est  le 
fruit  ^ et  la  sec(^de , les  jeunes  branches  de 
1 arbre.  On  peut  aussi  ajouter  à ces  espèces  le 
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Onzième  Section.  — Calyc^e  libre, 
d’une  seule  pièce,  divisé  en  quatre  ou 
cinq  lobes,  souvent  muni  à sa  base  d’un 
disque  glanduleux,  pétales  et  étamines 
en  nombre  égal  aux  divisions  du  calyce, 
ayant  la  meme  insertion,  ovaire  simple 
et  libre,  entouré  par  le  disque  glandu- 
leux du  calyce,  fruit  multiloculaire,  tige 
ligneuse,  feuilles  munies  de  stipules. 

r,  Frangulacées  à étamines  alternes 
avec  les  pétales,  une  capsule. 

Staphylea , Stapbyléa. 

S.  pinnata.  L.  Staphylodendron.  T. 
— Stapbyléa  à feuilles  pennées,  nez 
coupé  , pistachier  sauvage  ; arbrisseau 
d’ornement,  commun  dans  le  midi  de 
la  France. 

S.  trifoliata.  L.  — Stapbyléa  à feuilles 


Toluifera  hahanmm , arbre  résineux,  qui  pro- 
duit le  baume  de  Tolu  ; le  Myroxylon  peruife- 
rian  , arbre  résineux,  duquel  on  retire  par  inci- 
sion le  baume  du  Pérou  ; le  Brucea  ferwgînea  ^ 
arbre  de  serre  chaude , originaire  d’Abyssinie. 
L’écorce  et  les  feuilles  de  l’arbre  sont  employées 
en  médecine. 

J’ai  cm  devoir  écarter  de  cette  Section , qui 
constitue  la  famille  des  Térébinlhacées  de  Ju.s- 
sieu , deux  genres  qui  sont  sans  corolle , et  dont 
les  fleurs  sont  disposées  en  chaton,  pour  les  ran- 
ger dans  les  Ainmlacécs  de  Ti)urnefort  ; ce  sont 
les  genres  Pîstacîa  et  Juglcuis. 

lernées  : 
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tel  nées;  arbrisseau  d’ornement,  ôricri- 
naire  de  rAmérique  septentrionale. 

E{?onymus , Fusain. 

E.  Europœus.L.  E.  vulgaris 
ms  ritbentihiis.  T.  — Fusain  d’Europe 
bonnêl  de  prêtre,  bois  carré;  arbrisseau' 
economique  et  médicinal,  commun  dans 
les  nains  et  buissons.  Ses  É uits  sont  usi- 
tés en  médecine, 

ir.  Frangulacées  à étamines  alternes 
avec  les  pétales,  un  drupe  ou  une  baie. 


Ilex J Houx. 


/.  aquifoliurnA..  Aquifollum,  T. 
“■  Houx  commun;  arbrisseau  d’orne- 
ment et  économique,  commun  dans  les 
iorets. 


/.  voTnitoria,  II.  K.  Cassine  pera~ 
gna.  L.  - Houx  purgatif,  apaJacliine  ; 
arbrisseau  d orangerie,  originaire  de  la 
rloride.Les  feuilles  sont  connues  en  phar- 
macie sous  le  nom  d’apalacbine. 

•lir.  Frangulacées  à élamines  oppo- 
sées aux  pétales,  un  drupe  ou  une  baie 


Rhamnus  y Nerprun. 


Tige  épineuse. 

R.  catharticus.  L.  et  T.  - Nerprun 
purgatif;  arbrisseau  utile  aux  arts  et  à la 
«edecine  ; les  baies  sont  employées  en 
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pllarmac’ie  ; commun  dans  les  haies  et 
les  bois. 

R.  infectorius.  L.  — Nerprun  des 
teinturiers  5 arbrisseau  utile,  aux  arts, 
coininun  dans  le  midi  de  la  France.  Les 
baies  portent  le  nom  de  graines  d’Avi- 
gnon. 

2®.  Tige  sans  épines. 

R.  frangitla.  L.  Frangula.  T.  ■—  Ner- 
prun bourdaine,  bourgène,  aulne  noir; 
arbrisseau  utile  aux  arts  et  à la  méde- 
cine, commun  dans  les  lieux  humides 
des  bois. 

R.  alaternus.  L.  Alaternus.  T.  — 
Nerprun  alaterne  ; arbrisseau  d -ornement, 
tjui  croît  dans  le  midi  de  la  France. 

Zizyphus y Jujubier. 

Z.  sali  va. T.  Rhamnus  zizypJiusA. 
— Jujubier  cultivé;  arbrisseau  écono- 
mique et  médicinal,  originaire  de  la  Sy- 
rie. Ses  fruits  sont  employés  en  pharma- 
cie et  connus  sous  le  nom  de  J ujuhe.  ^ 

Paliurus , Paliure. 

jP.  aculeatus.\jMi\.  Rhamnus  pa- 
liurus. L.  — Paiiure  épineux;  arbrisseau 
qui  porte  les  noms  d’épine  de  Christ,  d’ar- 
galon,  de  porte-chapeau;  il  croît  natu- 
rellement dans  le  midi  de  la  France.  Ses 
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fluits  el  ses  scmeiiceô  sont  usîtcs  en  itié— 
decine.  . 

IV".  Frangulacées  à étamines  opposées 
aux  pétales,  fruit  à trois  coques, 

Phyhcay  Plijlica. 

P.  ericoïdes.  L,  — Phjlica  bruyère 
du  Cap  ; sons-arbrisseau  d’orangerie  ( or- 
nement). ^ 

SIXIÈME  CLASSE. 

Pes  Omhellifères, 

Fleurs  completles,  cà  corolle  poÈmé- 
tale  régulière  5 les  pédoncules  qui  sup- 
poitentles  Heurs  partent  d’un  point  com- 
mun de  la  tige,  et  Tmiit  en  se  divergeant 
comme  les>rajons  d’un  parasol,  i^élales 
et  étamines  insérés  sur  le  pistil.  ' 

Premièré  Sectiox.  — Cinq,  pétales, 
cinq  etamines,  semences  renfermées 
dans  une  baie,  couronnée  par  cinq  styles" 
persistans,  Heurs  disposées  ert  ombelle 
assez  régulière. 

Araliay  Aralie. 

A,  spinosa.  L.  ■ — Aralie  épineuse  * 
sous-ai*brisseau  d’ornement,  oriainaire 
de  l’Amérique  septentrionale,  ainsi  que 
la  plante  suivante. 

facemosa.  L.  et'x.  — Aralie  à 

' 1.2 
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gl'appesj  planle  viv^ace  el  médicinale. 
Sa  racine  peut  être  employée  -en  phar- 
macie. 

Deuxième  Section.  — Calyce  adhé- 
rent , cinq  pétales  insérés  sur  le  pistil  ou 
sur  une  glande,  qui  recouvre  Fovaire, 
cinq  étamines  alternes  avec  les  pétales , 
ayant  la  même  insertion,  ovaire  sim- 
ple, adhérent,  surmonté  à son  sommet 
d’un  corps  glanduleux,  d’où  s’élèvent 
deux  styles  ordinairement  persistans  et 
divergeans  après  la  fleuraison , deux  se- 
mences entourées  du  calyce,  accolées 
l’une  à l’autre,  se  séparant  d’elle-mêine 
à leur  maturité,  et  restant  suspendues 
par  le  haut  au  sommet  d’un  axe  central 
liliforme,  tiges  presque  toutes  herba- 
cées , et  vivaces  par  leurs  racines,  feuilles 
presque  toutes  alternes,  portées  sur  des 
pétioles  élargis  et  engaînans  à leur  base  , 
fleurs  disposées  en  ombelle , entourées 
souvent  à leur  base  d’un  rang  de  folioles, 
appelé  involucre  ou  collerette. 

F.  Ombellifères  vraies  à fleurs  blan- 
ches, ou  un  peu  rougeâtres. 


+ Il  faut  rapporter  à la  familles  des  Aralies 
le  Panax  quinquefoliinn , plante  vivace , médi- 
cinale , originaire  de  Chine.  Sa  racine  est  usitée 
en  pharmacie  sous  le  nom  de  Ginseng. 
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'Ægopodiwn  y Égopode. 

Æ.  poclagrici.  L.  — Égopode  des  gout- 
teux , podagre , podagraire  ; plante  vi- 
vace, commufie  le  long  des  haies  et  dans 
les  bois. 

Fîmpinella  J Boucage. 

P.  saxifraga.  L.  Tragoselinum  mi- 
nus.T.  — Boucage  saxifrage,  petit  bou- 
cagej  plante  vivace,  commune  dans  les 
prés  et  pâturages  secs. 

P.  magna.h,  Tragoselinum  ma  jus, 
T.  — Boucage  élevé , grand  boucage  ; 
plante  vivace,  commune  dans  la  foret 
de  Montmorency.  Sa  racine  est'usitée  en 
pharmacie. 

P.  anisumAu,  ^pium  anisum  dic- 

tum  semine  suave olente  majori,  T.  

Boucage  anis;  plante  annuelle,  écono- 
mique et  médicinale,  originaire  d’Orient. 
La  plante  et  sur-tout  les  semences  sont 
usitées  en  pharmacie. 

Seseli,  Séséli. 

% 

S.  montanum.  L.  — Séséli  de  mon- 
tagne  ; plante  vivace. 

S.  tortuosum.  L.  Foeniculum  tortuo- 
sum.  T.  Séséli  tortueux,  séséli  de  Mar- 
seille 3 plante  vivace  on  bisannuelle , 

1 5 
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commune  dans  les  départemens  mérî- 
dionaux  de  la  France.  Ses  semences  sont 
usitées  en  pliarmaQie  sous  le  nom  de 
Séséli  de  Blarseitle^ 

S.  carvi.Yi^ç,.  Carumcarui.lLu  Çarçi 
cœsalpinî.  T.  — Séséli  carvi , carvi  cul- 
^ livej  plante  bisannuelle,  économique  et 
. médicinale , commune  dans  les  prés.  Les 
semences  sont  usitées. 

Imperatoria  ^ Impéiatoire. 

I.  osîruthium.  L.  et  T.  — Impératoire 
des  Alpes;  plante  vivace,  dont  la  racine 
est  usitée  en  pharmacie.' 

I.  sy Ipestris.Yj'dxn.  ^iigelicct  sylves- 
if'ls.  L.  udngelica  pralensis  major,  T. 

' Imperatoire  des  prés,  angélique  sau- 
vage ; plante  vivace,  commune  dans  les 
lieux  humides  et  sur  les  bords  des  ruis- 
seaux. 

Chœrophyllum J Cerfeuil. 

1°.  Fruits  lisses. 

C.  sylvestre.  L.  C.  sylvestre  per enne 
cicutœ  folio.  T.  — Cerfeuil  sauvage,  pei’^ 
sil  d’âne;  plante 'vivace , commune  dans 
les  prés,  le  long  des  haies. 

2^  Fruit  cannelé  ou  marqué  de  côtes 
longitudinales. 

. C.  aureum.  L.  — Cerfeuil  doré;  plante 
vivîtce,  des'AIpes  et  Pyrénées. 
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C.  odoratinn.  Lam.  Scancllx  odorafa* 
L.  Myrrhis  major , seu  cicutaria  odo- 
rata,  T.  — Cerfeuil  musqué  j plante  vi- 
vace, économique,  des  Alpes. 

C.  sativurn,  T.  et  Lam.  Scandix  c<?- 
refoUum.  L.  — Cerfeuil  cultivé  ; plante 
annuelle,  économique  et  médicinale. 

Scandix,  Scandix. 

S.  pecten-veneris.  L.  S.  semine  j'os^ 
irato , vidgaris/Y.  — Scandix  peigne  de 
Vénus,  aiguille  de  berger j plante  an- 
nuelle, commune  dansles  champs , parmi 
les  blés. 

J m 

Coriandrum , Coriandre. 

C.  sativurn.  L.  et  T.  — Coriandre  cul- 
tivée; plante  annuelle,  économique  et 
médicinale,  originaire  d’Orient,  com- 
mune dans  la  plaine  de  Saint-Denis.  Les 
semences  sont  usitées  en  pharmacie. 

Æthusa  , Éthuse. 

fl 

Æ.  cynapium.  L,  Cicuta  minor  pe- 
troselino  similis.  T,  — Éthuse  ache  des 
chiens,  petite  cigiie , éthuse  fétide  ; plante 
annuelle,  vénéneuse,  hiédicinale,  com- 
mune^ dans  les  lieux  cultivés.  Elle  ne 
doit  etre  employée  qu’à  l’extérieur. 

Æ.  meum,\u.  IMeum foliis  anetlii.l^. 

. 1 4 
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— Eihuse  méum  • plante  vivace,  médici- 
nale, des  Alpes. 

Cicutaria^  CiciUaire. 

C.  ciquatîca.l^ATCi.  Cicuta  virosci.\j. — 
Cicutaire  aquatique;  plante  vivace,  très- 
dangereuse.  On  la  rencontre  sur  le  bord 
étangs  et  fossés  aquatiques. 

(Enanihe  (Hnanthe. 

(E.  phellandrium.  Lam.  Phellan- 
drium  aquaticum.  L.  — (Enantlïe  phel- 
landre,  pliellandre  aquatique;  plante  bi- 
sannuelle ou  vivace,  très-vénéneuse.  Elle 
peut  être  employée  cà  l’extérieur. 

(E.Jistuîosa.  L,  et  T.  — (Enanlhe  fis-  . 
tuleuse;  plante  vivace,  commune  dans 
les  marais. 

(E . pimpinelloïdes.  L.  — (Enanthe  à 
feuilles  de  boucage;  plante  vivace,  dan^ 
les  prés  marécageux. 

Cuminimi , Cumin. 

C.  cyminum,  L.  — Cumin  officinal  ; 
plante  annuelle,  originaire  d’Orient.  Les 
semences  sont  usitées  en  pharmacie. 

Pubon^  Bubon. 

B.  3IacedonicumAi.  J[pîum  31 a- 
cedoiiicuni,  1\  — Bubon  de  Macédoine , 


r 


( 201  ) 

persil  de  Macédoine;  plante  bisannuelle, 
dont  les  semences  sont  usitées. 

B.  üalhanum.  L.  Ferula  ^alhanF 
fera.  T.  — Arbrisseau  d’orangerie,  mé- 
dicinal , originaire  du  Cap.  On  relire  par 
des  incisions  une  gomme-résine , connue 
dans  les  pharmacies  sous  le  nom  de  Gai' 
haimm. 

Sium  J Berle. 

1®.  Pétales  écliancrés  en  coeur  au  som- 
met. ( 

S.  lalifoliujn.L.  S.  sive  a pium  pa- 
lustre, foliis  oblongis J,  seu  berula.'\^. 
— Berle  à larges  feuilles , la  grande  berle  ; 
plante  vivace , médicinale  , commune 
dans  les  mares. 

S.  nodifiorum.  L.  — Berle  à ombelles 
sessiles;  plante  vivace,  commune  dans 
.les  ruisseaux. 

S,  sisarum.  L.  Sisarum  germano- 
rum.  T.  — Berle  chervi  ; plante  vivace , 
alimentaire.  La  racine  est  employée  en 
médecine. 

2®.  Pétales  lancéolés. 

S,  ainomum.  Roth.  Sison  ainomum. 
L.  — Berle  amome;  plante  bisannuelle, 
médicinale,  commune  le  long  des  haies 
et  buissons,  entre  Versailles  et  Saint-Cyr. 
Les  racines  et  les  semences  sont  em- 
ployées. 

- I 5 
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^ngelica  ^ Angélique. 

archangellca.  L.  — Angélique  de 
Bohême  ; plante  bisannuelle  , 

écono- 
mique et  médicinale,  commune  sur  les 
Alpes.  Les  racines  et  les  semences  sont 
usitées  en  pharmacie.  On  vend  aussi  sous 
le  nom  d’angélique  de  Bohême,  les  ra- 
cines de  V I mperatoria  nodijlora^  plante 
qui  croît  dans  le  Dauphiné. 

levisticum.  k\\.  Ligusticum  le- 
visticum.  L.  ^.ngelica  montana  pe- 
rennis,  paluclapifolio.  T.  — Angélique 
livèche,  ache  de  montagne,  livèche  of- 
ficinale j plante  vivace,  économique  et 
médicinale,  commune  sur  les  Alpes.  La 
racine,  les  feuilles  et  les  semences  sont 
usitées  en  pharmacie. 

Ligusticum ) Livèche. 

L.  Peloponense.  L.  — Livèche  du  Pé- 
îoponèsc,  cicutairej  plante  vivace , d’or- 
nement, originaire  de  la  Carniole. 

Laserpitiinn  ^ Laser. 

L.  lafifolium.  L.  — Laser  à larges 
feuilles;  plante  vivace,  des  Alpes.  On  la 
trouve  à Fontainebleau. 

L.  Gallicum.  L.  et  T.  — Laser  cunéi- 
forme; plante  vivace,  commune  dans  le 
midi  de  la  France. 
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J-j,  Sller.  L.  — Laser  lancéolé^  plante 
vivace,  médicinale,  commune  sur  les 
montagnes,  dans  les  départemens  méri- 
dionaux. 

Ileracleum J Berce. 

II.  sphondylium  L.  SphondylUmi 
bulgare  hirsutum.  T.  — Berce  des  prés, 
branc- ursine  , acanthe  dL\llemagne  ; 
plante  vivace,  économique  et  médici- 
nale. 

Crilhmumy  Crithmum. 

C.  maritiniuin.  L.  et  T.  ~ Crilhmuni 
maritime,  bacille,  criste  marine,  fenouil 
de  mer,  passe-pierre,  perce-pierre  j plante 
vivace,  économique,  commune  sur  les 
bords  de  la  mer. 

Selinum , Sélin. 

I 

1 . Une  collerette  générale  à plusieurs 
folioles. 

S.cervaria.Qx'^wXz,  jîtliamcmta  cer^ 
varia.  L.  — Sélih  glauque  j sélin  des 
cerfs,  grand  persil  des  montagnes  j plante 
- vivace,  commune  à Fontainebleau. 

S.  oreoseliaum.  Crantz.  Athamanta 
oreoselininn.  L.  — Sélin  de  montagne, 
persil  de  montagne  j plante  vivace,  mé- 
dicinale, commune  au  INIont-Valérien. 

S.  palustre.  L.  Thysselinu/n  palus- 

- 1 Ü 
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ire.  T.  — Sélin  des  marais  ; planle  vivace, 
commune  dans  les  prés. 

2”.  Point  de  collerette  générale. 

S.  carvifolia.  L.  — Sélin  à feuilles  de 
carvi;  plante  vivace,  commune  à Mont- 
morency et  à Saint-Léger. 

Cicuiay  Ciguë. 

C.  major.  T.  Lam.  Conium  macula^ 
ium.\j. — Cigiie  commune,  grande  ci- 
guë, cigüe  des  jardins;  plante  bisan- 
nuelle, commune  le  long  des  haies  et 
buissons.  La  racine  et  les  feuilles  sont 
employées  en  pharmacie. 

Bunium,  Bunium. 

B.  bulbocastanum.  L.  Bulbocasta- 
num  majus  apli  folio.  T.  — Bunium 
terre-noix,  sinon;  plante  vivace,  com- 
mune dans  les  moissons  et  les  prés.  Sa  * 
racine  est  très-bonne  à manger. 

Ammi,  Ammi. 

A.  majus.  L.  et  T.  — Ammi  à larges 
leuilles , ammi  officinal  ; plante  annuelle, 
commune  dans  les  moissons.  Les  semences 
sont  usitées  en  pharmacie. 

JDaucuSj  Carotte. 

J),  carotta.  L.  et  T.  — Carotte  culti- 
vée; plante  bisannuelle  , alimentaire  et 
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médicinale.  La  racine  et  les  semences 
sont  employées. 

Torclylium,  Tordyle. 

officinale.  L.  et  T.  — Tordyle  offi- 
cinal^ plante  annuelle,  médicinale,  com- 
mune dans  les  départemens  méridionaux. 

ir.  Ombellifères  vraies  à fleurs  jaunes. 

Peucedanum , Peucédane. 

P.  officinale.  L.  et  T.  — Peucédane 
officinal,  queue  de  pourceau,  fenouil  de 
porc  ; plante  vivace,  médicinale. 

P.  silaus.  L.  — Peucédane  des  prés  j 
plante  vivace , médicinale. 

Apium,  Aclie. 

A,  petroselinum,  L.  et  T.  — Ache 
persil  j plante  bisannuelle,  alimentaire, 
originaire  de  Sardaigne.  La  racine  et  les 
semences  sont  usitées  en  pharmacie. 

A.  graveolens.  L.  et  T.  ■ — Ache  odo- 
rante , ache  des  marais  ; plante,  bisan- 
nuelle, médicinale,  commune  dans  les 

marais.  La  racine  et  les  feuilles  sont  usi- 
tées. 

A.  dulce.MWl.  A. gj^aoeolens  celeri. 
Desf  Ache  céleri;  plante  bisannuelle, 
alimentaire  et  médicinale. 
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Aneihwn  i Anet. 

'A.  fœniculum,  L.  Fœniculum  dulce 
majore  et  albo  semine.  T.  — Anet  fe- 
nouil 5 plante  vivace,  économique  et 
médicinale , commune  dans  les  endroits 
pierreux,  sur  le  bord  des  chemins  et  fos- 
sés des  bois.  La  racine  , les  feuilles  et  les 
semences  sont  usitées  en  pharmacie.  La 
semence  d’anet  employée  en  pharmacie , 
appartient  à une  espèce  de  ce  genre. 

Smyrnium  3 Maceron. 

S.  olusatrum.  L.  et  T.  — Maceron  à 
feuilles  lernées;  plante  bisannuelle,  mé- 
dicinale j on  la  trouve  dans  les  endroits 
cultivés.  La  racine  et  les  semences  sont 
employées  en  pharmacie. 

Fastinaca,  Panais. 

P,  sativa.  L.  et  T.  — Panais  cultivé, 
pastenade , pastenague  \ plante  bisan- 
nuelle, alimentaire  et  médicinale. 

P.  opopanayc.  L.  — Panais  opopanax  ; 
plante  vivace,  médicinale , originaire  de 
Sicile.  Elle  fournit  dans  la  Syrie  une 
gomme-résine,  employée  en  pharmacie 
sous  le  nom  d’opopanax. 

Thapsla,  Thapsie. 

T.  villosa.  L.  et  T.  — Thapsie  velue, 
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nialherbe;  plante  vivace,  commune  dans 
le  midi  de  la  France. 

Feruluj  Férule. 

. F,  communis.  L.  — Férule  commune  ; 
plante  vivace.  Elle  croît  les  lieux 
inontueux  et  maritimes  de^^idéjSitemens 
méridionaux. 

F.  Orientalis.  L.  — Férule  d^Orientj 
plante  viv^ice,  d’ornement.  ^ 

• * 

Buplevrum , Buplèvre. 

1”.  Tiges  herbacées. 

B,  rotundi folium.  L.  B.  peifolia- 
tum.  T.  — Buplèvre  à feuilles  rondes j 
plante  annuelle , usitée , commune  dans 
les  champs. 

B.  petrœiim.  L.  -p-  Buplèvre  des  ro- 
chers j plante  vivace,  des  Alpes. 

B.  falcatum.  L.  — Buplèvre  falci- 
forme , en  faulx,  oreille  de  lièvre  j plante 
vivace,  commune  dans  les  haies  et  buis- 
sons. 

52 Tiges  ligneuses. 

B.  fruticosum.  h.  B,  arbore scens  sa- 
licisfolio.  1 . — Buplèvre  ligneux;  arbris- 


^ On  présumé  que  \Assa  fellda  et  la  gomme- 
resine  ammoniaque  , sont  retirés  par  incision  de 
plantes  appartenant  au  genre  Fonda. 
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seau  d’ornement , commun  dans  le  midi 
de  la  France. 

Iir.  Oinbellifères  anomales  resserrées, 
et  ramassées , ordinairement  en  forme  de 
tête  arrondie. 

Af^trantia  ) Astrance. 

A.  TTZrtjr'oV.L.  A,  major  coronà  floris 
candidâj  vel  purpurascente.’T.  — As- 
trance à grandes  fleurs;  plante  vivace, 
d’ornement,  commune  sur  les  Alpes  et 
les  Pyrénées. 

Sanicula  , Sanicle. 

S.  Europœa,  L.  et  T.  — Sanicle  d’Eu- 
rope; plante  vivace,  médicinale,  com- 
mune dans  les  bois.  Les  feuilles  sont  em- 
ployées en  pharmacie. 

Eryngium , Panicaut. 

E.  planum.  L.  Panicaut  à feuilles 
planes , herbe  des  serpens  ; plante  vivace , 
qui  se  trouve  dans  les  bois  de  Boulogne, 
de  Vincennes.  Thuil. 

E,  campestre.  L.  et  T.  — Panicaut  des 
champs,  chardon-roland;  plante  vivace, 
médicinale,  commune  sur  les  bords  des 
chemins  et  dans  les  lieux  incultes.  Sa 
racine  est  usitée  en  pharmacie. 

E.  Bourgati.  Gouan.  E.  arnethysti- 
niini.  Lam.  — Panicaut  de  Bourgat; 
plante  vivace,  des  Pyrénées. 
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B.  maritimum.  L.  et  T.  — Panica\it 
maritime  3 plante  vivace. 

Hydrocotyle , Hydrocntyle. 

JFI.  vulgaris.  L.  et  T. — Hydrocoljle 
commune,  gobelet  ou  écuelle  d’ean  3 
plante  vivace,  très-commune  dans  les 
marais. 

SEPTIÈME  CLASSE. 

Les  Caryophyllées, 

Fleurs  coinpletles,  à corolle  polype- 
tUle  régulière  , composée  de  cinq  pétales 
onguiculés , pétales  et  étamines  insérés 
sous  le  pistil,  ovaire  simple , styles  ordi- 
nairement nombreux,  ou  un  seul  style 
terminé  par  plusieurs  stigmates,  capsule 
a une  ou  plusieurs  logés , à plusieurs 
valves,  qui  s’ouvrent  parle  sommet,  se- 
mences adhérentes  au  fond  de  la  capsule 
ou  à un  placenta  pyramidal,  qui  s’élève 
du  milieu  de  la  capsule , tiges  noueuses 
et  articulées,  rameaux  et  feuilles  oppo- 
ses, fleurs  disposées  dans  les  aisselles  des 
feuilles  ou  au  sommet  des  tiges  ou  des 
rameaux. 

Première  Section.  — Calyce  à quatre 
ou  cinq  folioles,  ou  divisé  jusqu’à  la  base 
en  quatre  ou  cinq  parties. 

1 . Quatre  étamines,  quatre  styles. 
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Sagina,  Sagine. 

S.  procumbens.  L.  Alsine,  T.  — Sa- 
g’me couchée;  plante  annuelle, commune 
sur  le  bord  des  chemins  et  fossés. 

ir.  Cinq  à huit  étamines,  deux,  trois 
ou  quatre  styles. 

Alsine  , Alsine. 

A.  media.  L.  et  T.  — Alsine  intermé- 
diaire, morgeline,  mouron  des  petits 
oiseaux,  mouron  blanc  ; plante  annuelle, 
médicinale,  très-commune  dans  les  jar- 
dins et  autres  lieux  cultivés. 

A.  innhellataAudjeù..  Holosteum  um~ 
bellalum.  L.  — Alsine  en  ombelle,  mor- 
geline du  printemps;  plante  annuelle, 
commune  sur  les  murailles  et  dans  les 
lieux  secs. 

Mœhringia,  Moehringia. 

M.  muscosa.  L.  A Isine  montana  ca- 
pillaceo  folio.  T — Moehringia  toulFue  ; 
plante  vivace,  des  Alpes. 

lir.  Dix  étamines,  trois  ou  cinq  styles. 

Spergula  y Spargoutte. 

i®;Des  stipules  à la  base  des  feuilles. 

S.  arvensis.  L.  — Spargoutte  des 
champs,  fouragc  de  disette;  plante  an- 
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mielle,  commune  dans  les  endroits  sa- 
blonneux. 

Point  de  stipules. 

S.  nodosa.  L.  — SpargouUe  noueuse  ; 
plante  vivace.  Elle  se  trouve  dans  les  lieux 
humides  et  sablonneux. 

J 

Cerastiam  , Céraiste. 

i”.  Pétales  plus  longs  que  le  caljce , 
capsules,  oblongues. 

C.  arvense,  L.  Myosotis  arvensis 
hir^uta flore  majore.  Y.  — Céraiste  des 
champs^  plante  vivace,  commune  sur  le 
bord  des  chemins  et  Fossés. 

2'’.  Pétales  plus  longs  que  le  calyce, 
capsules  presque  rondes. 

- (7.  tomentosum.  L.  — Céi^iste  coton- 
neux j plante  vivace,  qui  se  trouve  dans 
les  départemens  méridionaux. 

C.  aquaticum.  L.  — Céraiste  aqua- 
tique  j plante  vivace. 

Areiiaria y Sabline. 

A.  peploïdes.  L.  — .Sabline  à feuilles 
de  peplis;  plante  vivacej  qui  se  trouve 
sur  le  bord  de  la  mer. 

A.  dianthoïdes.  Smith.  — Sabline  à 
feuilles  d’oeillet:  planté  vivace,  originaire 
il’Orient. 
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Stellai'ia  , Stellaire. 

S.  holostea.  L.  — Stellaire  des  haies; 
plante  viv^ace,  commune  dans  les  haies 
et  les  bois. 

DïiuxiÈME- Section.  — Calyce  tubu- 
leux, d’une  seule  pièce,  à quatre  ou  cinq 
dents  peu  profondes,  dix  étamines,  deux, 
trois  ou  cinq  styles. 

Gypsophila  , Gypsophile. 

G.  repens.  L.  — Gypsophile  ram- 
pante; plante  vivace,  des  Alpes  et  Pyré- 
nées. 

G,  altissima.  L.  — Gypsophile  éle- 
vée ; plante  vivace,  originaire  de  Sibérie. 

G.  fastagiata.  L.  — Gypsophile  co- 
rymbifère ; plante  vivace,  originaire  de 
la  Suisse. 

G,  saxifraga.  L.  — Gypsophile  cali- 
culée,  petit  oeillet  d’amour;  plante  vi- 
vace. On  la  trouve  à Fontainebleau. 

Saponaria,  Saponaire. 

S.  ojflcinalis.  L.  Lychnis.  T.  — Sa- 
ponaire officinale  ; plante  vivace,  écono- 
mique et  médicinale,  commune  sur  le 
bord  des  chemins  et  fossés.  Les  feuilles 
et  sommités  llenries  sont  employées  en 
pharmacie. 
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S.  vciccdrici%  L.  ■—  Saponaire  an^i— 
leuse;  plante  annuelle,  commune  dans 
les  moissons, 

Dianthus  J (Eillet. 

l^  Fleurs  rapprochées. 

p.  harhatus,  L.-  — (Eillet  barbu 
oeillet  de  poète,  doux  Jean,  doux  Guil- 
laume *,  plante  bisannuelle,  d’ornement. 

D.  Carthusianorum.  L.  — (Sillet  des 
Chartreux,  oeillet  cà  trois  neryuresj  plante 

vivace,  commune  dans  les  lieux  stériles 
et  incultes. 

3”.  Plusieurs  fleurs  solitaires  sur  la 
meme  tige. 

Z>.  caiyophyllus.lu.  Cary ophy lias 
maximus.  I . — (Eillet  des  jardins  ; plante 
vivace , d’ornement, 

p.  caryophyllus  ruher.  L.  Caryo- 
phyllus  ruher.  T.  ~ (Eillet  à ratafiat; 
plante  vivace,  médicmale.  Les  fleurs  sont 
employées  en  pharmacie.  On  la  trouve 
sur  les  murailles  des  fossés  du  château  de 
Vincennes. 

D.  deltoïdes.  L.  — (giUet  deltoïde  • 
plante  vivace,  commune  dans  les  allées 
des  bois  et  lieux  incultes. 

D.  mospiatus.  Mayer.  — (Eillet  mi- 
gnardise, Desf.  ; plante  vivace,  d’orne- 
nement.  • 

/J.  plumarius^  L,  — (Eillet  plume , 
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mignardise;  plante  vivace,  des  Alpes, 
d’ornement. 

D.  superbus.  L.  — (Eillet  superbe  j 
plante  vivace,  des  Alpes,  d’ornement. 

Silene  3 Silène. 

1®.  Fleurs  solitaires  latérales. 

S.  Gallica.  L.  — Silène  non  denté; 
plante  annuelle  , commune  dans  les 
champs  et  lieux  pierreux. 

2°.  Fleurs  latérales  ramassées. 

S.  niitans.  L;  — Silèné  à fleurs  pen- 
chées; plante  vivace,  commune  au  bois 
de  Boulogne. 

S.  arnœna.  L.  — Silèné  à fleurs  ter- 
nées;  plante  vivace,  originaire  de  Tar- 
tarie. 

S.  huplevroïdes.  L.  — Silèné  a feuilles 
de  buplèvre;  plante  vivace,  originaire 
d’Orient. 

5°.  Fleurs  dans  les  bifurcations  des 
tiges. 

S.  bipartita.  Desf  — Silèné  à fleurs 
roses;  plante  annuelle,  d’ornement. 

4”.  Fleurs  terminales. 

S.  armeria.  L.  — Silèné  à bouq^uets; 
plante  annuelle  , d’ornement. 

Cuciibalus  3 Cucubale. 

0 

Ç.  baccîferus.  L.  — Cucubale  porte- 
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baie,  belien  ba.ccil'ère;  planle  vivace.  On 
la  trouve  dans  le  parc  de  Vincennes,  à 
Cliarenlon.' 

O.  helieTi.\à.  L^chnis sylvestris  cj^iicB 
hehen  album  vulgè,  T.  Silene  injlatoji, 
13ec.  — Cucubale commun, beben  blanc, 
silène  à caljce  enflé;  plante  vivace , com- 
mune dans  les  champs,  les  prés  et  au 
bord  des  chemins.  Les  fleurs  sont  usitées 
en  pharmacie. 

C.  otites'.lu.  Silene  otites.  Smith.  — 
Cucubale  dioïque , hehen  à mouche; 
plante  vivace,  commune  dans  les  lieux 
' secs  et  stériles. 

Lychnis  , Lychnis. 

L>  grandi flora.  Jacq.  L,  coronatal 
Thumb.^ — Lychnis  à grandes  fleurs; 
plante  vivace,  d’orangerie  (ornement), 
originaire  du^  Japon. 

L.  (^halcedonica.  L.  — Lychnis  croix 
de  Jérusalem  , croix  de  Malte  ; plante  vi- 
vace, d’ornement,  originaire  de  la  Rus- 
sie méridionale. 

I L.  Jlpscuciili , L.  — — Lychn is  des  prés , 
lychnis  lacinié,  fleur  de  coucou;  planle 
vivace,  commune  dans  les  prés. 

L.  viscaria.  L.  - — Lychnis  visqueux; 
plante  vivace,  commune  dans  les  bois 
d’Hyère  et  de  Fontainebleau. 

L,  dioïca,  L.  Lychnis  dioïque;, 
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j)lânt«  vivace,  1res- commune  dans  les 
haies  et  le  long  des  chemins. 

Githago y Githago. 

G.  segetum.  Desf.  Lychnis  segetum 
major,  T.  Agrostemma  githago.  L. 
Lychnis  githago.  Lam.  — Githago 
nielle  des  blésj  plante  annuelle. 

Agrostemma  y Agrostème. 

A.  coronaria.  L.  Ijychnis  corona- 
ria.  T.  Lam.  — Agrostème  coquelourde  ; 
plante  bisannuelle  , d’ornement,  com- 
mune au  bord  des  forêts  des  Alpës. 

A.  jlos-Jovis.\^,  Lychnis flos-Jovis. 
Lam. — Agrostème  rose,  fleur  de  Jupiter, 
œillet  de  üieuj  plante  vivace,  d’orne- 
ment, commune  sur  les  Alpes. 

Troisième  Section.  — Caljce  persis- 
tant, à cinq  parties,  cinq  étamines,  cinq 
écailles  alternes  avec  les  étamines,  cinq 
styles , capsule  globuleuse , multilocu- 
laire , semences  comprimées  et  luisantes, 
genre  qui  a de  l’affinité  avec  les  caiyo- 
phyllées. 

Linum  y Lin. 

1®.  Fleurs  bleues , blanches  ou  rouges. 

L.  iisitatissimiun.  L.  et  T.  — Lin 
cultivé 5 plante  annuelle,  économique  et 
médicinale,  commune  dans  les  lieux 

cultivés. 
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cuUivés.  Les  semences  sont  usitées'  en 
pharmacie. 

L.  psrênjic . L.  — Lin  vjvace  ^ plante 
vivace,  économique,  originaire  de  Sibé> 
rie;  elle  se  trouve  à Fontainebleau.  Tluiil. 

JLj.  ccit]i€i7'tictnii,\_i^  Liiiuin pmtcnse^ 
T.  — Lin  purgatif;  plante  annuelle,  mé- 
dicinale, commune  dans  les  prés  secs. 

2°.  Fleurs  jaunes. 

Z/,  maritimum.h,  — Lin  maritime* 
plante  vivace,  commune  dans  les  dépar- 
temens  méridionaux,  sur  le  bord  de  h- 
mer. 

L.  suffruticosum.  L.  Lin  sous- 
arbrisseau;  plante  d’orangerie,  originaire 
d Espagne. 


HUITIÈME  CLASSE. 

Les  Légumineuses.  '*■ 

Fleurs  completles,  à corolle  poljpé- 
tale , le  plus  ordinairement  de  forme 


* Cette  famille  naturelle  présente  beaucoun 
d exceptions,  1°.  dans  la  corolle,  qui  tantôt 
manque , tantôt  est  composée  de  trois  à cinq  pé- 
pies ranges  comme  dans  les  Rosacées- 2°.  dans 
les  etammes , dont  le  nombre  et  la  connexion 
varpp  tantôt  de  trois  à dix  étamines  distinctes, 
tantôt  diK  etammes  réunies  en  un  ou  deux  fais- 
ceaux ; J . dans  le  légume , qui  tantôt  est  séparé 
d ms  son  milieu  par  des  cloisons  transversales  , 
tantôt  est  a une  seule  loge  polysperme,  s’ou- 
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irrégulière,  et  imitant  un  papillon  qui 
prend  son  vol,  d’où  leur  vient  le  nom 
de  Papillonacées  y pétales  et  étamines 
attachés  à un  calyce.  d’une  seule  pièce, 
ovaire  simple  et  libre,  style  unique, 
couché  du  côté  de  l’étèndard,  stigmate 
simple,  fruit  legume  ou  gousse,  se- 
mences toujours  attachées  à une  seule 
des  sutures  latérales,  feuilles  slipulacées, 
toujours  articulées  sur  la  tige. 

pREMiÈB-E  Section.  — Corolle  régu- 
lière, étamines  distinctes,  légume  à plu- 
sieurs loges  monospermes,  communé- 
ment bivalve,  séparé  par  des  cloisons 
transversales. 

3Iimosa,  Sensitive. 

i".  Feuilles  deux  fois  pennées,  tige 
garnie  d’aiguillons  épars. 

vrant  en  deux  valves , tantôt  est  composé  de 
plusieurs  articulations  monospermes  ; 4°-  ôans 
la  tige , qui  est  herbacée  ou  ligneuse  ; ce  qui 
fait  que  Tournefort  avoit  séparé  les  Papillona- 
céestn  deux  classes , une  Papillonacées  herbes , 
et  l’autre,  Papillonacées  arbres;  5®.  enfin,  dans 
les  feuilles  qui  sont  simples  ou  composées  ; les 
feuilles  composées  sont  ou  conjuguées  ou  ter- 
nées  , ou  digitées  ou  ailées , avec  ^ impaire  ou 
sans  impaire.  Ce  sont  toutes  ces  dilférences  dans 
les  organes  qui  constituent  plusieurs  Sections 
clans  les  Légumineuses. 

- On  présume  que  c’est  au  genre  Mimosa 
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31iniosa puclica.  L.  — Sensitive  com- 
mune^ plante  annuelle,  de  serre  chaude, 
originaire  de  PAmérique  méridionale. 

31.  rhoclacantfia.  üesf.  — Sensitive  à 
épines  de  rosier  j arbrisseau  de  serre 
chaude. 

2®.  Epines  axillaires. 

31.  seïiegcil.  L.  — - Sensitive  à.  tif^e 
blanche;  arbrisseau  de  serre  chaude. 

31.  Niloticci.  L.  — Sensitive  du  Niji  ; 
tiibiisseau  de  serre  chaude,  originaire 
de  l’Egypte,  ainsi  que  le  précédent. 

31.  Farnesiana.  L.  — Sensitive  de 
Farnèse  ; arbrisseau  de  serre  chaude 
originaire  de  Pin  de.  ^ 

Tiges  sans  épines. 

. 31.  leucocephala.  Lam.  — Sensitive 

à têtes  blanches;  arbrisseau  de  serre 
chaude,  originaire  de  PAmérique  mé- 
ridionale. 


31.  lebheh.  L.  — Sensitive  lebbek  ; 
arbrisseau  de  serre  chaude,  originaire  de 
P In  de. 

Gleditsiciy  Févder,  „ 

G.  triacanthoa.  L.  — Févier  à trois 
pointes;  arbre  d’ornement,  utile  aux  arts. 


‘.•f  r. 


q e nous  sommes  redevables  de  plusiems  pro- 
ductions unies  a la  pharmacie;  savoir  le,  dK 
rerses  gommes  arabiqm-s  du  comniercè,  le 
cachou  et  le  suc  d acacia. 
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G.  monosperma.  H.  K.  G.  Carolinien- 
sis.  Larn.  — Févier  monosperme  j arbris- 
seau d’ornement,  originaire  de  l’Amé- 
rique septentrionale , ainsi  que  le  précé- 
dent. 

G.  sinensis.  Lam.  — Févier  de  Cliinej 
arbrisseau  d’ornement,  utile  aux  arts. 

Gymnocladus  y Gymnocladus. 

G.  Cadanensis.  Lam.  Guilandina 
dioïca,  L.  — Gymnocladus  de  Canada , 
chicot,  bonduc  j arbre  très-élevé. 

Ceratonia,  Caroubier. 

C.  siliqua.  L.  Siliqua  edulis.  T.  — 
Caroubier  à longues  gousses,  carpuge  \ 
arbre  d’orangerie,  économique  et  mé- 
dicinal. Ses  gousses  sont  employées  en 
pharmacie. 

Tamarindus  y Tamarinier. 

T.  indica.  L.  et  T.  — Tamarinier  des 
Indes  ^ arbre  de  serre  chaude,  dont  les 
gousses  fournissent  une  pulpe  très-usitée 
en  pharmacie,  sous  le  nom  de  tamarin. 

Cassia  y Cassier. 

C.  Occidentalis,  L.  — Cassier  puant; 
arbre  de  serre  chaude,  originaire  de  l’A- 
mérique méridionale,  et  utile  a la  méde- 
cine. 

C.fistula.  L et  T,  — Cstssier  des  bou- 
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tiques*,  arbre  de  serre  chaude,  dont  les 
gousses  sont  employées  en  pharmacie 
sous  le  nom  de  casse  en  bâton. 

C.  senna.  L.  Serina  Italica  foliis 
ohtiisis.  T.  — Cassier  séné  d’Italie  , séné 
à feuilles  obtuses;  plante  annuelle,  mé- 
dicinale , dont  les  feuilles  et  les  gousses 
sont  employées  en  pharmacie. Lesgousses 
sont  connues  dans  le  commerce  sous  les 
noms  de  Folicules  à.^Smy?'ne  et 

C.  acutifolia.  Lam.  — Cassier  à feuilles 
lancéolées , séné  de  la  Pake  ; arbrisseau 
de  serre  chaude  , médicinal , originaire 
d’Egypte.  Les  feuilles  et  les  gousses  sont 
employées  en  pharmacie.  Les  gousses  sont 
appellées  dans  le  commerce  Folicules 
de  la  Faite  et  de  Tripoli, 

C.  Marylandica.  L.  — Cassier  de 
Maryland;  plante  vivace,  de  l’Amérique 
septentrionale. 

Deuxième  Section.  — Corolle  papil- 
lonacée,  dix  étamines  distinctes,  légume 
bivalve,  à une  seule  loge. 

Cercis y Gaînier. 

C.  siliquaslrum.^L,  Siliquastrum.T. 
— - Gaînier  de  Judée  ; arbre  d’ornement, 
originaire  d’Orient. 

C Canadensis.  L.  — - Gaînier  de  Ca- 
nada; arbre  d’ornement. 

K 5 
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-^nagyris y Anagyris. 

fœtlda.  L.  el  T.  — Anagyris  fé- 
tide J bois  puant  \ arbrisseau  d^orangerie  , 
^ui  croit  parmi  les  rochers , sur  les  mon- 
lagnes  des  départemens  méridionaux. 

Sophora  y Sophora. 

S.  J aponica,  L.  — Sophora  du  Japon  \ 
arbre  d^ornement. 

Podalyria y Podalyria, 

P . tincioria.  Wild.  Sophora  tincto^ 
ria.\j.  — Podalyria  des  teinturiers;  plante 
vivace,  utile  aux  arts-,  originaire  de  l’A- 
mérique septentrionale. 

Troisième  Section.  — Corolle  pa- 
pillonacée,  dix  étamines  monadelphes, 
c’est-à-dire  , toutes  réunies  en  un  seul 
laisceau , légume  bivalve,  à une  seule 
loge. 

Vlex ^ Ajonc. 

TJ.  Puropœus\A.  Genista  spartium, 
T.  — Ajonc  marin,  landier,  vigneau; 
arbrisseau  économique,  très-commun  le 
long  des  routes  et  dans  les  terreins  sté- 
riles. 

Genista  y Genêt. 

i**.  Tige  épineuse. 

G.  Anglica.  L.  — Genêt  d’Angle- 
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terre  \ arbrisseau  qui  croît  sur  les  coteaux 
arides  et  sablonneux. 

2°.  Tige  sans  épines. 

G.  sagittalis.  L.  — Genêt  à tige  ailée  ; 
arbrisseau,  commun  dans  les  bois  mon-^ 
tueux  et  à découvert. 

G,  tinctoria.  L.  et  T.  — Genêt  des 
teinturiers,  genestra,  herbe  à jaunir; 
sous-arbrisseau  utile  aux  arts,  commun 
dans  les  prés  et  pâturages  des  bois. 

G.  junce a.  Lam.  et  T.  Spartium  jun- 
ceum.  L.  — Genêt  jonciforme,  genêt 
d’Espagne;  arbrisseau  d’ornement  et 
médicinal , commun  dans  la  France 
méridionale. 

G.  scopariaA^^m.  Spartium  scopa- 
riinn.lu.  Cytiso-genista  scoparia  viil- 
garis  , flore  luteo.  T.  — Genêt  à balais  ; 
arbrisseau  économique  , commun  dans 
les  bois  et  lieux  sablonneux.  Les  fleurs 
sont  usitées  en  pharmacie. 

CylisuS)  Cytise. 

C,  sessilifolius.  L.  — Cytise  à feuilles 
sessiles,  trifolium  des  Jardiniers;  arbris- 
seau d’ornement,  originaire  d’Espagne. 

C.  nigricans.  L.  — Cytise  noirâtre, 
cytise  à épis;' arbrisseau  d’ornement,  ori- 
ginaire d’Allemagne. 

C.  laburnujn.  L.  C.  Alpinus  lati- 
folius  y flore  racernoso  pendulo.  — 

K i 
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Cjlise  des  Alpes,  faux  ébénier,  aubours, 
cytise  à grappés  pendantes  j arbrisseau 
d’ornement. 

C.  supinus.  L.  — Cytise  couché,'  sous- 
arbrisseau  , rampant,  à fleurs  en  tête , qui 
croît  à Fontainebleau. 

Ltupînus  ^ Lupin. 


L.  alhus.  L.  Lt.  sativus  flore  alho.  T. 
— Lupin  blanc;  plante  annuelle,  éco- 
nomique et  méchicinale.  Les  semences 
sont  usitéjes  en  pharmacie. 

L.  varius,  L.  - — Lupin  bigarré  ; plante 
annuelle,  d’ornement. 

Ononis  y Ononis. 


1®.  Fleurs  presque  sessiles,  rouges  ou 
blanches. 

O.  antiquorurn.  1^.  Anonis.  T.  — 
Ononis  des  anciens;  plante  vivace,  mé- 
dicinale, commune  dans  les  lieux  secs  et 
avides. 

O.  arvensis.  Lam.  Ononis  spinosa. 
Wild.  — Ononis  des  champs;  arrêle- 
bocuf,  bugrane  ; plante  vivace , dont  la 
racine,  ainsi  que  celle  de  la  précédente, 
est  usitée  en  pharmacie.  Elle  croît  dans 
les  mêmes  lieux. 

2®.  Fleurs  pédonculées  jaunes. 

O.  fiatrix,  L.  — Ononis  natrix;  plante 
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vîv'ace , d’une  odeur  désagréable.  On  la 
trouve  sur  les  hauteurs  de  Sèvres. 

Anlhyllis y Anthyllis. 

1°.  Tige  ligneuse. 

A.  barba  JovisA.  Barba  Jopis.  T. 
— Anthjllis  satiné^  baihe  de  Jupiter; 
arbrisseau  d’orangerie , originaire  d’O- 
rient. 

2°.  Tige  herbacée. 

A,  vulneraria.  L.  V^ulneraria,  T.  — 
Anthyllis  vulnéraire;  plante  annuelle  ou 
vivace , médicinale , commune  dans  les 
pâturages  montagneux. 

Quatrième  Section.  — Etamines  dia- 
delphes,  c’est-à-dire , réunies  par  les  lila- 
mens  en  deux  corps , légume  à une  seule 
loge , cotylédons  se  changeant  ordinai- 
rement en  feuilles  séminales  et  sortant 
toujours  de  terre  dans  la  germination  , 
feuilles  lernées  ou  ailées  avec  impaire. 

Trifolium  y Trèfle. 

1°.  Calyces  glabres  non  renflés  après  la 
fleuraison  , étendards  caducs,  légumes 
polyspermes  recouvertes  par  le  calyce , 
fleurs  blanches  ou  rougeâtres. 

T.  repens,  L.  Trèfle  rampant , trio- 
let ; plante  vivace,  commune  dans  les 
prés  et  pâturages. 

K 5 
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T.  Alpinum.  L.  — Trèfle  des  Alpes, 
réglisse  de  montagne  , réglisse  des  Alpes, 
plante  vivace,  dont  Içi  racine  est  em- 
ployée. 

2°.  Calyces  velus  ou  hérissés,  non 
renflés  après  la  fleuraison  , étendards  ca- 
ducs, fleurs  blanches  ou  rougeâtres. 

T.  ruhens.  L.  — Trèfle  rouge;  plante 
vivace,  économique.  Elle  se  trouve  dans 
les  bois,  forêt  de  Senart. 

T.  pratense.  L.  et  T.  — Trèfle  des 
prés;  plante  vivace,  économique. 

5".  Calyces  renflés  après  la  fleuraison , 
étendards  caducs , fleurs  blanches  ou 
rougeâtres. 

'F.  fragiferwn.  L.  — Trèfle  - fraise  ; 
plante  vivace,  commune  dans  les  prés 
secs. 

4^.  Etendards  persistans,  déjetés  en 
en-bas  après  la  fleuraison,  fleurs  jaunes. 

T.  agrarium.y^Wà,  Tj'ifoliiim  au- 
reuin.  Poil.  — Trèfle  des  champs  ; plante 
annuelle , commune  dans  les  prairies  hu- 
mides. 

Melilotus  y Mélilot. 

3T,  coerulea.J)^^^-  Trifolimn  ineli— 
lotus  cœi'ulea.\j.  Melilotus  major  odo- 
rata  violacea.F.  — Mélilot  bleu,  bau- 
inier,  lotier  odorant;  plante  annuelle, 
économique  et  médicinale,  originaire  de 


la  Bohême.  Les  fleurs  sont  usitées  en 
pharmacie. 

31.  officinalis.  T.  T rifolium  melilo-- 
tus  officinalis.  L.  — . Mélilot  officinal  ; 
plante  bisannuelle,  économique  et  mé- 
dicinale, commune  dans  les  haies  et 
champs  cultivés.  Les  sommités  fleuries 
sont  usitées  en  pharmacie. 

31,  alba.\ix\\.  — Mélilot  blanc  ; plante 
bisannuelle,  economique,  originaire  de 
Sibérie.  Elle  se  trouve  dans  les  champs 
cultivés,  à Sèvres.  Thuil. 

3Iedicago  ^ Luzerne. 

1®.  Légumes  arqués  ou  courbés  eu 
cercle. 

31.  saliva.  L.  et  T.  — Luzerne  culti- 
vée j plante  vivace,  économique. 

31.  falcata.  L.  — Luzerne  en  fau- 
cille j plante  vivace , commune  dans  les 
prés  secs  et  montueux. 

2°.  Légumes  roulés  en  limaçon,  et  dé- 
crivant plusieurs  tours  de  spirales. 

31.  prostrata.  L.  F.  — Luzerne  cou- 
chée j plante  vivace,  originaire  de  Hon- 
grie. 

Trigonella,  Trigonelle.* 

T.fœnum-grœcum.\u.  Fœnum  grce- 
cum  sativum.  T.  — Trigonelle  fenu-  ‘ 
grec  j plante  annuelle,  médicinale,  dont 
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les  semences  sont  très  - usitées.  On  la 
trouve  dans  les  endroits  cultivés. 

Lotus  y Lotier. 

1°.  Légumes  à quatre  ailes  foliacées. 

jL.  siliquosus.  L.  — Lotier  à grosses 
gousses^  plante  vivace,  commune  dans 
les  prés  humides. 

2”.  Légumes  cylindriques,. dépourvus 
d’ailes  membraneuses. 

L.  corniculatus.  L.  et  T.  — Lotier  à 
petites  cornes,  pié-d’oiseau  5 plante  vi- 
vace, commune  dans  les  prés. 

L.  villosus,  Thuil.  — Lotier  velu  *, 
plante  vivace,  commune  dans  les  marais 
des  bois. 

Phaseolus  , LIaricot. 

P.  vulgaris.  L.  et  T.  — Haricot  com- 
mun ; plante  annuelle , économique , 
originaire  de  l’Inde. 

P.  coccineus.  Lam..  JP.  multijlorus. 
Wild.  — Haricot  écarlate,  haricot  à 
bouquets , haricot  d’Espagne  ; plante  an- 
nuelle , économique  et  d’ornement,  ori- 
ginaire de  l’Amérique  méridionale. 

P.  iancttus.  L.  — Haricot  arqué  ; 
plante  annuelle,  économique,  originaire 
de  l’Inde. 

P.  nanus.  L.  — Haricot  nain  ; plante 
annuelle  , économique , originaire  de 
rinde. 
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Glycyrrhiza  , Réglisse. 

G.  echinata,  L.  G.  capite  echinato. 
T.  — Réglisse  hérissée;  plante  vivace, 
originaire  de  Tartarie. 

G.glabra.  L.  et  T.  — Réglisse  glabre; 
plante  vivace , médicinale , dont  la  racine 
est  employée  en  pharmacie.  Cette  plante 
croit  dans  le  midi  de  la  France,  et  parti - 
culièrement’en  Espagne. 

Galega,  Galéga. 

G.  ojfîcinalis.  L.  et  T.  — Galéga  offi- 
cinal , rue  de  chèvre , lavanèze  ; plante 
vivace,  économique  et  médicinale.  Elle 
se  trouve  dans  le  parc  de  Saint-Cloud. 

Glycine  y Glyciné. 

G.  frutescens.  L.  — Glyciné  arbris- 
seau ; arbrisseau  d’ornement. 

Amorphay  Amorpha. 

A.  frulicosa.  L.  — Amorpha  faux- 
indigo;  arbrisseau  d’ornement,  originaire 
de  l’Amérique  septentrionale,  ainsi  que 
le  précédent. 

Rohinia  , Robinier. 

R . pseudo-acacia.  L.  P seudo-acacia 
vuîgaris.  F.  — Robinier  faux -acacia, 
acacia  blanc;  arbre  économique,  médi- 
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cinal  et  cVornement,  originaire  de  Vir- 
ginie, commun  dans  toute  la  France.  Les 
Heurs  sont  usitées  en  pharmacie. 

Colutea^  Baguenaudier. 

C.  arhorescens.  L.  C.  vesicaria.  T. 
— - Baguenaudier  arbre,  faux-séné;  ar- 
brisseau d’ornement  et  médicinal;  les 
feuilles  ont  été  usitées  en  pharmacie.  Il 
est  très-commun  dans  les  départemens 
méridionaux. 

C.  Alepica.  Lam.  C.  pocolcii.Wilà.  — 
Baguenaudier  d’Alep;  arbrisseau  d’orne- 
ment. 

C Orientalis,  Lam.  C.  cruenta.  H.  K. 
— - Baguenaudier  d’Orient  ; arbrisseau 
d’ornement. 

Cinquième  Section.  — Etamines  dia- 
delphes,  légumes  séparés  en  deux  loges 
par  une  cloison  longitudinale-complette 
ou  incomplette. 

Oxytropis  y Oxytropis. 

O.  ca7npestris»J)ec.  Astragalus  cam- 
pestris.  L.  — Oxytropis  des  champs  ; 
plante  vivace. 

Astragalus  y Astragale. 

. i". Stipules  adhérentes  à la  tige,  fleurs 
rouges. 


A.  onohrychis.  L.  — Astragale  es- 
parcette  ; planté  vivace , commune  dans 
le  midi  de  la  Fra*nce. 

2°.  Stipules  adhérentes  à la  tige,  fleurs 
d’un  blanc  jaunâtre. 

liiteus  , pe- 

rennis,  procumbens  vulgaris  sive  syl- 
vestris.  T.  — Astragale  à feuilles  de  ré- 
glisse , réglisse  sauvage  ; plante  vivace , 
commune  dans  les  bois  élevés. 

5".  Stipules  adhérentes  au  pétiole , 
feuilles  sans  épines. 

A.  Monspessulanus.  L.  — Astragale 
de  Montpellier;  plante  vivace.  On  la 
trouve  dans  les  environs  de  Mantes. 

4°.  Stipules  adhérentes  au  pétiole , 
feuilles  terminées  par  une  épiné. 

A.  Massiliensis,lu,^m.  A.tragacan~- 
tha.  L.  — Astragale  de  Marseille;  sous- 
arbrisseau,  du  midi  de  la  France. 

A aristatus.  UHer.  A.  sempervi- 
rens.  Lam.  A.  tragacantha.  Vill.  — 
Astragale  à longues  dents,  astragale  tou- 
jours vert;  sous-arbrisseau,  des  Alpes.  ^ 

Sixième  Section.  — Corolle  papillo- 
nacée,  étamines  diadelphes,  légumes  à 


Il  existe  une  autre  espèce  d’astragale  que 
Toumefort  a appellée  Astragalus  creticu^  , 
parce  cju’elle  croît  dans  ITsle  de  Crète  ; c’est 
un  arbrisseau  qui  fournit  la  gomme  adragantlie. 
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une  seule  loge,  tiges  herbacées,  feuilles 
ailées  sans  impaire,  ou  conjugées,  pé-  . 
tiole  commun  , terminé?  par  une  vrille. 

Lathyrus y Gesse. 

1°.  Pédoncules  à une  fleur. 

L.  sativus.  L.  — Gesse  cultivée , 
gesse  à large  gousse , pois  de  brebis  ; 
plante  annuelle , économique.  Les-  se- 
mences sont  usitées,  v 

2".  Pédoncules  à deux  fleurs. 

L.  odoratus.  L.  — Gesse  odorante; 
pois  de  senteur  ; pois  musqué  ; plante 
annuelle  d’ornement  , originaire  de 
Ceylan. 

5°.  Pédoncules  à plusieurs  fleurs. 

L.  tuberosus.  L.  — Gesse  tubéreuse; 
anette,  marcasson;  plante  vivace,  éco- 
nomique, commune  dans  les  baies.  On 
mange  les  racines. 

JL.  sylvestris.  L.  — Gesse  sauvage  ; 
plante  vivace , commune  dans  les  bois 
et  prés  montagneux. 

L.  latifolius.  L.  — Gesse  à larges 
feuilles  ; plante  vivace  du  midi  de  la 
France. 

Pisum  3 Pois. 

P.  sativum.  L.  et  T.  — Pois  cul- 
lu'é  ; plante  annuelle,  économique*  et 
alimentaire. 
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P.  maritimum.  L.  — Pois  maritime  j 
plante  vivace. 

Orobus,  Orobe. 

O.  vernus.  L.  O.  sylvaticus  purpu- 
reus  vernus.  T.  — Orobe  printannierj 
plante  vivace  , dont  les  semences  sont 
usitées.  On  la  trouve  dans  les  bois  om- 
bragés, à Senlis,  Compiègne. 

O.  tuberosus.  L.  — Orobe  tubéreux; 
plante  vivace , commune  dans  les  bois 
et  lieux  couverts. 

Vicia,  Yesce. 

1°.  Fleurs  portées  sur  un  pédoncule 
alon^é. 

O 

V . pisiformis.  I,.  — Yesce  pisi- 
forme 5 vesce  à feuilles  de  pois  j plante 
vivace. 

V . craccct.  L.  — Yesce  à fleurs  nom- 
breuses 5 plante  vivace , commune  dans 
les  champs  et  lieux  incultes. 

V . erçilia.yv’ûà.  Ercum  ervilia. 
L. — Yesce  ers,  alliez 5 plante  annuelle, 
médicinale  , commune  dans  les  champs. 
La  farine  des  semences  est  employée. 

2°.  Heurs  axillaires,  presque  sessiles. 

V.  sepium.  L.  — Yesce  des  haies  ; 
plante  vivace. 

V . saliva,  L,  V.  vulgaris  semine 
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nigro.  T.  — Vesce  cultivée  j plante  an- 
nuelle, économique. 

Faha  , Fève. 

F,  vulgaris.  Moench.  F.  rotunda , 
ohlonga.  T.  Ficiafaba.  L.  — Fève 
commune  ; fève  de  marais  5 plante  an- 
nuelle , économique  et  alimentaire  , ori- 
ginaire de  la  Perse.  Les  fleurs  et  les  se- 
meuses sont  usitées. 

Ervum  J Lentille. 

F.  lens.  L.  Lens  major.  T.  — Len- 
tille cultivée  ; plante  annuelle , écono- 
mique, alimentaire.  Les  semences  sont 
usitées. 

Cicer  ^ Cicer. 

C.  arietinum.  L.  et  T.  — Cicer,  tête 
de  bélier  ; pois  chiche  5 garvance  5 café 
français  ; plante  annuelle  , économique 
et  médicinale  , originaire  d’Orient.  Les 
semeuses  sont  usitées. 

Septième  Section.  Corolle  papil- 
lonacéé'  5 étamines  diadelphes  j légume 
articulé  5 arüciilalions  monospermes  ; 
herbes  ou  arbrisseaux. 

Scorpiurus J Chenillette. 

S.  vermiculata.  L.  — Chenillette 
écailleuse;  piaule  annuelle. 
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, Hippocrepis  y Hippocrépis. 

H.  comosa.  L.  ferTum  - equinum 
germanicum  siliquis  in  summitate,  T. 
— Hippocrépis  des  champs  , le  fer  à 
cheval  5 Hippocrépis  en  ombelle;  plante 
vivace,  commune  sur  les  coteaux  arides. 

Coronilla  , Coron ille. 

C.  e me  rus.  L.  Emerus.  T.  — Coro- 
nille  emerus;  séné  hatard  ; faux  bague- 
naudier  ; secaridaca  des  jardiniers;  ar- 
brisseau dWnement,  des  Alpes. 

C.  varia.  L.  — Coron  ille  bigarrée  ; 
plante  annuelle  ou  vivace,  d’ornement, 
commune  dans  les  endroits  cultivés  et 
dans  les  prés  secs. 

Securigera  , Sécurigère. 

S.  coronilla.  Dec.  Securidaca.  T. 
Coronilla  securidaca.  L.  — Sécurigère 
coronille  ; coronille*  à gousses  plates  ; 
plante  annuelle. 

Hedjsarum , Sainfoin. 

1°.  Feuilles  simples. 

//.  alhagi.  L.  — Sainfoin  à la  manne  ; 
plante  vivace  , originaire  de  Syrie. 

2°.  Feuilles  ternées. 

H.  junceinn.  L.  vSainfoin  effilé  ; plante 
vivace^  origincdre  de  Sibérie. 
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S'*.  Feuilles  pennées. 

H.  coronarium.  L.  — Sainfoin  à 
bouquets  ; sainfoin  d’Espagne  5 plante 
vivace , économique  et  d’ornement. 

Onohrychis  , Esparcette. 

O.  Saliva.  Lam.  O.  foliis  vicice , 
fructu  echinato  y major.  T.  Hedysa- 
rum  onohrychis.  L.  Esparcette  culti- 
vée ; plante  vivace,  économique,  com- 
mune dans  les  prés  montueux.  ^ 


On  rapporte  à la  classe  des  Légumineuses 
beaucoup  d’espèces  étrangères  qui  fournissent 
à la  pharmacie,  et  aux  arts,  des  productions 
importantes;  sçavoir,  le  Moringa  niix-ben , 
arbre  de  serre  chaude  , onginaire  de  l’Inde  : 
ses  semences  donnent  par  expression  l'huile  de 
ben  ; son  bois  est , dit-on , celui  que  l’on  con- 
noît  en  pharmacie  sous  le  nom  de  Bois  né- 
phrê tique ^ le  Hœmatoxylum  campechianum 
arbre  de  serre  chaude , qui  croît  a St.  Do- 
mingue , à la  Jamaïque , et  dont  le  bois  sert 
à la  teinture,  sous  le  nom  de  Bois  de  campêche ; 
VHjmenœa  courbaril,  arbre  de  serre  chaude, 
qui  croît  aux  Antilles,  à la  Giiiane  ; il  découle 
de  son  tronc  une  matière  résineuse  jaunâtre , 
odorante,  que  l’on  désigne  en  pharmacie  sous 
le  nom  de  résine  animé  ; V Eryihrina  monosr- 
perma.  Lam.  ; plante  qui , d’api  ès  le  senti- 
ment de  MM.  Jussieu'  et  Lamarck , fournit, 
peut-être  , la  résine  appellée  gomme-laque  ; 
les  Tndigofera  tinctoria , et  Anil\  plantes  bi- 
sannuelles de  serre  chaude , originaires  de  l’Inde, 
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NEUVIÈME  'CLASSE.'^ 

Les  Senti  - Flosculeuses. 

Fleurs  composées  à anthères  réunies  ; 
fleurettes  à corolle,  à tube  très- court, 


qui  fournissent  l’indigo  employé  en  Europe. 
Linneus  prétend  que  le  Galega  thictoria  donne 
aussi  un  indigo  employé  par  les  habitans  de 
Ceylan.  Les  pterocaïqms  draco , et  santaliims , 
arbres  d’où  découle  un  suc  résineux  rouge,  ana- 
logue au  sang  - dragon  des  pharmacies  ; le 
dernier  produit  le  santal  rouge  , tandis  que 
les  deux  autres  santaux,  le  blanc  et  le  citrin, 
sont  fournis  par  le  Santalwn  album  .*  enfin 
le  Copaifera  ojficinalîs , arbre  qui  croît  na- 
turellement dans  le  Brésil,  dans  la  Guiane, 
et  qui  donne , par  des  incisions  faites  à son  ^ 
tronc,  un  suc  résineux  liquide,  appellé  baume 
de  copahu.  On  rapporte  encore  aux  légumi- 
neuses un  genre  appellé  Myrospermum  par 
Jacquin,  QuSaumarium  par  Joseph  de  Jussieu, 
selon  le  rapport  de  M.  A.  L.  de  Jussieu  ; 
cet  arbre  est  le  vrai  quina-quina  des  Péruviens. 

Les  IX , X et  Xlemes  classes  renferment 
les  composées  de  Tournefort  ; cette  famille 
naturelle  a été  ainsi  appellée  parce  que  leur 
fleur  est  une  réunion  d’une  multitude  de  pe- 
tites fleurettes  très-rapprochées  et  entourées  par 
une  ou  plusieurs  rangées  de  bractées  regardées 
par  les  Botanistes  comme  un  calyce  commun  ; 
chaque  fleurette  a un  petit  calyce  adhérent 
avec  1 ovaire , et  dont  le  limbe  paroît  quelque*- 
fois  au  snmmet  sous  la  forme  de  dents  persk— 
tantes , une  corolle  monopétale  placée  sur  l’cr; 


( 258  ) 

tronc^ue  des  sa  naissance  , et  terminé  par 
une  languette  5 fleurettes  toutes  herma- 
phrodites 5 plantes  ordinairement  lac- 
tescentes j feuilles  toujours  alternes. 

Première  Section.  — Semence  sans 
aigrette. 

Lampsana  Lampsane. 

L.  fœtida.  Scop.  Lam.  llyoseris 
fœtida.  L.  — Lampsane  fétide  5 plante 
vivace  , commune  dans  les  pâturages. 

L.  communis.  L.  et  T.  — Lamp- 
sane commune  5 herbe  aux  mamelles  ; 
plante  annuelle  , très  - commune  dans 
les  endroits  cultivés. 

t Rhagadiolus , Rliagadiole, 

R,  stellaius.  Gaërtn.  Rapsana  stel~ 
lata.  L.  — Rhagadiole  étoilée  j plante 
annuelle. 


yaire  , cinq  étamines  réunies  par  les  anthères 
jet  insérées  sur  la  corolle  , un  ovaire  simple 
adhérent , un  style , un  ou  plus  ordinairement 
deux  stipulâtes  , une  semence  nue , surmontée 
quelquefois  d’une  aigrette  ou  sans  aigrette,  cette 
§emence  est  considérée  par  plusieurs  Botani.ste^ 
comme  une  capsule  monosperme  ( Akène 
Rich.  ) , et  l’aigrette  regardée  comme  le  limbe 
du  calyce  étiolé.  Toutes  les  fleurettes  sont 
portées  sur  un  réceptacle,  ou  nud , oy  garni 
de  soies  ou  de  paillettes^  ou  alvéolé. 


( 25g  ) 

R.  ediilis.  Gaërtn.  Rapsana  rhaga- 
cliolus.  L.  — Rhagacliole  comestible  ; 
plante  annuelle  ; toutes  les  deux  sont 
orioinaires  d’Orient. 

O 

^ Deuxième  Section.  Semence  cou- 
ronnée d’aigrette  , aigrette  capillaire. 

Prenanthes , Prénanthe. 

P.  vimin^a.  L.  — Prénanthe  osier  ; 
prénanthe  effilée^  plante  vivace,  com- 
mune dans  les  départemens  méridio- 
naux. 

P.  pulchra.  Dec.  Crépis  pulchra.  L. 
— Prénanthe  élégante  ; crépis  à fleurs 
de  lampsane  ; plante  annuelle , com- 
mune sur  les  bords  des  chemins  et  fossés. 

Chondrilla  ^ Chondrille. 

' C.  juncea.  L.  — Chondrille  jonci- 
forme  ; plante  vivace  , commune  dans 
les  moissons. 

C.  muralis  Lam.  Prenanthes  mura- 
lis.  L.  — Chondrille  des  murs  j plante 
annuelle. 

' , Lactuca  , Laitue,  , 

1®.  Fleurs  jaunes. 

L.  sativa.  L.  et  T.  — I.aitue  culti- 
vée ; plante  annuelle  , alimentaire  et 
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médicinale.  Les  feuilles  et  les  semences 
sont  usitées  en  pharmacie.  . 

L.  sylçestris.  Lam.  L.  scariola.  L. 
Lai  lue  sauvage  ; il  ne  faut  pas  la  con- 
fondre avec  la  scariole  des  Jardiniers  , 
qui  est  une  variété  de  la  chicorée  en- 
dive. 

L.  viî'osa.\->.  ' — Laitue  vireuse;  ces 
deux  plantes  sont  annuelles  et  croissent 
sur  le  bord  des  chemins  et  fossés.  Elles 
sont  médicinales  , et  employées  toutes 
deux  aux  memes  usages. 

2".  Fleurs  bleues. 

h.  perennis.  L.  ■ — Laitue  vivace  ; 
plante  commune  dans  les  vignes  et  les 
champs  pierreux. 

Sonchus  J Laitron. 

1®.  Fleurs  jaunes. 

S.  cordifolius.  — Laitron  à feuilles 
en  cœurj  plante  vivace.  ? 

S.  oleraceus.  L.  — Laitron  commun^ 
plante  annuelle , qui  croît  dans  les  jar- 
dins et  les  lieux  cultivés. 

S.  Laitron  des  champs; 

plante  vivace  , Dec.,  annuelle,  Desf. , 
commune  dans  les  moissons. 

S,  paluslris.  I^.  Laitron  des  marais  ; 
plante  vivace. 

2°.  Fleurs  bleues. 

S,  plumieri. 
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S.  plumlerL  L.  — Laitron  de  plu-' 
mier  5 plante  vivace  des  Alpes  et  Py- 
rénées. 

Picridium' y Picridium. 

P . vulgare,  Desf.  Scorzoneixi  Pi- 
croides.  L. — Picridium  commun;  plante 
annuelle.  Elle  se  trouve  dans  le  midi  de 
la  France. 

Hieracimn  , Epervière. 

i”.  Feuilles  radicales,  peu  ou  point 
velues  , hampe  le  plus  souvent  nue  , 
unie  ou  multillore.  * 

H.  aureum.  Vill.  Leontodon  au- 
reinn.  L.  — Epervière  dorée  ; plante 
viv'^ace  des  Alpes. 

H.  ciurctTiticiciUTi.  L.  — Eperv^ière 
couleur  de  feu;  plante  vivace  des  Alpes. 

' 2“.  Plantes  entièrement  couvertes  de 
longs  poils  blancs  et  mois. 

H.  lanatum,  Vill.  Andriala  lanata. 
I-  -y  Epervière  laineuse;  plante  vivace , 
Desl.  bisannuelle,  Dec.  commune  dans 
les  départemens  méridionaux. 

ô . Plantes  de  couleur  un  peu  glau— 
C|ue , de  eonsistance  pins  ferme,  héris- 
sées, sur-tout  vers  le  bord  des  feuilles, 
de  poils  longs,  blancs  et  roides. 

II,  pilosella.  L.  — Epervière  pilo- 

L 


( 242  ) 

selle  5 oreille  de  souris  5 planle  vivace, 
médicinale , commune  sur  les  bords  des 
cliemins  et  fosses.  Ses  leuilles  sont  usi- 
tées. . - 

IL  auricula.  L.  II-  dubiiun.  L.  et 

\\W^  — Epervière  cmriculée  , grande 
oreille -de  souris  ; plante  vivace  qui  croît 
sur  les  murs  et  dans  les  terreins  secs. 

4°.  Plantes  vertes , à tige  feuillée  , 
calyces  le  plus  souvent  hérissés  dé  poils 

noirs.  'y  „ 

II.  miirorum.  L.  H-  murorumjoLio 
T.  — Epervière  des  murs, 
mdmonaire  des  François;  plante  vivace, 
inédiciiiale , commune  dans  les  bois  mon- 

sylvaticuin.  L.  — Epervière  des 
'bois;  plante  vivace.  de 

Savoie  ; plante  vivaep  , commune  dans 

les  bois  un  peu  humides.  , 

H.  umbellatum.  L.  — Eperviere  on 
ombelle;  plante  vivace , commune  dans 
les  bois  et  dans  les  lieux  secs. 


'Andryala,  Andryala. 

A.  sinuata.  L.  — Andryala  décou- 
pée ; plante  vivace , Dec.  bisannuelle , 
besf.  On  la  trouve  dans  le  midi  de  la 

Erance. 
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Crépis  y Crépis. 

C.  bîennis.  L.  — Cré]^)is  bisannuelle, 
commune  dans  les  prés  humides. 

' Barhhausia  y Barkhausie. 


B.  fœticla.  Moencli.  Crépis  fœtida, 
I-<-  — Barkhausie  fétide  , crépis  fétide  ; 
plante  annuelle , commune  sur  les  bords 
des  chemins  et  fossés. 

B,  taraxacijolia.  Dec.  Cî'epis  ta-~ 
raxaci  folia.  Thuil.  — ' Barkhausie  à 
feuilles  de  pissenlit , plante  vivace , com- 
mune dans  les  prairies  artificielles. 

Taraxacum  y Pissenlit. 

T.  dens—leojiis.  L.  Desf.  Leoiitodori 
taraxacum.  L.  Dens  leonis  latiore 
folio.  T.  — Pissenlit  dent -de  - lion  ; 
plante  vivace  , médicinale  , très— com- 
mune. La  racine  et  les  feuilles  sont  em- 
ployées en  pharmacie. 


Hypochœi'is  y Hypochæris. 

I~I,  maculata.  L. — lîypochoeris  ta- 
chetée j porcelle  tachée;  plante  vivace, 
qui  croît  dans  les  bruyères,  à Saint- 
Léger. 

U.  radicata,  L.  — Hypochæris  à 
longues  racines  ; porcelle  à lige  nue  ; 
plante  vivace,  commune  dans  les  prés. 
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Ilyoseris  ^ Hyoséris. 

1°.  Tige  rameuse. 

II,  heclypnois.  L.  — Hyoséris  dor- 
meuse ; plante  annuelle  , commune  dans 
le  midi  de  la  France.  . • . 

Tige  nue  simple. 

H.  radiaia.  L.  — Hyoséris  rayonnée  \ 
plante  annuelle,  commune  dans  les  dé- 
partemens  méridionaux. 

Troisième  Section,  — Aigrette  plu- 
meuse. 

Thrincia,  Thrincie. 

/ 

T.  hirta.  Roth.  Leojitodon  hirtum. 
I..  Hyoséris  taraxacoïdes.  Lam.  — ■ 
Thrincie  hérissée;  plante  vivace,  com- 
mune dans  les  terreins  secs. 

T.  hispida,  Roth.  Wild.  Hyoséris 
taraxacoïdes,  — Vill  - thrincie  velue , 
hyoséris  commune;  plante  vivace, 

heontodon  y Léontodon. 

L.  autumnale.  L.  — Léontodon  d au- 
lomne  ; plante  vivace. 

L.  hispidum.  L.  — Léontodon  hé- 
rissé ; plante  vivace , commune,  ainsi  cpie 
la  précédente , dans  les  prés. 

Pi  cris  y pic  ris. 

P,  hieracîoïdes,  L,  — Picris  éper- 
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vlère;  planle  vivace,  Dec.  ou  bîsan- 
mielle,  Desf. , commune, dans  les  lieux 
arides. 

Ilelmîntia , Helmintie. 

II.  echioïdes,  Gærtn.  Picris  echidi- 
des. h.  — llehuiiilie  hérissée,  à leuilles 
de  vipérine  J planle  annuelle,  commune 
dans  les  endroits  humides. 

Scorzonera , Scorzonère. 

^ S.  hispanica.  L.  et  T.  — Scorzonère 
d’Espagne,  écorce  noire;  plante  vivace, 
alimentaire  et  médicinale.  Sa  racine  est 
employée. 

S.  angustifolia.  L.  — Scorzonère  à 
feuilles  étroites;  plante  vivace. 

P odospermiim , Podosperme. 

P . Iciciniatum.  Dec.  Scorzonerci  Ict-^ 
ciniata.  L.— -Podosperme  découpé,  scor- 
zonère laciniée;  plante  vivace  ou  bisan- 
nuelle, commune  le  long  des  chemins 
et  lossés. 


T ragapogon,  Salsifix. 
i”.  Fleurs  jaunes. 

'1 . pratense.  L.  T.  pratense  ItUeum 
majus.  T.  — Salsifix  des  prés;  bari>e-de- 
bouc;  plante  bisannuelle  ou  vivace. 

T.  majus.  Jacep  — Salsifix  élevé,  à 
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gros  pédoncule  ; plante  vivace  ou  bisan- 
nuelle , originaire  d’Autriche,  commune 
dans  les  champs,  sur  le  bord  des  roules* 

2®.  Fleurs  bleues  ou  violettes. 

T.  porrifolium.  !..  T.  purpureo- 
coeruleum.'Y.  — Salsilix  à feuilles  de 
poireau  , cercibx  ; plante  bisannuelle , 
alimentaire  et  médicinale.  Sa  racine  est 
employée  en  pharmacie. 

Quatrième  Section.  — Aigrette  écail- 
leuse ou  nulle. 

Calananche  f Cupidone. 

C.  cœrulea.  L.  et  T.  — - Cupidone 
bleue  5 plante  bisannuelle,  commune 
dans  le  midi  de  la  France. 

Cichorium  y Chicorée. 

% _ 

C.  intybus.  L.  C.  sylvestre.  T.  — 
Chicorée  sauvage  ; plante  vivace , ali- 
menlaire  et  médicinale,  commune  sur 
le  bord'des  chemins  et  fossés.  La  .racine 
elles  feuilles  sont  usitées  en  pharm.acie. 

C.  endivia.  L.  — Chicorée  endive , 
scariolej  plante  annuelle,  alimentaire. 

Scolymus  y Scolyme. 

S.  hispanicus.  L.  — Scolyme  d’Es- 
pagne, épine  jaune;  plante  bisannuelle, 
vivace,  Dec. , commune  dans  les  dépar- 
lemens  merid ionaux. 
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DIXIÈME  CLASSE. 

Les  Fiosculeuses, 

Fleurs  composées  à anthères  réunies, 
tleurelles  toutes  à corolle  tubulée , dis- 
posée en  entonnoir,  le  limbe  terminé 
ordinairement  par  cinq  dents. 

Première  Section.  — Tous  les  fleurons 
be  rmaplirodites , réceptacle  garni  de  soies 
ou  de  paillettes,  semences  aigrettées. 

Carcluus , Chardon. 

C.  Marianus.  L.  C.  alhis  macuUs 
TïOiatus , vulgaris.  T.  — Chardon  ma- 
rie , chardon -notre  - dame  , Chardon 
taché;  plante  bisannuelle , médicinale, 
commune  sur  le  bord  des  chemins  et 
lieux  incultes. 

C acanthoïdes.  I..  — Chardon  à 
feuilles  d’acanthe;  plante  annuelle , com- 
mune dans  les  champs  incultes  et  lieux 
stériles. 

C.  nulans.  L,  — Chardon  penché  ; 
plante  bisannuelle  , commune  le  lono’ 
des  chemins  et  fossés. 

C.  carlinoïdes.  Gouan.  Carlina  Py~ 
renaïca,  L.  — Chardon  fausse  carline  , 
a fleurs  de  carline  ; plante  vivace  des 
Pyrénées. 
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Cirsiu/n  ^ Cirse. 

i".  Feuilles  déciirrentes  , fleurs  pur- 
purines, rarement  blanches. 

C.  palustre.  Scop.  Carduus  palus- 
tris.  L.  Clrsium.  T.  — Cirsè  des  ma- 
rais, chardon  des  marais;  plante  vivace. 

C.  lanceolatum.  Scop.  Carduus  lan- 
ceolatus.  L.  — Cirse  lancéolé,  chardon 
lancéolé  ; j)lante  bisannuelle,  commune 
le  long  des  chemins  et  fossés. 

C.  Monspessulanum.  Ail.  Carduus 
3Ionspessulanus.  L.  — Cirse  de  Mont- 
pellier; plante  vivace,  commune  dans 
le  midi  de  la  France. 

C.  P intense.  Dec.  Carduus  pratensis. 
liam.  Carduus  tuberosus.  L.  — Cirse 
des  prés,  chardon  tubéreux;  plante  vi- 
vace , qui  croît  dans  les  méridio- 
naux. 

2".  Feuilles  non  - décurrentes  , fleur 
d’un  blanc  jaunalre. 

C.  oie  raceum.  AH.  Cnicusoleraceus. 
L-  — Cirse  des  lieux  cultivés,  Cnique 
des  prés;  plante  vivace  ou  bisannuelle. 

5“.  Feuilles  non -décurrentes  , fleurs 
purpurines,  ou  rarement  blanches. 

C.  acaule  , Ail.  Carduus  acaulis. 
L.  — Cirse  nain  , chardon  sans  lige  ; 
plante  vivace , commune  dans  les  prés 
et  pâturages  des  bois. 
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C.  arvense.  Lam.  Serratulaarvcnsls. 
L.  — Carduus  arvensis.  Desf.  Circium 
arvense,  sonchifolio,  radice  repente, 
cctule  tuheroso,  T.  — Cirse  des  cliaiiips, 
chardon  hémorrhoïdal  ^ plante  vivace 
médicinale  , très-commune. 

C.  eriophorum  Scop.  Cardans  erio- 
pho7 us,  L.  Cirse  laineux , chardon 
à tête  laineuse , chardon  aux  Anes:  plante 
bisannuelle.  ’ ^ 

Onopordum , Onopordon. 

O.  acanthiiiin.  L.  — Onopordon  à 
feuillesd  acanthe,  pédane,  épine  blanc  lie, 
chaidon  acanliiin  , plante  bisannuelle, 
commune  sur  le  bord  .des  chemins. 

O.  Illyricum.  L.  — Onopordon  de 
Dalmatie;  plante  vivace.  Dec.;  bisan- 
nuelle. Desf.  ; commune  dans  le  midi 
de  la  PVance. 

C inara  , Artichaut. 

C.  Scolymus.  L.  et  T.  — Artichaut 
commun;  jdante  vivace,  économi(uie 
et  alimentaire  ; c’est  le  réceptacle  , et 
les  écaillés  cnarnues  de  l’invmlucre  cjue 
l’on  mange.  ^ 

C cardanculas.  L.  et  T.  — Artichaut 
caidon,  carde.  Cardon  d’Espagne;  plante 
Msannuelle  , économique  et  alimentaire, 
OiJginaire  de  Barbarie  ; ce  sont  les  pé- 
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tloles  et  les  cotes  longitudinales  qui 
servent  d’aliment,  après  les  avoir  lait 
étioler , en  les  privant  du  contact  de 
la  lumière. 

V. 

Carîina  , Carline. 

C.  suhacaulis.  Dec.  C’.  acauUs.  I.. 

Carline  à courte  tige 5 plante  vivace, 
des  Alpes. 

C.  vulgaris.  L.  — Carline  commune  5; 
plante  bisannuelle  , médicinale  , com- 
mune dans  les  terreins  secs  et  pierreux  j 
la  racine  est  usitée  en  pharmacie. 

Carlhamus  , Cartliame.  ^ 

C.  tinctorius.  L.  et  T.  — Cartliame 
des  teinturiers , safran  batard  j plante 
annuelle,  utile  aux  arts,  et  médicinale , 
originaire  d’Egjpte  ; les  semences  sont 
employées  en  pharmacie  , on  leur  donne 
le  nom  de  graines  de  perroquet. 

Cardancellus  , Cardoncelle. 

C,  cœruleus.  Gærtn.  Carthamus 
coerulcus.  L.  — Cardoncelle  bleue  , 
Cartliame  bleue;  plante  vivace,  origi- 
naire d’Espagne. 


+ Ce  genre  a les  semences  dépourvues  cl  ai- 
greUc,  et  fait  exception  dans  cette  Section. 
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Aretium  , Bardane. 

A.  happa.  L.  Lappa  major,  T.  — 
Bavdane  officinale , glouteron  5 plante 
bisannuelle,  médicinale,  commune  sur 
le  boid  des  cliemins , dans  les  terreins 
incultes  3 la  racine , les  feuilles  et  les 
semences  sont  usitées  en  pharmacie.  ^ 


SerraUda,  Sarrète. 

^ S.  tincioria.  L.  — Sarrète  des  teintn- 
îieis;  plante  vivace,  utile  aux  arts  et  à la 
médepine , commune  dans  les  boisélevés. 

S.  èynaroïdes.  Dec.  Cnicus  cenlau^ 
roïdcs.  L.  — Sarrète  à tète  d’articliaut, 
cmque  à feuilles  de  centaurée;  plante 
^iv^ace,  originaire  des  Pyiénées. 

^ S.  t haponticuin.  Dec.  Cejitaurect 
rruipontica.  L.  — Sarrète  rhapontic , 
centaurée  rhapontic  ; plante  vivace,  ori- 
ginaire des  Alpes. 

Section.  — Fleurons  du 
centre  hermapliiodites,  lleiirons  de  la 
circonlerence  neutres  ou  stériles,  récep- 


I 

espèces  ou  variéf 
Pi  ^ Lappa  tomeiiLos 

.eut  en-e  tres-mdiirérentes  pour  la  Phanuaci 

P isqu  elles  jouissent  des  nieiues  propriétés  qi 
ta  première.  , ^ ^ , 
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tacle  garni  de  soies  ou  de  pailleltes , se- 
mences aigreltées. 

Centaurea  j Centaurée. 

i”.  Ecailles  du  caljce  enüères,  folia-* 
cées,  non  épineuses. 

C.  centaurium.\..  Centaurium  ma- 
jus , folio  in  plur es  lacinias  diviso.T, 
— Centaurée  commune  , grande  cen- 
taurée; plante  vivace,  médicinale , com- 
mune aux  Alpes.  La  racine  est  usitée. 

C.  moschata.  L.  — Centaurée  mus- 
quée, l’ambrette;  plante  annuelle,  d’or- 
nement. 

2".  Ecailles  du  calyce  dentées  et  ci- 
liées, non  épineuses. 

C.  jacea.h.  Jacea  jyratensis'.T. — 
Centaurée  jacée;  plante  vivace. 

C.  nigra.  L.  — Centaurée  noire  ; 
plante  vivace , commune  dans  les  bois, 

C.  montana.  L.  — Centauree  de  mon- 
tagne;  plante  vivace , des  Alpes. 

C.  cyanus.  L.  Cyanus  segetiim.  T. 
•—  Centaurée  bluet,  barbeau,  aubifoin, 
casse-lunette;  plante  annuelle,  d’orne- 
ment, et  médicinale , commune  dans  les 
champs.  Les  fleurs  sont  usitées  en  pharr 
macie. 

C.  scahiosa.  L.  — Centauree  sca- 
bieuse;  plante  vivace,  commune  sur  les 
montagnes  et  dans  les  pâturages  secs. 
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5°.  Ecailles  du  caljce  terminées  par 
plusieurs  épines  palmées. 

C.  ferox.  Desf.  — Centaurée  hérissée  ; 
plante  vivace,  originaire  d’Alger. 

C.  aspera.  L.  — Centaurée  rude  ; 
plante  vivace , commune  dans  le  midi 
de  la  France. 

4“.  Ecailles  du  caljce  terminées  par 
une  épine  qui  se  ramifie  latéralement 
vers  sa  base. 

C.  calcitrapa.l^.  Carduus  stellatus 
si ue  calcitràpaJY . — Centaurée  chausse- 
trape  ; chardon  étoilé  \ plante  bisan- 
nuelle, médicinale,  dont  la  racine  est 
usitée. 

C.  benedicta.  L.  Centaurée  char- 
don bénit;  plante  annuelle,  médicinale. 
Les  feuilles  et  les  semences  sont  usitées 
en  pharmacie. 

C.  lanata.  Dec.  Cathamus  lanatus.\j. 
— Centaurée  laineuse,  chardon  bénit  des 
Parisiens;  plante  annuelle,  médicinale. 

5“.  Ecailles  du  caljce  terminées  par 
une  épine  simple. 

' C.  Sahnantica.  L.  — Centaurée  de 
Salamanque;  plante  bisannuelle , Desf., 
vivace , Dec. , commune  dans  le  midi  de 
la  France. 

Galaciites y Galactite. 

G:  tomentosa.  Moeneh.  Cenlaurea 
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gaîactUes.  L.  — Galactite  cotonneuse , 
centaurée  panachée  j plante  bisannuelle, 
Desf. , vivace , Dec. , commune  dans  les 
départemens  méridionaux. 

Troisième  Section.  — Fleurs  ramas- 
sées en  boule,  fleurettes  entourées  d’un 

caljce  particulier. 

\ 

Echinops y Écbinops. 

E,  sphœrocephaliis.  L.  et  T.  — Écbi- 
nops à grosses  têtes;  plante  vivace,  mé- 
dicinale. Elle  croît  dans  les  lieux  incultes 
et  stériles,  à Montmorency. 

E.  ritro.  L.  — Écbinops  azuré  ; plante 
vivace  , commune  dans  le  midi  de  la 
France. 

E.  horrldus,  — Écbinops  de  Perse; 
plante  vivace. 

Quatrième  Section.  — Tous  les  fleu- 
rons bevmapbrodites , réceptacle  nud, 
semences  sans  aigrette. 

Ealsamita y Balsamile. 

E.  grandijlora.  Desf.  — Balsamite  a 
grandes  fleurs  ; plante  vivace , d’orne- 
ment, originaire  d’Alger. 

7i.  suaveolens.  Desl.  Tanàceiiwi 
halsamiia.  li.  Tanacetum  horieiise  y 
folio  et  odoî'e  jîienlhœ.T,  — Balsamile 
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odorante , menllie-coq,  coq  des  jardins; 
plante  vivace  , ^lédicinale  , commune 
dans  les  départemens  méridionaux.  Les 
feuilles  et  les  sommités  fleuries  sont  usi- 
tées en  pharmacie. 

Cinquième  Section.  — Fleurons  her- 
maphrodites au  centre , fleurons  femelles 
à la  circonférence,  réceptacle  nud,  velu, 
ou  garni  de  paillettes. 

Tanacelum , Tanaisie. 

T.  vulgare.\^.  et  T.  — Tanaisie  com- 
mune, barbotine  ; plante  vivace,  médi- 
cinale , commune  dans  les  terreins  pier- 
reux, le  long  des  prés  et  rivières. 

Artemisia y Armoise. 

1°.  Piéceptacle  garni  de  poils. 

A.  ahsinthium.L.  Ahsiiithium  vul- 
gcire.T.  — Armoise  absinthe,  alujne , 
grande  absinthe;  plante  vivace,  médici- 
nale, commune  dans  les  terreins  secs  et 
arides.  ^ \ 

yl.  corymhosa.  Lam.  — Armoise  en 
corymbe ; plante  a souche  ligneuse,  ori- 
ginaire d’Italie. 

yl.  rapestris.  L.  — Armoise  des  ro- 
chers, génépi;  plante  vivaoe,  médici- 
nale , des  Alpes. 
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2 . Réceptacle  nud.  Heurs  à-peu-près 
globuleuses. 

A.  P ontica.  L.  A bsinthium  Ponti- 
cum  tenuifolium  incanum.  T.  — Ar- 
moise de  Pont,  petite  absinthe  j plante 
vivace,  médicinale,  originaire  d’Italie. 

^A.  campestris.  L.  — Armoise  cbam- 
petrej  plante  vivace,  médicinale,  com- 
mune dans  les  endroits  secs  et  arides.  Les 
feuilles  sont  usitées  en  pharmacie. 

A . dracunculus.l^.  Ahrotanum  mas, 
linifolio , acriori  et  odorato.  T.  — Ar- 
moise estragon  5 plante  vivace,  écono- 
mique et  médicinale,  originaire  de  Sibé- 
rie. Ses  feuilles  sont  employées. 

5°.  Réceptacle  nud,  Heurs  ovoïdes  ou 
cylindriques. 

A . vulgaris.  L.  et  T.  — Armoise  com- 
mune, herbe  de  St.-Jean-  plante  vivace, 
médicinale  , commune  dans  les  endroits 
incultes  et  pierreux.  Les  feuilles  et  les 
sommités  fleuries  sont  employées  en 
pharmacie. 

A.  maritima.  L.  — Armoise  mari- 
time j plante  vivace,  médicinale,  com- 
mune, sur  les  bords  de  la  mer. 

A.  ahrolaninn.\j.  Ahrolanummas , 
angustifolium  majus.  T.  — Armoise 
citronelle,  aurone  des  jardins,  garde- 
robe  j arbrisseau , médicinal,  cultivé  dans 
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les  jardins,  originaire  de  la  France  mé-^ 
ridionale.  Ses  feuilles  sont  usitées  en 
pharmacie.  ^ 

Sixième  Section.  — Ecailles  du  caljce 
scarienses , luisantes  et  souvent  colorées, 
réceptacle  nud,  semences  aigrettées. 

Xerantheminn  ^ Xéranthème. 

X.  annuum.  L.  ~ Xéranthème  an- 
nuel ; plante  d’ornement,  commune  dans 
les  départemens  méridionaux. 

Elychrysum  Élyehrjse. 

r 

i”.  Ecailles  du  calyce  blanches. 

E,  IMargaritaceurn.  Dec.  Gnapha- 
lium  Margaritaceum.  L.  — Élychryse 
perlée,  immortelle  des  jardins;  plante 
vivace,  d’ornement,  originaire  de  i’Amé- 
ricjue  septentrionale. 

2 . Ecailles  du  calyce  jaunes. 

E,  stœchas.  Dec.  E,  seu  stœchas 
citrina  latifblia.T.  Gnaphaliurn  stœ- 


* Ce  genre  est  très-intéressant  par  ses  es- 
pèces médicinales;  il  faut  ajouter  à celles  déjà 
désignées,  \ Arlemisin  santonica,  V Arlemisîa 
judàica  , et  Y Ariemisia  contra  , !..  ; toutes 
plantes  dont  les  semences  sont  employées  en 
phai macie,  sous  le  nom  de  Semen  contra.  Il  y 
1 ^t^temîsia.  sinensis , le  moxa  des 
Chinois,  arbrisseau  d’orangerie,  médicinal. 


( 258  ) 

chas.  L.  — Elychrjse  èloechas  ; arbris- 
seau cborangerie,  commun  dans  le  midi 
de  la  France. 

Gnaphalium  y Immorlelle. 

i”.  Fleurons . extérieurs,  femelles  et 
fertiles , poils  de  Faigrette  tous  capil- 
laires. 

G.  sylvaticum.  L.  — Immortelle  des 
l)oisj  plante  bisannuelle,  Desf. , vivace , 
Dec. 

G.  Germanicum.\a?km.  Fiïago  Ger- 
manica.  L.  — In^morlelle  dMllemagne  , 
cotonnière,  herbe  à coton,  filago  dico- 
lliome  ; plante  annuelle  , médicinale , 
commune  sur  le  bord  des  chemins  et 
fossés.  ''  ' 

2^*.  Fleurons  les  uns  hermaphrodites , 
les  autres  stériles,  aigrette  des  fleurons 
stérile , à poils  renflés  vers  le  sommet. 

G.  dioïcuni.  L.  Flyclirysiim  mon- 
taninn  flore  subpurpureo.  T.  — Im- 
mortelle pied-de-chat , hispidule;  plante 
vivace,  médicinale,  commune  dans  les 
prairies  montagneuses.  Les  fleurs  sont 
employées  en  pharmacie. 

Septième  Section.  — Fleurons  her- 
maphrodites au  centre , fleurons  femelles 
à la  circonférence,  réceptacle  nud  , se- 
mences aigrettées. 
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Conyza  , Conjze. 

C.  sqiiarroza.\j.  C.  major  viilgarls. 
T.  — Conyze  rude , herbe  aux  mouches; 
plante  bisannuelle,  médicinale.  Elle  croît 
sur  le  bord  des  bois  dans  les  terreins  secs. 

C.  sordicla.  L.  — Conyze  à trois  fleurs; 
plante  à tige  ligneuse , d’orangerie , com- 
mune dans  les  départemens  méridionaux. 

Tussilago  y T ussilage. 

T.  farfara.  L.  T.  vulgaris.  T.  — 
Tussilage  pas-d’âne , taconet , filius  ante 
patrem  ; plante  vivace  , médicinale, 
commune  dans  les  terreins  glaiseux.  La 
racine  et  les  fleurs  sont  usitées. 

T . petasites.\,.  Petasites  major  et 
vulgaris.  T.  — Tussilage  pétasite , cha  ■ 
pelière,  herbe  aux  teigneux;  piaule  vi- 
vace, médicinale.  La  racine  et  les  feuilles 
sont  usitées.  On  la  trouve  dans  les  lieux 
humides,  proche  Luzarche. 

T.  suaveolens.  — Tussilage  odorant; 

• *i  O / 

plante  vivace , d’ornement. 

Huitième  Section.  — Tous  les  fleu- 
rons hermaphrodites,  réceptacle  nud, 
semences  aigrettées. 

Cacaluiy  Cacalie. 

i”.  Tiges  ligneuses. 

C.  anteuphorbiuni.  L.  — ' Cacalie  à 
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feuilles  ovales;  plante  de  serre  chaude, 
originaire  du  Cap. 

• 2°.  U'iges  herbacées. 

C.  s lieuse  oie  lis.  L.  — Cacalie  odorant , 
plante  vivace,  originaire  dé  PAmérique 
septentrionale. 

C. petasites.  Lam.  — Cacalieà  feuilles 
de  tussilage;  plante  vivace , des  Alpes. 

Chrysocoma ^ Chrjsocome. 

C.  linosyris.  L.  — Chiysocome  à 
feuilles  de  lin,  chevelure  dorée;  plante 
vivace,  commune  à Mantes,  Fontaine- 
bleau , etc. 

C.  graminifolia.  L.  — Chiysocome 
a feuilles  de  gramen;  plante  vivace , ori- 
ginaire de  PAmérique  septentrionale. 

Eupatorium  y Eupatoire. 

1°.  Calyce  imbriqué , renfermant  trois 
a neuf  fleurons. 

E.  cannahinum.  L.  et  T.  — Eupatoire 
à feuilles  de  chanvre,  eupatoire  d’Avi- 
cenne ; plante  vivace,  médicinale , com- 
mune dans  les  fossés  humides  et  lieux 
aquatiques. 

2*’.  Calyce  imbriqué , renfermant  dix 
ou  un  plus  grand  nombre  de  fleurons. 

E,  af'omaticum.  L.  — Eupatoire  aro- 
matique; plante  vivace,  d’orangerie. 


( ) 

E.  cœUstinum.h.  — Eupatoire  Jjleue  • 
plante  vivace,  d’orangerie.  ^ 

E.  ageratoïdes.  L.  F.  — Eupatoire 
agératum;  plante  vivace.  Ces  trois  es- 
pèces d eupatoire  sont  orioinaires  de 
FAmérique  septentrionale. 

Neuvième  Section.  — Tous  les  fleu- 
rons liermaphrodites , réceptacle  «ami 
de  paillettes , semences  sans  aigrette. 

D lotis  , Diotis. 

E>.  candidissima.  Desf.  AtJianasia 
marituna.  E — Diotis  cotonneuse, 
diotis  maritime;  plante  vivace , d’oran- 
gée ne  , commune  dans  le  midi  de  la 
l' rance. 


Santolincij,  Santoline. 

S.  chamœcyparissus.  L.  — Santoline 
commune;  plante  vivace,  d’ornement, 

feuilles  sont  usi- 
tées. Elle  croit  dans  les  départemens  mé- 
ridionaux. 

5 rosmarinifolia.  L.  — Santoline  à 
feuilles  de  romarin  ; plante  vivace,  à ti<re 
ligneuse , d’orangerie.  ° 

neuse  rp"'vivaTe 
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ONZIÈME  CLASSE. 

JLes  Radiées. 

Fleurs  composées,  à anllières  réunies, 
fleurettes  du  centre  flosculeuses , fleu- 
rettes de  la  circonférence  semi-floscu- 
leuses. 

Première  Section.  — Réceptacle 
nud,  semences  sans  aigrette. 

Belli-s , Pâquerette. 

B.  perennis.  L.  et  T.  — Pâquerette 
vivace,  petite  marguerite  5 plante  vivace, 
commune  sur  les  pelouses  , dans  les  près 
et  pâturages.  Les  fleurs  sont  usitées. 

Matricaria  y Matricaire. 

ü/.  chamomilla.  L.  Chamœmelum 
vulgare.  T.  — Matricaire  chamomille  ; 
plante  annuelle  , médicinale , commune 
dans  les  jardins  et  champs  cultivés. 

M.  suaveolens.  L.  — Matricaire  odo- 
rante 5 plante  annuelle,  médicinale. 

Pyr^thrum,  Pyrètlire. 

P.  Parleniwn.  Smith.  Matricaria 
PartJienium.  L.  Matricaria  vulgaris. 

q",  Pyrèthre  matricaire , matricaire 

officinale  ; plante  vivace  ou  bisannuelle, 
médicinale,  commune  dans  les  terreins 
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incultes  el  pierreux.  Les  feuilles  et  les 
sommités  lleuries  sont  usitées  en  phar- 
macie.  ^ 

P.  corymhosiun.WM.  Chrysanthe- 
muni  corymhosum.  !..  — Pyrètlire  en 
corjmbe,  chrysanthème  corymbifère; 
plante  vivace,  qui  cr^ît  aux  environs  de 
Paris,  près  Vincennes. 

Chrysantheimim  ^ Chrysanthème. 

1 . Disque  jaune,  demi-fieurons  blancs 
ou  rouges. 

C.  leucanthemmn.  L.  leucanthemum 
vulgare.  T.  — Chrysanthème  grande 
marguerite,  grande  pâquerette,  oeil-de- 
bœul-  plante  vivace,  médicinale,  très- 
commune  dans  les  prés. 

C.  grcmdiflorum,  — Chrysanthème  à 
grandes  fleurs,-  plante  vivace,  des  Pyré- 
nées. 

« 

C.  Monsyeliense  — Chrysanthème 
de  Montpellier;  plante  vivace. 

2°.  Demi-fleurons  de  la  même  couleur 
que  le  disque. 

C.  segetum.  L.  et  T.  — Chrysanthème, 
des  moissons,  marguerite  dorée;  plante 
annuelle,  médicinale. 

C.  coronarium.  L.  — Chrysanthème 
des  jardins;  plante  annuelle,  d’ornement, 
originaire  d’Orient. 


I 
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Calendula,  Souci. 

C.  arvejîsis.  L.  — Souci  des  champs , 
d-es  vignes;  plante  annuelle,  médicinale. 

C,  o fficinalis.  L.  Caltha  pulgaris.  T. 
— Souci  des  jardins;  plante  annuelle, 
d’ornement,  et  médieinale.  Les  feuilles 
et  les  fleurs  sont  usitées  en  pharmacie. 

Deuxieme  Section.  — Réceptacle 
nud,  semences  aigrettées. 

Helenium J ïiélénium. 

H.  autumnale.  L.  — Hélénium  d’au- 
tomne; plante  vivace,  originaire  de  l’A- 
mérique septentrionale. 

Tagètesj  Tagète. 

T.  erecta.  L.  — Tagète  droite , rose 
d’inde;  plante  annuelle,  d’ornement, 
originaire  du  Mexique. 

T.patula.  L.  — Tagète  touffue , oeillet 
cl’inde;  plante  annuelle,  d’ornement,  du 
Mexique. 

Doronicum , Doronic. 

jD.  pardalianches.  L.  et  T.  — Doro- 
nic à feuilles  en  coeur;  plante  vivace,  des 
Alpes,  dont  les  feuilles  et  les  fleurs  sont 
usitées  en  pharmacie. 

I).  plantagineum.  L.  ^ — Doronic  à 
feuilles  de  plantain;  plante  vivace,  qui 

croît 
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croît  aux  environs  de  Paris,  foret  de 

Saint- Germain. 

> 

Arnica  J Arnique. 

A.  montana.  L.  Doronicum  arnica. 
])esf.  — Arnique  de  montagne,  tabac  des 
\ osges,  tabac  des  Savoyards,  bétoine  des 
montagnes;  plante  vivace,  des  Alpes, 
médicinale.  Les  feuilles  et  les  fleurs  sont 
employées  en  pharmacie. 

Inula  , In  oie. 

i”.  Feuilles  embrassantes. 

/.  heleniiim.  L.  — Inule  aulnée, 
aimée  officinale  , enula  campana  y 
plante  vivace  , médicinale  , commune 
dans  les  prés  et  bois  humides.  La  racine 
est  employée  en  pharmacie. 

I.  Britannica.  L.  — Inule  Britan- 
nique; plante  vivace,  très-commune  sur 
les  bords  de  la  Seine  et  de  la  Marne. 

I.  dysenterica,  L.  Aster  pratensis 
autumnalis , conyzœfolio.T.  — Inule 
dysentérique,  herbe  de  Saint -Roch* 
])lante  vivace  , médicinale  , commune 
ilans  les  fossés  et  lieux  humides. 

2°.  Feuilles  sessiles. 

/.  salicina.h.  - Inule  à feuilles  de 
saule  ; plante  vivace,  qui  croît  dans  les 
près  humides.  ^ 

I,  chrithmoïdes.  L.  — Inule  perce- 
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pierre , criste  marine  j plante  vivace , éco- 
nomique, commune  sur  les  bords  de  la 
mer. 

5°.  Feuilles  prolongées  sur  la  tige.  - 

/.  hifrons.  L.  — Inule  changeante , 
aimée  décurrentej  plante  vivace. 

Erigeron , Érigéron. 

E.  Canadense.  L.  — Érigéron  de 
Canada  j plante  annuelle,  très-commune 
dans  les  terreins  pierreux. 

Aster  y Aster. 

A.  amelliis.  L.  A.  Atlicus  cœru~ 
le  us  vulgaris.  T.  — Aster  amelle  œil  de 
christ;  plante  d’ornement,  vivace;  com- 
mune dans  le  midi  de  la  France. 

A,  amplexicaulis.  Lam.  — Aster 
amplexicaule  ; plante  vivace , ( d'orne- 
ment ). 

A.  patulus.  I^am,  — Aster  étalé  ; 
plante  vivace , ( d’ornement  ). 

A.  novce  Angliœ.  L.  — Aster  de 
nouvelle  Angleterre  ; plante  vivace  , 
( d’ornement  ). 

A.  novi  Belgii.  L.  A.  paniculatus. 
Lam.  — Aster  paniculé ; plante  vivace, 
( d’ornement  ). 

A.  ruhricaulisAvaw.  r— Aster  à tiges 
pourpres;  plante  vivace,  d’ornement. 
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originaire  , ainsi  qne  les  quatre  espèces 
précédentes  , de  rAmérique  septentrio- 
nale. 

A,  Chinensis  L.  — Aster  de  Chine 
Reine  - Marguerite  5 plante  annuelle  ’ 
d’ornement , originaire  de  la  Chine. 

Solidago  , Verge-d’or. . 

1°.  Grappes  unilatérales  et  étalées, 

S.  Canadensis.  L.  Verge  - d’or  du 
Canada  ; plante  vivace , ( d’ornement  ). 

S.  mitans.  Desf.  — Verge-d’or  pen- 
chée ; plante  vivace  , ( d’ornement  ). 

2”.  Grappes  redressées. 

S.  flexicaulis.  L.  — Verge-d’or  tor- 
tueuse 5 plante  vivace,  originaire,  ainsi 
que  les  deux  espèces  précédentes,'  de 
l’Amérique  septentrionale. 

S.  virga  aurea.  L.  Virga  aiirca 
latifolia  serrata.  T.  — Verge-d’or  des 
bois;  plante  vivace,  médicinale. 

* 

Cineraria  , Cinéraire. 

C.  maritima.  L.  Cinéraire  maritime  j 
plante  vivace,  à tige  ligneuse;  elle  croit 
sur  les  rochers  dans  le  midi  de  la  France. 

C.  campestris.  Retz.  Wild.  — Ci- 
néraire des  champs;  plante  vivace,  com- 
mune dans  les  bois  d’Avron , de  Mont- 
morency. 


M 2 


( 268  ) 

Senecio  , Séneçon. 


1°.  Fleurs  flosculeuses. 

S.  VLilgaris.  L.  et  T.  — Séneçon 
commun 5 plante  annuelle,  médicinale, 
très-commune. 

2”.  Fleurs  radiées,  demi -fleurons  courts, 
et  roulés  en  dehors. 

S,  viscosus.  L.  — Séneçon  visqueux  ; 
plante  annuelle , commune  dans  les  bois 
et  lieux  montaoneux. 

O 

5®.  Fleurs  radiées,  demi-fleurons  grands 
et  étalés , feuilles  découpées. 

S.  elegans,  L.  — Séneçon  violet  ; 
plante  annuelle , d’ornement , originaire 
idu  Cap. 

S,  Jacohœa.  L.  Jacohœa  vulgaris 
laciniata.  T.  — Séneçon  Jacobée,  herbe 
de  St.  Jacques  5 plante  vivace , médi- 
cinale , très-commune  dans  les  prés. 

4“.  Fleurs  radiées , feuilles  entières 
ou  dentées.  ^ 

S.  palndosus.  L.  — Séneçon  des 
marais , plante  vivace. 

S.  JDoria.  L.  — Séneçon  Doria  ; 
plante  vivace , commune-  dans  les  Dé- 
partemens  méridionaux. 

Othonna  Olhonna. 

p,  cheïrifolia,  L,  — Olhonna  à 
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feuilles  en  spatule  ; plante  vivace  , a 
tige  ligneuse  , originaire  de  Tunis. 

Troisième  Section.  — Réceptacle 
garni  de  paillettes,  semences  sans  aigrette. 

Anthémis , Camomille. 

1®.  Disque-jaune,  demi-fleurons  blancs 
ou  rouoes. 

O 

A.  ai'vensis.  L.  Chamcemelam  viil- 
gare.  T.  — Camomille  des  champs  5 
plante  annuelle , médicinale. 

A.  cotula.  L.  Cîiamœmelum  fœti-^ 
dum , sive  cotula  fœtida,  T.  — Ca- 
momille fétide  , maroute  ; plante  an- 
nuelle , médicinale , commune  dans  les 
champs  et  terreins  Incultes. 

A.  nohilis.  L.  Chamœmelum  nohile ^ 
flore  multiplici.  T.  — Camomille  ro- 
maine j plante  vivace  , médicinale  , 
commune  dans  les  pâturages.  Ses  fleurs 
^ont  tres-usitées  en  pharmacie. 

A.  P yreihrum.  L.  — Camomille 
Pjrèthre  j plante  vivace,  d’orangerie; 
la  racine  est  très-employée  en  pharmacie 
sous  le  nom  de  pyrèthre  5 racine  sali- 
vaire. Elle  croît  dans  le  midi  de  la  France. 

9 . Fleurons  et  demi-fleurons  jaunes, 
ou  demi-fleurons  violets.  • * 

A.  tinctoria.  L.  P uphtalmum  ta- 
naceti  minoris  folio.  T.  — Camomille 
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des  teinturiers;  plante  vivace , utile  aux 
arts,  commune  clans  le  midi  de  la  France. 

A.  grancUJlora.  — Camomille  à 
grandes  Heurs  ; plante  vivace  , à tige 
ligneuse  , d’ornement , originaire  de 
Chine. 

ylchillea  , Millefeuille. 

1®.  Fleurons  et  demi-fleurons  jaunes. 

A.  santolina.  L.  — Millefeuille  san- 
toline;  plante  vivace,  originaire  d’O- 
rient. 

A.  agératum.  L.  Ptarmica  lutea 
suaveolens.  T.  — Millefeuille  eupatoire , 
herbe  au  charpentier  ; plante  vivace  , 
médicinale,  commune  dans  le  midi  de 
la  Fl  ance. 

2”.  Demi-fleurons  blancs  ou  roses. 

A,  Ptarmica.  L.  Ptarmica  vul~ 
garis  y folio  longo  serrato.,  flore  albo. 
T.  — Millefeuille  sternutatoire  , herbe 
à éternuer;  plante  vivace,  médicinale, 
commune  dans  les  prés  humides. 

A.  millefolium.  L.  Millefolium  vuï- 
gctre  album.  T.  — Millefeuille  com- 
mune; plante  vivace,  médicinale,  com- 
mune sur  le  bord  des  chemins  et  des 
champs  ; les  feuilles  et  les  sommités 
fleuries  sont  usitées  en  pharmacie. 

A.  rosea.  Desf.  Achille  a aspleni- 
folia.  Vent.  — Millefeuille  rose;  plante 


( 27»  ) 

Vivace , d’ornement , originaire  de  l’A- 
mérique septentrionale.  ^ 

Biiphtalinum , Buphtalnie. 

B.  maritimum.  L.  — BuplUalme 
maritime  ; plante  vivace. 

B.  grandijlorum.  L.  — Buphlalme 
à grandes  Heurs  ; plante  vivace  ; ces 
deux  plantes  croissent  dans  les  dépar- 
lemens  méridionaux. 

Dahlia  ^ Dahlia. 

D.  piirpurea.  Cav.  — Dahlia  pourprei^ 
plante  vivace,  d’ornement,  de  serre 
chaude , originaire  Mexique. 

Sllphium  y Silphium. 

S.  lacinatum.  L.  — Silphium  lacinié; 
plante  vivace  , d’ornement  , originaire 
de  l’Amérique  septentrionale  ainsi  que 
la  suivante. 

S.  perfoliatum.  L.  — Silphium  per- 
folié;  plante  vivace,  (d’ornement.) 

Ruclhechia  y Rudbeckia. 

jR.  laciniata.  L.  — Rudheckia  laci- 


On  emyjloye  en  médecine  une  autre  es- 
pèce de  Millefeuille  appellée  AcUllea  herha- 
rota.  Ail.  Achillea  cwieifoîîa.  Lam.;  plante 
vivace,  qui  croît  sur  les  Hautes  Alpes. 
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niée;  plante  vivace,  d’ornement,  origi- 
naire de  l’Amérique  septentrionale.  ^ 

Quatiuèhie  Section.  — Réceptacle 
garni  de  paillettes,  semences  surmontées 
de  dents  ou  d’arêtes. 

IleUanthus , Soleil. 

IL  annuus.  L.  Corona  solis.  T.  

Soleil  annuel.  Heur  de  soleil,  tournesol; 
plante  annuelle,  économique,  et  d’or- 
nement; originaire  du  Pérou. 

II.  niuliijioms.  L.  — Soleil  à fleurs 
nombreuses  ; .plante  vivace , d’ornement  ; 
originaire  de  l’Amérique  septentrionale. 

H.  tuherosas.  L.  Coronci  solis , parvo 
flore,  radice  iuherosâ.  T.  — Soleil  to- 
pinambour, Artichaut  de  Canada,  Poire 
de  terre;  plante  vivace,  alimentaire, 
originaire  du  Brésil. 

H.  citroruhens.  Lam.  — Soleil  noir- 
pourpre  ; plante  vivace  , d’ornement , 
originaire  de  l’Amérique  septentrionale. 

Zinnia  , Zinnia. 

Z.  paucijlora.  L.  — Zinnia  à fleurs 
rares;  plante  annuelle , d’ornement,  ori- 
ginaire du  Pérou. 

Z.  muliijlora.  L.  — Zinnia  à fleurs 
nombreuses  ; plante  annuelle , d’orne- 
ment, originaire  de  la  Louisiane. 


( 275  ) 

V erbesina  ^ Yerbéslne, 

V . gigantea.  Jacq.  — Verbésine  gi- 
gantesque; arbrisseau  de  serre  chaude, 
originaire  de  rAmérique  méridionale. 

Bidens  , Bidens. 

B.  tripartita,  L.  B.  foliis  triparti lo 
divisis.  T.  — Bidens  à trois  feuilles , 
chanvre  aquatique,  cormiet;  plante  an- 
nuelle. 

I 

^rctotis^  Arctotis. 

A.  aspera.  L.  — Arctotis  rude  , ar- 
brisseau d orangerie  , originaire  du  Cap. 

DOUZIÈME  CLASSE. 

Bes  Apétales. 

Fleurs  incomplettes  distinctes  , mu- 
nies dhine  seule  enveloppe  caljcinale , 
cornmunément  à cinq  divisions  plus  ou 
moins  profondes,  étamines  en  nombre 
déterminé. 

Première  Section.  — Caljce  adhé- 
rent avec  l’ovaire , entier  ou  divisé , 
étamines  en  nombre  déterminé,  insérées 
sur  le  pistil,  ovaire  simple  et  adhérent, 
style  court,  stigmate  divisé,  capsule  ou 
haie  coriace , multiloculaire  et  poljs- 
perme,  feuilles  simples  et  alternes,  fleurs 
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presque  toujours  placées  dans  les  aisselles 
des  feuilles. 

Aristolochia ) Arisloloclie. 

A,  sypho.  UHer.  — Aristoloche  sy- 
phon  y arbrisseau  à tige  volubie , d’orne- 
ment, originaire  de  l’Amérique  septen- 
trionale. 

A,  clematitis.  L.  et  T.  — Aristoloche 
clématite*,  plante  vivace,  médicinale , 
commune  dans  les  haies  et  buissons. 

A.  serpentaria.  L.  — Aristoloche 
serpentaire j plante  vivace,  médicinale, 
originaire  de  l’ Amérique  septentrionale. 
La  racine  est  usitée  en  pharmacie  sous 
le  nom  de  Serpentaire  de  J^irgifiie.  ^ 

ylsarum 3 Asarum. 

A.  Euî'opœum,  L.  et  T.  — Asarum 


+ On  trouve  dans  la  pharmacie  trois  autres 
racines  usitées , et  appellées  Aristoloche  longue, 
ronde,  et  petite;  les  deux  premières  sont  fournies 
par  des  plantes  du  même  nom , et  la  dernière 
est  produite  par  V Aristolochia  pislolochia.  L.  ; 
l’aristoloche  crénelee.  Ces  trois  especes  croissent 
dans  les  départemens  méridionaux  de  la  France. 
<^ielques  Botanistes  rapportent  à la  famille  des 
Aristoloches  le  Cptinus  hjpocistis.  L.  Hj- 
pocistis  , T.;  plante  parasite  sur  les  racines 
<Ie  diverses  espèces  de  cistes  qui  croissent  dan? 
le  midi  de  la  France  : son  suc  est  employa 
cn  phannacie  sous  le  nom  de  suc  dhjpocistis. 
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d’Europe,  cabaret,  rondelle,  et  oreille 
d’homme  5 plante  vivace,  médicinale, 
commune  dans  les  bois  ombragés.  Les 
racines  et  les  feuilles  sont  usitées  en 
pharmacie. 

A,  Canadense.  L.  — Asarum  de 
Canada;  plante  vivace,  originaire  de 
l’Américpie  septentrionale. 

Deuxième  Section.  — Caljce  tubu- 
leux, d’une  seule  pièce,  adhérent  avec 
l’ovaire,  étamines  en  nombre  égal  ou 
double  de  celui  des  lobes  du  calyce,  in- 
sérées au  sommet  du  tube,  ovaire  adhé- 
rent, style  et  stigmate  simples,  drupe, 
noix  ou  baie  monosperme,  feuilles  sim- 
ples, entières  et  disposées  en  quinconce, 
boutons  coniques,'  nuds,  sans  écailles. 

Thesiuin,  Thésium. 

T,  linophyllum,  L.  — Thésium  à 
feuilles  de  lin;  plante  vivace,  que  l’on 
trouve  dans  le  bois  de  Boulosne. 

Ilippophaë y Argousier. 

If,  7'hGrnnoïdes,  L.  — Argoiisiçfr 
rhamnoide;  arbrisseau  d’ornement. 

Id,  Canadensis.  L.  — Argousier  de 
Canada. 

Elœgniis  ^ Chalef. 

E.  angustifoUa.  L.  et  T.  — Chalef  à 

M G 
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feuilles  étroites,  olivier  de  Bohême;  ar- 
brisseau cPornement.,  originaire  d’Orient, 
commun  dans  le  midi  de  la  France. 

Troisième  Section.  — Caljce  libre, 
coloré,  d’une  seule 'pièce,  à quatre  ou 
cinq  lobes  peu  profonds,  étamines  pla- 
cées à l’oriiice  du  cfdyce  , en  nombre 
double  de  celui  des  lobes,  ovaire  simple , 
libre,  surmonté  d’un  style  et  d’un  stig- 
mate ordinairement  simples,  fruit  mo- 
nosperme, recouvert  par  le  calyce  per- 
sistant ; c’est  une  seule  semence  dont 
l’enveloppe  est  membraneuse  ou  cbar- 
niie  ; tige  ligneuse , feuilles  simples  et 
entières , sortant  de  boutons  coniques  et 
écailleux. 

T)irca , Dirca. 

T),  paluslris.  L.  — Dirca  bois-cuir 
arbrisseau  de  l’Amérique  septentrionale. 

Daphné  y Daphné. 

( 

1".  Fleurs  latérales. 

D.  mezereum,  L.  Thymelosa  lauri- 
jjpiio  decAduo y sive  laureola  foemina, 
T.  — Daphné  bois  gentil;  arbrisseau  d’or- 
nement, vénéneux  et  médicinal;  il  croit 
dans  les  bois  montagneux,  lorêt  de  Sé- 
nart.  Son  écorce  est  employée  en  phar- 
piacie. 

D.  laureola.  L.  Thymeloea  lauri- 
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folio  semperoirens  J seu  laureola  mas, 
T.  — Daphné  lauréole;  sous-arbrissean  , 
tVornement,  vénéneux.  On  le  trouve  dans 
la  forêt  de  Senlis. 

2^*.  Fleurs  terminales. 

D.  cneorum.  L.  — Daphné  camelée  ^ 
petit  sous -arbrisseau,  d’ornement,  vé- 
néneux. 

D.  gnidium.  L.  — Daphné  garou  , 
sain-bois  , sous-arbrisseau , d’orangerie  , 
vénéneux  et  médicinal.  Son  écorce  ma- 
cérée dans  le  vinaigre  et  détachée  du 

O 

bois,  est  employée  en  pharmacie  sous  le 
nom  d’écorce  de  Garou,  Il  croît  dans  le 

midi  de  la  France. 

• 

Quatrième  Section.  — Calyce  per- 
sistant, étamines  attachées  à la  base  du 
calyce , anthères  ad  nées  aux  filamens  , 
s’ouvrant  de  la  base  au  sommet,  ovaire 
simple  et  libre,  style  unique,  stigmate 
simple  ou  divisé,  drupe  ou  baie  unilocu- 
laire, monosperme,  tige  ligneuse , feuilles 
simples,  dépourvues  de  stipules. 

Laurus  y Laurier. 

1®.  Feuilles  persistantes. 

L.  nobilis.  L.  et  T.  — Laurier  d’A- 
pollon, laurier  franc,  laurier  à jambon  * 
arbrisseau  économique  et  médicinal , 
originaire  d’Orient , et  naturalisé  dans  le 
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midi  de  la  France.  Les  feuilles  et  les  baies 
sont  employées  en  pharmacie. 

2".  Feuilles  tombantes. 

L.  henzoin.  L.  — Laurier  faux-ben- 
join ; arbre  originaire  de  l’Amérique  sep- 
tentrionale. 

L.  sassafras.  L.  — Laurier  sassafras  ^ 
arbre  médicinal , originaire  de  l’Amé- 
rique septentrionale.  La  racine  est  em- 
ployée en  pharmacie  et  mise  au  nombre 
des  bois  sudorifiques.  ^ 


La  famille  des  Laurin ées  est  très-impor- 
t inte  par  ses  espèces  aromatiques  qui  fournissent 
a la  pharmacie  des  médicamens  précieux  -, 
sçavoir,  dans  le  genre  Lauriis  on  compte  le 
Laiirus  cînnamomum , arbre  d’orangerie  , qui 
croît  en  pleine  terre  à Ceylan  ; la  seconde  écorce 
est  employée  sous  le  nom  de  Canelle  dont  on 
distingue  trois  espèces  , sçavoir , la  Canelle 
de  Ceylan  , la  Canelle  de  Chine , et  le  Cas— 
sia  lignea.  On  présume  que  le,s-deux  pre- 
mières appartiennent  au  même  arbre  , et  que 
la  troisième  est  l’écorce  du  Lauriis  cassia , 
arbre  dont  les  feuilles  sont  usitées  en  phar- 
macie , sous  le  nom  de  Malahatrum  y le  Lauriis 
camphora.  L.  , le  Laurier  camphrier , arbre 
économique  et  médicinal , de  serre  chaude  , 
oi'iginaire  du  Japon.  Cet  arbre  produit  le 
camphre , substance  particulière  que  l’on  ren- 
contre dans  beaucoup  d’autres  végétaux  ; le 
Laurus  Persea.  L. , le  Laurier  avocat , arbre 
alimentaire  et  médicinal  de  serre  chaude,  ori- 
ginaire de  l’Amérique  méridionale  : ses  feuilles 
entient  dans  la  composition  de  l’Elixir  Amé- 
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Cinquième  Section.  — Calyce  d’une 
seule  pièce,  à plusieurs  lolies,  étamines 
en  nombre  déterminé,  attachées  à la  base 
du  caljce , ovaire  simple  et  libre,  sur- 
monté de  plusieurs  styles  ou  de  plu- 
sieurs stigmates  sessiles,  une  semence 
nue  ou  recouverte  par  le  calyce  persis- 
tant, feuilles  alternes,  disposées  en  quin- 
conce, engainantes  à leur  base,  et  dont 
les  bords  sont  à leur  naissance,  roulés  en 
dehors,  jusqu’à  la  nervure  longitudinale. 

Polygonum  y Polygone. 

Feuilles  entières,  huit  étamines, 
trois  styles,  graines  arrondies. 

P.  aviculare.  L.  et  T.  — Polygone 
des  petits  oiseaux,  renoué,  trainasse, 
cenlinode;  plante  annuelle,  médicinale, 
très-commune  dans  les  champs  et  lieux 
incultes.  Les  feuilles  sont  employées. 

P.  divaricatum.  L.  — Polygone  étalé  5 
plante  vivace,  originaire  de  Sibérie. 

P.  angustifolium,  L.  — Polygone  à 


ricain.  Enfin  on  rapporte  à cette  famille  le 
Mjristica  aromatica.  L.  , Muscadier  aroma- 
tique , arbre  économique  et  médicinal  de  serre 
chaude , originaire  des  Iles  Moluques.  Cet  arbre 
donne  la  noix  muscade , et  le  macis  ; cette 
dernière  substance  est  la  seconde  enveloppe 
du  fruit , et  la  première  est  la  semence. 
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feuilles  étroites;  plante  vivace,  origi- 
naire de  Sibérie. 

2°.  Moins  de  huit  étamines , deux 
styles,  graines  ovoïdes. 

P . Orientale,  L.  Pei^caria  Orien-^ 
talis  nicotianœ  folio,  calyce  florum 
purpureo.  T.  — Polygone  d’Orient , 
monte  au  ciel,  bâton  de  Saint -Jean, 
cordon  de  cardinal;  plante  annuelle, 
çl’ornement,  originaire  de  l’Inde. 

. P . persicaria.  L.  Persicaria  mitis  , 
maculosa  et  non  maculosa.  T.  — Po- 
lygone persicaire,  pilingre;  plante  an  - 
nuelle, médicinale. Les  sommités  fleuries 
sont  usitées  en  pharmacie. 

P . hydropipe Persicaria  urens, 
sive  hydropiper.m.  — Polygone  poivre 
d’eau,  curage,  renouée  âcre;  plante  an- 
nuelle, médicinale.  On  la  trouve,  ainsi 
que  la  précédente,  dans  les  lieux  hu- 
mides et  fossés  aquatiques. 

P.  aniphihium.  L.  — Polygone  am- 
phibie; plante  vivace,  qui  croît  dans  les 
mêmes  endroits  que  les  précédentes. 

5°.  Un  seul  épi,  neuf  étamines,  (rois 
stigmates,  graines  triangulaires. 

P.  bistorta.lu.  Bistorla  major,  ra- 
dice  historlà,^. — Polygone  historié; 
plante  vivace , médicinale.  La  racine  est 
usitée  en  pharmacie. 

4°.  Huit  étamines,  trois  styles,  graines 
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triangulaires,  feuilles  en  cœur  ou  Iias- 
lées. 

P.  fagopyrum,  L.  Fagopyrum  vuU 
gare  , erectum.  T.  — Polygone  sarrazin 
blé  noir,  carabin;  plante  annuelle,  ali- 
mentaire. 

P.  scanclens.  L.  — Polygone  grim- 
pant; plante  vivace,  originaire  de  PAtné- 
rique  septentrionale. 

Pumex , Riiinex. 

> 

1®.  Valves  intérieures  du  calyce  dé- 
pourvues de.  tubercule  à leur  base  externe, 
saveur  acide. 

R.  acetosa.  L.  uécetosa  pratensis,  T. 
— Rumex  oseille  ; plante  vivace , ali- 
mentaire et  médicinale,  commune  dans 
les  jprés.  La  racine  et  les  feuilles  sont 
usitées. 

R.  acetosella.  L.  — Rumex  petite 
oseille,  oseille  aiiriculée  ; plante  vivace, 
médicinale,  commune  dans  les  terreins 
sablonneux , sur  le  bord  des  champs. 

R.  scictatus.  L.  Acetosa  rotundifo- 
lict  hortensis.^. — Rumex  à écussons, 
oseille  en  bouclier,  oseille  ronde;  plante 
vivace,  alimentaire  et  médicinale,  cul- 
' tivée  dans  les  jardins. 

52  . Valves  intérieures  du  calyce  den- 
tées, munies  d’un  tubercule  à leur  base, 
saveur  non  «acide. 
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R.  pulcher.  L.  — Runiex  violon , 
belle  patience  ; plante  vivace,  commune 
sur  le  bord  des  chemins. 

R.  aciitus.  L.  — Ruraex  à feuilles 
aiguës j plante  vivace,  commune  dans 
les  terreins  humides. 

R.  obtiisifolius.  L.  — Rumex  à feuilles 
obtuses;  plante  vivace,  commune  sur  le 
bord  des  chemins. 

5".  Valves  intérieures  du  calyce  en- 
tières et  munies  d’un  tubercule  à leur 
base , saveur  non  acide. 

R.  nemolapathujn.  L.  — Rumex  des 
bois  ; plante  vivace. 

R.  sanguine us.Ij.  Lapathum  folio 
acuto  rubente.  T.  — Rumex  sanguin  , 
patience  rouge,  sang  de  dragon;  plante 
vivace,  médicinale. 

R.  crispas.  L.  — Ruraex  crépu , pa- 
tience ou  parelle;  plante  vivace,  médi- 
cinale , commune  dans  les  terreins  hu- 
mides. 

R.  hydrolapathum.  H.  K.  Rumex 
aquaticus.  L.  Layathum  aqualicum 
folio  cubitali.’ï.  — Rumex  des  marais; 
plante  vivace,  médicinale.  La  racine  est 
usitée. 

R. patientia.lu.  Lapathum  horlense 
latifolium.  T.  — Rumex  patience,  épi- 
nards immortels  ; plante  vivace  , médici- 
nale.La  racine  est  employée  eif  pharmacie. 
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R.  Alpinus.  L.  — Rumex  des  Ail  )GS, 
rhubarbe  des  moines,  rhaponlic  com- 
mun; plante  vivace,  médicinale,  La  ra- 
cine est  employée  en  pharmacie. 

Tiheum  y Rhubarbe. 

72.  rhaponticum.  L.  Rhabarhariim, 
T. — Rhubarbe  rapontic  ; plante  vivace, 
médicinale.  La  racine  est  employée  en 
pharmacie. 

72.  compactum.  L.  Rhubarbe  com- 
pacte; plant»  vivace,  médicinale. 

72.  undulatum.  L.  — Rhaharhariim 
folio  ohlongo  y crispo , unclulato  y fla- 
gellis  sparsis.  T.  — Rhubarbe  à feuilles 
ondées;  plante  vivace,  médicinale. 

72.  L.  — Rhubarbe  ribès;  plante 

vivace,  économique  et  médicinale. 

72.  palmàtum.  L.  — Rhubarbe  à 
feuilles  palmées;  plante  vivace,  médi- 
cinale. ^ 

Sixième  Section.  — Calyce  dhine 

Toutes  les  espèces  de  Rhubarbe  sont  ori- 
ginaires de  l’Asie  , et  particulièrement  de  la 
Cliine  ; leurs  racines  sont  toutes  employées  en 
pharmacie  ; on  trouve  dans  le  commerce 
plusieurs  espèces  de  Rhubarbe  qui  prennent 
differens  noms  suivant  le  pays  où  on  les  a 
récoltées;  sçavoir,  la  Rhubarbe  de  Moscovie, 
celle  de  la  Chine,  celle  de  la  Tartarie-,  et 
celle  de  France.  Ces  racines  doivent  aussi  va- 
rier suivant  l’espèce  que  l’on  cultive. 
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seule  pièce,  profondément  divisé,  éta- 
mines  en  nombre  déterminé,  insérées  à 
la  base  du  calyce,  ovaire  simple  et  libre  , 
surmonté  d’un  ou  de  plusieurs  styles, 
terminés  chacun  par  un  stigmate,  feuilles 
simples,  disposées  en  quinconce,  sans 
stipules  m graines  à leur  base , fleurs  pe- 
tites et  verdâtres. 

r.  Cbénopodées  dont  le  fruit  est  une 
baie. 

t 

P hytolacca , Phylolacca. 

P . decandra.  L.  P.  Americana  ma- 
jorifructii.  T.  — Phylolacca  à dix  éta- 
mines, raisin  d’Amérique  j plante  vivace, 
d’ornement  et  médicinale,  originaire  de 
l’Amérique  septentrionale.  Les  feuilles 
sont  usitées  en  pharmacie. 

11°.  Chénopodées  dont  le  fruit  est  une 
capsule. 

Camphorosma,  Camphrée. 

C.  Monspeliaca.  L.  Campîioraia 
hirsuta,  P.  — Camphrée  de  Montpellier  5 
plante  vivace,  à tige  ligneuse,  d’oran- 
gerie, et  médicinale,  commune  dans  le 
midi  de  la  France. 

III".  Chénopodées  à semences  recou- 
vertes par  le  calyce,  cinq  étamines. 

Salsola,  Soude. 

1".  Tiges  ligneuses. 


jT* 
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S.  J^j'iiticoso..  L.  — Soude  J arbrisseau. 
S.  prostrata.  L.  — Soude  couchée 
j)laule  vivace , ligneuse  , originaire  de 
Sibérie. 


a'’.  Ti  ges  herbacées. 

S.  soda.  L.  Kali  majus  cochleato 
seinine.  T.  — Soude  commune  j plante 
annuelle , utile  aux  arts. 

S.  kali.  L.  — Soude  kali  * plante 
annuelle,  utile  aux  arts. 

S,  iragus.  L.  — Soude  epineuse  j 
plante  annuelle , utile  aux  arts.  Toutes 
les  espèces  de  Soude  croissent  sur  le 
boid  de  la  mer , dans  les  départemens 
méridionaiiix  de  la  France. 


Spinacia  , Épinard. 

S.  spijiosa.  IVIoenclî.  — S.  oloracêa . 

vulgaris  capsula  seininis 
aculeatd.  T.  — Épinard  cornu,  épi- 
nard cultivé  ^ plante  annuelle , alimen- 
taire. 

S.  iiicriTLis.  IVIoenclî.  S,  olcracca 
le  O LS.  Desf.  — Épinard  sans  cornes, 
gros  épinard,  épinard  d’Hollande;  plante 
aunuelle , alimentaire.  Les  épinards  sont 
originaires  de  l’Asie. 


Beta  , Bette. 

B.  vulgaris.  L.  et  T.  — Botte  com- 
mune , betterave  ; plante  bisannuelle  , 
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aliUiCnlaive  ; la  racine  est  charnue  , 
blanche,  jaune  ou  rouge  dans  rintérieur; 
elle  sert  de  nourriture,  et  produit  beau- 
coup de  sucre. 

B.  cycla.  L.  — Bette  poirée,  racine 
de  disette,  plante  bisannuelle , alimen- 
taire et  médicinale,  originaire  du  Por- 
tugal. Les  feuilles  servent  d’aliment  , 
et  sont  employées  en  pharmacie.  On 
mange  aussi  leur  côte  longitudinale  sous 
le  nom  de  carde. 

Chenopodium  y Anséiine. 

1®-  Feuilles  anguleuses. 

C.  bonus  henricus.  L.  C.  folio  tri  an- 
gido.  T.  — Ansérine  bon-henri , toute 
bonne  5 plante  v’iv'ace  , alimentaire  et 
méclicinale  , commune  le  long  des 
murailles  et  dans  les  terreins  incultes. 

C.  amhrosioïdes  L.  — Anséi  ine  odo- 
rante , ambroisie  , thé  du  Mexique  ÿ 
plante  annuelle,  médicinale,  originaire 
de  l’Amérique  méridionale. 

C\  hotrys.  L.  C.  amhrosioïdes  folio 
sinnato.  T.  — Anserine  bot  ride  ^ plante 
annuelle  , médicinale  , commune  dans 
le  midi  de  la  France. 

C.  anthelminlicum.  L.  — Ansérine 
anthelminlique  ; plante  vivace , d’oran- 
aerie,  médicinale,  originaire  de  l’Amé- 
rique  méridionale. 
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2°.  Foiillles  enlières. 

C.  vLilvaria.  L.  C.  foetidum.  T.  — 
Ansérine  fétide  , vulvaire  , arroche 
puante;  plante  annuelle , médicinale, 
très- commune  le  long  des  chemins, 
lossés  el  murailles. 

.4 triplex  Arroche. 

halijnus.  L.  — Arroche  halime, 
arbrisseau  dont  les  feuilles  conlîtes  se 
mangent  en  salade. 

yl.  porfulacoïdes.  L.  Arroche  à feuilles 
de  pourpier  , pourpier  de  mer  , sous- 
aibiisseau  dont  les  feuilles  et  les  jeunes 
pousses  confites  se  mangent.  Cette  plante, 
ainsi  que  la  précédente,  se  trouve  sur 
le  bord  de  la  mer. 

. Il 07  teiisis . L.  et  T,  — Arroche 
des  jardins  , bonne -dame;  plante  an- 
nuelle, médicinale,  originaire  dePAsie, 
tiès-commune  dansées  endroits  cultivés. 

IF  . Chenopodees  a semences  recou— 

\ ertes  par  le  calyce  , moins  de  cinq 
étamines. 

BUtiim  y Blette. 

B.  capitatum.  L.  — Blette  à fleurs 
entete,  epinard-fraise , plante  annuelle, 
commune  dans  les  lieux  humides  et 
cultivés. 

B,  virgatuni.  L.  — 


Blette  effilée  ; 
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piaille  annuelle,  commune  dans  les  en- 
droits arides. 

Saliconiia  , Salicorne. 

jS.  fruticosa.  I..  — Salicorne  ar- 
brisseau ; plante  d’orangerie , commune 
sur  les  bords  de  la  Méditerranée.  * 

V°.  Cliénopodées  à semences  non  re- 
couvertes. 

Corisperminn  , Corisperme. 

C.  hyssopifolium.  L.  — Corisperme 
à feuilles  d’hyssope  ; plante  annuelle  , 
originaire  de  Tartarie. 

O • 

Septième  Section.  — Etamines  atta- 
chées au  calyce  , un  ou  deux  ovaires , 
autant  de  style  et  stigmate  , semences 
en  nombre  égal  à celui  des  ovaires, 
recouvertes  par  le  calyce  persistant  , 

feuilles  alternes  stipulacées. 

« 

Poterium , Pimprenelle. 

P.  sangui&orha.  L.  — Pimprenelle 
des  jardins,  petite  Pimprenelle j jdanle 
vivace  , économique  et  médicinale  , 
commune  dans  les  prés  monlueux. 


Les  salicornes , les  soudes , et  beaucoup 
d’autres  plantes  qui  croissent  sur  le  bord  de  la 
mer , sont  ramassées,  desséchées,  et  incinérées 
sur  les  côtes  d’Espagne , et  constituent  ce  qu’on 
appelle,  dans  le  commerce,  Soude  d’Alicanthe. 

P,  spinosum. 
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P.  spinosiim.  L.  — Piinpreiielle  épi- 
neuse, sous-arbrisseau  d’omnoerie  ori- 
ginaiie  de  l'Orient.  ’ 


Sanguisorba  ^ Sanguisorbe. 

S.  oj/lcinaîis.  L.  Pimpinella  san- 
ginsorha  major.  T.  — Sanguisorbe 
olticinale,  pimprenelle  des  monlagnes; 
plante  vivace , économique  et  médici- 
nale , commune  dans  les  prés  montueux. 

. Alchemilla  , Alcliimille. 

yl.  vulgdris.  L.  et  T.  — Alchirailla 
commune,  pied-de-lion;  plante  vivace, 
inedicmale  , commune  dans  les  prés 
et  bois  montueux.  ^ 

A.  arvensîs.  Scop.  A.  aphanes.  Desf 
Aphanes  arvensis.  L.  — Alcliimille 
des  champs,  perche-pierre,  petit  pied- 
de-hon  ; plante  annuelle , commune  dans 
les  endroits  cultivés.  ^ 


Huitième  Section.  — Calyce  per- 
sistant divisé  ou  découpé  plus  ou  moins 
protondement , étamines  ordinairement 


Les  plantes  de  cette  Section  sont  placées 
dans  les  Rosacées  de  Jussieu  à cause  das  rap- 
ports qu  elles  ont  avec  laigremoine ; mais  leurs 
ileurs  n ayant  quune  seule  enveloppe  calyci- 
nale , nous  avons  cru  devoir  les  ranger  avec 
les  apétales  de  Tournefort. 


N 
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cinq  insérées  sous  Tovaire,  ovaire  simple 
et  libre , capsule  à une  seule  loge  mo- 
no-polysperme  , semences  attachées  à 
lin  placenta  central  j fleurs  petites  souvent 
colorées  , et  entourées  d’écailles  sca- 
î ieuses , colorées  et  persistantes. 

1“.  Amaranthacées  à feuilles  alternes 
nues. 

Amaranthus  , Amaranlhe. 

1°.  Trois  étamines. 

A.  iricolor.  L.  — Amaranthe  trico- 
lore 5 plante  annuelle  , d’ornement,  ori- 
ginaire de  l’Inde. 

A.  hlitum.  L.  — Amaranlhe  blette  , 
plante  annuelle , très-commune  le  long 
des  murailles  et  dans  les  endroits  cultivés. 

2".  Cinq  étamines. 

A.  pajiiculatus.  L.  — Amaranthe 
paniculée;  plante  annuelle,  d’ornement, 
originaire  de  l’Amérique  méridionale. 

A*  caudatus.  L.  Amaranthe  à longs 
épis 5 plante  annuelle,  d’ornement,  ori- 
oinaire  du  Pérou. 

O 

Celosia  , Célosia. 

C.  cristata.  L.  — Célosia  à crêtes; 
plante  annuelle,  d’ornement,  originaire 
de  l’Asie. 

C.  coccinea.  L.  — Célosia  pourpre; 
plante  annuelle,  d’ornement;  originaire 
de  l’Inde. 
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n . Aüiar;r.;tliacées  à feuilles 
mics. 


opposées  5 


Achyrcinihes  , Caclelari. 

yi.  porrigens.  Jacq.  — Caclelari  élalé* 
arbrisseau  d’ornement  , orioinaire  du 
Pérou. 


Gomphrena  , Amaranline. 

G.  globosa,  L.  — AmaVauiine  pIo- 
buleuse*  |)lante  annuelle,  d’ornement 
orioinaire  de  l’Inde.  ’ 

III  . Amaranthacées  à feuilles  opposées 
accompagnées  de  stipules.  ~ 

PciroTiychia  Paronvque. 

1 . vci^ticillcitci.  Lam.  lllecehruni  vc7'— 

iicilLatum.  L.  — Paronyque  verticillée  • 

plante  annuelle,  commune  à Fontaine-  ’ 
bleau , et  le  long  de  l’étang  de  St.  Hubert.- 
1 . argentea.  Lam.  P.  vulgaris  Desf. 
Illecebrum  Paronychia.  L.  — 
nyqueargentée,  Paronic commun ^ plante 
vivace,  que  l’on  trouve  dans  les  lieux 
secs  et  stériles  des  dépaiu  lens  méii- 
clionaux. 


Ilerniaria  y HernioL'^^ 

-Ilerniolcglabro, 
plante  annuelle,  médicinale,  très-com- 
mune dans  les  lerreins  sablonneux. 

• N 2 
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Neuvième  Section.  — Fleurs  mo- 
iioïcjuesou  diOK^ucSj  elcunines  en  nombre 
détermine  ^ inserees  nu  centre  du  calyce 
sur  le  réceptacle , ovaire  libre , sessile 
ou  pédlcellé  , surmonté  ordinairement 
de  trois  styles , ou  d’un  style  à un^  ou 
plusieurs  stigmates  , capsule  composée 
d’autant  de  coques  qu’il  y a de  styles , 
ou  stigmates , coques  s’ouvrant  intérieu- 
rement avec  élasticité  en  (Jeux  valves  j 
une  ou  deux  semences  insérées  sur  un 
axe  central  persistant,  perispeime  cliar— 
im,  entourant  l’embryon;  plantes  con- 
tenant ordinairement  un  suc  propre  , 
acre  et  laiteux. 

3Iercurialis  ^ Mercuriale. 

31  ‘ perennis.  L.  31.  montana  spicata, 
X.  — Mercuriale  vivace  , Mercuriale 
des  bois;  plante  vivace,  commune  dans 
les  bois  ombragés. 

M.  anima.  L.  31.  spicata  et  tes- 
ticulata.  T.  — Mercuriale  annuelle, 
foirole,  vignoble,  vignette;  plante  an- 
nuelle, médicinale,  très-commune  dans 
les  lieux  cultivés  ; toute  la  plante  est 
employée  .en  pharmacie. 

Buphorhia , Euphorbe. 

1*.  Tige  herbacée,  ombelle  bifide  ou 
nulle,  capsule  glabre  et  unie. 
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E.  peplis.  L.  — Euphorbe  peplîs , 
Euphorbe  aurlculée  ; plante  annuelie  , 
commune  dans  les  endroits  cultivés. 

2*’.  Tige  herbacée  , ombelle  à trois 
rayons,  capsule  glabre  et  unie. 

E.  peplus.  L.  — Euphorbe  pépins; 
plante  annuelle  , commune  dans  les 
vignes,  jardins,  elle  long  des  haies. 

o"*.  Tige  herbacée,  ombelle  à quatre 
rayons , capsule  glabre  et  unie. 

E.  Lathyris.  L.  Tithymalus 
folius  cataputla  dictus.T.  — Euphorbe 
épurge;  plante  bisannuelle,  médicinale, 
commune  dans  les  lieux  cultivés.  Le  suc 
de  la  plante,  les  semences  et  Técorce  de 
la  racine  sont  employés  en  médecine. 

4".  Tige  herbacée  Ombelle  k cinq 
rayons,  capsule  glabre  et  unie. 

E.  helioscopia.  L.  Tithymalus  he- 
Uoscopia.  r.  — Euphorbe  réveille-ma- 
tin ; plante  annuelle,  médicinale,  com- 
mune dans  les  endroits  cultivés. 

E.  sylvatica.  L.  — Euphorbe  des 
bois,  grande  ésule;  plante  vivace,  mé- 
dicinale. 

5“.  Tige  herbacée,  ombell^  à plus  de 
cinq  rayons,  capsule  glabre  et  unie. 

E.  cypai'issias.  L.  — Euphorbe  petit 
cyprès;  plante  vivace,  commune  dans 
les  endroits  secs. 

E,  esula.l^.  — Euphorbe  ésule;  plante 

N 5 
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vivace,  médicinale.  On  la  trouve  à Sairit- 
Maur,  Charnpigny,  et  ailleurs. 

6°.  Tige  herbacée,  ombelle  à plus  de 
cinq  rayons,  capsule  tuberculeuse. 

palustris.\j.  Tithymalus  palus- 
tris  frulicosus.  T.  — Euphorbe  (îes 
marais j turhilh  noir3 plante  vivace,  mé- 
dicinale. , 

7".  Tige  presque  ligneuse , capsule  hé- 
rissée de  poils. 

E.  characias.  L.  — Euphorbe  à fleurs 
brimesj  plante  vivace,* d’ornement,  com- 
mune dans  le  midi  de  la  France. 

8°.  Tige  charnue , sans  épines. 

E.  caput-Medusœ.  L.  — Euphorbe 
léte  de  Méduse 3 plante  vivace,  de  serre 
cliaude  , originaire,  Cap  , ainsi  que  la 
suivante. 

9®.  Tige  charnue , garnie  d’épines. 

E.  officinarum.  L.  — Euphorbe  des 
boutiques 3 plante  vivace , de  serre  chaude. 
On  présume  que  l’on  relire  par  incision 
de  cette  plante  , le  suc  gommo-résineux , 
connu  dans  les  pharmacies  sous  le  nom 
d’Euphorbe. 

" Biixus 3 Buis. 

B.  sempervirens.  h.  et  T.  — Buis 
toujours  vert  3 arbrisseau  d’ornement , 
utile  aux  arts  et  à la  médecine. 
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Bicinus,  Hicin. 

R,  communis.  L.  et  T.  — Ricin  com- 
nuin , palma-Christi ^ arbiisseau  , ori- 
ginaire de  Barbarie  j plante  annuelle  dans 
nos  climats,  médicinale,  économique  et 
d ornement.  Les  semences  auxquelles  on 
a enlevé  l’embiyon , iburnissent  l’IuiilQ 
douce  de  ricin,  qui  est  employée  en  phar- 
macie. ^ 

Croto/2 J Tournesol. 

C.  tinclorium.  L.  — Tom'nesol  des  tei n- 
turiers;  plante  annuelle,  utile  aux  arts. 
On  la  cultive  dans  le  midi  de  la  France.  ^ 


ln^  Euphorbiacées  est  doux 

V"  est  délétère,  âcre  et  pur- 

gatif. Cette  famille  est  très-intéressante  par  la 
production  gu  elle  donne  à la  pharmacie  et 

de^  > et  Pai-  la  singularité 

.ea  végétaux  qu  elle  renferme  , sçavoir  : le 

embl/ca , L.  , dont  les  fruits  sont 
employés  en  pharmacie  sous  le  nom  de  mjro- 

^ > arbrisseau  de 
I les  semences  sont  usitées 

sous  le  nom  de  p/^nons  d'Inde.  Elles  sont  vio- 
lemnient  purgatives,  et  doivent  être  proscrites 

mérioLip  m/  '•  ^l^*'^ade , originaire  de  l’A- 

meiique  méridionale  ; on  retire  de  cet  arbre 
une  feciile  nui  éf  im  i ' V ® 

ritnrp  ^ Lvee  , seit  de  nour- 

iinire  aux  nabitans  du  l'inirc  • u..  u 

n/nr  • 7 1 apjmile  ma- 

niüL  , i heveu  caouichuiic , arbre  dont  le  suc 

iN'  .'i 
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Dixième  Section.  — Fleurs  monoïques 
ou  dioïques,  caljce  monopliylle  , divisé 
en  lobeSj  etamines  en  nombre  déterminé^ 
inserees  a la  base  du  calyce , et  opposées 
^ ses  divisions,  ovaire  simple , libre , sur- 
monté de  deux  stigmates  ou  d^un  slyle 
bifurqué , feuilles  presque  toujours  rudes 
au  toucher. 

F.  Urticées  à fleurs  posées  sur  un  ré- 
ceptacle commun  , fruits  charnus  , se- 
mences munies  d’un  périsperme. 

Ficus  y Figuier. 

F.  carica.  L,  et  T.  — Figuier  com- 
' mun  ; arbrisseau  économique  et  médi- 
cinal, commun  dans  le  midi  de  laFrance. 
La  figue,  fruit  très-agréable  à manger, 
est  un  involucre  commun,  qui  devient 

épaissi  donne  la  résine  élastique  , le  croion 
sehiferum  , l’arbre  à suif,  arbrisseau  éco- 
nomique , de  serre  chaude,  originaire  de  l’Inde, 
le  cToton  cascarilla  ^ L. , arbre  dont  l’écorce 
est  usitée  en  pharmacie  sous  le  nom  de  casca- 
lie , enfin  le  croion  laccîferum,  sur  lequel  on 
^ récolte  la  résine-laque.  On  rapporte  encore  à 
la  famille  des  Euphorbiacées  le  végétal  le  plus 
dangereux  que  l’on  connoisse  , c’est  \liippo- 
inane  mancinella , le  mancenillier  vénéneux , 
arbre  de  seiTe  chaude,  originaire  de  l’Amé- 
rique méridionale.  Il  l'enferme  un  suc  très-âcre 
et  mortel,  avec  lequel  les  Indiens  empoisonnent 
le  bout  des  flèches. 
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charnu  et  qui  renferme  un  grand  nombre 
de  semences,  dans  les  îles  de  PArchipel. 
On  augmente  la  grosseur  des  figues , eu 
les  faisant  piquer  par  des  insectes  qui 
sortent  des  fruits  du  caprifiguier  ou  figuier 
sauvage.  Cette  opération  s’appelle  capri- 
fication. On  prétend  que  l’on  récolte  dans 
l’Inde  la  résine  laque,  sur  les  espeQes  de 

figuier,  appelés  Ficus  indica  et  reli^ 
glosa, 

Morusj,  Mûrier. 

211.  aida.  L.  et  T.  — Mûrier  blanc  ; 
arbre  économique  j on  le  cultive  parti- 
culièrement pour  la  nourriture  des  vers 
à soie. 

Jld.  Tiigra.  L,  et  X.  — Muner  noir^ 
arbre  économique  et  médicinal,  origi-- 
naire,  ainsi  que  le  précédent,  de  l’Asie 
nuneure.  Les  fruits  sont  employés  en 
pharmacie.  La  mûre  est  la  réunion  de 
plusieurs  petites  baies  sur  un  réceptacle 
commun.  ^ 

Broussonetia , Broussonétia. 

B.papyrifera.VlleY,  Moi  'US  papy- 
rifera.  L.  — Broussonétia  mûrier  à pa- 
pier ; arbre  d’ornement , économique  , 
originaire  de,  Chine. 

11 . ürticées  à fleurs  solitaires,  dispo- 

5 
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sces  en  chatons  ou  en  épis,  fruits  nuüe- 
ment  charnus,  périsperme  nul. 

Ui'tica,  Ortie. 

i®.  Feuilles  alternes. 

U , Canadensis.  L.  — Ortie  de  Ca- 
nada; plante  vivace. 

U.  pumila.  L.  — Ortie  naine  ; plante 
vivace,  originaire  de  F Amérique  septen- 
trionale. 

52®.  Feuilles  opposées. 

U.  dioïca.\^.  U.maxima  urens.H. 
— Ortie  dioïqu'e , grande  ortie  ; plante 
viv^ace , économique  et  médicinale , com- 
mune le  long  des  haies  et  buissons. 

Z7.  urens.  L.  et  T.  — Ortie  grièche  y 
plante  annuelle , médicinale.  Les  feuilles 
et  les  semences  sont  usitées  en  phar- 
macie. 

U.  pihdifera.  L.  U.  urens  pilidas 
ferens.  T.  — Ortie  à globules , ortie  ro- 
maine; plante  annuelle;  on  la  trouve  le 
long  des  murailles. 

Parietaria , Pariétaire. 

P.  ojjîcinalis.  L.  et  T.  — Pariétaire 
officinale,  casse-pierre,  perce-muraille, 
herbe  de  notre -dame;  plante  vivace, 
médicinale. 

Ilumidus , Houblon. 

//.  lupulus,h,  Lupulus  mas.  T. — 


( 299  ) 

Houblon  cultké  ; plante  vivace , écono- 
mique et  médicinale,  commune  dans  les 
baies  et  buissons.  Les  fleurs,  les  fruits  et 
les  lemlles  sont  usités  en  pharmacie. 

Cannabis ^ Chanvre. 

c.  mtUa.  L.  et  T.  — Chanvre  cultivé: 
plante  annuelle,  économique  et  médici- 
nale. Les  semences  sont  employées:  elles 
ournissentpar  expression  Thuile  dechc- 
ne\is*  elle  est  nsitee  en  pharmacie. 

Datisca^  Datisca. 

ripfvi'  L.  — Datisca  à feuilles 

chanvre,  chanvre  de  Crète-  plante  vi- 
vace, originaire  d'Orient. 

^nihrosia  y Ambrosie. 

A.  maritima.  L.  — Ambrosie  mari-^ 
plante  vivace,  Desf.,  annuelle, 

— Ambrosie  à trois 

Xanthiujïi J Lampourde.* 
coimiinr^^^T^^”*’  — Lampourdu 

pLn le  ? ’ ’ b®'''®  ; 

Jekna  commune 

le  long  des  haies  et  sur  le  bord  des  chc- 

(J 


( 5oo  ) 

mlïîvS,  i\  Saint-Germain,  à*Lonjumeau  et 
ailleurs. 

Piper  J Poiv^re. 

P.  hlandum.  Jacq.  — Poivre  à longs 
épis. 

P.  ohtusifolium.  L.  — Poivre  a feuilles 
obtuses.  Ces  deux  plantes  sont  vivaces, 
de  serre  chaude,  et  originaires  de  l’Amé- 
rique méridionale.  ^ 

TREIZIÈME  CLASSE. 

Les  Amentacées. 

Pleurs  incomplettes  distinctes , apé- 
tales et  unisexuelles,  très-rarement  her- 
maphrodites , disposées  communément 
autour  d’un  axe  ou  filet  particulier,  ap- 
pelé chaton,  tige  ligneuse , arborescente. 

Première  Section.  — Fleurs  males , 
disposées  en  chaton  composé  tantôt  sim- 
plement d’ écailles  staminifères,  tantôt  de 


* On  peut  ajouter  à la  famille  des  Uriicées 
plusieurs  plantes  exotiques  qui  sont  utiles  à la 
phannacie  ; savoir , le  Dors  ténia  contrajerva , 
plante  vivace , de  serre  chaude , dont  la  racine 
est  employée  ; plusieurs  espèces  de  Piper , dont 
les  semences  et  fruits  sont  usités  en  medecine 
et  dans  réconomie  domestique;  le  Piper  ni- 
^rnm , L. , le  Piper  longum,  L.,  ou  le  Macro- 
piper  et  le  Piper  cubeba , L.,  le  Cubebe  ou 
poivre  à queue. 
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calyces  monophylles,  portant  les  écailles 
et  les  étamines , fleurs  femelles  ou  soli- 
taires, ou  en  faisceau  ou  en  chaton  , mu- 
nies tantôt  simplement  d’une  écaille  , 
tantôt  d’un  vrai  calyce , ovaire  ordinaire- 
ment simple,  rarement  multiple,  style 
unique  ou  multiple,  chargé  ordinaire- 
ment de  plusieurs  stigmates,  péricarpes 
osseux  ou  membraneux,  à une  ou  plu- 
sieurs loges,  à une  ou  plusieurs  semences , 
et  toujours  en  nombre  égal  à celui  des 
ovaires,  semences  sanspérisperme,  arbres 
dont  le  suc  propre  n’est  point  résineux , 
feuilles  alternes,  le  plus  souvent  cadu- 
ques, munies  de  deux  stipules  axillaires, 
caduques  ou  persistantes. 

I“.  Amentacées  à ovaire  simple  et 
libre , fleurs  hermaphrodites. 

Ulmusy  Orme. 

^ U . campe  stris.!..  et  T.  — Orme  cham- 
pêtre 5 arbre  utile  aux  arts  et  à la  méde- 
cine , commun  le  long  des  routes.  Son 
écorce  a été  employée  en  pharmacie. 

Celtis , Micocoulier. 

C.  australis.\u^  C.  fructu  nigricante, 
T.  Micocoulier  de  Provence,  fabre- 
coulier,  falabriquier  j arbre  d’ornement, 
utile  aux  arts. 


C.  Occidentalis.  L.  — Micocoulier 
de  Virginie;  arbre  d’ornement,  utile  aux 
arts. 

ir.  Amentacées  à ovaire  simple  et 

libre,  plantes  dioïques. 

* 

Salix , Saule. 

1®.  Capsules  glabres. 

S.  vitellina.  L.  — Saule  osier  jaune , 
bois  jaune  , amarinier;  arbrisseau  écono- 
mique, qui  croît  dans  les  marais  et  lieux 
humides. 

S.  alba.  L.  et  T.  — Saule  blanc  ; arbre 
économique  et  médicinal;  commun  le 
long  des  haies  et  des  ruisseaux.  Son 
écorce  est  employée  en  pharmacie. 

S.  Babjylonica.  L.  — Saule  de  Baby- 
lone,  saule  du  Levant,  saule  pleureur; 
arbre  d’ornement,  originaire  d’Orient. 

2°.  Capsules  velues. 

S.  virninalis.  L.  — Saule  à longues 
feuilles,  osier  blanc,  osier  noir,  osier 
verd;  arbrisseau  économique,  qui  croît 
’ le  long  des  eaux. 

S.  aurita.  L.  — Saule  auriculé,  saule 
à oreillettes  ; arbrisseau  économique , 
commun  dans  les  bois  humides , ainsi 
que  les  espèces  suivantes. 

S.  caprœa.L.  — Saule  marceau;  ar- 
brisseau économique. 
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iS.  caprcea  ulmifolia,  — Saule  mar- 
ceau,  à feuilles  d’oraie. 

Populus  J Peuplier.  . 

Peupliers  blancs,  jeunes  pousses 
cotonneuses,  huit  élamines. 

P.  alba.  L.  et  T.  — Peuplier  blanc , 
peuplier  ypréaux  • arbre  d’ornement , 
commun  dans  les  lieux  humides. 

P.  tremula.  L.  — Peuplier  tremble; 
arbre  très-élevé,  commun  dans  les  forêts 
humides. 

2”.  Peupliers  noirs,  jeunes  pousses 
lisses  et  glabres,  douze  étamines  ou  plus. 

P.  nigra.  L.  et  T.  — Peuplier  noir; 
arbre  dont  les  bourgeons  sont  employés 
en  pharmacie  sous  les  noms  de  Gemmes 
ou  Yeux  de  peupliers. 

P.fastigiala.?d\Y.  P.  dilatata.Yi.Y, 
P.  pyramidalis.  Roz.  — Peuplier  py- 
ramidal, peuplier  d’Italie  ou  de  Lom- 
bardie; arbre  d’ornement,  commun  sur 
les  bords  des  rivières  et  dans  les  marais, 

P.  hahamifera.  L.  — Peuplier  bau- 
mier,  tacainahaca  des  jardiniers;  arbre 
médicinal , originaire  de  l’Amérique  sep- 
tentrionale. 

Myrica,  Myrica. 

M.  gcde.  L,  — Myrica  gale , piment 
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royal  ; petit  arbrisseau , commun  à Saint- 
Léger,  près  Paris, 

M.  cerifera,  L.  — Myrica  cirier  de 
la  Louisiane  j arbre  économique , qui  se 
trouve  dans  le  parc  de  Rambouillet. 

M,  Pensylvanica.  Lam.  — Myrica 
cirier  dePensylvanie;  arbre  économique. 
Les  fruits  de  ces  deux  espèces  de  myrica 
transudent  une  matière  cireuse  et  odo- 
rante , avec  laquelle  on  peut  préparer  des 
bougies. 

Pistacia^  Pistachier.^ 

P.  vera.  Poir.  P.  trifoliata.  L.  — Pis- 
tachier commun*,  arbre  d^orangerie,  ori- 
ginaire de  la  Syrie,  économique  et  mé- 
dicinal. Les  semences , connues  sous  le 
nom  de  Pistache , sont  employées  en 
pharmacie. 

P.  therehinthus.  L.  Therehinthus 
vulgaris.  T.  — Pistachier  thérébinthe  ; 
arbre  qui  produit  par  incision  la  théré- 
benthine  de  Chio. 

P.  lentiscus.  L.  Lentiscus  vulgaris. 
T.  — Pistachier  lentisque  j arbrisseau 
d’orangerie,  économique  et  médicinal. 


J’ai  placé  dans  cette  Section  les  genres 
Pistacia  et  Jugions , dont  les  espèces  ont  des 
fleurs  apétales , unisexuelles  et  des  fleurs  mâles', 
disposées  en  chaton. 
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Les  sommités  et  les  baies  sont  employées. 
Il  découle  de  cet  arbre  par  desincisionvS, 
une  résine  connue  dans  la  pharmacie  sous 
le  nom  de  mastic.  Ces  trois  espèces  de 
pistachiers  croissent  dans  le  midi  de  la 
France. 

11F.  Amentacées  à ovaire  simple  et 
libre , plantes  monoïques. 

Betiila  y Bouleau. 

B.  alba.  L.  et  T.  — Bouleau  blanc  ; 
arbre  économique  et  médicinal,  commun 
dans  les  forêts. 

B.  nigra.  L.  — Bouleau  noir  ou  à 
canots 5 arbre  économique,  originaire  de 
FAmérique  septentrionale. 

Alnus  y Aulne. 

A.  glutinosa.  Gærtn.  A.  commiinis. 
Desf.  BeluLa  A Inus.  L.  Alnus  latifoliciy 
glutinosa  viridis.  T.  — Aulne  gluti- 
neux , aulne  commun  ; arbre  économique , 
qui  croît  dans  les  marais  des  bois. 

Carpinus  y Charme. 

C.  hetulus.  L.  — Charme  commun  , 
charmille  j arbrisseau  d’ornement  et  éco- 
nomique, commun  dans  les  forêts. 

C.  ostrya.  L.  — Charme  houblon  ; 
arbre  d’ornement,  originaire  d’Italie. 
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C.  Orientalis,  Lam.  — Charme  d’O- 
rient  ^ arbre  d’ornement. 

✓ 

Corylus , Noisettier. 

C.  avellana.  L.  — Noisettier  corn- 
niun,  coudrier 5 arbrisseau  économique  , 
commun  dans  les  bois  et  les  haies.  Les 
semences,  appelées  noisettes,  avelines, 
ïournissent  par  expression  l’huile  de  noi- 
seüe,  qui  est  employée  en  pharmacie. 

1V“.  Amentacées  à ovaire  simple  et 
adhérent,  plantes  monoïqiies. 

Juglans,  Noyer. 

/.  vegiaAu.  Nux  juglans  sive  regîa  , 
vulgaris.  T.  Noyer  commun  ; arbre 
économique  et  médicinal.  Les  fleurs,  le 
brou  et  les  semences  sont  employés  en 
pliarmacie. 

J.  pacan.  LL  K.  J.  cylindrica.  Lam. 
— Noyer  pacanierj  arbre  économique, 
de  l’Amérique  septentrionale. 

Fa  g us  y Hêtre. 

F.  sylvatica.  L.  et  T.  — Hêtre  des 
forêts,  fayard,  fau  ou  foyard; arbre  éco- 
nomique, commun  dans 'les  forêts,  ainsi 
que  l’espèce  suivante.  Ses  semences,  ap- 
pelées Faines,  fournissent  par  expression 
une  huile  bonne  à manger. 


( ) 

Castanea  . Chatai cjn ier. 

C.  yulgaris.  T.  Lam.  Fagus  casta- 
nea.  L.  — Châtaignier  ordinaire  j arbre 
utile  aux  arts,  et  dont  les  semences  sont 
très-bonnes  k manger;  elles  sont  appe- 
lées vulgairement  châtaignes  ou  mar- 
rons ; les  marrons  sont  produits  par  une 
variété  de  châtaignier  cultivé,  appelée 
impropremen  t marronnier. 

Quercusj  Chêne. 

1°.  Feuilles  persistantes. 

Q.  ilex.h.  Ilex  oblongo  serrato  folio. 
T.  — Chêne  yeuse,  chêne  vert,  à feuilles 
entières  ou  a feuilles  longues  ; arbre  éco- 
nomique, commun  dans  le  midi  de  la 
France , ainsi  que  les  deux  espèces  sui- 
vantes. 

Q.  suher.  L.  Suber  latifolium  per- 
petud  virens.  T.  — Chêne  liège  ; arbre 
économique,  dont  Fécorce  est  employée 
sous  le  nom  de  liège,  à faire  des  bouchons. 

Q.  coccifera.  L.  — Chêne  au  kermès; 
arbrisseau  utile  aux  arts;  c’est  sur  cet 
arbre  que  vit  le  kermès  coccus  ilicis^  L. , 
insecte-  servant  à la  teinture,  et  employé 
autrefois  en  pharmacie. 

2°.  Feuilles  tombantes. 

Q.  racemosa.  \jdi.m.  Q.  pedanculata. 
G.Bauh.  Q.  robur,  L.  — Chêneà  grappes, 
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gravelin , roiire  ; arbre  commun  dans  les 
fo  rêls,  ainsi  que  l’espèce  suivante. 

Q,  sessiUJloixi.  Smith.  Q.  rohur.  L. 
Lam.  — Chêne  à Heurs  sessiles  j on  en 
connoît  plusieurs  variétés. 

Q.  infectoria,  Olivier.  — Chêne  à 
la  noix  de  Galle;  arbre  économique, 
originaire  d’Orienl. 

O 

V”.  Amentacées  à plusieurs  ovaires, 
plantes  monoïques. 

Liquidambar y Copalme. 

Lt.  siyracijlua.  L.  — Copalme  d’Amé- 
rique; arbre  médicinal;  on  retire  de  cet 
arbre  une  résine  employée  en  pharmacie. 

Platanus  y Platane. 

P.  Orientalis.  L.  et  T.  — Platane 
d’Orient;  arbre  d’ornement. 

P.  Occidentcdis.  L.  — Platane  d’A- 
mérique; arbre  d’ornement. 

Deuxième  Section.  — Fleurs  males, 
disposées  en  chaton  , étamines  distinctes 
ou  monadelphes,  placées  vsur  un  calyce 
ou  sur  une  écaille  qui  en  tient  lieu , fleurs 
femelles,  quelquefois  solitaires , quelque- 
fois rapprochées  en  tête  ou  disposées  en 
cône , recouvertes  d’écailles  serrées  et 
imbriquées,  ovaire  simple,  double  ou 
multiple,  stigmates  simples,  en  nombre 
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égal  à celui  des  ovaires  , sessiles  ou  portés 
sur  mi  style,  semences  recouvertes  pat 
les  écailles,  qui  prennent  de  l’accroisse- 
ment et  deviennent  ligneuses  et  distinctes 
dans  les  pins,  charnues  et  soudées  dans 
les  génévriers  ; embryon  cylindrique , 
entouré  d’un  périsperme  charnu , arbres 
dont  le  suc  propre  est  presque  toujours 
résineux,  feuilles  persistantes,  toujours 
vertes,  dépourvues  de  stipules. 

i“.  Conifères  à étamines  renfermées 
dans  un  calyce,  fruit  bacciforme. 

Ephedra  y Ephédra. 

E.  distachia.l^.  Ephedra  maritima. 
T.  — Ephrédra  à deux  épis,  raisin  de 
mer;  arbrisseau  qui  croît  dans  les  lieux 
sablonneux  et  maritimes  des  départe- 
mens  méridionaux, 

Casuarina,  Casuarina. 

C.  equisetifolia.  L.  F.  — Casuarina 
à feuilles  de  prêle;  arbrisseau  de  serre 
chaude,  originaire  de  l’Inde, 

Taxusy  If. 

T.  haccata.  L.  et  T.  — If  commun  ; 
arbre  d’ornement , originaire  des  Alpes. 
Ses  fruits  passent  pour  vénéneux. 

2°.  Conifères  à étamines  portées  sur 
des  écailles,  calyce  nul,  fruits  en  cône. 
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Juniperus , Genévrier. 

J . cüimnunis.  L.  el  T.  — Genévrier 
commun  ; arbrisseau  économique  et  mé- 
dicinal J qui  croît  sur  les  collines  sèches 
et  arides,  à Fontainebleau  et  autres  lieux. 
Le  bois  et  les  fruits  sont  employés  en  phar- 
macie. 

oxycedrus.  L.  — Génévrier  cade  ; 
arbrisseau  économique,  commun  dans 
le  midi  de  la  France.  Le  bois  distillé 
donne  l’huile  de  cade. 

J.  V irginiana.  L.  — Génévrier  de 
Virginie  ; arbrisseau  d’ornement. 

J.  P hœnicea.  L.  — Génévrier  de  Phé- 
nicie j arbrisseau  d’ornement. 

J.  sabina.  L.  Sahina  mas  et  foemina, 
C.  B.  et  T.  — Génévrier  Sabine  ; arbris- 
seau médicinal , dont  on  distingue  deux 
variétés , qui  peuvent  être  regardées 
comme  deux  espèces,  la  Sabine  mâle  et 
la  Sabine  femelle  ou  commune.  Le  Gé- 
névrier  Sabine  et  l’espèce  précédente , 
croissent  dans  le  midi  de  la  France.  La 
Sabine  ne  doit  être  employée  qu’avec 
beaucoup  de  circonspection. 


On  présume  que  le  saudarach , et  l’oliban 
ou  encens,  sont  des  résîces  produites  par  des 
espèces  de  génévrier,  don  on  ne  connoît  pas 
encore  les  noms.  On  cite  '^..ilement  les  Junipe- 
riis  ihurifera  et  Lj  civy. 
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Cupressus  J Cypiès. 

C.  senipen^irens.  L.  C.  meta  infas- 
tigium  conpolutd.  T.  — Cyprès  pyra- 
midal; arbre  d’ornement  et  médicinal, 
originaire  de  Crète.  Les  fruits  sont  em- 
ployés en  pharmacie. 

C.  senip,  horizontalis.'h.  C.  j'amos 
extra  se  spargens,  T.  — Cyprès  étalé  ; 
arbre  d’ornement. 


Thuya  y Thuya. 

T,  Occidentalis.  L.  — Thuya  d’A- 
méri(pie , arbre  de  vie , arbre  d’orne- 
ment. 

T.  Orientalis.  L.  — Thuya  de  la 
Chine,  arbre  d’ornement;  Broussonet 
pense  que  l’espèce  appellée  Thuya  ar-- 
ticulata.  Vahl. , arbre  d’orangerie,  ori- 
ginaire de  Barbarie,  fournit  le  sandarach. 

P inus  y Pin. 

P . syli^estris.  L.  et  T.  — Pin  vul- 
gaire, Pin  de  Russie,  Pin  de  Genève, 
Pinéastre,  arbre  d’ornement,  économique 
et  médicinal , commun  dans  les  bois. 

P.  riibra.  Mill.  P.  sylvestris  ruhra» 
Pin  rouge,  Pin  d’Écosse,  arbre 
d’ornement. 

P.  maritima,  Lam.  — Pin  maritime, 
arbre  d’ornement,  et  économique,  qui 
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cvoît  clans  les  sables  mariliines  des  dépar- 
leinens  méridionaux,  et  dans  les  laudes 
de  Bordeaux. 

P.  pinea.  L.  — Pin  pinier,  pin  à 
pignons,  Pin  cultivé,  arbre  d’ornement, 
économique  et  médicinal.  On  le  trouve 
dans  les  bois  à Pont-Chartrain.  Les  se- 
mences sont  employées  en  pharmacie 
sous  le  nom  de  pignons  doux. 

P.  strobus.  L.  — Pin  de  Weimouth, 
arbre  d’ornement , originaire  de  l’Amé- 
rique septentrionale. 

Ahies  , Sapin. 

P.  Pointe  des  cônes  dirigés  vers  la 
terre , feuilles  éparses  en  tous  sens. 

A.  excelsa.  Dec.  Lam.  A.  picea. 
Desf.  A.  tenuiore  folio  fructu  deorsum 
inflexo.  T.  Pinus  ahies.  L.  — Sapin 
élevé  , pesse  , épicia , serente , faux- 
sapin  ; arbre  économique  , originaire 
des  Alpes. 

P.  Pointe  des  cônes,  dirigée  vers 
le  ciel,  feuilles  sur  deux  rangs. 

A.  pectinata.  Dec.,  Lam.  A.  taxi- 
folia.  Desf.  A.  taxifoUo  ^ fructu  sur- 
sum  spectante.  T.  Pinus  picea.  L.  — 
Sapin  en  peigne , sapin  argenté , arbre 
économique  et  médicinal.  Les  jeunes 
pousses  de  ces  deux  Sapins  sont  em- 
ployées en  pharmacie  sous  le  nom  de 

bourgeons 
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bonrgcoiis  de  sapin  ; ces  deux:  arbres 
ioumisseiU  la  ihérébeiuine  deSlrasboimT 
la  poix  de  Ik^urgogne,  la  Poix-résine’ 
le  g^bpot,  etc. 

Larix  , Mélèze. 

L.  Europœa.  Desf.  Earix  folio  de-- 
vidiio  conifera.  T.  P Inus  Larix.  L. 
— Mélèze  d’Europe,  arbre  économique  * 
originaire  des  Alpes.  11  fournit  aussi 
une  espèce  de  tbérébenline , et  on  ré- 
colte dessus  cet  arbre  la  manne  de  Brian- 
çon et  l’agaric  blanc  des  pbarmacies, 
U O teins  Laricis, 

L cedrus.  Desf.  Pmus  cedrus.  L. 

Meleze  cèdre  du  Liban,  arbre  d’oi- 
iiement  et  économique  , originaire  de 
1 Asie  mineure.  ^ 


^ genres  de  la  famille  des 

Co^/ere,-  fournissent  à la  pliarn.acie  et  aux 
ai  ts  des  }>i  oductions  tres_un|)ortantes , les  espèces 
de  t ieiebcntirie,  legalipot,  la  résine , la  poix 
de  bnuigogne  , la  colophane  , tarcaoson' 
essence  de  therèbentine , lebrai  sec,  legoudroii  ’ 
!a  poix  noire,  le  noir  de  fumée,  ete.  so^^ 
(les  substances  toutes  emolovées  et  oui  s'obL 

suivant  it 

e Paris  P!>annacien  dis.ingne 

f im  Mémoire  qui 

^ aite  de  ces  divers  objets  ; il  auroit  été  à desirer 
que  lecteur  eut  parcouru  les  difîérents  pays 
ou  se  tiavaillent  toutes  ces  matières  , aliii  etc 

O 
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QUATORZIÈME  CLASSE. 

l^es  Ghnnacées. 

Fleurs  incompleUes  distinctes,  com- 
posées d’un  ou  de  deux  rangs  d’écailles 
un  peu  foliacées  , cpii  tiennent  lieu  de 
cah'ce , et  auquel  on  a donné  le  nom  de 
glume,  étamines  insérées  sous  l’ovaire, 
une  seule  semence  pour  chaque  fleur, 
lioc  herbacée,  feuilles  cilternes,  engaî- 
liantes. 

Première  Section.  — Plantes  mo- 
noïques , fleurs  mâles  , munies  d’un  seul 
rang  d’écailles , ou  calyce  cà  trois  feuilles, 
et  de  trois  étamines , fleurs  femelles,  ayant 
uu  même  calyce , un  ovaire  i|iviiple,  libre, 
surmonté  d’un  style  et  de  deux  stigmates, 
tige  dépourvue  de  noeuds,  prenant  nais- 
sance dans  les  eaux  ou  sur  le  bord  des 
eaux  , feuilles  alternes , un  peu  engai- 
nantes, fleurs  réunies  en  chatons  serrés, 
glohuleux  ou  cylindriques  , fleurs  mâles, 
toujours  au-dessus  des  femelles. 


s’assurer  par  lui-même  des  différens  procédés 
que  l’on  employé. 

Les  Botanistes  ont  remarqué  que  les  semences 
des  Pins  et  Sapins  produisoient  dans  , la  ger- 
mination deuxcotylédons  qui  se  divisoieét  chacun 
en  plusieurs  lanières,  \ce  qui  les  avoit  fait 
règartler  mal-à-propos  comme  polycotylédonï. 
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Typha^  Massette. 

T.  latifoUa,  L.  — Massette  â larges 
feuilles,  roseau  des  étangs,  in^isse  d’eau ^ 
plante  \ivace,  aquaticjue,  économique. 

T.  angustifüîia.  L.  — Massette  à 
feuilles  étroites  j plante  vivace  , aqua- 
tique. 

Sparganium,  Ruban  d’eau. 

S.  j'amosum.  C.  B.  S.  erectiLm.  L. 

Ruban-d’eau  raineux , rubanier  à lioe 
droite;  plante  vivace , aquatique. 

^S’.  simplex.  Curl.  S.  erectuin.  L*.  

Ruban-d’eau,  à tige  simple,  rubanier 
simple;  plante  vivace,  aquatique. 

Detjxieme  Sectiox.  Fleur  placée  à 
l’aisselle  d’une  écaille  ou  paillette,  lai- 
s.yit  la  fonction  de  caljce,  paillettes  in- 
lérieures,  quelquefois  vuides  par  avorte- 
ment, trois  etamines,  ovaire  simple  et 
supère,  surmonté  d’un  style  et  de  deux 
ou  trois  stigmates,  tige  cylindrique  ou 
triangulaire,  presque  toujours  dépourvue 
de  noeuds,  feuilles  sessiles  ou  engainantes 
à leur  base,  gaine  toujours  entière,  et 
nullement  fendue,  fleurs  disposées  en 
epis^  bermaplirodites  ou  unisexuels. 

1 . Cypéracées  a fleurs  unisexuelles , 
plantes  monoïques. 

O 2 
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Carex  , Carex. 

x".  Épi  unique  simple , deux  stigmates. 

C.  iniliçaris.  L,  — Carex  pulicaire  ; 
plante  vivace,  commune  dan$  les  prés 
inontagneux. 

2°.  Plusieurs  épis  androgyns , males 
au  sommet,  deux  stigmates. 

C.  arenaria.  L.  — Carex  des  sables  ; 
plante  vivace,  médicinale.  Les  racines 
sont  employées;  elles  portent  le  nom  de 
SalsepareiLLe  cVA llemagne. 

‘ C.  muricata.  L.  — Carex  hérisse , 
laiche  piquante;  plante  vivace , com- 
iiume  dans  les  marais  des  bois. 

C.  paniculata.  L.  — Carex  en  pani- 
cnle;  plante  vivace , commune  dans  les 
lieux  humides. 

o“.  Plusieurs  épis  androgyns , fe- 
melles, au  sommet,  deux  stigmates. 

C.  curta.  Good.  — Carex  court,  tron- 
qué; plante  vivace,  commune  dans  les 
marais  et  les  fossés. 

4°.  Plusieurs  épis  unisexuels,  trois  stig- 
mates, capsule  velue  ou  pul^escente  sur 
scs  faces. 

C.  pLlullfera.  L.  — Carex  à pilules  ; 
plante  vivace,  commune  dans  les  forêts. 

5°.  Plusieurs  épis  unisexuels , trois  stig- 
mates, capsule  glabre  ou  ciliée  sur  les 
•anoles  seulement. 

O 
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C.  Jlava.  L.  — Cârex  jaune;  plante 
vivace , commune  au  Lord  des  marais  et 
dans  les  bois  humides. 

C.  pseuclo-cyperus.  L.  — Carex 
feuilles  de  souchet;  plante  vivace  , com- 
mune dans  les  bois  humides  et  au  bord 
des  fossés. 

ir.  Cypéracées  à fleurs  hermaphro- 
dites. 

Schœnus  J Schoenus. 

1°.  Fruit  muni  de  soies  à sa  base , tige 
Cylindrique. 

5.  nigricans,  L.  — Schoenus  noirâtre  ; 
plante  vivace  j commune  dans  les  prés 
humides. 

2°.  Fruit  dépourvu  de  poils  à sa  base, 
tige  cylindrique. 

6.  mariscus.  L.  — Schoenus  des 
étangs;  plante  vivace,  commune  dans  les 
rivières  stagnantes. 

Eriophorum y Linaigretle. 

1 . Épis  nombreux  et  pédicellés. 

E.  polystachion.  L.  — Linaigrelte  ùr 
plusieurs  épis,  lin  des  marais;  plante 
vivace. 

2 . Fpis  solitaires  et  sessiles. 

E.  vaginatum.  L.  — Linaigretle  en-' 
gainée  ; plante  vivace,  commune  dans  les 
marais  tourbeux. 

O 3 
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Scirpusj  Scirpc. 

1°.  Un  seul  épi,  fruit  muni  de  poils  à 
sa  base. 

S.  palus  (ris.  L.  — Scirpe  des  marais  j 
plante  vivace. 

2°.  Tige  cylindrique,  à plusieurs  épis, 
fruit,  muni  de  poils  à sa  base. 

S.  lacustris.  L.  — Scirpe  des  étangs  j 
plante  vivace,  commune  dans  les  lacs  et 
les  étangs. 

5".  Tige  triangulaire  , à plusieurs  épis, 
fruit  muni  de  poils  a sa  base. 

S.  sylvaticus.  L.  — Scirpe  des  bois; 
plante  vivace , commune  dans  les  lieux 
humides  et  couverts,  et  dans  les  bois. 

iS.  jnaritijnus.  L.  Cy  périt  s.  T.  — Scirpe 
maritime;  plante  vivace,  commune  sur  le  * 
bord  des  eaux  et  dans  les  marais. 

Cyperus  y Souchet. 

C.  longus.  L.  C.  odoratus  radlce  Ion- 
gâ , sive  cyperas  offîcinarum.  T.  — 
Souchet  odorant  ; plante  vivace,  écono- 
mique et  médicinale.  La  racine  est  em- 
])loyée  en  pharmacie.  On  trouve  cette 
]>lante  au  petit  Genlilly. 

C\  fl.ahellij'ormis.  Luth.  — Souchet 
éventail;  plante  vivace,  de  serre  chaude, 
originaire  de  l’Inde. 
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Troisième  Section.  — Fleurs  munies 
de  deux  rangs  d’écailles,  un  extérieur, 
appelé  glume  ( calyce  ^ L.  ) , partagé 
profondément  en  deux  valves,  renfer- 
mant une  ou  plusieurs  fleurs,  et  faisant 
les  fonctions  de  spathe;  un  intérieur, 
appelé  bdle,  calyce  [corolle ^ L.  ),  divisé 
communément  en  deux  valves,  et  ser- 
vant d’enveloppe  immédiate  des  organes 
sexuels,  remplissant  par  conséquent  les 
fonctions  d’un  vrai  caljce  ; les  valves 
nues  ou  surmontées  d’une  ou  de  plu- 
sieurs arêtes,  placées  à leur  sommet  ou 
sur  leur  dos,  anthères  oblongues,  four- 
chues aux  deux  extrémités,  ovaire  sim- 
ple, lilire , plus  ordinairement  deux 
styles  , deux  stigmates  plumeux  ; tige 
chaume , garnie  de  dislance  en  distance 
de  noeuds  d’où  parlent  des  feuilles  al- 
ternes, engainantes,  gaine  fendue  longi- 
tudinalement jusqu’à  la  Irase , du  coté 
opposé  à la  feuille,  fleurs  disposées  eu 
épi  ou  en  panicule. 

I . Graminées  à fleurs  en  panicide  plus 
ou  moins  serré,  ou  en  épis  digités,  glume 
a une  seule  fleur,  une  ou  deux  étamines, 
deux  styles. 

Anlhoxanthum  y Flouvé. 

A.  odoratiim.  L.  — Flouve  odorante’ 
plante  vivace,  commune  dans  les  prés, 

O i 
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Il  . Glume  à une  fleur,  trois  é lamines, 
' deux  styles. 

, -^lopecurus  y Alopécure. 

, L.  — Alopécure  des 

])rés*  plante  vivace,  commune  dans  les 
prés. 

^gf'<^stis.  L.  Alopécure  des 
champs,  vulpin  , queue  de  renard  des 
champs  j plante  viv^ace. 

Phleiimy  Fléau. 

P.  pratense.  L.  — Fléau  des  prés, 
tliyinolhygrass  des  Anglais;  plante  vi- 
vace, comanune  dans  les  prés;  excellent 
fourrage. 

O 

P.  Jcodosum.  L'.  — Fléau  bulbeux, 
phléole  noueuse  ; plante  vivace  , com- 
mune sur  le  bord  des  chemins  et  fossés 
humides. 

Phalaris  y Alpiste. 

P.  arundinacea.  L.  — Alpiste  roseau  ; 
plante  vivace  ; on  la  rencontre  sur  le  bord 
des  rivières  et  ruisseaux. 

P . ctrund.  picta.  — Alpiste  roseau 
panachée;  plante  vivace. 

Paspalurrij  Paspalum. 

P . dactylon,  Desl.  Panicum  dacty- 
Ion.  L.  — Paspalum  chiendent , pied  de 
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poule;  plante  vivace,  médicinale,  com- 
mune dans  les  champs  et  lieux  sablon- 
neux. La  racine  est  employée  en  phar- 
macie. 

Panicum,  Panis. 

P . Italiciim.  L.  P.  Germcmicum. 
Wild.  P,  viilgare,  Thuil.  — Panis  d’Ita- 
lie, panic  ordinaire,  millet  des  oiseaux; 
plante  annuelle,  alimentaire,  originaire 
de  l’Inde. 

P.  miliaceum.  L.  — Panis  millet; 
.plante  annuelle , économique  et  alimen- 
taire , originaire  de  l’Inde  , commune 
dans  les  endroits  cultivés. 

Milium  y Mil. 

M.  effasum.  L.  Agrostis  effusa.  Lam. 
— Mil  étalé;  plante  vivace,  commune 
dans  les  bois  ombragés. 

O 

Agrostis  J Agrostis. 

Fleurs  garnies  d’arêtes  ou  barbes. 

A.  ccuiinci.  L.  — Agrostis  des  chiens  ; 
plante  vivace,  commune  dans  les  prai- 
ries humides. 

2°.  Fleurs  sans  barbe. 

A.  stolonifera.  L.  — Agrostis  tra- 
çante; plante  vivace,  commune  dans  les 
bois  et  les  champs. 

O 5 
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Calamagrostis  , Calamagroalis. 

C.  arundinacea.  Roth.  Agroslls 
arandinacea.  L.  — Calamagrostis  ro- 
seau; plante  vivace,  commune 'dans  les 
lieux  humides  et  onihrageiix. 

C.  lanceolata.  Roth.  Arundo  cala- 
magroslis.  L.  — Calamagrostis  lancéolé, 
roseau  plumeux  ; plante  vivace , com- 
mune dans  les  prés  couverts  et  les  bois, 

■Stipcij,  Stipe. 

S.  jimcea.  L.  — Stipe  jonciforme  ÿ 
plante  vivace , des  provinces  méridio- 
nales. 

S.  tenacissima.  L.  — Stipe  spart  ; 
plante  vivace  , d’orangerie  , originaire 
d’Espagne , utile  aux  arts. 

Saccharujn,  Sucre. 

iS.  officinarum,  !..  — Sucre  officinal , 
canne  à sucre  ; plante  vivace , de  serre 
chaude  , originaire  de  l’Inde , cultivée  en 
Égypte  et  en  Amérique.  Cette  plante  est 
économique',  alimentaire  et médécinale. 

S.  RavennœMwn.  Andropogon  Ra- 
ven nœ.  L.  — Sucre  de  Ravenne;  plante 
vivace,  d’orangerie,  commune  en  Italie 
et  dans  le  midi  de  la  France. 

lir.  Fleurs  en  panicule,  glume  à plu- 
sieurs Heurs,  trois  étainines,  deux  stvles. 
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■Melica,  Mélica. 

31.  unijlora.  Pietz.  — Mélica  nniflore  ; 
plante  vivace,  commune  clans  les  bois. 

31.  ciliata.  L.  — Mélica  ciliée,  com- 
mune dans  le  midi  de  la  France, 

Avena  y Avoine. 

i“.  Espèces  hermaphrodites,  et  dont 
les  valves  externes  des  baies  sont  entières 
au  sommet. 

A.  saliva.  L.  — Avoine  cultivée; 
plante  annuelle,  économicjue,  alimen- 
taire et  médicinale.  Les  semences  sont 
employées  pour  former  le  gruau. 

2°.  Espèces  hermaphrodites , et  ayant 
les  valves  externes  des  baies  terminées 
par  deux  barbes,  outre  l’arête  dorsale. 

A.  flavescens.  L.  — Avoine  jaunâtre; 
plante  vivace,  commune  dans  les  prés 
secs. 

0°.  Espèces  polygames. 

Avena  elatior.  L.  — yVvoine  fromen- 
taie  ; plante  vivace,  éconoinic|ue ; on  en 
fait  des  prairies  artificielles. 

A.  lanata.  Koel.  ITolcus  lanatus.  L. 
— Avoine  laineuse,  holcus  laineux; 
plante  vivace,  commune  dans  les  prés. 

ylvena  mollis.  Koel.  Ilolcas  mollis. 
L.  — Avoine  molle,  holcus  velouté; 

0 6 
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plante  \ivace,  commune  dans  les  lieux 
secs. 

A ira  y Aira. 

A.  cœspitosa.  L.  — Aira  touffu  , 
canche  en  gazon  j plante  vivace,  com- 
mune dans  les  prés  et  les  bois. 

A.  jlexuosa.  L.  — Aira  tortueux, 
candie  flexucuse  ; plante  vivace , com- 
mune dans  les  bois  élevés. 

A.  canescens,  L.  — Aira  blanchâtre , 
canche  cendrée  ; plante  vivace,  commune 
dans  les  endroits  arides  et  sablonneux. 

Arundo  y Roseau. 

A.  donaxA,.  — Roseau  à quenouilles; 
plante  vivace,  que  l’on  cultive  dans  les 
jardins. 

A.  phragjnites.  L.  — Roseau  à balais; 
plante  vivace,  médicinale;  elle  est  com- 
mune dans  les  lieux  aquatiques. 

Festuca,  Fétuque. 

F.  opina.  L.  — Fétuque  des  moutons^ 
plante  vivace , économique  ; excellent 
pâturage  pour  les  moulons. 

F.  ruhra.  L.  — Fétuque  rougeâtre, 
plante  vivace,  commune  dans  le  bois  de 
Boulogne. 

F.  heterophylla.  Lam.  Jacq.  — Fé- 
tuque à feuilles  variables;  plante  vivace., 
commune  dans  les  bois. 
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Poa  y Pa tarin. 

P.  jîuitans.  Koel.  Festuca  Jiaitans, 
L.  — Paturin  flottant,  manne  de  Prusse;, 
plante  vivace , économique  et  alimen- 
taire. On  la  trouve  dans  les  fossés  aqua- 
tiques et  les  marais. 

P.  aquatica.  L.  — Paturin  aqua- 
tique; plante  vivace,  commune  sur  le 
bord  des  étangs  et  dans  les  fossés  aqua- 
tiques. 

P.  scabra.  Dec.  P.  trivialis.  L.  — 
Paturin  rude,  paturin  commun;  plante 
vivace,  commune  dans  les  prés.- 

P.  cristata,  L.  •—  Paturin  en  crête, 
commun  sur  les  montagnes  sablonneuses. 

Brizciy  Briza. 

B.  media.  L.  — Briza  moyen , amou- 
rette , pain  d’oiseau  ; plante  vivace,  Desf., 
annuelle,  Dec.,  commune  dans  les  prés 
secs. 

Bi  'omus  y Brome. 

B.  pr'atensis.  Lam.  — Brome  des  prés; 
-plante  vivace. 

B.  sylvalicus.  Lam.  — Brome  des 
bois;  plante  vivace. 

Daclylisy  Dactyle. 

D.  glomerata,  I,.  — Dactyle  pelo- 


loniie,  dactyle  à fleurs  ao^o-lomérées  ; 
plante  vivace,  tres-commune. 

IV  . Graminées  à fleurs  en  épis  serrés 
le  long  de  Paxe,  glurae  à plusieurs  fleurs, 
trois  étamines,  deux  styles. 

Seslej'iciy  Sesleria. 

S.  ccBruleci.  Lam.  Cynosiij'us  cooru-^ 
leiis.  Ij.  — Sesleria  bleuâtre  j plante  vi- 
\ace , commune  dans  les  prés  élevés,  sur 
les  montaones. 

O 

Cynosurus y Cynosure. 

C.  cris  talus.  L.  — Cynosure  à crête, 
cynosure  des  prés;  plante  vivace,  com- 
mune sur  le  bord  des  chemins  et  dans 
les  prés  secs. 

Lolium,  Lolium. 

Tj.  perenne.  L.  — ^ Lolium  rai-grass, 
yraie  vivace  ; plante  vivace,  économicpie  ; 
fourrage  très-nourrissant. 

Z/,  teiniilentinn.  L.  — Lolium  ivroye, 
y vraie  enivrante;  plante  annuelle,  com- 
mune parmi  les  blés. 

Blymus , Élyme. 

B.  arenarius.  L.  — Elyme  des  sables  ; 
plante  vivace,  commune  dans  les  lieux 
sablonneux  et  maritimes  des  provinces 
méridionales. 
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IL  giganteus.  \ ahl.  — EJjme  gigan- 
tesque; plante  vivace. 

E*  V irgirjcïts.  L.  — Élyme  de  Vir-' 
ginie  ; plante  vivace. 

B.  histrix.  L.  — Élyme  divergeant  ; 
plante  vivace,  originaire  d’Orient. 

E.  hordeifonnis.  — ^ Elyme  épi 
d’orge  ; plante  vivace. 

Jlordeum  y Orge. 

II.  vulgare.  L.  — Orge  commune  ^ 
escourgeon  épeautre , orge  céleste  ; plante 
annuelle,  alimentaire  et  médicinale,  ori- 
ginaire de  Russie. 

//.  murinuni.  L.  — Orge  queue-de- 
souris,  orge  des  murailles;  plante  an- 
nuelle,  très-commune. 

Triticum,  Froment. 

1°.  Espèces  tà  épi  serré  et  emhriqué. 

T.sativum,  Lam.  T.  œstivum  et  /?v- 

K/ 

hernujn.  L.  — Froment  cultivé  ; plante 

anauelle , alimentaire. 

/ / 

2".  Epi  composé  d’épillets  distincts  et 
' non  embriqués. 

T.  repens.  L.  — Froment  rampant , 
chiendent  ; plante  vivace  , médicinale. 
La  racine  est  employée  en  pharmacie. 

'E.  junceinn,  L.  — Froment  jonci- 
fo  rme;  plante  vivace , commune  dans  les 
lieux  sablonneux. 
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pinnatum.  Moencli.  J3ronius  pin- 
natus.  L.  — Froment  penné  , brome 
penné*  plante  vivace,  commune  dans  les 
bois. 

Se  cale  y Seigle. 

S.  cereale.  L.  — Seigle  cultivé^  plante 
annuelle,  alimentaire  et  médicinale. 


Ægilops , 'Égilope. 

Æ.  ovata.  L.  — Égilope  ovale,  bros- 
sière;  plante  annuelle,  commune  sur  le 
bord  des  chemins,  dans  les  Provinces 
méridionales. 

Æ.  trluncialis,  L.  — ^ Égilope  à longs 
épis;  plante  annuelle,  commune,  ainsi 
que  la  précédente,  dans  les  lieux  secs 
arides  et  sablonneux. 

Trois  étamines,  un  style,  un  stigmate, 


N ardus  , Nard. 

N.  striçta.  L.  — Nard  serré;  plante 
vivace,  commune  à Saint-Léser. 

Lygeum  , Lygéum. 

L.  spartum.  L.  — Lygéum  sparte  ; 
plante  viv^ace , utile  aux  arts. 

VT.  Six  étamines  au  plus , deux  stvles. 

Ojyza,  Riz. 

O.  saliva.  L.  — Riz  cultivé;  plante 
annuelle,  alimentaire  et  médicinale,  ori- 
ginaire de  rinde. 
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Zizajiia  y Zizaiiia. 

Z.  aqualica.  L.  — Zizania  aquatique; 
])laute  annuelle,  alimentaire,  originaire 
de  l’Amérique  septentrionale. 

Vir.  Graminées  à Heurs  males  et  fe- 
melles, placées  dans  des  épillets  dis- 
tincts, trois  étamines,  un  ou  deux  styles. 

A ndvopogon  , Barb o n . 

A>  ischaemiim.  L.  — Barbon  digité , 
pied  de  poule;  plante  vivace,  commune 
dans  les  lieux  secs. 

A.  hirtum.  Barbon  hérissé  , plante 
vivace,  qui  croît  dans  les  lieux  stériles 
des  bords  de  la  Méditerranée.  ^ 

Holcus  y Holcus. 

II.  halepensis.  L.  — Holcus  d’Alep; 
plante  vivace  , originaire  de  Syrie. 

Zea  y Maïs. 

Z.  mays.  L.  Mays  grcmls  atireis. 
T.  — Maïs  cultivé,  blé  de  Turquie, 
blé  d’Espagne , blé  de  Guinée , blé  d’Inde  ; 
plante  annuelle,  alimentaire,  originaire 
du  Pérou. 


Il  faut  rapporter  à ce  genre  V ividropogon 
scJioënanthus , Jj. , le  schœnante  oii  jonc  odo- 
rant, plante  vivace,  de  serre  chaude,  médi- 
cinale, originaire  de  l’Inde. 
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Coiût;  J Coix. 

C lacryma.  L.  Lacryma  JohL  T.' 

Coix  larme  de  Job,  larme  à cha- 
pelets j plante  annuelle,  originaire  de 
rinde. 

QUINZIÉME  CLASSE. 

LéGs  LUlacécs, 

^ Fleurs  incompleUes distinctes,  munies 
dune  seule  enveloppe  coroliiforme  à 
six  feuilles,  ou  cà  six  divisions  plus  ou 
moins  profondes,  plus  communément 
SIX  étamines,  rarement  au-dessus  et  au- 
dessous  , fruit  le  plus  souvent  à trois 
loges.  Tige  nuë  ou  feuillée  , feuilles 
radicales  ou  caulinaires  5 celles  de  la 
tige,  sessiles , et  souvent  engainantes, 
composées  pres(jue  toutes  de  nervures 
longitudinales.  Fleurs  entourées  com- 
munément d’une  spatlie. 

ORDEE  PREMIER. 

Étamines  attachées  au  caljce.  \ 

Première  Section.  — Fruit  bacci- 
forme , ou  drupacé  uniloculaire , se- 
mences osseuses,  lige  ligneuse  cà  colonne 
couronnée  au  sommet  par  des  rangs  de 
feuilles,  fleurs  unisexuelles  poi;tées  sur 
un  spadix. 
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yf  Palmiers  à i'euilles  pennées. 

pliœnix  y Daltier. 

P.  dactyllfera.P  — Dattier  cnl- 
livé , arbre  de  serre  cbancle,  economi(|ne, 
alimentaire  et  médicinal  , originaire 
d’Afii  pie.  l.es  fruits  sont  employés  en 
pharmacie  sons  le  nom  de  Datte. 

ir.  Palmiers  a feuilles  palmées. 

Chaiîiœrops  y Chamærops. 

C.  humilis.  L.  — Chamærops  corn- 
mim  , arbre  d’orangerie  , originaire 
d’Africpie. 


* La  famille  des  palmiers  est  nne  des  plus 
intéressantes  du  règne  végétal  ; ses  productions 
servent  non-seulement  àlanourriture  deriiomme, 
mais  encore  à ses  besoins  économiques?  On 
rapporte  aux  palmiers  le  sagiis  farinifera , le 
sagoutier,  arbre  qui  produit  une  espèce  de 
fécule  avec  laquelle  on  prépare  le  sagou  usité 
en  pharmacie’,  le  Cocos  nucifera.  L. , le  co- 
cotier cultivé , arbre  économique , de  seiTe 
chaude,  originaire  de  l’Inde-,  c’est  sa  semence 
qui  fournit,  dit-on  , 'l’huile  de  palme  des  phar- 
macies, V Âreca  oleracen  y L. , l’arec  choux- 
palmiste,  arbre  économique,  de  serre  chaude, 
originaire  de  l’Amérique  septentrionale.  Ce  genre 
renferme  une  espèce  appellée  Areca  caiechuy 
arbre  qui  croît  dans  l’Inde  et  aux  Iles  Moluques , 
et  qui  pourroit  être  du  nombre  des  espèces 
qui  produisent  le  cachou. 
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Deuxième  Section.  — Caljce  sli^c, 
vert,  ou, colore,  etamiiies  en  nombre 
égal  aux  divisions  du  calyce , attachées 
à la  base  ou  vers  le  milieu  de  ces  di- 
visionsj  ovaire  simple  surmonté  de  trois 
styles,  ou  d’un  style  à trois  stigmates, 
baie  sphérique  à trois  loges,  tige  her- 
bacée ou  ligneuse,  feudles  rarement  en- 
gainantes , fleurs  placées  à l’aisselle 
d’une  spalhe  particulière  souvent  très- 
petite. 

1 . Asparagées  a fleurs  hermaphrodites 
et  à ovaire  libre. 

Dracœna  ^ Dracæna. 

D.  draco.  L.  — Dracæna  sang- 
dragon;  arbre  de  serre  chaude,  médicinal, 
originaire  des  lies  Canaries.  Son  suc 
propre,  rougeâtre,  est  employé  en  phar- 
macie. 

D.  terminalis.  L.  — Dracæna  pourpre, 
arbre  de  serre  chaude  , originaire  de 
Chine. 

Asparagus  , Asperge. 

A.  offichialis.  L.  et  T.  — Asperge 
olhcinale , plante  vivace , alimentaire 
et  médicinale  ; les  Jeunes  pousses  se 
mangent,  la  racine  est  usitée  en  phar- 
macie. C’est  une  des  racines  apéritives. 

A,  acutlfülius.  L.  — Asperge  à 


feuilles  aigues  , Asperge  sauvage  , es- 
pargon  , corriula  5 j)lanle  vivace  , com- 
•mime  dans  les  lieux  stériles  des  ])roviaccs 
méridionales. 

Slrcplopus  J Streptope. 

S.  amplexifolius.  Midi.  Uvularia 
amplexi folia.  L.  — Streptope  embras- 
sant, uvulaire  des  Alpes,  sceau  de  Sa- 
lomon rameux;  laurier  alexandrin  des 
Ai^  )cs , plante  vivace. 

Paris  y Parisetle. 

P.  quadrifolia.  L.  Herba  paris.  T. 
— Parisetle  à quatre  feuilles,  raisin  de 
renard  , plante  vivace  , médicinale  , 
commune  dans  les  bois  ornbrasés. 

O 

Convallaria  , Mimuet. 

C.  maïalis.  L,  Liliinn  convalliam 
albiun.  T.  — Muguet  de  mai,  plante 
vivace,  d’ornement  et  médicinals,  com- 
mune dans  les  bois.  Les  Heurs  sont 
usitées  en  pharmacie. 

Polygonatinn , Sceau-de-Salomon. 

P.  uuiJlorLom.  Desf.  P.  latifolium 
vulgare.  T.  Convallariapoljgoriatunu 
L.  — Sceau-de-Salomon  à une  ileur^ 
plante  vivace  , médicinale  , commune 
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dans  le  bois  de  Boulogne.  Sa  racine  est 
employée  en  ])barmacie. 

F.  miiltijlonun.  Desf.  Convallaria 
midlijlora.  L.  — Sceau-de-Salomon  à 
plusieurs  Heurs,  grand  Sccaii-de-Salomon; 
piaule  vivace  , commune  dans  les  bois. 

Sniilacina  y Smilacine. 

S.  hifolia.  Desf.  Convallaria  bi folia, 
L.  — Smilacine  à deux  feuilles  j plante 
vivace  , commune  dans  les  bois  élevés. 

ir.  Asparagées  à plantes  dioïques , 
ovaire  libre. 

Smilax  Smilax. 

S.  aspera.  L.  — Smilax  picjuanl  , 
rude , salsepareille  d’Europe  j liseron 
éj)ineux,  gramon  de  montagne;  plante 
vivace,  ligneuse,  d’orangerie,  médi- 
cinale , commune  dans  le  midi  de  la 
France.  On  fait  lisage  de  la  racine  eu 

O 

place  de  celle  de  salsepareille. 

F use  us  y Fragon. 

B.  aculeatiis.  L.  R.  myrtifolius  acu- 
leatus.  T.  Fragon  piquant,  épineux, 
lionx-frélon,  petit  houx;  plante  vivace, 
ligneuse  , médicinale , commune  dans 
les  bois  niontueux.  La  racine  est  usilee 
en  pharmacie.  C’est  une  des  racines 
xipérilives,  qui  avec  celles  d’asperges, 
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d’ache,  de  persil  et  de  fenouil,  déjà  dé- 
signées, forment  les  cinq  racines  apéri- 
lives. 

II.  hypof^lossinn.  L.  — Fragon  à lan- 
guette , à foliole  ; plante  vjvace,  ligneuse, 
originaire  de  Fltalie.  Elle  ne  paroît  pas 
diHérer  >\wlluscus  hypàphyUum , L., 
fragon  sans  foliole , vrai  laurier  alexan- 
drin. 

R.  raceniQsus.^j.  — Fragon  à grappes; 
])laiUe  vivace,  ligneuse,  originaire  de 
rilalie. 

IIF.  Asparagées  à plantes  dioïques, 
OA'aire  adhérent. 

Ta  mus  y Tamme. 

T.  communis.\,.  Tamnus  r<Lcemo~ 
sus , flore  minore , luteo-palesceiite.'T. 
— Tamme  commun,  taminier  sceau  de 
la  Vierge,  sceau  de  Notre-Dame;  plante 
vivace  , médicinale  , commune  dans  les 
haies  et  les  bois.  La  racine  est  usitée  en 
pharmacie. 


Aux  plantes  désignées  ci-dessus,  il  faut 
a outer  les  Smilax  sarsaparilla  et  china. 
])lantes  exotiques  dont  les  racines  sont  employées 
en  pharmacie  sous  les  noms  de  salsepareille 
et  S(/iiine\  elles  forment,  avec  celle  de  sas- 
safras , et  le  bois  de  Gayac  , quatre  espèces 
de  médicamens  appellées  improprement  les  quatre 
bois  sudorifiques. 


( 3oQ  } 

Troisième  Section.  — Calyce  à six 
ilivisions  profondes,  six  étamines  o])po- 
sées  aux  divisions  du  calyce,  et  insérées 
à sa  base , ovaire  simple  et  libre,  un  style , 
trois  stigmates,  capsule  à trois  loges,  tige 
simple,  herbacée,  feuilles  alternes,  en- 
gaîiian tes,- analogues  quebpiefoisà  celles 
lies  graminées  , Heurs  bermaphrodiles  , 
accompagnées  souvent  de  bractées  sèches. 

F.  Joncées  à calyce  glumacé,  semences 
attachées  conlusément  à l’anole  interne 

O 

des  loges. 

A corus  J Acorus. 

A.  calamus.lj.  Acoi'iis  aromcitlciis. 

— Acorus  aromatique;  ])lanle  aqua- 
tique, v ivace,  médicinale.  La  racine  est 
employée  en  pharmacie. 

T-Juzula  , Luzule. 

Lé.  campe stris.  Dec.  Juncus  caijtpes- 
tris.  L.  — Luzule  des  champs;  plante 
vivace,  commune  dans  les  bois. 

Z/,  maximo.  Dec.  Juncus  maximus. 
Wild.  J . pilosus.  L.  — Luzule  à large 
feuille,  jonc  à larges  feuilles;  plante  vi- 
vace , des  Alpes. 

Lé.  vernalis.  Ehrb.  J uncus  pilosus. 
L.  — Luzule  prinlannière,  jonc  velu  ; 
plante  vivace,  commune  dans  les  bois. 

Juncus  y 
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J il  nous.  Jonc. 


î^  Tiges  mies,  feuilles  radicales. 

/.  conglomeratns.  L.  — Jonc  acrolo- 
merc  ; planle  vivace , commune  dans  les 
marais.  ' 

J.  effusus.  Jj.  — Jonc  épars j plante 
V ivace , économique  , commune  dans  les 
marais  et  les  lieux  humides. 

2".  Tiges  garnies  de  feuilles,  dépour- 
vues de  noeuds* transversaux. 

bulbosus.  L.  — Jonc  bulbeux: 
plante  vivace,  commune  dans  les  prés 
humides  et  marais. 

3°.  Tiges  garnies  de  feuilles  noueuses, 
d espace  en  espace. 

articulatus.  L.  — Jonc  articulé  • 
plante  vivace,  commune  dans  les'en- 
ctroits  humides. 


Aphyllanthes , Aphyllanle. 

I ' M L.  — Aphyllante 

de  Montpellier,  bragalon  des  Langue- 

dociens;  plajUe  vivace,  commune  dans 
le  midi  de  la  France. 

ir.  Joncées  à caljce,  dont  les  trois 
divisions  internes  sont  en  forme  de  pé- 
tales , semences  insérées  aux  parois  des 

V âl  V tîS» 


Comme  lin  a , Comm  él  i n e . 
1 • Petales  inégaux. 


P 
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C.  cojmniinis.  L.  — Comméline  com- 
mune; plante  annuelle,  de  l’Amérique 
méridionale. 

2°.  Pétales  égaux  ou  presque  égaux. 

C.  zanonia.  L.  — Comméline  à fruit 
mou;  piaille  vivace,  de  serre  chaude, 
originaire  de  l’Amérique  méridionale. 

T radescantia  ^ Éphémère . 

T.  V irginicaAu.  — Éphémère  de  V’^ii" 
ginie;  piaule  vivace,  d’cfinement. 

T.  dlscolo7\  Smith.  — Ephémère  de 
deux  couleurs;  plante  vivace,  de  serre 
chaude,  originaire  de  l’Amérique  mé- 
ridionale. 

Quatrième  Section.  — Calyce  libre , 
à quatre  ou  six  divisions , plusieurs 
ovaires,  surmonlés  chacun  d’un  style  et 
d’un  stigmate ,' autant  de  capsule  uni- 
loculaire , semences  attachées  au  bord  de 
la  suture,  périsperme  nul,  tiges  herba- 
cées, aquatiques,  feuilles  toujours  en-^ 
gainantes  à leur  base,  fleurs  munies  de 
spalhe  , disposées  en  épi , en  ombelle  ou 
en  verticille. 

r.  Alismacées  à étamines,  au  nombre 
de  une  à quatre,  caljme  herbacé. 

P O tajnoge  ton  j Po  t amogéton . 

P.  jiatans.  L.  — Potamogélon  flot- 
tant; plante  vivace,  aquatique. 
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^ • p^rfolialuiu.  L,.  — Polaniogélon 
perlülic;  pî^mle  vivace,  aquatique. 

ir.  Alisiiiacées  à étamines,  au  nombre 
de  six  à vingt-cinq , calycé  coloré  ^ le  plus 
souvent  les  trois  divisions  internes  sont 
seulement  pétaloïdes. 

yllisma , Alisina. 

A.  plantago.  L.  Ranuncul us  palus- 
tris  y plantaginis  folio  ampliore.  T.  — 
Alisnia  plantain  d^eau  j plante  vivace, 
aquatique. 

Sagittariaj  Flécîiièrc. 

S.  sagitUfolia.  L.  Ttanunculus  pa- 

Z«.9/77.9  folio  sagittato  maximo.  T. 

Flécbière  aquatique;  plante  vivace , com- 
mune dans  les  rivières  et  les  étangs. 

Butomus,  Butonie. 

B.  ujiihellatus.  L.  B . flore  rosco.  "F. 

Butonie  omheUifèrc  , jonc  fleuri  ; 

plante  vivace,  commune  sur  le  bord  des 
eaux. 

Triglochin,  Triglochin. 

T,  maritimum.  L.  Juncago.  T.  

Triglochin  maritime^  plante  vivace. 

Cinquième  Section.  — Calyce  simple, 
ibie,  pétaloïde  à six  divisions  profondes, 
SIX  étamines  attachées  à la  base  ou  au 

P f» 
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niilieu  des  divisions  du  calyce,  ovaire 
simple,  surmonté  de  trois  styles  ou  d’un 
style  à trois  stigmates,  capsule  à trois 
valves , trois  loges  qui  s’ouvrent  vers  le 
sommet  du  coté  intérieur,  semences  in- 
sérées aux  parois  des  valves,  périsperme 
charnu. 

V eratrum , Vératre,  ^ 

V,  alhum.  L.  V.  flore  albo  suhvi^ 

, riVZ/’.T.  — Vératre  blanc,  varaire  hellé-^ 
bore  blanc;  plante  vivace,  vénéneuse  et 
médicinale.  La  racine  est  usitée  en  phar- 
macie. 

V,  nigrum.  L.  V.  flore  atro-rubente. 
T.  — Vératre  noir;  plante  vivace,  mé- 
dicinale et  vénéneuse,  originaire  de  Si- 
bérie. . 

Colchicum  J Colchique. 

C.  autumnale.  L.  et  T.  — Colchique 
d’automne,  safran  bâtard,  tue-chien; 
plante  vivace,  vénéneuse  et  médicinale, 
commune  dans  tous  les  ]>rés  humides.  La 
bulbe  est  employée  en  pharmacie. 

Ç.  variegatum.  L.  — Colchique  pa- 
naché; plante  vivace  , d’ornement,  ori- 
ainaire  d’Orient. 

O 

■ -K  Quelques  auteurs  rapportent  à ce  genre 
Je  J''^eralTunr  Sabadlllo  , dont  les  tniits  sont 
finpl  en  phanuacie , sous  le  nom  de  Cévad\  //e. 
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vSixiÈME  Section.  — Caljce  à six  dw 
visions  pétaloïdes,  plus  ou  moins  pro-^ 
fondes,  six  étamines  placées  à la  base 
ou  sur  le  milieu  du  calyce,  opposées  à 
chaque  division,  ovaire  simple,  style 
simple  ou  quelquefois  nul , capsule  po- 
lysperme,  à trois  loges,  trois  valves^ 
portant  sur  le  milieu  de  leur  face  interné 
des  cloisons  longitudinales,  qui , par  leur 
réunion , constituent  trois  loges,  semencevS 
planes  ou  anguleuses,  attachées  à l’angle 
interne  des  cloisons,  et  presque  toujours 
disposées  sur  deux  rangs  parallèles  dans 
chaque  loge.  ^ , 

F.  Liliacées  à ovaire  libre. 


Tulijja.,  Tulipe. 

T,  sylvestris.lj,  — Tulipe  sauvage  ^ 

Jussieu  a reserve  le  nom  de  Liiliacées  aux 
plantes  de  cette  section  ; elles  constituent  entre 
elles  une  famille  très-naturelle , qu’il  ne  faut 
pas  confond^  avec  les  Liliacées  de  Tournefort. 

Il  est  aisé  des’appercevoir,  d’après  l’exposé 
des  caractères  qui  distinguent  les  Sections  de 
la  quinzième  Classe,  sur-tout  dans  le  premier 
ordre,  que  le  groupjie  de  plantes  que  nous 
désignons  sous  le  nom  de  Liliacées,  renferme 
tous  végétaux  qui  se  ressemblent  et  qui  ne 
peuvent  être  éloignés  les  uns  des  autrl , et 
que  les  caractères  peu  tranchans  qui  les 
séparent,  sont  plutôt  établis,  pour  en  faciliter 
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plante  vivace,  commune  dans  le  parc  de 
Saint-Cloud. 

T.  suaveolens.  Roth.  — Tulipe  odo- 
rante, duc  de  tôle  ; plante  vivace,  d’or- 
nement, originaire  de  l’Asie. 

T.  Gesneriana.  L.  — Tulipe  de 
(iessner,  tulipe  des  jardins;  plante  vi- 
vace, d’ornement,  originaire  de  rOricnt. 

Fritiîlaria  j Trilillaire. 

P.  iniperiaUs.  L.  — Corona  impe- 
rlcdis/r. — Fritillaire  impériale,  cou- 
ronne impériale;  plante  vivace,  d’orne- 
ment et  médicinale,  Originaire  de  l’Asie. 
La  racine  est  employée  en  pharmacie. 

P.  meleagris.  L.  — Fritillaire  pin- 
tade, damier,  fritillaire  panachée  ; plante 
vivace,  d’ornement. 

Liliiim  y Lys. 

Ij.  candidum.  L.  et  T.  — — Lys  blanc; 
plante  vivace,  d’ornement  et  médicinale, 
originaire  de  l’Asie.  Les  bulbes  et  les  fleurs 
sont  employées  en  pharmacie. 

L.  croceum,  L.  — Lys  oVangé;  plante 
\ivace,  d’ornement. 

/v.  martagon.  L.  — Lys  martagon  ; 
plante  vivace,  d’ornement,  originaire  des 

Alpes. 

/"/.  Clialcedoniciim.  L.  — Lys  hémé- 


rocalle;  plante  vivace,  d’ornement,  ori- 
ginaire de  l’Asie. 

Yucca,  Yucca. 

Y.  gloriosa.  L.  — Yucca  à feuilles 
entières;  plante  vivace,  ligneuse,  d’or- 
nement, originaire  de  l’Amérique  sep- 
tentrionale, ainsi  que  la  suivante. 

Y,  aloïfolia,  L.  — Yucca  à feuilles 
d’aloès;  plante  vivace,  ligneuse,  d’oran- 
gerie ( ornement  ). 

Aloe  , Aloès. 

A.  vulgaris,  C.  B.  — Aloèsjcommun  ; 
plante  vivace,  ligneuse , de  serre  chaude, 
médicinale,  originaire  de  l’Afrique. 

A.  succotrina.\j,  — Alo’cs  soccotrin; 
plante  vivace,  ligneuse,  de  serre  chaude, 
médicinale , originaire  du  Cap.  C’-estavec 
le  suc  de  ces  plantes  que  l’on  prépare 
1 aloes  des  pharmacies,  suc  extracto-ré- 
sineux, dont  on  distingue  trois  espèces. 

A.  perfoliata.  L.  — Aloès  perfoliée; 
plante  vivace,  ligneuse,  de  serre  chaude. 

A.  mctculcUa.  A.  pic  ta.  Dec.  — 
Aloès  mouchetée  ;plante  vivace,  ligneuse, 
de  serre  chaude. 

A.  variegata.  L.  — ;Vloès  perroquet  ; 
P aiUe  \ ivace,  ligneuse,  de  serre  chaude. 

A.  disticha.  L. — Aloès  bec  de  canne  ; 
plante  vivace,  de  serre  chaude. 

P i 
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margaritifera.  L.  — Aloès  perle; 
plante  vivace , de  serre  chaude , origi- 
naire du  Cap.  Ces  cinq  espèces  d’alocs 
sont  toutes  originaires  du  Cap. 

'Antliericum  y Anlhéric. 

A alooïdes.  L.  — Anthéric  à feuilles 
d’aloès  ; plante  vivace,  de  serre  chaire, 
originaire  du  Cap. 

A.  cisphodeloides.  L.  — Anthéric  à 
feuilles  d’asphodèle;  plante  vivace,  de 
serre  cJiaude  , originaire  du  Cap. 

Phalanglimi  y Phalangium. 

P.  ramosum.  Lam.  Antherîcum  ra- 
mosum.Xu.  — Phalangium  rameux , herbe 
à l’araignée;  plante  vivace,  commune 
dans  les  forêts  de  Saint-Germain,  Fon- 
tainebleau. 

P.  lHiago.  Lam.  Anthericum  lilîcigcy. 
L.  — Phalangium  à grappes,  phalangère 
fleurs-de-lys ; plante  vivace,  d’ornement. 
On  la  trouve  dans  les  forêts  de  Fontaine- 
bleau et  de  Compiègne. 

P,  liliastrum.  Desf.  Anthericum 
îUiastrum.  L.  Plemerocallis  lilias- 
tram.  L.  AU.  — Phalangium  lys  de  Saint- 
Bruno,  hémérocalle  lleurs-de-lys;  plante 
vivace , d’ornement , des  Alpes. 

Asphodelus y Asphodèle. 

A,  lutcus.  L.'  et  T.  — Asphodèle 
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jauïie;  plante  vivace,  d’ornement,  orî^ 

ginaire  de  Sicile , commune  dans  le  midi 

de  la  France. 

/ 

ramosus. 1j.  — Asphodèle  rameux; 
plante  vivace  , médicinale  , commune 
dans  le  midi  de  la  France. 

Hyacinthus , Jacin  the. 

* II.  arnethysli/ius.  L.  II.  hispanicus. 
Lam.  — Jacinthe  améthyste  ; plante  vi- 
vace , des  Pyrénées. 

II.  serotinus.  L.  — Jacinthe  rouillée  ; 
plante  vivace  , originaire  d’Espagne , 
commune  sur  les  Py  rénées. 

II.  Orienialis.  L.  — Jacinthe  d’O- 
rient  ; plante  vivace,  d’ornement,  ori- 
ginaire de  PAsie. 

Mascari  y M u sc  a r i . . 

9 

M.  suaueolens.  Desf.  ~ MuscàiJ  odo- 
rant; plante  vivaçe,  d’ornement,  origi- 
naire d’Orient. 

M.  coniosus.  Mill.  Desf.  Hy ciciïithus 
comosus.  L.  — Muscari  chevelu , mus- 
cari  à toupet,  vaciet  ; plante  vivace, 
commune  dans  les  champs  et  les  prés. 

M.  racemosus.  Mill.  Desf.  Hyacin- 
thus  racemosus. — Muscari  àgrappes , 
ail-des-ehiens  ; plante  vivace , commune 
dans  les  prés  secs. 

M.  jnonstruosus.  Desf.  H yacinlhus 
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monstruosLis.  L.  — Muscari  monstrueux  j 
plante  vivace,  d’ornement. 

Scilla  y Scille. 

1®.  Deux  bractées  sous  chaque  pédi- 
celle. 

S.  nutcms,  Smith.  Tiyacinthus  non 
sci'iptus.  L.  — Scille  penchée,  jacinthe 
des  bois;  plante  vivace , commune  dans 
les  prés  et  les  bois. 

S.  patula.  Dec.  Ilyacinthus  patu- 
Desf.  Ilyacinthus  aniethystinus, 
Lam.  — Scille  à feuilles  étalées,  ja- 
cinthe étalée  ; plante  vivace,  d’ornement. 

2*".  Une  bractée  sous  chaque  pédicelle. 

S.  maritima.  L.  Oniithogaliim  ma- 
ritimum  seu  scilla.  T.  — Scille  mari- 
time; plante  vivace, médicinale.  La  bulbe 
est  usitée  en  pharmacie  sous  le  nom  oi- 
gnon de  Scille. 

S.  Peruviana.  L.  — Scille  du  Pérou  ; 
plante  vivace , d’ornement. 

S.  amœna.  L.  — Scille  agréable;  plante 
vivace,  d’ornement,  originaire  de  l’O- 
rient. 

Ornithogalum  , Ornithogale. 

i”.  Fleurs  jaunes,  filamens  des  éta- 
mines non  dilatés  à la  base. 

O.  luteiim.  li.  — Ornithogale  jaune; 
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})lanle  vivace,  commune  dans  les  prés, 
jardins  et  endroits  cultivés. 

2".  Fleurs  jaunâtres,  blanches  ou  ver- 
dâtres, filamens  des  étamines  dilatés  à la 
la  base. 

O.  Pyrenaïcum,  L.  — Ornitliogale 
des  Pyrénées;  plante  vivace. 

O.  umhellatum.  L.  — Ornitliogale 
ombellifère,  dame  d’onze  heures;  plante 
\ivace,  commune  dans  les  champs  et 
lieux  cullirés.  • 

ALliiim,  Ai  J. 

i'*.  Feuilles  cylindriques  , toutes  les 
étamines  simples.  ’ 

A.cepa.Yu.  Cepa  vulgarisA,  — Ail 
oignon;  plante  bisannuelle,  économique 
et  médicinale.  La  bulbe  est  employée  en 
pharmacie. 

A,  schœnoprasuin.  L.  — ■ Ail  civette, 
grande  ciboule,  fausse  écijalotle;  plante 
vivace,  économique,  originaire  de  Si- 
bérie. 

2°.  Feuilles  cylindriques,  étamines  al- 
ternativement simples  et  à trois  pointes. 

A.  ascalonlcum.  L.  — Ail  échalolle; 
plante  vivace,  economique,  oritïinaire 
de  la  Palestine.  ' ^ 

A . sphœrocephalum.  L.  — Ail  à télé 
ronde;  plante  vivace , commune  dans  les 

P f) 
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champs  stériles  et  les  lieux  monta- 
gneux. 

. vineale.  L.  — Ail  des  vignes  ; 
plante  vivace , commune  parmi  les  haies 
et  dans  les  vignes. 

3".  Feuilles  planes , étamines  alterna- 
tivement simples  et  à trois  pointes. 

porrum.  L.  Porrum  commune 
capitatum.  T.  — Ail  poireau  j plante  bi- 
sannuelle , économique  et  médicinale, 
originaire  de  Suisse.* 

A,  sativum.  L.  et  T.  — Ail  cultivé; 
plante  vivace  , économique  et  médici- 
nale , originaire  de  Sicile.  Les  bulbes  sont 
employées  en  pharmacte. 

A.  scorodoprasum.  L.  — Ail  rocam- 
bole,  échalolte  d’Espagne;  plante  vivace, 
économique. 

4°.  Feuilles  planes,  toutes  les  étamines 
simples. 

A.  magicum.  L.  — Ail  magique; 
plante  vivace. 

A.  victorialis.  L.  — Ail  à feuilles  de  - 
plantain;  plante  vivace,  médicinale.  La 
racine  est  employée  sous  le  nom  de  Vic- 
loriale  longue. 

O ^ ^ 

A.  rnoly,  L.  — Ail  moly  ; plante  vi- 
vace , commune  aux  environs  de  Paris. 

A.  ursinum.  L.  — Ail  pétiolé,  ail  dos 
ours;  ])lante  vivace,  commune  clans  les 
lieux  ombragés  et  humides. 

O 


( ) 

Polyanlhes , Tubéreuse. 

P.  tuberosct.  T.  — Tubéreuse  culti- 
vée j plante  vivace,  d’ornement,  de  serve 
chaude,  origiucdre  de  Ceylan  et  de  Java. 

HeuierocalUs , Hémérocalle. 


H.fulva.  L.  Lilio-asphodelus  Phce- 
niceus.’Y . — Hémérocalle  rougej  plante 
vivace,  d’ornement,  originaire  de  Chine, 
commune  dans  le  midi  de  la  France. 

H.  Jlava,\^.  Lilio-asphodelus  fia-- 
vus.  T.  — Hémérocalle  jaune , Ijs-as- 
phodèle,  belle-de-jour;  plante  vivace, 
d’ornement,  originaire  de  Suisse. 

H.  Japonica.  Thumb.  — Héméro— 
calle  du  Japon;  plante  vivace,  d’orne- 
ment, de  serre  chaude. 

11  . Liliacees  a ovaire  adhérent. 


Agaoe  Agavé. 

A.  Americana.  L.  — Agavé  d’Amé- 
rique ; plante  vivace , ligneuse , d’oran- 
gerie, économique. 

A.  fcetida.  L.  — Agavé  aloès  pitt; 
plante  vivace,  ligneuse,  économique, 
de  serre  chaude,  originaire  de  l’Amé- 
rique méridionale. 


Ilœmanthus , Hémante. 

//.  coccineus,  L,  — ^'Hémante  écar- 
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laie;  plante  vivace  , d’orangerie , d’orne  - 
ment , originaire  du  Cap. 


Amaryllis  , Amaryllis. 

A.  lutea.  L.  — Amaryllis  jaune  f 
plante  vivace , d’ornement , commune 
dans  le  midi  de  la  France. 

A . formosissima.  L.  — Amaryllis  lys 
de  Saint-Jacques  J plante  vivace  , d’oran- 
gerie, d’ornement,  originaire  de  l’Amé- 
rique méridionale. 

Pancratium  ^ Pancrace. 

P.  Illyncum,  L.  — Pancrace  d’illy- 
rie;  plante  vivace,  d’ornement. 

jP.  maritimum.  L.  — Pancrace  mari- 
time ; plante  vivace , d’ornement.  Ces 
deux  plantes  se  trouvent  dans  la  France 
méridionale. 

P.  declinatum.  Jacq.  — Pancrace  in- 
cliné; plante  vivace,  d’ornement,  de 
serre  chaude,  originaire  de  l’Amérique 
méridionale. 


Narcissus^  Narcisse. 

N.  poe tiens.  L.  — Narcisse  des  poêles , 
genette,  jannette;  plante  vivace,  d’or- 
nement , commune  dans  les  prés , a 
Bièvre. 

N.pseudo  Narcissus.  L.  — Narcisse , 
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f^tux  Narcisse  porion  ; plante  vivace, 
d’ornement,  commune  dans  les  bois. 

N.  tazetta.  L.  — Narcisse  à bouquets , 
Narcisse  de  Constantinople  ; plante  vi- 
vace, d’ornement,  commune  dans  le 
midi  de  la  France. 

N.  jonquilla.  L.  — Narcisse  jon- 
quille; plante  vivace , d’ornement,  ori- 
ginaire d’Orient,  commune  dans  la  France 
méridionale,  ainsi  que  la  suivante. 

Leucoïum 3 Leucoïum. 

L,  œstivum.  L.  — Leucoïum  d’été  ; 
plante  vivace , d’ornement. 

Galanthus 3 Galantine. 

G,  nivalis.  L.  — Galantine  perce- 
neige;  plante  vivace  , d’ornement,  com- 
mune parc  de  Versailles  et  à Trianon. 

Hypoxis  3 Iljpoxis. 

H.  villosa.  L.  F.  — Hypoxis  velu; 
plante  vivace  , d’orangerie  , originaire 
du  Cap. 

Bromelia  3 Bromélia. 

B.  ananas.  L.  — Bromélia  ananas  ; 
plante  vivace , alimentaire  , de  serre 
chaude,  originaire  de  l’Amérique  mé- 
ridionale. 
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Septième  Section.  — Calyce  simple , 
pélaloïde  , adhérent  avec  l’ovaire,  trois 
étamines  attachées  à la  base  des  trois 
divisions  externes  du  calyce , ovaire 
simple,  adhérent,  un  style,  trois  stig- 
mates, feuilles  alternes,  engainantes  à 
leur  base  par  un  de  leurs  angles,  fleurs 
renfermées  dans  des  spathes  membra- 
neuses. 

Sisyrinchium y Bermudienne. 

• 

S.  hermudiana.  L.  — Bermudienne 
à petites  fleurs  ; plante  vivace  , origi- 
naire de  l’Amérique  septentrionale. 

Iris  y Iris. 

1*.  Fleurs  barbues. 

I.  FLorentina.  L.  — Iris  de  Florence  ; 
plante  ylvace  , médicinale , originaire 
d’Italie.  La  racine  est  usitée  en  phar- 
macie. 

/.  Germanica.  L.  et  T.  — Iris  flambe  ; 
plante  vivace , d’ornement  et  médicinale , 
commune  dans  les  lieux  incultes  sur  les 
vieux  murs  et  chaumières.  La  racine  est 
employée. 

I,  pallida.  Lam.  — Iris  pâle  ; plante 
vivace,  d’ornement,  originaire  d’Orient. 

I.  plicata.  Lam.  — Iris  plissé  j plante 
vivace,  d’ornement. 

/.  scjualens.  L.  — Iris  sale  5 plante 
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vivace , commune  dans  le  midi  de  la 
France. 

I.  pumilci.  L.  — Iris  nain,  la  petite 
flambe  j plante  vivace,  d’ornement,  com- 
mune sur  les  murs  des  villages  près 
Fontainebleau. 

2”.  Fleurs  sans  barbe. 

I.  pseudo  acoT'us.  L.  Iris  ^liistris  , 
lutea.  T.  — Iris  des  marais  j flambe  bâ- 
tarde, glayeul  des  marais,  iris  jaune, 
faux-acore;  plante  vivace,  médicinale. 

I.  fœlidissima.  L.  Iris  fœtida  seii' 
T.  — Iris  fétide,  glajeul  puant; 
plante  vivace  , commune  sur  les  coteaux 
des  bois. 

/.  ocïiroleuca,  L.  — Iris  jaune;  plante 
vivace , originaire  d’Orient.  ^ 

I.  graminea.  L.  — Iris  graminée; 
plante  vivace,  originaire  d’Autriche. 

/.  xyphium.  L.  — Iris  xyphium  ; 
plante  vivace,  d’ornement.  ^ 

Ixia,  Ixia. 

I.  hulbocodium.  L.  — Ixia  bulboco- 
dium , faux  safran  ; plante  vivace , d’or- 
nement. 


Il  existe  une  autre  espèce  d’iris  médicinale, 
a]îpellée  Iris  tuberosa , L. , hermodactjliis 
foliû  triangulo.  T.  L’Iris  hermodate,  plante 
vivace , d’orangerie , originaire  de  l’Orient.  La 
racine  est  employée  en  pharmacie. 


( 5Ô4  ) 


Crocus  y Safran. 

C.  sativus.  L.  et  T.  C.  oJficinaUs» 
— Safran  cultivé;  plante  vivace,  éco^- 
nomique  et  médicinale  , originaire  de 
l’Orient.  Ce  sont  les  stigmates  de  la  fleur 
dont  on  fait  usage  en  pharmacie. 

C.  verfius.  L.  — Safran  prinlannier; 
plante  vivace , d’ornement. 


Gladiolus  J Glayeul. 

G.  coTTimunis.  L.  G.  floribus  uno 
versu  dispositls.  T.  — . Glajeul  com- 
mun ; plante  vivace,  d’ornement,  com- 
mune dans  le  midi  de  la  France. 

DEUXIÈME  ORDRE. 

Étamines  insérées  sur  le  pistil. 

Première  Section,  — Caljce  bipar- 
tite, six  étamines,  ovaire  adhérent,  fruit 
à trois  loges  poljspermes,  fleurs  munies 
d’une  spatlie,  et  portées  sur  un  spadix, 
feuilles  marcjuées  dans  le  milieu  d’une 
nervure  longitudinale  saillante  , de  la- 
quelle partent  une  foule  de  petites  ner- 
vures obliquement  parallèles. 


Musa,  Bananier. 

M,  paT'cuUsiaca.  L.  — Bananier  à 
grand  fruit  ; plante  vivace , de  serre 
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chaude  , àlimenlaire  , originaire  de 
l’Inde. 

TIeliconia ) Héliconia. 

H.  psittacorum.  L.  — Héliconia  des 
- perroquets  ^ plante  vivace , de  serre 
chaude , originaire  de  Surinam. 

Deuxième  Section.  — Caljce  coloré , 
à six  divisions,  le  plus  souvent  inégales, 
une  étamine,  ovaire  adhérent , capsule  à 
Irois  loges,  feuilles  simples  et  alternes, 
roulées  en  cornet  autour  de  la  tige. 

Canna,  Balisier. 

C.  indien.  L.  Cannacorus  latifolius 
vulgarts.T.  — Balisier  des  Indes,  canne 
d’Inde j plante  vivace,  d’orangerie  (or- 
nement ). 

C.  glauca.  L.  — Balisier  glauque  5 
plante  vivace , d’orangerie  , originaire  do 
l’Amérique  septentrionale. 

Glohba,  Globba. 

G,  nutans.  L.  — Globba  inclinée  ; 
plante  vivace , d’ornement , de  serre 
chaude,  originaire  de  l’Inde. 

Amominn  , Amome. 

A.  :{ingiher.  L.  — Amome  gim- 
gembre 5 plante  vivace,  de  serre  chaude, 
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Drîginalre  de  l’Inde  , économique  et.  iné-- 
dicinale.  La  racine  est  employée  en  phar- 
macie. 

Iledychiuin  , Ilédychi um. 

H.  coronariiim.  Retz.  — Ilédychium 
en  couronne  ; plante  vivace , de  serre 
chaude,  originaire  de  l’Inde. 

Troisième  Section.  — Caljce  adhé- 
rent avec  l’ovaire,  à six  divisions  péîa- 
loïdes  irrégulières,  dont  cinq  supérieures 


La  famille  des  Balisiers  est  très-intéressante 
par  les^  productions  que  les  plantes  de  cetle 
famille  fournissent  à la  pharmacie  ; ce  sont 
toutes  plantes  vivaces , exotiques , originaires 
de  rinde , ou  de  l’Amérique  méridionale , et 
que  nous  cultivons  dans  les  serres  chaudes , 
spavoir,  VAfnomum  Zerwnbet  ^ plante  écono- 
mique et  médicinale , dont  la  racine  est  em- 
ployée sous  le  nom  de  Zédoaire  ; Y Amomimi 
cardamomun , plante  économique  et  médici- 
nale dont  les  semences  sont  employées  sous  les 
noms  de  grand  et  moyen  cardamome , graine 
de  paradis , mnniguette.  Le  Cos  Lus  Arabicas  , 
plante  médicinale , dont  la  racine  est  usitée  ; 
le  cnrcuma  longa  , plante  économique , médi- 
cinale et  utile  aux  arts,  c’est  la  racine  dont 
on  fait  usage , et  que  l’on  appelle  curcmna , 
terra  mérita , safran  des  Indes.  Le  kœrnp- 
feriagalaiiga,  plante  médicinale,  dont  la  racine 
est  employée  sous  le  nom  de  gros  ou  petit 
galanga.  On  croit  que  le  galanga  employé  en 
pharmacie , est  la  racine  du  maranta  galanga. 
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se  ressemblent  un  peu  enlr’elles , et  la 
sixième,  qui  est  ordinairement  infé- 
rieure , se  distingue  toujours  des  autres 
par  sa  forme  particulière  ; on  lui  a donné 
les  noms  de  Nectaire  et  de  Labellum  ; 
une  seule  anthère  ( deux  dans  le  sabot), 
à une,  deux  ou  quatre  loges,  insérée  sur 
le  style  , tantôt  au  sommet,  tantôt  sur  le 
côlé , renfermant  un  pollen  composé 
d’une  masse  de  petites  plaques  ou  de  pe- 
tits globules  pédicellés  ou  sessiles , qui 
se  crèvent  à leur  maturité  sur  le  stig- 
mate;  capsule  à une  loge  , trois  valves, 
polyspernaie,  racine  le  plus  ordinairement 
tuberculeuse , tige  herbacée , feuilles  en- 
gainantes à leur  base,  entières  et  mar- 
quées de  nervures  longitudinales,  fleurs 
disposées  en  épis  ou  en  grappes  termi- 
nales , sortant  chacune  de  l’aisselle  d’utie 
bractée.  ^ 

Orchis , Orchis. 

1*.  Racine  munie  de  deux  tubercules 
entiers. 

O.  bifolia.  L.  - — Orchis  à deux  feuilles  ; 
plante  vivace,  commune  dans  les  bois, 
O.  morio.  L.  et  T.  — Orchis  boufton  ; 


Les  tubercules  de  plusieurs  espèces  d’or- 
chidées, préparés  et  séchés,  constituent  le  salep 
jdes  pharmacies. 
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plante  \ivace  , commune  sur  les  collines 
sèches. 

O.  mascula.  L.  — Orcliis  male  ; plante 
vivace , commune  dans  les  prés,  ainsi  que 
la  précédente. 

O.  militaris.  L.  — Orchis  militaire; 
j)lante  vivace , commune  dans  les  bois  et 
les.  prés  couverts. 

2".  Racine  à tubercules  palmés,  ou 
composée  de  fibres  cylindriques. 

O.  latifolia.  L.  — Orchis  à larges 
feuilles;  plante  vivace,  commune  dans 
les  prés  humides. 

O.  maculata.  L.  — Orchis  taché  ; 
plante  viv^ace,  commune  dans  les  bois. 

OpI'  ''y s , Oph ry s. 

O.  myodes.  Jacq.  O.  insectifera 
myodes.  L.  — Oj)hrys  mouche  ; plante 
vivace , qui  croît  dans  les  pâturages  mom 
tueux. 

Neotiia,  Néottie. 

N.  spiralis.  Sw.  — OpJnys  spiralis, 
L.  — Néottie  en  spirale , ophiys  en  spi- 
rale; plante  vivace,  commune  dans  les 
pâturages  secs. 

JEpipactis , Epipactis. 

1®.  Division  inférieure , entière  au 
sommet. 
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7?.  latlfolla.Sw.  Seraplas  latlfolia. 
L.  — Êpipaclis  à larges  t’euilles,  hellé- 
boriiie  à larges  feuilles^  plante  vivace, 
conuiiune  dans  les  bois. 

t2°.  Division  inférieure,  lobée. 

E.  oi’cïta.  AU.  Ophrys  ovata.  L.  — ■ 
Epijjactis  ovale,  opbrjs  double  feuille  5 
})lante  vivace,  conunune  dans  les  bois-. 

Quatrième  Section.  — Eleurs  ses- 
siles,  disposées  en  grand  nombre  sur 
un  spadix  terminal , rarement  nud , le 
plus  souvent  entouré  d’une  spathe  co- 
lorée et  de  forme  irrégulière,  étamines 
et  pistils  insérés  sur  le  spadix,  tantôt 
entremêlés,  tantôt  séparés,  ovaires  ter- 
minés par  un  style  aigu  ou  par  un  stig- 
mate, baies  arrondies,  à une  ou  plusieurs 
loges,  à une  ou  plusieurs  semences, 
feuilles  alternes,  engainantes  par  leur 
pétiole  ,'le  plus  souvent  toutes  radicales. 

Arum  J Arum. 

i**.  Point  de  lige,  feuilles  composées. 

A.'  dracunculus,  L.  Dracunculus 
polyphyllus.’Y.  — Arum  serpentaire  j 
plante  vivace  , médicinale  , commune 


'*■  Il  faut  rapporter  à la  famille  des  Orchi- 
dées Y epidendrum  vanilla  la  vanille  ; plante 
économique  et  médicinale.  Le  fruit  sert  par-* 
ticulièrement  à aromatiser  le  chocolat. 
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dans  le  midi  de  la  France.  La  racine  est 
usitée  en  pharmacie.  - 

2°.  Point  de  tige,  feuilles  simples. 

A.  inaculatam.\^,^\’Y.  Arum  vul- 
Lam.  — Arum  maculé,  go  net,  pied 
de  veau  j plante  vivaçe , médicinale , com- 
mune dans  les  bois  et  lieux  couverts.  La 
racine  est  employée  en  pharmacie. 

A,  Italicum.  Lam.  — Arum  d’Italie  j 
plante  vivace,  on  la  rencontre  dans  les 
dépar lernens  mé rid io naux. 

Qalladium,  Calladium. 

C.  violaceum.  Vent.  — Calladium 
violet  j plante  vivace,  de  serre  chaude, 
originaire  de  l’Amérique  méridionale. 

Çalla'i  Calla. 

C.  Æthiopica.  L.  — Calla  d’Éthiopie , 
plante  vivace,  d’orangerie , d’ornement, 
originaire  de  l’Afrique. 

SEIZIÈME  CLASSE. 

Plantes  Anomales. 

Fleurs  incomplettes  indistinctes,  très- 
difficiles  à appercevoir , et  d’une  organi- 
sation bien  différente  de  celle  des  autres 
végétaux,  organes  sexuels,  encore  mal 
déterminés  dans  la  plupart , et  germina- 
tion généralement  inconnue. 

Première 
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Première  Section.  — Les  Nayades^ 
plantes  aquatiques,  à tige  herbacée,  à 
fleurs  axillaires  et  en  petit  nombre,  or- 
ganes males,  solitaires,  une  ou  deux  éta- 
mines. 

Hydrocharis  , Hjdrocharis. 

H.  morsus-ranœ.  L.  — Hydrocharis 
morrène,  mors -de -grenouilles;  plante 
vivace , commune  dans  les  marais  et  fos- 
sés pleins  d’eaiuCette  plante  a neuf  éta- 
mines. 

C alli triche , Callitriche. 

C.  sessilis.Y)e,c>.  C.vernay  autuTn— 
ualis.  L.  C.  œsti valis  , duhia.  Thuil.  — 
Callitriche  à fruit  sessile,  étoile  d’eau; 
plante  vivace,  Thuil.,  annuelle,  Desf., 
commune  dans  les  eaux  stagnantes.  • ' 

Hippuris  y Pesse. 

II,  vidgaris.  L.  — Pesse  commune, 
pesse  ou  pin  d’eau  ; plante  vivace,  com- 
mune le  long  de  la  rivière  de  Crône. 

Chara  y Chara. 

C.  vidgaris.  L.  — Chara  commun, 
charagne  ordinaire»  plante  annuelle, 
commune  dans  les  eaux  stagnantes. 

Nayasy  Nayade. 

N,  major,  Roth.  N,  marina.  Lr. 

Q - 
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N.Jlu  viatilis.  Lam.  — Nayade  vulgaire  ; 
plante  annuelle , commune  dans  la  Seine 
et  dans  les  étangs. 

Lemna  y Lenticule. 

Z/,  ininov.  L.  — Lenticule  a petites 
feuilles,  petite  lentille  d’eau;  plante 
flottante  à la  surface  de  toutes  les  eaux 
stagnantes. 

Deuxième  Section.  — Les  Fougères, 
lige  herbacée  ou  ligneuse , feuilles  al- 
ternes , souvent  écailleuses  dans  leur 
partie  inférieure,  roulées  dans  leur  jeu- 
nesse du  sommet  à la  base , en  forme  de 
crosse,  fructifications  disposées  sur  la 
surface  inférieure  des  feuilles , quelque- 
fois sur  des  épis  distincts  ou  proche  les 
racines , organes  males  et  femelles  placés 
probablement  sous  la  même  enveloppe , 
capsules  polyspermes,  très-petites,  crus- 
lacées  ou  naembraneuses , sessiles  ou  pé- 
dicellées , grouppées  plusieurs  ensemble 
de  diverses  manières , semences  à un  seul 

cotylédon.  , r -n 

r.  Fructifications  sur  le  dos  des  teuiiles , 

capsules  munies  d’un  anneau  élastique. 

Adianthum , Adiantbum. 

A.  pedatuTU.  L.  — * Adianthum  ca- 
pillaire île  Canada-,  plante  vivace,  me  i 
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Sîcinalc.  Les  feuilles  sont  employées  ea 
pharmacie. 

A.  capillus  V eneris.Yu.  — Adianllium 
capillaire  de  Montpellier,  cheveux  de 
V énus  ; plante  vivace , d’orangerie , mé- 
^Vicinale , commune  dans  les  endroits 
pierreux,  couverts  et  humides  des  dé- 
partemens  méridionaux.  Les  feuilles  sont 
usitées  en  pharmacie. 

Pteris  y Ptéris. 

P.  aquilina.  L,  — Ptéris  à aigle  im- 
périal, fougère  commune  ; plante  vivace , 
médicinale , commune  dans  les  bois  et 
lieux  stériles.  La  racine  est  employée  en 
pharmacie. 

P.  Cretica.  L,  — Ptéris  de  Crète  j 
plante  vivace,  d’orangerie. 

Blechnum  y Bleclinum. 

B,  spicant.  Smith.  Osmuncla  spicaiiL 
L.  — Blechnum  en  épi  ; plante  vivace , 
commune  dans  les  bois. 

B.  Occidentale,  lu.  — Blechnum  d’Oc* 
cident;  plante  vivace,  de  serre  chaude, 
originaire  de  l’Amérique  méridionale. 

Scolopendrium  y Scolopendre. 

S.  officinale.  Smith.  Asplénium  sco- 
lopendrium. L.  — Scolopendre  offici- 
nale, langue  de  cerf;  plante  vivace,  mé- 
dicinale, commune  dans  les  puits,  aux 
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bords  des  ruisseaux.  Les  feuilles  sont 
employées  en  pharmacie. 

e 

A splénium  , Doradille. 

- A.  trichomanes.  L.  — Doradille  po- 
lytric;  plante  vivace,  médicinale^  on  la 
trouve  sur  les  vieux  murs,  dans  les  lieux 
couverts  et  humides. 

A,  ruta  muraria.  L.  — Doradille  des 
murs,  sauve-viej  plante  vivace,  médi- 
cinale , Commune  dans  les  fentes  des 
murs  et  des  rochers. 

A.  adianthuin  nigrum.  L.  — - Dora- 
dille capillaire  noir;  plante  vivace,  mé- 
dicinale; on  la  trouve  dans  les  bois  hu- 
mides. 

A thyrium  , Atliy rium. 

A . JlUx^fœmina,  Roth.  Polypoclium 
filix-fœminct^  L.  ' — Athjrium  fougère 
femelle  ; plante  vivace  , médicinale , 
commune  dans  les  bois.  La  racine  est 
employée  en  pharmacie, 

Polystichum , Polystic, 

P.  filix-mas.  Roth.  Polypodium 
Jilix-^mas.  L.  — Polystic  fougère  mâle; 
plante  vivace  , médicinale , commune 
dans  les  bois  et  les  lieux  stériles.  La  ra- 
cine est  usitée. 

P.  aculeatum.  Dec.  Polypodium 
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aciileaturn.  L.  — Polyslic  à aiguillon  5 
plante  vivace , commune  dans  les  haies 
et  bois  montagneux. 

Poîypodiwrij  Pôlypode. 

P.  vulgare.  L.  — Polypode  commun 
plante  vivace,  médicinale;  on  la  trouve 
sur  les  vieux  murs  et  aux  pieds  des  arbres. 
La  racine  est  employée  en  pharmacie. 

Ceterach  y Cétérach. 

C.  officinarum.  C.  B.  Asplénium  ce^ 
terach.  L.  — Cétérach  des  boutiques; 
plante  vivace , médicinale;  on  la  trouve 
dans  les  lieux  pierreux  et  sur  les  mu- 
railles. 

ir.  Fructifications  en  épis  distincts, 
capsules  san^  anneau  élastique. 

Osmunday  Osmonde. 

( O.  regalis.  L.  — Osmonde  royale , 
fougère  fleurie,  fougère  royale;  plante 
vivace,  médicinale;  on  la  trouve  dans 
les  bois  humides. 

Botrychium  y Botryche. 

B.  lunaria,  Sw.  Osmunda  lunar  la, 

~ Botryche  en  croissant,  osmonde 
lunaiie;  plante  vivace,  médicinale;  on 
la  trouve  dans  les  prés  secs  et  monla- 
gueux. 

Q 3 
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Ophioglossum  J Ophioglosse. 

O.  vulgatum.  L.  — Oplîioglosse  com- 
mune, langue  de  serpent  j plante  vivace , 
médicinale,  commune  dans  les  marais  et 
prés  humides. 

IIF.  Fructifications  sous  la  forme  de 
globules,  placées  dans  les  aisselles  des 
racines  rameitses , plantes  aquatiques. 

Pilularia  y Pilulaire. 

P.  glohulifera.  L.  — Pilulaire  à glo- 
bules j plante  vivace. 

Troisième  Section.  — Les  Prêles  , 
tige  simple  ou  divisée  en  rameaux  ver- 
ticillés , rameaux  et  tige  composés  d’ar- 
^ticles  alongésj  à la  jonction  de  chaque 
articulation,  se  trouve  une  gaine  dentée 
ou  crénelée  ; fructification  disposée  en 
épi  terminal,  conique  et  serré,  organes 
sexuels  mal  déterminés,  germination  in- 
connue. 

Equisetum y Prêle. 

P.  hyemale.  L.  — Prêle  d’hiver; 
plante  vivace,  commune  dans  les  bois 
humides. 

E.  arvense.  L.  — Prêle  des  champs; 
plante  vivace , commune  dans  les  champs 
humides. 

E.  palustre.  L.  — Prêle  des  marais  ; 
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plante  vivace  , économique  , commune 
dans  les  fossés  et  prés  marécageux. 

E.  sylvaticum.  L.  — Prêle  des  bois; 
plante  vivace,  commune  dans  les  boiis  et 
prés  montagneux,  à Saint-Léger. 

Quatrième  Section. — Les  Mousses 
fleur  hermaphrodite , sous  forme  globu- 
leuse, ovale  ou  cylindrique,  qui  croît 
au  sommet  des  tiges  ou  aux  aisselles  des 
feuilles,  composée  de  dix  parties,  dont 
cinq  essentielles,  qui  ne  manquent  ja- 
mais dans  les  mousses,  et  cinq  acces- 
soires, qui  sont  réunies  aux  premières 
en  totalité  ou  en  partie  seulement.  Les 
cinq  parties  essentielles  sont  la  coéffe, 
Popercule,  l’urne,  la  poussière  fécon- 
dante , le  pistil  ou  capsule  ( columello  , 
Hedw.)  Les  cinq  parties  accessoires  sont 
les  dents  ou  péristome  externe , les  cils 
ou  péristome  interne , la  membrane  hori- 
zontale , la  gaine  et  le  périchèsc. 

Tiges  simples  ou  rameuses,  chargées 
de  feuilles  ordinairement  nombreuses  et 
imbriquées,  petites  plantes  vivaces,  prCvS- 
que  toujours  vertes  et  avides  d’huinidilé. 

Les  mousses  portent  quelquefois  des 
rameaux  étoilés,  dans  lesquels  se  ren- 


Extrait  de  l’Æthéogamie  de  M.  Palisot  de 
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contrent  des  petits  corps  de  diverses 
loimes,  que  Micheli  et  Linncus  ont  re- 
gardes comme  des  fleurs  femelles,  et 
Hedwig,  des  fleurs  mûles;  Dillenius  et 
JVl.  Falisot  de  Beauvois , ne  considèrent  ces 
petits  corps  que  comme  de  simples  bour- 
geons ou  gemmes,  qui  sont  utiles  à la 
propagation  de  certaines  mousses,  mais 
entièrement  étrangers  aux  organes  essen- 
tiels de  la  fécondation. 

F.  Mousses  sans  péristome. 

Sphagnunij,  Toiirbette. 

S.  latifolium.  Hedw.  S.  palustre.  L. 

lourbelte  des  marais*  plante  vivace. 

II  • Mousses  à un  seul  perjstome  ex- 
terne , ou  orifice  de  Burne  <yarni  de 
dents. 

Splachnum  J Splanc. 

S.  ampullaceum.  L.  — Splanc  vési— 
ciileux;  plante  vivace,  commune  dans 
les  marais  tourbeux, 

III  . Mousses  à péristorae^interne,  on 
orifice  de  fume  garni  de  cils  seulement. 

Tortilla  y Tortule. 

T.  muralis.  Hedw.  Bryum  murale» 
F.  — Tortule  des  murs;  plante  vivace, 
sur  les  murs  et  les  rochers. 

IV”.  Mousses  à péristome  double , ori- 
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ficc  de  l’ui  lie  garni  de  dents  à Pextérienr, 
et  de  cils  à l’intérieur. 

Buxhaumia , Buxbaumia. 

B.  aphylla.  L.  — Buxbaumia  sans' 
feuilles  j plante  vivace. 

Fontinalisj  Fontinale. 

_ ( 

B.  antipyretica.  L.  — Fontinale  in- 
combustible ; plante  vivace,  commune 
dans  les  eaux  claires. 

Funaria , Funaire.  - 

F.  hygrometrica.  Hedw.  3Inium 
hygrometricum.  L.  — Funaire  hygro- 
métrique ; plante  vivace , commune  sur 
les  pentes  humides. 

Bryum  , Bry. 

B,  cœspititium.  L.  — Bry  en  gazon  ; 
plante  vivace , commune  sur  les  murs  et 
les  toits. 

Hypnum  J Hypne. 

TI.  velutinum.  L.  — Hypne  velouté  ; 
plante  vivace,  très-commune. 

V®.  Mousses  dont  l’orifice  de  l’urne 
est  garni  d’un  grand  nombre  de  dents 
repliées  en  crochets , supportant  une 
membrane  horizontale  percée  à jour , à 
laquelle  on  a donné  le  nom  d’épiphragnie. 
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Polytrichum,  Poljtric. 

P.  commune.  L.  — Poljlric  com- 
imine;  planle  vivace  j elle  croît  parmi 
les  bruyères. 

Cinquième  Section.  — Les  Lycopo- 
diennes  ^ , fleurs  unisexuelles , privées 
de  coëfie  et  d’opercule  ; l’organe  male  est 
un  petit  corps  ordinairement  réniforme  , 
ovale  ou  trilobé , placé  dans  les  aisselles 
des  feuilles  ou  sous  des  bractées  qui  gar- 
nissent un  épi  distinct  j l’organe  femelle 
qui  n’a  pas  encore  été  reconnu  dans  tous 
les  genres  de  cette  famille,  est  une  cap- 
sule uniloculaire  à une , deux  ou  trois 
valves,  mono-polysperme  nue  ou  entou- 
rée de  bractées  qui  lui  sont  propres.  Ces 
deux  organes  son  t ou  mélangés  ensemble , 
ou  séparés  sur  le  même  épi , ou  enfin  por- 
tés sur  deux  épis  différens. 

Plantes  à tige  alongée , souvent  ra- 
meuse, garnie  de  feuilles  disposées  sur 
deux  rangs  ou  en  spirale,  tantôt  planes 
et  minces , tantôt  courbées , épaisses  et 
semblables  à des  écailles. 

Jby copodium , Lycopode. 

h.  clavatum.  L.  Lepidotis.  Beauv. 
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Lycopoclc  li  massue;  plante  \i\ace^ 

utile  aux  arts  et  à la  pharmacie;  on  la 
trouve  dans  les  lieux  montagneux,  pier- 
reux et  couverts;  elle  fournil  une  pous- 
sière jaunâtre , inflammable,  appelée  vul- 
gairement soufre  végétal  ou  lycopode. 

Sixième  Section.  — Les  Hépatiques^ 
orcranes  males  et  femelles  ou  réunis  sur 
un  même  pied,  ou  sépares  sur  deux  pieds 
différens  ; les  organes  males  sont  des  glo- 
bules ordinairement  agglomérés  dtins  un 
calyce  sessile;  les  organes  femelles  sont 
nuds  ou  entourés  d’une  gaine  calycinale, 
et  surmontés  d’une  coéfle  membraneuse  ; 
capsules  ordinairement  pédonculées  et 
toujours  dépourvues  d’opercule.  Les  JYc?- 
présentent  ou  de  simples  expan- 
sions membraneuses , analogues  a celles 
des  Lichens  , mais  plus  vertes  et  plus 
foliacées,  ou  des  tiges  chargées  de  feuilles 
distinctes,  comme  dans  les  Mousses; 
elles  poussent  en  - dessous  des  petites 
fibres  très-menues,  et  sont  presque  tou- 
jours rampantes. 

r.  Hépatiques  moussières , capsule 
s’ouvrant  en  valves  longitudinales,  et 
renfermant  des  filamens  spiraux  et  élas- 
tiques. 

Marchantia  J Hépatique. 

M.  polYTnorpha.\^>  — Hépatique  de 

' ^ ^ ^ Q (j 
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fontaine,  marchantie  protée;  plante  vi- 
vace, médicinale. 

J ungermnnnia  , Jungermanne. 

I . Expansions  foliacées,  imitant  une 
feuille  simple. 

J.  muUifida.  L.  -r-  Jungermanne  dé- 
coupée y plante  qui  croît  sur  la  terre  hu- 
mide et  sur  les  troncs  pourris. 

2®.  Expansions  foliacées,  imitant  une 
feuille  pennée. 

J.  tamariscî.  L.  — Jungermanne  ta- 
maris, espèce  très-commune. 

II  . Hépatiques  licliénoïdes , capsule 
ne  s’ouvrant  pas  en  valves  longitudi- 
nales, et  ne  contenant  pas  de  filamens 
spiraux  et  élastiques. 

Kiccia  y Riccie. 

R,  glauca.  Lu  Hedw.  — Riccie  glau- 
que; on  la  trouve  autour  des  étangs  et 
clans  les  champs  humides. 

Septième  Section.  — Les  Lichens  y 
plantes  d’une  consistance  coriace,  mem- 
braneuse, crustacée  ou  grenue,  ordinaire- 
ment sèche  et  opaque , ayant  l’apparence 
d’une  simple  croûte  pulvérulente  , ou 
cl’écailles  distinctes,  ou  de  tiges,  ou  de 
feuilles  à leur  surface.  On  observe  pour 
tout  organe  des  réceptacles,  ou  pulvé- 
ralcns,  ou  en  forme  de  tubercules,  ou  le 
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plus  souvent  en  forme  d’écussons,  de 
consistance  membraneuse  ou  charnue. 

Les  Lichens  adhèrent  à la  terre,  aux 
rochers  et  à l’écorce  des  arbres,  dont  ils 
absorbent  l’humidité  nécessaire  à leur 
existence. 

F.  Lichens  à réceptacles  pulvérulens, 
placés  sur  une  croûte  peu  adhérente. 

Lepray  Lèpre.  , 

L.  hotryoïdes.  Wigg.  Byssus  ho- 
tryoïdes.  L.  — Lèpre  verte;  on  la  ren- 
contre sur  la  terre  et  les  murailles  hu- 
mides. 

ariolaria  y Variolaire. 

• fciginea.  Pers.  Lichen  fagineus y 
carpineus,  L.  — Variolaire  du  hêtre; 
elle  croit  sur Pécorce  du  hêtre , du  charme 
et  de  plusieurs  autres  arbres. 

ir.  Lichens  à réceptacles  en  tuber- 
cules ou  en  écussons  , insérés  sur  des 
tiges. 

Roccella  y Orseille. 

B.  tinctoria.J)e.Q,.  Lichen  roccella. L. 
— Orseille  des  teinturiers,  orseille  des 
Canaries;  ce  lichen  est  utile  aux  arts,  et 
croît  sur  les  rochers. 

Cladonia y Cladonie. 

C.  rangiferinus»  Lichen  ran^ 
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giferinus.  L.  — Cladonie  des  rennes; 
lichen  utile  à la  nourriture  des  trou- 
peaux, et  commun  dans  les  pays  mon- 
tagneux. 

Scyphophorus , Scypliophore. 

S.  pixidatus.  Vent.  Lichen  pixida- 
tus.  L.  — Scypliophore  entonnoir;  li- 
chen utile  à la  pharmacie  ; il  croit  sur  la 
terre  humide  et  sur  les  vieux  murs. 

11F.  Lichens  à réceptacles  en  tuher- 
, cules  ou  en  écussons  sessiles  ou  pédon- 
culés , insérés  sur  une  simple  croule 
grenue. 

Patellaria^  Patellaire. 

P.  candelaris.  Dec.  JB  issus  cande- 
laris.  L.  — Patellaire  jaune , commune 
sur  les  murs. 

P.  parella,  HofF.  Lichen parellus.  L. 
Patellaire  parelle , orseiile  d’Auvergne  ; 
ce  lichen  est  utile  aux  arts;  on  le  trouve 
sur  les  rochers  et  sur  les  troncs  des  arbres. 

IV".  Lichen^  à réceptacles  en  écus- 
sons , placés  entre  ou  sur  des  écailles 
foliacées. 

Rhizocarpon,  Rliizocarpe. 

R.  geogi'aphicum.T^tc.  Lichen  geo- 
graphicus,  L.  — Rliizocarpe  géogra- 
phique ; ce  lichen  se  trouve  sur  les  pierres. 
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V°.  lAchens  à réceplacles  insérés  sur 
des  feuilles.  - 

F hy scia  y Phjscie. 

1°.  Feuilles  divisées  en  lanières  alon- 
gées,  courbées  en  canal  longitudinal  par 
dessous. 

/*.  ciliaris,  Dec.  Lichen  ciliaris.  L. 
— Physcie  ciliée,  commune  sur  l’écorce 
des  arbres. 

2°.  Feuilles  divisées  en  lanières  planes 
et  alongées. 

P.  pruîiastri.  Dec.  Lichen  prunas- 
iri.  L.  — Physcie  du  prunellier,  com- 
mune sur  le  tronc  des  arbres. 

3“.  Feuilles  divisées  en  lanières  alon- 
gées , courbées  en  canal  longitudinal  par 
dessus. 

P.  Islandica.  Dec.  Lichen  Islan- 
dicus.  L.  — Physcie  d’islandej  ce  lichen 
est  utile  à la  médecine  et  à la  teinture , 
et  est  employé  comme  aliment  par  les 
habitans  de  l’Islande. 

Lobaria  y Lobaire. 

L.  pulmonaria.  Ach.  Lichen  pul- 
monarius.  L.  — Lobaire  pulmonaire, 
pulmonaire  de  chêne,  thé  des  Vosges; 
ce  lichen  est  utile  à la  médecine  et  à la 
teinture. 
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Peltigera , Peltigère. 

Réceptacles  placés  au  boyd  de  la  feuille 
et  tournés  en-dessus. 

P.  horizontalis.  Dec.  lAchen  hori'- 
zontalis,  L.  - — Peltigère  horizon  laie  , 
commune  sur  les  rochers,  dans  les  bols. 

P.  caniîia.  Dec.  Lichen  caninus.  L. 
— Peltigère  canine  j ce  lichen  est  utile 
à la  médecine,  et  est  commun  sur  la 
terre,  dans  les  bois. 

Huitième  Section.  — Les  Champi- 
gnons, productions  de  consistance  mu- 
cilagineuse , charnue  ou  subéreuse , va- 
riant beaucoup  par  leur  forme  et  leur 
couleur,  laquelle  n’est  jamais  verte.  Les. 
seuls  organes  observés  sont  des  globules 
arrondis  ou  ovoïdes,  qui,  examinés  au 
microscope,  paroissent  être  eux-mêmes 
des  capsules  pleines  de  grains  ou  se- 
mences qui  servent  à leur  reproduction  ; 
ces  capsules  sont  placées  tantôt  à l’exté- 
rieur , tantôt  dans  l’intérieur  de  la  plante. 

F.  Champignons  dont  les  capsules  sont 
placées  à la  surface  extérieure. 

Peziza,  Pézize. 

P.  auriculaAj.  — Pézize  oreille  de  ju- 
das; plante  médicinale , commune  sur  les 
vieux  troncs  d’arbres,  et  particulière- 
ment sur  les  vieux  sureaux. 
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Tremella  y Trémelle. 

T.  mesenteriformis.  Bull.  — Tré- 
melle mésentère;  elle  croît  sur  le  bois 
mort. 

Helvellciy  Helvelle. 

H.  mitra.  L.  — Helvelle  en  mitre, 
commune  sur  la  terre,  clans  les  bois. 

Clavaria  y Clavaire. 

C.  coralloïdes.  L.  — Clavaire  corail, 
menottes , ganteline , barbe  - de  - bouc  , 
bouquinbarde,  etc.;  plante  alimentaire, 
commune  sur  la  terre. 

Thelephora y Auriculaire. 

T.  cariophyllea.  Bull.  — Auriculaire 
cariophyllée , commune  sur  la  terre  et 
sur  les  souches  pourries. 

Boletus y Bolet. 

B.  ungulatus.  Bull.  — Bolet  ama- 
douvier,  boula,  agaric  de  chêne,  agaric 
femelle  ; plante  économique  et  médici- 
nale , commune  sur  divers  arbres. 

B.  ohtusus.  Pers.  B.  ignnrius.  Bull. 
— Bolet  obtus  ; il  croît  sur  divers  arbres, 
et  est  employé  aux  mêmes  usages  que  le 
précédent  ; il  sert  aussi  à la  teinture. 

B.  suaveolens.  Bull.  Dœdalea  sua- 
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veolens.  Pers.  — Bolet  odorant  j plante 
vivace,  médicinale,  qui  croît  sur  les 
vieux  troncs  de  saule. 

B.  laricis.  Jacq.  — Bolet  de  mélèze  , 
a-garic  blanc  ; plante  médicinale , em- 
ployée en  pharmacie. 

B.  edulis.  Bull.  B.  hovinus.  L.  — 
Bolet  comestible  , ceps , gyrole , bru- 
guet;  plante  alimentaire;  elle  croît  sur 
la  terre,  dans  les  bois. 

Merulius y Mérule. 

]\I.  cantharellus.  Pers.  Agaricus 
cantharellus.  L.  — Mérule  chanterelle  ; 
plante  alimentaire,  commune  dans  les 
bois. 

Agaricus y Agaric. 

A.  pectinaceus.  Dec.  — Agaric  à 
dents  de  peigne , commune  dans  les  bois. 

A.  edulis.  Bull.  A.  campestris.  L.  — 
Agaric  comestible;  plante  alimentaire, 
que  Ton  cultive  sous  couches. 

A.  virgineus.  Jacq.  A.  ericeus.  Bull. 
— Agaric  virginal , mousseron  ; on  le 
mange  ; il  croît  dans  les  bruyères  et  les 
friches. 

A.  albellus.  SchoelT.  A mousseron. 
Bull.  — Agaric  mousseron;  plante  ali- 
mentaire, qui  croît  dans  les  bois,  dans 
les  IVichcs. 
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A,  aurantiacus.  Bull.  — Agaric 
oronge-,  plante  alimentaire  5^  elle  croît 
particulièrement  dans  les  torets  de  pint. 

Morchella,  Morille. 

M.  esculenta.  Fers.  Phallus  escu- 
lentus.  — Morille  comestible  \ plante 
alimentaire  5 elle  croit  dans  les  foret  s j au 
printemps. 

Phallus  ) Satyre. 

P.  impudicus.  L.  — Satyre  fétide , 
commune  dans  les  bois,  vers  1 automne. 

ir.  Champignons  dont  les  capsules  sé- 
minales sont  renfermées  dans  un  récep- 
tacle fermé  de  toutes  parts,  au  moins 
dans  la  jeunesse  de  la  plante. 

Vredo  y Urédo. 

TJ.  segetum.^^x^>  Reticularia  sege- 
tum.  Bull.  — Urédo  des  bleds , charbon 
carie,  nielle. 

Æcidiumy  Éoidium. 

cyparissios.  Gmel.  — Écidium 
de  l’euphorbe  cyprès;  plante  parasite. 

Mucor , Moisissure. 

M.  mucedo.  L. — Moisissure  vulgaire; 


Persoon  a donné  à ce  réceptable  le  nom 
de  Peridium. 
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plante  très-commune  sur  toutes  les  subs- 
tances fermentescibles. 

Rsticularict y Réticulaire. 

7?.  hortensis.  Bull.  Mucor  septicus. 
L.  — Réticulaire  des  jardins , commune 
sur  les  fumiers,  sur  les  vieilles  souches 
et  sur  la  tannée, 

Lycoperdon  y Vesseloup. 

L.proteus.  Bull.  — Vesseloup  protée, 
commune  sur  la  terre. 

Tuberculcirict  y Tuberculaire. 

T , cinnaharina,  Dec.  Tremella  cin- 
Ticthciriiici,  Bull.  — dubercuiaire  ver- 
millon, parasite  sur  la  mousse  et  sur  di- 
verses herbes. 

Sclerotiiim  y Sclérote. 

S.  crocorum.Vevs,  Tuher  parasiti- 
cum.  Bull.  — Sclérote  des  safrans,  mort 
du  safran  j plante  parasite. 

Tuher  y Trufle. 

T.  cibarium.  Bull.  Lycoperdon  tu- 
her . L.  — irulle  comestible  j plante  ali- 
mentaire. 

Neuvième  Section.  — Algues  y 

substances  filamenteuses  ou  membra- 
neuses, filamens  simples  ou  cloisonnés, 
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membranes  homogènes  dans  toutes  leurs 
parties  ou  traversées  par  des  nervures 
lormées  de  cellules  alongées,  plantes 
presque  toutes  aquatiques,  manière  de 
se  reproduire  encore  inconnue. 

Nostoch  y Nostoch. 

JV.  commune.  Y Tremella  nos^ 
toch.  L.  — Nosloch  commun. 

TJlva y Ulve, 

U.  intestinalis.  L.  — Ulve  intesti- 
nale, boyau  du  diable,  commune  dans 
les  eaux  stagnantes. 

U . saccharina.  Dec.  Fucus  saccJia- 
rinus.  L.  — Baudrier  de  Neptune , ulve 
sucrée,  commune  dans  FOcéan. 

Fucus  y Varec, 

’Vesiculosus,  L.  — — Narec  vésicu— 
leux;  plante  commune  sur  les  bords  de 
FOcéan  ; elle  sert  à faire  de  la  soude  et  à 
fumer  les  terres.  ^ 


On  rassemble  sur  les  côtes  de  la  Nor- 
mandie tous  les  Varecs  qui  sont  jettés  sur  le 
galets  par  les  flots  de  la  mer,  on  les  laiss. 
secher;  puis  on  les  brûle;  la  matière  incinéréi 
constitue  la  soude  commune  ; elle  difFère  d< 
la  soude  d’Espagne  par  sa  couleur  brune  na 
son  odeur  désagréable,  par  sa  saveur  trè^pei 
alkaline , et  par  e peu  d’adhérence  qui  exist. 
entre  ses  molécules.  ^ 
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F.  siliquosus.  L.  — Varec  à siliqiie  ; 
plante  commune  sur  les  bords  de  l’Océan. 

JP.  nodosus.  L.  —V arec  à noeuds , com- 
mun sur  nos  côtes. 

F.  helminthocortosMæm.  Ceramium 
helminthocortos^  Rolli.  — Varec  vermi- 
fuge , mousse  de  Corse  ; plante  médici- 
nale , qui  croît  au  bord  de  la  mer  Mé- 
diterranée. 

Ceramium  y Céramium. 

C.  catenatum.Yi^e^.  Conferva  cate- 
jiata,  L.  — Céramium  chainelte;  plante 
mélangée  avec  la  mousse  de  Corse. 

Chantransia y Chantransie. 

C.fluviatilis,  Dec.  Confervafluvia- 
tilis.  L.  — Chantransie  fluviatile,  com- 
mune dans  les  eaux  pui*es  et  courantes, 

C.  rivularis.  Dec.  Conferva  rivula- 
ris.  L.  — Chantransie  des  ruisseaux , 
commune  dans  les  ruisseaux,  ^ 


Les  plantes  de  cette  classe  se  distinguent 
des  autres  végétaux  par  leurs  organes,  les  racines 
qui  sont  munies  de  pores  radicaux  à l’aide 
desquels  les  plantes  tirent  de  la  terre  les  sucs 
nourriciers , dont  elles  ont  besoin , sont  pour 
celles-ci  de  simples  griffes  ou  mains  qui  les 
tiennent  attachées  aux  corps  sur  lesquels  elles 
se  fixent,  sans  paroîti'e  puiser  aucune  nourri- 
ture. Les  tiges  qui  tendent  ordinairement  à 
s’élever  vers  le  ciel  sont  dans  ces  végétaux  ou 
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milles  ou  réduites  à des  expansions  foliacées 
qui  se  confondent  souvent  avec  les  feuilles  ; 
leur  organisation  interne  est  encore  inconnue; 
on  n’y  rencontre  ni  vaisseaux  lymphatiques  , 
ni  vaisseaux  propres  , ni  trachées.  Les  feuilles 
qui  sont  destinées  à exercer  la  double  fonction 
de  transpirer  les  liquides  surabcrndants  qui 
pouiToient  nuire  à la  v'^egetation  , et  d absorber 
dans  l’atmosphère  les  sucs  nécessaires  à la  nu- 
trition , sont , dans  ces  plantes , privées  de 
pores  corticaux  , et  réduites  à se  remplir  d hu- 
midité à la  faveur  de  cellules  qui  recouvrent 
leur  superticie  ; lorsque  l’humidite  manque 
à ces  végétaux  , ils  se  dessèchent , se  con- 
servent , très-long-tems , ils  reprennent  bientôt 
leur  vigueur  si  on  les  met  en  contact  avec 
l’eau.  Leurs  organes  sexuels  sont  inconnus  , 
ou  mal  détemiinés  dans  la  plupart  ; peut-être 
en  sont-ils  privés  : les  semences  enfin  aux- 

quelles on  a donné  le  nom  de  gongjrles  ne 
sont  peut-être  que  des  espèces  de  gemmes  ou 
bourgeons  qui  servent  seulement  à faciliter  leur 
propagation. 

Nous  avons  exposé  succinctement  les  caractères 
particuliers  qui  distinguent  les  plantes  de  cette 
classe , et  d’après  lesquels  les  Botanistes  ont 
formé  des  familles  ; aux  huit  Sections  que 
i’avois  annoncé  , j’ai  ajouté  une  neuvième  à 
laquelle  on  peut  rapporter  tous  ces  végétaux 
aquatiques  dont  les  organes  ne  sont  pas  encore 
bien  connus,  et  auxquels  on  n’a  pas  encore 
pu  assigner  une  véritable  place  dans  l’ordre 
naturel. 
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liObaria. 

Lobelia. 

JjOÎiuni. 

I. onicera. 
Lotus. 
L.unaria. 

J. iupirius. 
îiuzula. 
I^ychnis. 
Lycium. 
Lycoperdon. 


( 5go  ) 


25p 

117 

238 

108 

5i5 


Lycopodium. 

Lycopsis. 

Lycopus, 

Lygeum. 

Lysimachia. 

Lytbrum. 


570 

65 

109 

528 

76 

175 


202 

202 


M. 


277 

114 

î56 

85 

562 


244 

i5o 

375 

35i 

202 

74 

72 

342 

102 

216 

5o8 

61 

.81 

575 


90 

526 

97 

228 

120 

xJ 

224 

556 

2i5 


59 

38o 


Mal  va. 

154 

Malus. 

180 

Mandragora. 

5? 

Marchantia. 

571 

118 

Mari-ubium. 

Martynia. 

104 

Matricaria. 

262 

Medicago. 

227 

Melia. 

149 

Melianthus. 

164 

Melica. 

325 

Melilotus. 

226 

Melissa. 

121 

Melittis. 

122 

Mentha. 

1 15 

Menyanthes. 

68 

Mercurialis. 

292 

Mesembryanthemum . 

175 

Menilius. 

5:8 

Mespilus. 

I8I 

Miliuni. 

521 

Mimosa. 

218 

Mirabilis, 

79 

Mœhringia. 

210 

Molucella. 

1 19 

Momordica. 

87 

Monarda. 

109 

Morchella. 

579 

Müi'us. 

297 

{■  Sgi  ) 


Mucor. 

379 

554 

Osmunda. 

565 

Musa. 

Othonna. 

268 

Muscari. 

345 

Oxalis. 

i55 

Myagrum. 

1D2 

Oxytropis. 

25o 

Myosotis. 

65 

P.. 

Myrica. 

3o5 

14^' 

Mvrtus. 

178 

Pæonia. 

N. 

Paliurus. 

1Q4 

Naïas. 

56 1 

Pancratium. 

55o 

Narcissus. 

35o 

Panicum. 

02 1 

Nardus. 

528 

Papayer. 

i54‘ 

Neottia. 

558 

Parietaria. 

2q8 

Nepeta. 

Neriiim. 

114 

Paris. 

3'55 

7* 

Pamassia. 

, î44 

Nicandra. 

58 

Paronychia. 

291 

Nicotiana. 

56 

Paspalum. 

520 

Nigella. 

140 

Passiflora. 

144 

Nostoch. 

58 1 

Pastinaca. 

206 

Nyctago. 

79 

Patellaria. 

574 

N)Ti3phæa. 

0. 

i55 

Peganum. 

Pelai'goniuni. 

' i65 
i52 

Peltigera. 

576 

Ocj’mum. 

125 

Periploca. 

71 

(Enanthe. 

200 

Persica.  ' 

189 

(Enothera. 

176 

Peucedanum. 

2o5 

Olea. 

75 

Peziza. 

576 

Onobrychls. 

256 

Phalangiuni. 

544 

Ononis. 

22.4 

Pbalaris. 

520 

Onopordum. 

249 

Phallus. 

^79 

Onosma. 

62 

Phaseolus. 

228 

Ophioglossuiîi. 

566 

Phellandrinm. 

2.00 

Ophrys. 

558 

Philadelphus. 

*79 

Orchis. 

507 

PhillyTea. 

74 

Origanum. 

120 

Phleuni. 

520 

Ornithogalum. 

346 

Phlomis. 

* *9 

Orobus. 

253 

Phlox. 

67 

OiTala. 

1 1 r 

Phœnix. 

55  r 

Oryza. 

528 

! Phylica. 

195 

Phyj^alis. 

Physcia. 

Phyteuma. 

Phytolacca. 

Picridium. 

Picris. 

Pilularia. 

Pimpinella. 

Pinus. 

Pioer. 

i. 

Pistacia. 

Pisum. 

Plantago. 

Platanus. 

Plunibaeo. 

Poa. 

Podalyria. 

Podospermnm. 

Polenionium. 

Polianthes. 

Polygala. 

Polygonatum. 

Polygommi. 

Polvpodiiim. 

Polystichiim. 

Polvtrichum. 

ï^opùlus- 

Poituîaca. 

Potamogeton. 

Potentilla. 

]^oteriura. 

Prenanthes. 

Primula. 

Prismatocarpus. 

Prunus. 

Ptelea. 

Pteris. 

Pulmonai'ia. 


( «^92  ) 


58 

075 

90 

284' 

241 

2,44 

5(56 

197 

5ii 

5oo 

504 
252 

80 

5o8 

79 

325 

222 

245 

68 

349 

io5 

555 

''’79 

565 

564 

370 

505 
172 
558 

184 

288 

259 

77 

90 

189 

MP 

5(i5 


PuTiica. 

Pyrethriim. 

Pyrola. 

Pyrus. 

Quercus. 

R. 

Ranimculus. 

Raphanus. 

Réséda. 

Reticularia. 

Rhagadiolus. 

Rhaninus. 

Rheum. 

Pihizocarpon. 

Rhododendron. 

Pvhus. 

Ribes. 

Riccia. 

Ricinus. 

Robinia. 

Roccella. 

Rosa. 

Rosmarinus. 

Rubia. 

PtLibus. 

Piudbeckia. 

Piumex. 

Paiscus. 

Piuia. 

S. 

Saccharum. 
Sagina. 
Sagittana. 
Salicornia. 
Salix. 


bzlSalsoIa. 


178 

2.62 

85 

180 

507 

159 

124 

144 

58o 

258 

iq5 

285 

374 

85 

190 

170 

572 

295 

229 

570 

182 

109 

186 

27* 

281 

554 

i65 

522 

2 1 O 

559 

2.8^ 

5o2 

284 


9 

( 5q3  ) 

» 

Salvia. 

1 lO 

Sisyrinchium. 

• 5^72 

Sambucus. 

99 

Sium. 

20  I 

Samolus. 

Sison. 

ibid. 

Sanguisorba. 

289 

Smilacina. 

534 

Sanicula. 

208 

Smilax. 

îhîd. 

Santolina. 

261 

Smymium. 

206 

Saponaria. 

212 

Solanum. 

58 

Satureia. 

1 15 

Solidago. 

2G7 

Saxifraga. 

i68 

Sonchus. 

24  0 

Scabiosa. 

92 

Sophora. 

225 

Scandix. 

Ï99 

Sorbus. 

18  r 

Schœnus. 

5i7 

Sparganiuni. 

5 1 5 

Scilla. 

546 

Spartium. 

220 

Scirpus. 

5i8 

Spergiila. 

210 

Sclerotium. 

58o 

Sphagnüm. 

568 

Scolymus. 

246 

Spinacia. 

285 

Scolopendrium. 

563'Spiræa. 

187 

Scorpiurus. 

254jSpIachnum. 

568 

Scorzonera. 

245;Stachys. 

117 

Scrophularia. 

101 

Staphylea. 

102 

•J 

Scutellaria. 

P» 

120 

Statice. 

8o 

Scypbophorus. 

574;Stegia. 

i56 

Secale. 

528îSteilaria. 

212 

Securigera. 

2o5 

Stipa. 

522 

Sedum. 

166  Streptopus. 

555 

Selinum. 

2o5 

Styrax. 

82 

Sempervivum. 

167 

Symphytum. 

62  . 

Senecio. 

268 

Syringa. 

72 

Serratula. 

25 1 

T. 

Seseli. 

197 

Tagetes. 

264 

Sesleria. 

526 

Talinum. 

1 72 

Sherardia. 

94 

l’amarindus. 

220 

Sida. 

106 

l’amarix. 

1 72 

Sideritis. 

ii5 

Tamiis. 

555 

Silene. 

2ï2 

Tanacetuni. 

2,55 

Silpbium. 

271 

T araxacum. 

2.40  ' 

Sinapis. 

124 

Taxus. 

^09 

Sisynibrium. 

127 

T elephiiim. 

R 

170 

5 

T eiicriiim. 

'^riialictrum. 

^lîapsia. 

Thelephora. 

'^rhesiuru. 

Thlaspi. 

Thrincia. 

Thuya. 

Thymus. 

Tilia. 

l’ordylium, 

Tormentilla. 

Tortula. 

Tradescantia. 

Tragopogon. 

Trapa. 

Tremella. 

Tribulus. 

T[Vifolium. 

Triglochin. 

Trigonella. 

Triticum. 

Tropæolum. 

Tuber. 

Tubercularia. 

Tulipa. 

Tussilago. 

aypha. 

U. 

tJlex. 

TJlmus. 

IJlva. 

Umbillcus. 

üredo. 

XJrtica. 


( 59‘f  ) 

« 

112 

V. 

i57 

206 

Vaccinium. 

86 

577 

Valeriana. 

93 

275 

Valerianella. 

9^ 

i3i 

Variolaria. 

375  ■ 

244 

Veratrum. 

540 

5i  I 

Verbascum. 

55 

120 

Verbena. 

108 

1% 

Verbesina. 

275 

2o5 

Veronica.  ^ 

74 

184 

Viburnum. 

98 

368 

Vesicaria. 

i3o 

538 

Vicia. 

233 

245 

Villarsia. 

69 

176 

Vinca. 

'70  ' 

377 

Viola. 

161 

162 

Viscum. 

98 

225. 

Vitex. 

107 

ùjg 

Vitis. 

i5o 

227 

Volkameria. 

107 

327 

i53 

X. 

58o 

58o 

Xanthium. 

^99 

541 

Xeranthemum. 

257 

2^9 

5i5 

Y. 

Yucca. 

343 

222 

Z. 

3oi 

Zea. 

329 

58 1 

Zinnia. 

272 

166 

Ziziphus. 

*94 

579 

Zizania. 

529 

298 

Zygophjllum. 

i63 

TABLE 

DES  NOMS  FRANÇOIS 

DONNÉS  AUX  PLANTES. 


A. 

Abricotier. 

Absinthe. 

Acacie. 

Acanthe. 

Ache.  19g, 

Aconit. 

Actée. 

Adonide. 

Agaric.  077  , 

Agri  paume. 
Agrostême. 
Aigremoine. 

Aiguille  du  Berger,  iqc 
Ail.  345^  347 , 54^ 


189 
255 
229 
106 
202,  2o5 
I4I 

145 

i5o 
578. 
1 19 
210 
i83 


Ajonc. 
Airelle. 
Alateme. 
Alcée. 
Alchimille 
Aliboufier, 
Alisier. 
Alkekenge 
Alliaire. 
Alléluia. 
Alysson. 
Allouchier 
Alliez. 
Aioës. 
Alpiste. 


222 

86 

194 

i55 
289 
82 
180 
58 
125 
i55 
1 29 
180 


Alopécure. 
Aluyne. 
Amandier. 
Amadouvier. 
Amaranthe. 
Amarantine. 
Amarinier. 
Ambrette. 
Ambroisie.  286 
Amelanchier. 
Amourette. 
Amome.  59,  201 
Ananas. 

Ancolie. 

Androsème. 

Anémone. 

Anet. 

Anette. 

Angélique. 

Anis. 

Ansérine. 

Anthéric. 

I Apocin. 

• Apalachine 
Aphyllante. 

Aralie. 

Arbousier. 


71 


253 

343,  349 
320 


I Arbre  de  Judée. 

^ Arbre  au  Poivre. 
[Arbre  de  Vie. 

R6 


020 

255 

189 

^77 

290 

003 
253 
J 299 
i8r 
525 
,555 
55i 
141 
147 
i58 
2d6 
252 
202 
197 
286 

344 

> 7^‘ 
190 

557 

195 

85 
22 1 
107 
5u 


( 596  ) 


Arcbangélique. 

1 1 ^ 

Argalou. 

194 

Argentine. 

18/, 

Argousier. 

2/  ^ 

Aristoloche. 

27/ 

Armoise. 

25{ 

Arnique. 

26{ 

Arroche. 

28^ 

Artichaut.  249 , 

272 

Arrête-Bœuf. 

22/, 

Asperge. 

55' 

Aspérule. 

9é 

Asphodèle. 

54/: 

Astragale. 

25c 

Astrance. 

20t 

Aubépine. 

iSi 

Aubergine. 

59 

Aubifoin. 

252 

Aubours. 

22Z) 

Aulnée. 

265 

Aune.  194? 

5o5 

Auriculaire. 

fT 

û7'7 

Aurone. 

2.5(3 

Avoine  ou  Ayeine. 

02  0 

Azédarach. 

149 

Azérolier. 

181 

.Av  Iciiîtc  * 

B. 

>9' 

Bacinet. 

i5c 

Bacille. 

20  5 

Baguenaiidier. 

200 

Balisier. 

555 

Ballote. 

1 18 

Bulbonac. 

120 

_ V.' 

Buisson-Ardent. 

I8I 

Balsamine. 

i5o 

Balsamite. 

254 

Bananier. 

554 

3arbarée.  1 2.6 

barbeau.  2J2 

3arbotine.  255 

3arbon.  529 


3arbedeBouc.  245,077 
iarbe  de  Jupiter.  226 
5arbe  de  Capucin.  140 
3arbe  de  Chèvre.  187 
Bardane.  25 1 

Sarille.  285 

darkhaiisie.  245 

Basilic.  i25 

Bâton  de  S . Jean . 280 

Baumier.  226 , 5o5 
Baume.  ■ 112 

Baudrier  de  Neptune. 

58 1 


Belladone. 

58 

Bclle-de-Jour.  6G, 

549 

Belle-de-Nuit. 

79 

Beccabonga. 

75 

Behen  rouge. 

80 

Behen  blanc. 

2i5 

Beguette. 

I4I 

Benoite. 

i85 

Bei;ce. 

200 

Belle. 

201 

Bermudienne. 

552 

Bétoine.  102 , 117, 

265 

Bette. 

285 

Betterave. 

2,85 

Bignone. 

104 

Bigarrautier.  ■ 

188 

Bistorte. 

280 

Blattaire. 

5G 

Blette. 

287 

Blé-noir. 

281 

Blé-de-Turquie. 

529 

Bluet. 

( 39 

2.52 

7 ) 
Bryone. 

87 

Bois  de  mai. 

181 

Bugle. 

1 1 1 

Bois  de  Ste.-Liicie. 

188 

Buglose. 

65 

Bois  carré. 

193 

Bugrane. 

224 

Bois  puant. 

222 

Buis. 

294 

B ûs  gentil. 

276 

Biiphtalme. 

271 

Bolet. 

577 

Biiplevre. 

207 

Bonduc. 

220 

Buéserole. 

85 

Bonne-Dame. 

287 

Butome. 

559 

Bon-Henri. 

286 

G. 

275 

2.59 

Bonnet-d’Electeiir. 

88 

G abaret. 

Bonnet  de  Prêtre. 

195 

Cacalie. 

Boiicage. 

197 

Cade. 

5io 

Bouffon. 

557 

Cadelari. 

291 

Bouleau. 

5o5 

Café.  96 

, 254 

Bouillon-Blanc. 

56 

Caille-lait.  • 

9^ 

Bouillon-Sauvage. 

Calament. 

121 

Bourdaine. 

^94 
19  + 

Calebasse.  • 

88 

Bourgène. 

Cainélée.  191 

, 277 

Boula. 

577 

Cainéline. 

i52 

Boiiquinbai'de.  • 

577 

Camérisier. 

Bourrache. 

64 

Campanule. 

^9 

Boursette. 

94 

Camphrée. 

284 

Boule-de-Neige. 

99 

Canche. 

524 

Bourse-à-Pasteur. 

i5i 

Canne  à sucre. 

522 

Botiyche. 

565  ! Canneberge. 

86 

Botiyde. 

286 

Canne  d înde. 

555 

Bouton-d’or. 

109 

1 Capillaire.  562 

, 564 

Boyaii-du-Diable. 

58 1 

Câprier. 

145 

Bragaloii. 

557 

Capucine. 

i55 

Branc-ürsine.  io6,2o5 

Cardamine. 

128 

Brome. 

5?.5 

Carde. 

249 

Bromélie. 

55 1 

Cardère. 

9* 

Brossière. 

528 

Cardiacfue. 

119 

Bruyère.  84  , 

195. 

Cardiospenne. 

145 

Brunelle. 

1 22 

Cardon. 

249 

Bruguet. 

578 

Cardoncelle. 

25ô 

Bry. 

5(^9 

Cai'eillade. 

56 

Carllne. 

Carmentine. 

Carotte. 

Carroubier. 

Carrouge. 

Carthanie, 

Carvi. 

Casse-lunette. 

Casse-pierre. 

Cassier. 

Cassis. 

Cataire. 

Cataleptique. 

Catalpa. 

Cèdre. 

Céleri. 

Centaurée.  120 
Centinode. 

Ceps. 

Céraiste. 

Cercilîx. 

Cerfeuil. 

Cerisier. 

Cétérach.  ' 
Chainette. 

Chalef. 
Chamomille. 
Chanterelle. 
Chantransie. 
Chanvre.  270 
Chapeau-d’Evêqu 
Chapelière. 
Chai'agne. 
Chardon.  92  , 
247  ; 249 
Charme. 

Charmille. 

Chasse-bosse. 


( 398  ) 

z5o 


lOJ 

204 
220 
220 
25o 
198 
252 
298 
220 
170 

ii4 

122 

104 

5i5 

205 
^ 252 

279 

578 

2 I I 

246 

198 

187 

365 

582 

275 

262 

578 
382 
> 299. 

e.  159 
259 
56i 
208  , 

, 20  D 

3o5 

5o5 


Chataigne-d’eau. 
Châtaignier. 
Chausse-Trape. 
Chélidoine. 

Chêne. 

Chenillette. 

Chervi. 

Chevelure-dorée. 
Cheveux  — de  - Vénus 
140 , 365 
Chèvre-feuille. 
Chicorée. 


T 76 
3o7 
255 
i54 
3o7 

254 

201 

260 


Chicot. 
Chiendent. 
Chondrille. 
Choux. 
Chrysanthème. 
Chrysocome. 
Ciboule. 
Cicutaire. 


020 


66 , 


200 


Cierge. 


Ciguë. 
Cinéraire. 
Circée. 
Cirier. 
Cirse. 

Ciste. 
Citronelle. 
Citronier. 
Citrouille. 
Civette. 
Cladonie, 
clavaire. 
Clématite. 
Clinopode. 
Cniqiie. 
Coignassier. 
76(Colcliique. 


121 


i56, 


246 

220 

527 

269 

125 

265 

260 

547 

202 

I 7 I 

204 

267 

176 

5o4 

248 

160 

Ï79 

148 

88 

547 

573 

577 

274 

120 

248 

180 

540 


( 599  ) 


Cülomblne  - Pluniacée , 

Pt 

107 


Coloqiiinthe.  87 

Coniméline.  537 

Concombre.  87 , 88 
Congourde.  88 

Consoude.  62 

Conyse.  2.5^ 

Copalme.  5oo 

Coq-des-Jardins.  255 
Coquelicot.  1 34 

Coquelourde.  1 38, 216 
Coqueret.  58 

Corail  des  Jardins.  5g 
Cordon  - de  - Cardinal. 

280 

Coriandre.  19g 

Corispenne.  288 

Cormier.  100,181 
Come-de-Cerf.  8 1 
Corneille.  76 

Coronille.  255 

Cornouiller.  100 

Cotonnier.  157 

Cotonnière.  258 

Coudrier.  5o6 

Couleuvrée.  87 

Courge.  88 

Couronne  - Impériale  , 

542 

Coussinet.  ^ 86 

Cranson.  i5o 

Crapaudine.  ii8 

■ Crassule.  i65 

Cresson.  127,  128,  i3i 
Crève-Chien.  5g 

Criste-Marine.  200 

Croisette.  q5 


Croix  - de  - Jérusalem.' 

2i5 


Crôix-de-Malthe.  i63 
/ 


/ 

2i5 

Ciicubale. 

214 

Cumin. 

200 

Cupidone. 

246 

Curage. 

280 

Cuscute. 

67 

Cymbalaire. 

102 

Cynoglosse. 

64  ' 

Cynosure. 

526 

Cyprès.  , 

5ii 

C\iise. 

D. 

225 

Dactyle. 

525 

Damier. 

542 

Dame  - d’onze  - 

heures. 

347 

Dattier. 

53 1 

Dauphinelle. 

141 

Dent-de-Lion. 

243 

Dentelaire. 

79 

Dictame.  120,  164 

Digitale. 

io5 

DQmpte-venin. 

72 

Doradille. 

564 

Dorine. 

16g 

Dormeuse. 

244 

Doronic. 

264 

Double-Feuille 

35g 

Douce-amère. 

58 

Doucette. 

90  > 94 

Dracocéphale. 

122 

Drave. 

i5o 

Drouiller. 

180 

Duc-de-Tôle. 

542 

^ / 


( 4oo  ) 


E. 


Echalote.  347 

Eclaire.  i54 

Ecuelle-d’eau.  209 
Ecorce-Noire.  240 
Egilope.  328 

Eglantier.  182 

Egopode.  197 

Elychryse.  267 

Elyme.  326 

Endive.  246 

Epautre.  327 

Eperviere.  241 

Ephémère.  558 

Epiaire.  1 1 7 

Epicia.  5 12 

Epilobe.  177 

Epimède.  1 59 

Eninard.  282  , 280  , 

287 

Epine,  181,194,246, 

2,49 

Epine-Yinette.  i58i 

Epurge.  295 

Erable.  14^ 

Ers.  255 

Enpatoire  , 1 83  , 260  , 

270 

Euphraise.  106 

Euphorbe.  292 

Escourgeon.  527 

Esparcette.  25 1 , 256 
Espargon.  555 

Estragon..  256 

Esule.  295 

Ethuse.  199 

Etoile-d’Eau.  36 1 


F. 


Fabagelle. 

Fabricoulier 


i63 
5oi 

Falabriquier.  Soi 

Fau.  5o6 

Faux- Acacia.  229 

Faux-Açore.  555 

Faux  - Baguenaudier. 

255 


Faux-Benjoin. 
Faux-Dictanie. 
Faiix-Ebénier. 
Faux-Indigo. 
Faux-Piment. 
Faux-Safran. 
Faux-Séné. 

Fayard. 

Fenouil. 

Fenugrec. 

Fer-à-Cheval. 

Férule. 

Fétuque. 

Fève. 

Févier. 

Ficaire. 

Ficoide. 

Figuier. 

Filaria. 

Filipendule. 
Fil-de-Terre. 

Flambe. 

Fléau. 

Fléchière. 
Fleur-de-Coucou 
Fleur-de-Jupiter.  2 1 6 

Fleur-de-Lys.  .544 
Fleur  de  la  Passion.  1 4 ' 
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